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ARRIVE EN
RUSSIE POUR LE
TRAITE DE PAIX:
 

(hasse à l'homme en Palestine

 

Une femme eftrayée observe deux soldats britanniques
qui amènent un Juif saisi à Jérusalem, après le couvre-
feu. Une armée de 20,000 hommes a commencé, vendredi
matin, une gigantesque chasse à l'homme contre les
mouvements clandestins juifs dans le centre et le nord de

la Palestine.

Bénédiction de Puniversité ouvrière

t
é
s
a
2

 

tLe Petit Journalt

S. E. Mgr Joseph Charbonneau, archevéque de Montréal, bénit la nouvelle école centrale

des Arts et Métiers, l’université ouvrière’ de la province de Québec. De gauche à droite:

le Dr J.-A. Gatien, député de Maisonneuve; l'hon. Jean-Paul Sauvé, ministre de la Jeu-

nesse; M. Benoit Laberge, directeur de l'école; l’hon. Maurice Duplessis; Son Excellence

Mgr Charbonneau et M. Maximilien Lacombe, p.s.s., curé de la paroisse St-Jacques.

(Voir nouvelle en page 2.)

Montréal maintenant doté
d’une ‘université ouvrière”
 
 (A LIRE EN PAGE 2)
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Inauguration solennelle de

l'école des Arts et Métiers
“ : a à . sn ; : $e————————————
Demain, grâce a la nouvelle élite qui sortira de larmlordhu

première université ouvrière de la province de Québec, de

cette école centrale des Arts et Métiers, les nôtres prendront

leur large place au soleil, et, tout en collaborant avec joie

à la création de l'unité nationale canadienne, deviendront

les maîtres chez eux, parce qu'ils seront en mesure de s’im-

poser dans toutes les sphères de l'activité.”

Voilà ce que déclarait. samedi,

l'hon. Omer Côté, secrétaire de la: de

province, en remettant officielle-; la Joie a

ment au titulaire du ministère de tre la direction de l'école ceutra-

} Jeunesse et du Bien-Etre, l'hon, le à l'hon. Sauvé.
-P. Sauvé, la direction de l'école;

centrale des Arts et Métiers del

[Then

Mourice

Duplessis

Montréal, solennellement bénite  Presenté par l'hon. Omer Uôté,

quelques instants plus tôt. par S. E. Je premier ministre parla avec fen

Mgr Joseph Charbouneau, arche- de la nécessité de créer des compé-

vêque de Montréal. tences pour le plus grand renom de

Son Excellence, en consacrant la la race. I] ne fit que de rares allu-

première université ouvrière de la sions aux problèmes politiques

province de Québec, à prié le ciel! courants, se vontentant particulie-

la Jeunesse et à roulizné tonte

qu'il éprouvait de remet-

d'écarter “tout péril de la maison”, rement, au début de sen remarques.

| d'une courte mention du travail de

la session, — “session qu'il ne faut

pas épeler avec un ce.” a-t-it dit.

et d'insuffler à tous les professeurs
un haut esprit de science.

école

La cérémonie de la bénédictio.

s'est déroulée en présence de

de "hon. Maurice Duplessis, pre-

mic™ ministre de la province. et:

de piusieure de ren coilégues di

cabinet. de l’assembiée jégislati-
ve et du ronsell législatif. Une
visite des différentes sections de
Tévole, dirigée par Me- Léon-Da-
vid Germain, directeur généra.
des écoles d'Aris et Métiers, e‘
par M. Benolt Laberge. ic. di-

recteur et ovganisateur de l'école

erntrale. suivit la bénédiction.

Les visiteurs se sont montrés

vivement inléressés par ie son

apporté à organisation des d.-

vers départements. M, Laberge à

ins'sté sur je caractère de ecu €

centraie. “institution mixte et bi-

Ingue où von étudie des métiers

pun enselgnés dane les 36 autres

ecoles d'Aris e: Métiers et les at-

1-es êvoles du gouvernement:
loulangerie et pâtisserie, confec-

 

 

tion du vêtement, couture éié-

mentaire et haute couture, coif-

fire pour dames et messieurs.
De gauche à droite: M. Laberge:

de Saint-Jacque
nistre de la Jeu

chapellerie, fabriration de chaus-

sures, hôtellerie et confection des

vétements de fourrures. [es ma-

tières théoriques appropriées fon:

partie du programme d'él ude”.

   

“Depuis des décennies. les véri-

    
M. Maximilien Lacombe, p.3.5.. curé

l'hon. M. Duplessie; l'hon. Jean-Paui Sauvé. mi.

Bien.Etre: et 8. E. Mgr Charbonneau

dans notre société, c'est de l'initia-

tive et de la compélence. l.a com.
pétence n'égale pas brevet univer.

sitaire: elle consiste dans une vo.

lonté de faire bien pour soi, sa fa.
mille. sa profession. sa race, Nous

ne pouvons faire machine arrière.

il taut aller de l'avant, — surtout
avec le brillant avenir économique

qui nous attend.
“Noire peuple à lee plus grands

talents naturels. vais 11 manque

d'esprit de travail. 11 fant ineis-

ter sur°le retour aux vieilles ha-

bitudes de travail.” lci, le pre-
mier ministre souligne que les ri-
chexses min'ères vont inoules, et
qu'en deux aus l'industrie à pro-

Bressé plus que duraut les dix an-

nées qui ont préccdé. wit le

moment où nous devone Doux lan-
cer @ lu conquête pour devenir
maîtres chez nous.

L'hon. Jean-Paul Sauvé. au
‘cours d'une brève aliocntion, re-

CELe cas de la Palestine

] référé à l’Angleterre
LAKE-SUCCESS, N.-Y.. 8. — les suggestions faites

par les représentants britanniques pour former un comité

spécial des Nations-Unies chargé d'étudier le problème de la

Palestine n'ont pas abouti, parce que les représentants amé-

ricains ont annoncé qu'ils ne pouvaient pas accepter un tel

projet, à moins que la Grande-Bretagne fournisse des éclair-

cissements sur ses intentions,
la délégation b iltannique anng ——-——m— +

Nations-Unies a a1-silôt sAbIé le, de cainte que les Etate-l'nis se

i von gouvernement pour cbienir sortent de cette situation profen-

d'auires directives. dément empétrés dans ja diapn'e

Apparemment, Tes dééguér entre Julfs et Arabes au sujet ie

américains s'abiectent A re comi-| cars positions en Pulesilne.

Marshall et Bidault tenteront de

résoudre la question allemande
BERLIN, 8. — En route pour Moscou, où doit s'ouvrir,

lundi, la prochaine conférence des quatre grands, le secré-

(taire d'Etat des Etats-Unis, George-C. Marshall, a dit qu'il

y prônerait le plan américain, déjà proposé par son prédé-

cesseur, Jame-F, Byrnes, de 40 ans de controle des quatre

- puissances sur la démilitarisution et le relèvement de l'écou-

confiance qu'it avait mise en Jui nomie allemande. + mt -
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main à Mile A. Garceau. professeur

spécialisé dans la confection des chapeaux. On remarque également |

8. E. Mgr Joseph Charbonneau, archevêque de Montréal, et M.

Benoit Laserge (près de Mile Garceau), directeur de l'école.

L'hon. M. Dupleseis donne ls
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L'école, a encore souligné M. La-

berge, comple présentement 1.075

élèves et 50 professeurs. Les cours

d'apprentissage sont répartis sur

une période de deux ans et les

cours de perfectionnement, donnés

le soir, comprennent chacun 40

leçons.

“la race canadienne-françaite
du Québec. développant en son
min des intellectuels et des hom-
mes de métier de plus en plus
compéienin en leurs domaines res-
prciifs, à di l'hon. Côté. deviendra
une nde nation pouvant four-
nir elle-même ies cerveaux et les
bras que requiert le développe-
rient intégral des immenses ri-
chesses du sol et du sous-sol de la
vaste région qui fut son berceau.

Alors les Canadiens francais se-
ront un peuple parfait et fort.”

“Noue vous rendona
eontinue le secrétaire de la pro.

vince, que la jeunesse montante

doit préparer des roumpéiences

dans toutes lew branches du aa-

Voir, ol noua voulons qu'elle pour-
euive la lutte engagée par non
pires ef pone-mêmes, luite que

noua menona dans le re-pect des
droits des minorités.”

Le secrétaire à mused fait allu-

«lon A la création du winls

Un Montréalais

ace comité des

Nations- Unies
LARE-RUCCESS, N-Y., 8

On a aunoncé 1e choix de M. Er-

pest Cormier, de Montréal, comme

wn des ring Memb es du romité

de conauitalion pour les pieuxdes

futuru édifices du quartier géné

2sl des Nailoos-Unies, qui s'éé-

wera le long de la rivière Kast.
River, dens in ville de New-York

   

  

 

compte.’

tés fondamentales n'ont pas chan-
| gé. ajouta M. Duplessis. Il existe

, des traditions dont le maintien est
| essentiel au progrès d'un peuple.

“Lu nouvelle école centrale des
Arts et Métiers est une école de
droit, en ce qu'elle permet au pau.

vre d'exercer son droit premier à
la formation poussée pour gagner

plus adéquatement sa vie. Elle est
encore une écote de médecine, par-

Jeo qu'elle permet de puérir Jes
[maux sociaux.

“I! n'est pas de richesse plus

grande que ja personne humaine.

faut tout faire pour que fleurisse
ta personnalité buimaine. Ce dont
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Le délégué canadien met e

garde contre le régionalisme 5-34"UAsm nineus tetantvan
LAKE-SUCCESS, New-York, 8.— Dans un discours

devant le conseil économique
docteur George-F. Davidson,
représentant du Canada à l'organisme international, « MIS  domiclles eurent été terminés.

en garde contre des méthodes
tion des problèmes économiques des régions peu développées son intention de voir à

dans le monde.
Le docteur Davidson a appuyé

de tout coeur lee plans uctue's en

“vue de 1établiv l'économie de pays guns les diverrer

qui ent subi les ruvuges de la guer.
re, muis il a min en garde contre
le même principe pour les Autres

régions.

1 a discuté te rapport de ia com
inlission de l'emploi, qui s'est réu-
nie le mois dernier. Sune de< prin.

cipales puities du rapport

des recommandations relatives au
développement économique des ré.
Rions uvrié'ées. Ble propose I'é.
tablissement de denx commiseions
économiques, l'une pou: Fuope,
l'autre pour l'Asie et l'extrême
Orient. “Le Canads, dit le doc.
ter Davideon, mecepte ces com.

“missions, en tant qu'elles pont tem.
 

‘en le nommant à Ja direction du Dans une conférence de preese,

ministère de la Jeuncere. il a principalement déclaré

"Cette proposition d'une entente

des quatre pnissances pour je
:contrôle de l'Allemagne indique

ll'intérêt soutenu que lea Brats
Unis attachent aux Questions eu-

ropéennes et leur iniention de

faire face aux responsabilités que

* furplique. Nous croyuns que

 

Schacht de nouveau
devant un fribunal

FRANCFORT, Allemagne, 8.—

 

 

 

le ment de ce point
tezait l'accord au sujet de “Alles
magne et de l'Autriche.”

Ye son côté, M. Georges Bideault,
ministre des Affaires étrangeres de
France, a quitté Paria bien décidé
d'obtenir, à la conférence de Mos-
cou, le démembrement de l'Allensa-
gne en nombreuses principautés. H
n l'appui de presque tous les Fran-
cuir et cetle de tous les partis

+ :
poraires, mais Il préfére, pour un.

traite sant sa

On annonce de source certaine que
le docteur Hjalmar Sehacht, an-
cien chargé des financer des nazis.
qui a été acquitté par le tribunal
international des crimes de guerre
de Nuremberg, sera traduit devant
une Cour allemande de dénazifi-
cation, à Stuttgart. le $ avril pre-

- chain.

L'enquête de la Gendarmerie

se poursuit à Boucherville
M. Donald Fleming, progressiste-conservateur de To

ronto-Eglinton à ia (Chambre des communes. 8 obtenu cer-

tains détails sur le projet de construction wu... .naisons de

vétérans réalisé à Boucherville grâce à la loi des terrex aux
22

anciens combattants, -

sofent construltes des masisons &

nccupées pur lex vélérans sur Une hatlanta sont entrés dans ces mu.
hase de loyer mensuel, Ces der. sons, on leur a dit que le pris ea
niers ont commencé à en prendre! serait fixé aprés la tenue de len

possession au commencement deiquête qu'effectua actuellement
sJ'unnée, soit 18 mois après que ces Gendarmerie royale, et que. »°:

n'étaient pas sailafaits, ils pour.

Le gouvernement avait annoncé valent s’en aller. Et enquête ve
ve que poursuit toujours

et social des Nations-Unies, le
sous-ministre de lu Santé et

  

 

trop régionalistes dans la solu-,  

 

travail permanent, une seule com
mission mondiale avec des burtauxme Conspirateursnazis

— arrétés en Autriche
Asphyxiée par du VIENNE, 8 — Le ministre de l'Intérieur d'Autriche

| . f »| annonce que sa police vient de découvrir un mouvement de

gaz de ‘ hauf ARC sistance clandestine, «t que 57 chefs nazis, y compris un
OTTAWA, 4. Uu lailler pat- {ancien général de troupes de choc, viennent d'être arretés.

ronde u senti une farie) Les troupes amérienines d'oceu- *
odeur de gaz s'échappant de ja |pation ont participé à ce raid.

jcntaine de Mme J.-A. Clark, 661° On estime que la découverte

tans, rue St-Charles. En rega~dant [est faite au moment stratégique,

| — 

 

 

 

avec le plus grand nombre possi
ble d'anciens partisans d'Hitler.
Ce raid sult de quinse jonre

  

par ia fenêtre, :! vit Mme Clark

|

avant que le groupe n'a pn com. une antre  éprration identique

étentue sur @ parquet, asphixiée ‘ment: r à nulie, Sous A conduire pratiguce en Allemagne On ign

par du ra de chauffage, M1 aver- [du général Walter Raffaisherger. |re al les denx grouies avaient  
quelque tien, Lea arvestatlons vat
auront été effectuées aux a 10-
ne britannique.

tit la police qui J& fit transporter

à l'hôpitel, où non état est erift-
que.

civeulant sous un faux nom, Ja
bande pratiquait le marché noir et
rherchait ainsi é  consuniquer

 

= : - + .  
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Prélude à la conférence de Moscou
 

% à 8

5 Bevin dit que les quatre Grands

veulent établir une paix durable

 

MOSCOU, 8. — Le secrétaire aux Affaires étrangères de Grande-Breta-*
gne, M. Ernest Bevin, vient d'arriver dons la capitale soviétique, après un voya-!

ge de quatre jours en train, à travers l‘Europe. Il est le premier des trois minis-
tres des Affaires étrangères à arriver pour la fameuse conférence qui décidera
du sort de l'Allemagne et

Sex premières paroles, par radio,”
ont été pour saluer le peuple an-
gluis, “Nous tâcherons de conss-
crer ces jours prochains, dit-il à
établir une paix solide qui évitera
toute agression future et permet-
tra au monde de vivre dans la
pécurité.”

Le sous-ministre des Affaires
étrangères soviétiques, M. Andreï-
VY. Vishin#ky, a accueilli M. Bevin,
À la gare, en compagnie d’une forte
délégation de personnages officiels
Fusses et de diplomates étrangers.

La gare était décorée aux cou-
Jeurs soviciiques et anglaises. Le
train est arrivé à midi exacte-
ment. M. Bevin semblait fatigué,
mais d'excellente humeur. Les dé-
légués anglais rapportent qu’il fait
lus chaud à Morcou qu'à Londres.
ze ciel était clair, à midi, mais

J'on prévoyait de la neige.

[Délégation américaine
Le soeer“taire d'Etat américain,

M. tivorge-C. Marshall, arrivera
ici demain. dimanche, et ce sers
sa premiére visite A Moscou.
Quant à M. Georges Bldault, mi
Nietre français des Affaires étran-
kKéres. il +-t égniement attendu
domain. Dès lundi, la conférence
s'ouvrira. <

On attache une grande impor-

tance À :a venue de M. Marshal!

C'est un nouveau venu parmi lez

quatre Grands, Une bonne part de
aucos de la conférence dépendra
de ‘a façon dont 11 s'entendra

ave ses collègues Molotoy, Bevin

et Hidault,
Il sera particulièrement intéres-

sant de voir comment MM. Mar-

shail et Hevin oublieront le récent
incident survenu au sujet de la Pa.

lestine, M. Bevin ayant accusé le

président Truman d'avoir traité le

sort de cc pays avec des arrière-
pensées de politicaillerie.
On ne prévoit pas que les clauses:

définitives du traité avec l'Allema-

gne soient necoptées au cours de Ia

de l‘Autriche:

 

cessités par un tel événement his- |; rherchent à transformer l'Allema-
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torique. Un commentateur russe
de grande réputation, M. David
Monin, a déclaré hier soir, au
cours d'une conférence publique,
qu'on a tous les motifs de croire
que cette conférence
une solution coordonnée au pro-

trouvers

gne en une colonie américaine.
, “Il est même déplorablr, ajoute.t-
(I, que ces vleées afent l'appui des
cercles officiels et môme des au-
torités d'occupation.”

Monin a longuement expliqué
que l'idée de fédéraliser l'Allema-

blème allemand. “la mise en
exé-iltion du pacte de Potedam,
dit-il, doit maintenant devenir la
plerre angulaire du traité avec’
{l'Allemagne ” M a ajouté que ce
serait là une sauvegarde adéqua-
|ta contre les machinationa des ca.
{pitallstes anglo-américains qui

Ene n'est pas réaliste, A des !n-
‘terlocuteurs, l’orateur & annoncé
que l'on attend à Moscou, MM.
Vanderberg, Dewey et même
Dulles, dans la délégation amé-
ricaine. Ce dernfer a souvent été
violemment attaqué par la presse

russe,

Révoltes qui font près
de 200 morts aux Indes

NOUVELLE-DELHI, 8. +— Des rapports officiels dé-

montrent que 192 personnes ont été tuées et que 580 autres

ont été blessées au cours des soulèvements qui se sont dé-
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roulés dans le Punjab.

Cette province est particuliére-
ment troublée à cetle épogus où,
déchirée par dus querelles de ra-
ces et de refigions. l'Inde lutte
pour son Indépendance. Voli
quelques détails: à Lahore, capi-

tale de la province, on compte 35
morts et 160 blessés: à Amritsar
à l'est de là, 13 morts et 30 bles-
sés: À Jullundur, 13 morts et 39
blessés: A Multan. 90 morts et
115 binssés et à Rawalpindi, 27

L'exportation

morts et 175 bles-0s, la révolte
a débuté avec la dé n du ca-
binet provincial formé d'Hfudous,
de Musulmans et de Sikhs, dé-
mission provoqué» par les pres-
sions de la Ligne musulmane qui

  

 

n'a pas elle-même assez de par-,
former la gouverne:tisans pour

ment. Le gouverneur britannique
sir Evan Jenkins, administre en-
tre temps, les affaires de Ia pro-

vince.
 _—_—_—

du grain est

bloquée par la température

tinue d'étre au
L'exportation de grain canadien au Royaume-Uni con-

ralenti, à cause notamment de la rigueur

conférence commençant lundi, mais| de l'hiver, qui a paralysé les envois par chemins de fer et

tempêché le chargement de navires, tant sur le Pacifique quel'on s'entendra probablement sur

les principes de bare devant s’ap-
pliquer à ce réglement.

La prase soviétique à jusqu'ici

l'Atlantique.
Surpris par le plus dur hiver

Bardé le ailence aur la conférence des derniers vingt ans, les exporta-

prochaine. et l'on n'a même pa-,t:urs n'ont pu remplir les éléva-
parié des préparatifs élaborés né- teurs des ports côtiers de façon À

A

qe

ri

pouvoir alimenter les navires oce-
aniques,

Généralement. à co temps de
l’année, on compte environ 3,000.
000 de boisseaux dz grains dans
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Le shah d'Iran. Mohammed Reza Pahlevi, prend au sérieux son rôle

de commandant en chef des forces armées de son pays. Le voici

photographié aux manettes de commande de son propre avion.

effectuant une envolée de reconnaissance. Le shah a ses brevets
de pilote.

—mp
—

Truman devra prendre
une des décisions les
plus graves de sa vie

 

 

Mme Virginia-Mavis Waitman, 26 ane, verse à

carassant son fils, Donnle, qui était disparu a

Robert Humbarger, de Toledo,
Mme Humbarger prétend (rapport hier une crue de la Bel-

|

descend le Danube et menace d'em-La maman a sccusé M. et Mme
voir enlevé l'enfant, 8g6 de 14 mois.

Qu'en lui a confié 1a garde du bébé.

L'ENFANT RETRO
les divers élévateurs d'exportation.
pour commencer la nouvelle saison.
ourtant, cette année, il n'y a

que 750,000 boisseaux d'accumulés,
soit de quoi remplir deux navires
seulement.
Dans l’Ouest,

pas plus réjouissante. Des milliers

de wagons sont immobilisés par la

neige.
Comme le résumait hier un re-

présentant des exportateurs, la si-

tuation actuelle est critique. Mais
si le temps change bientôt, il y au-
ra moyen de remplir nos obligations
vi s de la Grande-Bretagne.

L'Angleterre

UVE SA MERE
4 A pan     
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‘ble le pays.

“rope.
\ La noîge & lu R'ace bloquent

encore la circulation entre fon-

ce. Déjà 2,000,000 de livres ster-

ling ont été dépenséces au dénei-

gement, et 10,000 soldats ont été

mobilisés pour le déblalemen*.
cette tin de semalue,

Le dégel de ces quatre derniers

jours, eur le continent, a isolé
certaine villages français et l’on

larmes de Jois en

  

ne. Les champs étalent sous trois

WASHINGTON, 8 — Le président Truman se trouve

actuellement en face de la plus grave décision de sa carrière,
depuis la fin du conflit. Il se demande s'il va donner une

; autre allure à la politique étrangère traditionnelle des Etats-

la situation n'est‘ Unis en intervenant directement dans les affaires intérieures
: AR

ee

eee

de la Grèce. proposait d'effectuer dans la mar
La grande crise dipomatique

provoquée par la décision de la
Grande-Bretagne de ne plus ou
presque se mêler des affaires de
la Grèce a donné lien, A ia Mai
son blanche, À certains développe-
ments qui ont forcé je président
À retarder ‘a croisière qu'il se

et l'Europe

souffrent encore de l'hiver
LONDRES, 8. — Une nouvelle chute de neige vient

“de s'abattre sur les iles Britanniques, et l'on ne prévoit pas

quandcessera la vague de froid qui depuis deux mois acca-

Ce froid permet toutefois de faire échec aux

inondations qui ces jours passés menaçaient l'ouest de l'Eu-

- pieds d’eau dans la Somme.
En Suisse, den avalanches ont

bé hier de la neige et du grésil, et
ln civeulation est dangereuse un

peu partout. A Heidelberg, den in- mé leurs portre À

j Rénieurs ont fait exploser deux ce que leurs empiv

tonnes de dynamite, chaque jour, en grève contre

depuis quelque temps, pour briser
un embâcle de 16 milles de lon

porter le pont de Deggendrof.

 —_—_—_—_—_—ee

qui

des Antilles. On croit que le pré-
sident Truman demandera at
Congrès de lui voter l'argent qui
permettra aux Etats-Unis de preu-
dre. en Grâce, la place de la Gran-
de-Hretagne et qui servira à met-
tre un frein à l’expausion com-
muniste dans ce secteur. Qual
qu'il en soit. Truman prendra une
décision finale. jundi prochain,
après avoir conféré avec les chefs
des deux partis américains.

——————

Fin d'une grande
grève parisienne
 

PARIS. 8. — Une grève da

Journaux qui a duré 23 jours

vient de se terminer à Paris. gv.-

fee à un accord qui prévoit une

augmentation de salaires dé 17

demandaient d'abord 25 p.c. puis,

un peu plus tard, 28 pour cent.
Les banques narisiennes ont fer-

teur tour, par-

|dres et les territoires de provin-

|

bloqué la circulation en plusieurs, pour cent pour les imprimeurs qui

endroits. En Allemagne,il est tom- |

 

| gueur de ta semaine de travail
de b jours et demi pour une paye
de 5 jours. tells qu'on l'avalt de-
crété en 1948.

 



   

 

Washington exige que Léwi
retire sa menacede grève
WASHINGTON, & — Dans un discours à la radio,®,

ramedi, M. J.-A. Krug, secrétaire américain de l'Intérieur

et directeur fédéral des mines de charbon, a prévenu John-

L. Lewis que le gouvernement ne prendrait pas l'initiative
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ç Mackenzie-King ne reprendrait
plus son siège aux Communes

OTTAWA,8. -— (D.N.C.) — Le Canada aura tout pro-

bablement un nouveau premier ministre avant l'automne.

D'après des renseignements secrets obtenus à très bonne

source, le chef actuel du gouvernement, M. Mackenzie-King,

(retenu depuis trois semaines par la maladie, à sa résidence

‘traditionnelle de Laurier House, ne reprendrait pas son siè-

te! ge aux Communes. TETE
des négociations en vue d’un nouveau contrat dans les mines,: le Savoir : : Les médecins,étton, auratent que,MLouisminLaureot

i à i perd - :

tant que Lewis n'aurait pas contremandé sa menace de grève Loegt Pigeon,Jane Hooeat | complate pour celut qui dirige I» membres ducabinet, depuis lon

pour le 31 mars, date à laquelle expirera le contrat actuelle- | parfois étranga Il aura raison ou, Parti Iinéral depuis au delk d'un 1 eM JC. Gardiner, qui

ment en vigueur. In justice aussi, d'ailleurs, Cents out événement, le haut état dirige le département de l'Âgri-

MSNEEE REanige malar du pari bérai à Ouava ule,deput awSolinsu
aut mineurs lo droit de faire la T.-A. Foutaine, samedi matin, BoUs |Bonbranleoùvuede pre. 'bott. qui vient à peine de prendre

rrève, tant que durera le contrôle l'accusation de récel d'un radio de Jarer la grande convention na- |APlace de M. J.-L. Tisley, a I'ad-

du gouvernement sur les mines. $71.00. tionale du mols d'moft prochain ; Ministration des Finances cana
. ; NH protesta de son innocence, à “diennesVe contrôle doit se terminer le 30 : oooh » où le premier ministre conclava “lennes, Lo
juin prochain, prolonger le droit de l’exécutif de bon droit et son enquéte fut MortOEdepuis le choix de M! S'il ne s'agissait que de la po-

It . saisir et de diriger les industries, ‘née au 14 mars, i i iNous ne prendrons pas l'int-lau cas de différends ouvriers, I obtint sans difficulté Mackenzie-King, en 1919. pularité nationale desconcurrente

tiative d'entamer des négociations. après le 30 juin A1 0 ans difficu un cau-. Selon toutes les apparences. ©" lice, M. Abbott l’emporterai
. ; tionnement de $200. Son avocat ’, Oo ; * haut la main. Mais personne n'i-

soit avec les mineurs, soit avec Alors que Krug prononçait son tt li trois membres du cabinet ont pour ! perso
les propriétaires de mines, en YU® discours, on a révélé que je procu- Cobo: fh € et, que son client j'instant les plus fortes chances NOTE quune convention «organise
d'un nouveau contrat, tant que , avait acheté une automobile d'oc- de prendre la direction des affai- la méme manière qu'une élec-

reur général américain, qui a di- | casion. Or, il : . ;y" . oles A . . Or, y avait dans l'auto un ‘a \'i a tion.
Lewis n'aura pas retiré ea mena- [rigé la poursuite contre Lewis de- | radio et, d'après la police, ce radio re dupays. Vient an titedeiu Si, À la convention Woérale da

 

Receleur sans

     
@4-———mmmmnmnnnmnmnn°ms
l'affaire devant les tribunaux, elles |
ont forcé les grévistes à reprendre
le travail.
Krug a même laissé entendre

que, si nécessaire, le gouvernement
pourrait demander au Congrès de

 

  

  

ce de grève.” à déclaré le secré-|
taire à l'Intérieur.

[ Menace réduite ] |

Le ministre a reconnu cependant
que le jugement de la Cour supré-
me, maintenant le jugement anté-
rieur de la Cour du district fédéral
contre Lewis et les mineurs, a di-
minué la menace de grève. “Mais
tant que la possibilité d’une grève
demeurera, dit-il, le gouvernement
re tiendra prêt à faire face à tout
événement.” Les autorités ont agi
avec fermeté lors de la dernière
grève dez mineurs et. en portant

 

 
 

CADIEU) A Montréal, le 7
mars 1947, à l'age de 64 ans, est
décédée Mme veuve Hormisdaz
Cadieux, née Charlebois (Ai-
mée), mère de MM. Anatole et
Delval Cadieux, garagiste de St-
Placide, comté Deux-Montagnes.
Les funérailles auront lieu lundi
le 10 courant. Le convoi funèbre
partira des ralons de la Société
Coopérative, No 302 est, rue
Ste-Catherine, à 8 h. pour se
rendre à l'église paroissiale de
St-Placide. comté Deux-Monta-
gnes, où le service sera célébré
à 10 h. et de lu au cimetière local, !
lieu de la sépulture. Parents et‘
amis sont priés d'y assister sans
autre invitation.

LAJEUNESSE — A Riviere-des-
Prairies, le 8 mars 1947, à l'âge,
de 44 ans, est décédée Mme Willie
Lajeunesse, née Lebeau (Mar-
guerite). Les funérailles auront
lieu lundi le 10 courant. Le con-
voi funèbre partira des salons|
mortuaires J.-S. Vallée Ltd, No
6821, rue St-Hubert, à 9 h. pour
se rendre à l'églize paroissiale
de Rivière-des-Prairies où le ser-
vice sera célébré à 10 h., inhu-
mation au même endroit. Pa-
rents et amis sont priés d'y as-
sister sans autre invitation,

REMERCIEMENTS
ASHBY — Mme Aurore Bisson-

nette, M. et Mme Hervé Gui-
mond, Onil-L. Gingras remer-
cient sincèrement toutes les:
personnes qui leur ont témoigné
des sympathies sous quelque
forme que ce soit à l’occasion de
la mort de Mme Isaac Ashby,
née Flora Loiselle.

MONUMENTS
ERIGES PARTOUT
Au CANADA

105 JACQUES OUEST
MONTREAL

vant les tribunaux, a logé auprès
de la Cour Suprême une requête
demandant une action immédiate
{pour Appliquer le jugemert. La
Irequête de Clark sera entendue
lundi. Si elle et accordée, Lewis
n'aura que cinq jours pour retirer
sa menace de grève, au leu des
:25 jours du délai habitue! accordé
après une décision de la Cour su-
prême. Cette dernière a réduit de
$3,500,000 à $700,000 l'amende
imposée à l'union, mais à cendi
tion que Lewis retire son avis met-
tant fin au conérat pour le 31
mars.

 
serait un radio volé. Naturellement

! M. Pigeon I'ignorait, mais se trou-
: vait théoriquement receler le radio.
En outre. l'auto aurait changé de
mains plusieurs fois depuis un
temps relativement court.
La police admit que les choses se

présentaient bien comme l’indiquait
l'avocat, mais il reste une accusa-! soldats anglais, ont été tuéés hier,
tion théorique, ce qui n'a rien del alors qu'un train fut attaqué par

| bien drôle. pour M. Pigeon. Toute- une guérilla indigène, en Birmanie
‘fois si l’on peut retrouver les sie] centrale, De nombreux autres

 

Assaut d’un train
en Birmanie-Nord
RANGOON, Birmanie, —

Vingt-huit personnes, dont huit

 

8.

priétaires successifs de l'auto, le| voyageurs ont été blessés. L'atta-
: Véritable receleur pourra sans dou-' que a eu lieu près de Pyinyaung, à
te être identifié. *90 milles au sud de Mandalay.
 

LA FEDERATION TERMIN
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Le Petit Jourral)

Un magnifique succès a couronné la quinzième campagne de la Fédération des Oeuvres de Charité
canadiennes-françaises, qui a recueilli $927,257, soit 106 p.c. de l'objectif fixé à $875,000. Quelques
centaines d'auxiliaires assistaient, vendredi soir, à l'hôtel Windsor, à ta clôture de la campagne. on
remarquait, parmi les principaux personnages (de g. à d.) : M. Arthur Fontaine, vice-président de ja

Fédération:
de l’Air Adélard Raymond, C.B.E.…. président général de

8 H. te maire Camillien Houde, C.B.C.: Mgr Albert Valois, P.A., V.G.; 1e vice-maréchal
la campagne; Mme F..Eugène Therrien,

présidente de la section féminine, et M. 8..8tewart McNichols, président du conseil de la Fédération.

Deux suspects arrêtés
pour vol à main armée

Deux jeunes gens ont été arrêtés par les détectives,
quelques minutes après qu'ils eurent volé $200, à la pointe
du revolver, dans une épicerie de l’est de la ville, au cours

Selon les limiers, les deux sus-
pects avaient l’argent et les revolvers en leur possessio

+
: De plux, la police auraient retrouvé

de l’avant-midi de samedi.

lors de leur arrestation.
Selon la police, les deux Jeu-

nes gens. Maurice Langlois, 19

ans, et un adolescent dont le
nom n'a pas été dévoilé entrérent

dans l'épicerie de M. Valmore
Tremblay, à 2014, rue Darling.
Toue deux Atalent armés et ils
forcérent M. Tremblay et trois
commis à descendre dans Ja ruve.

Puis, ils firent main basse sur
une somme d'environ $260 dans
la tiroir-cælsne. Quelques instants
plus tard. !a police étaient aller.
tée et plusieurs limiers se ren-

datent eur les jieux.
Après quelque tempa de recher-

ches dans les ruelles des environs,|
‘les policiers aperçurent les deux des forces régulières de l'armée
jauspecte à l'angle des rues Lafon-| britannique pourront retirer leur
taine et Chambly, Voyant les po-
Heiern, Jin prirent 8 fulle, pour
s'arréler quelques pieds plus loin
lorsque lea policiers aortirent
leurs armes.

; tives Adrien Poulin, A. Castonguay,

POSITION INDEPEN  

Casier postal 1802. Bureau-chef, Québec. Envoyez 30.25 pour couvrir fraise

de poste, formule d'inscription et corculaire avec rente.gnements complets.

mois d'août, ni M. Abbott, ni M.
Gardiner ne peuvent prendre as-
az de votes pour se faire élire,
M, Power aurait peut-être des
chances et serait alors ce qu'on

appelle cvommuvément en politis
que un ‘dark horse”

 
 

SERVICE SUR
POUR TOUT APPAREIL

GENERAL ELECTRIC
çà» Pour tout travail

de service et deré-

parat:on, vous pou-
vez compter sur
notre personnel qu:
connait a fond tous
1e8 appareils do.
mestiques Pour ob-
tenr un travail de
premier ordre et
des plèces de re.
change de qualtte,
8 gnatez notre nu.
mero.

GARANTIE ECRITE
SUR PARTIES: 1 AN

SUR RADIOS: 90 JOURS

  

 

VENTE et SERVICE
Autorisés par

GENERAL ELECTRIC

‘Chanfigny Electric
‘ 1111 De Montigny E. . CH. 9032

 
 

   

  

   

 

voyager, avoir une automobile.
rendes houseez ceux que vous

maintensni
A

 

 

 

l'argent et les armes dans leurs
goussets.
Les policiers qui firent les ar.

restations sont les sergents-détec.

Roméo Longpré, Henri Paquin et
Maurice Belair

——A

Pension sans taxes

pour les vétérans
anglais au Canada
LONDRES, 8. — Les membres Tél, : BE, 2891

pension sans payer aucune taxe, NomSR
n'ils émigrent dans Jee Dominions.Lu CERTES ; :
S'ils viennent habiter le Canada ou Adresse
Terre-Neuve, ila pourront retirer
un maximum de $20,000 pour une

NE $5,000.00 * $10,000.00 * $15,000.00 Nu
EPARGNEZ POUR VOTRE AVENIR

Devenez possesseur d'un certificat d'éporgnes

de

Champion Savings Corporation
et bénéficiez de ses nombreux avantages.

Champion Savinga Corporation Limitée

Bureau chef — 455, rue St-Jean, Montréal, PA.
-

….....

Les deux bandits ferent ome. | riode de quatre ans. C'est ce que ° i
nés à l'épicerie, où On les denies | Pirie de décider le gouvernement! Le système d'épargnes vous conduit ou succès
comme étant les deux ‘’gunmen”’.! britannique, gr
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Un Canadien français habitant
le Yukon souligne que le froid
est mortel dans ce territoire

MONTMAGNY, 8. — (D.N.C.) — Un ancien citoyen
de Montmagny, M. Oscar Létourneau, qui habite le Yukon
depuis 1896, a raison de dire que ce territoire connaît l'hiver
le plus froid depuis nombre d'années : il vient d'envoyer à
ses parents une photographie d’un thermomètre marquant
exactement 80 degrés au-dessous de zéro.

Dans sa lettre, écrite de Maya, —————mremmmmnnn—
M. Létourneau souligne qu'à cha- |crainte qu'ils ne meurent de froid.
que hiver le thermomètre indique Comme nombre de Québécols.
habituellement 60 ou 65 degrés |M. Létourneau prit part à le fa-
au-dessous de zéro durant une ou |meuse course à l’or au Yukon. Il
deux semaines. Cette année, le |y demeure depuls cinquante ans.
thermomèôtre a marqué 70 degrés |I1 a visité, l'été dernier, ses trois
ou plus durant trois semaines soeurs et ses deux frères, à Mont-
complètes. M. Létourneau expli-|mazny, après une absence de dix-
que que l’eau boulllante gedait et |sept ans. Dans sa dernière lettre,
“craquait” avant d'atteindre le ll manifests le désir de terminer
sol. Les policiers surveillaient
môme les habitants et leur défen-
daient de sortir inutilement, de

ses jours dans sa ville natale. [!
précise qu’il en est À son dernier
hiver au Yukon,
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Toujours de l'avant chez

A. BREAULT
L'endroit idéal pour la beauté de votre foyer

6621, 25e avenue, Rosemont

RADIOS "WESTINGHOUSE"
POUR LIVRAISON IMMEDIATE
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Modèle 576-4

Magnifique petit radio d'un modèle nouveau tel qu'iuatré,

en plastique moulé d'un beau fini. Cinq lampes, contrôle

automatique du’ volume, antenne à même, grand haut-parleur

ultra-perfectionné assurant une fidélité de reproduction et

une richanes de tonalité merveilleuse. Fin! Ivoire. 3297

110 volts. AC. D.C. . eee

 

 

Modèle 578-4

Le plus beau modèle en plastique sur le marché, Cinq lampes,

contrôle automatique du volume, antenne à même, grand hauts

parleur ultra perfectionné assurant une fidélité de reproduo-

tion et une richesse de tonailté merveilleuse. 134"

110 voltss AC. D.C. .

Conditions faciles, si désiré

A. BREAULT
LAVEUSES — RADIOS — MEUBLES -— POELES

REFRIGERATEURS — MACHINES À COUDRE

6621, 25e avenue, Rosemont, CL. 4398
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{ En quête de l'or des Incas

‘avec un détecteur de mines
WASHINGTON, 8. — (Spécial ou Petit Journal} —

L'aviateur George Duran, qui s’est illustré durant la dernière

guerre, vient de partir des Etats-Unis, en avion, à destination

de Guayaquil, Equateur. 11 emportait avec lui un détecteur de

mines, acheté comme matériel militaire de surplus, et il compte

sur cet instrumentpour trouverla fortune. En effet, Duran s'en

va à la recherche de trésors en or, présumés cachés por les

Incas. Il se servira de son détecteur pour découvrir tout métal

enfoui dansle sol. Ses premières tentatives auront pour théâtre

les pentes de la Cordillère des Andes, là où elles touchent à la

#2 jungle équatoriale.

 

< & Au Yukon, l'hiver est plus rigoureux que dans la province

de Québec. La photographie cl-haut, prise par M. Oscar

Létourneau, autrefois de Montmagny, montre que le thermomètre

marque 80 degrés au-dessous de zéro. Un froid aussi glacial a

sévl durant trols semaines complètes.

 

  

 

(Photo G.-A. Mcintyre, Mayo,
 

 

H.-C. GREGOIRE LTEE
2 le magosin reconnu pour

à avoir le plus grand assorti-

à ment de...

CADEAUX
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COUTELLERIES
Wm. Rogers &

Son ou

1847 Rogers
Bros ou

Internationa!
Sterling

Modeles illustrés
Wm. Regers A-1

  

 

  

          

  

SERVICES DE VAISSELLE§
dans des nouvelles couleurs pastel,

Service couleur jaune
sein. 32 morceaux :
8 tusses et secoupes, §26 MORCEAUX

rx assiettes à vjande, €

  
   

 

$] 2:88 bols à soupe, € sasletter

. pain et beurre, 1 plat
a ss oe A « viande et 1 bel à

. pstates.
8e MORCEAUX —+% Très spécial... $9.98

s]9-25 73

 

  iss ER<<
Setvice jaune serin où service de couleurs
ansorties ; jaune, turquoise, rose, bleu.

® 6 tasses et soucoupes @ 6 ass. A viande @ 6 bols à

soupe @ 6 ass. à pain et beurre @ & ass. A fruit @ 1 pot

A crême @ 1 sucrier ouvert — 10°"

38 morceaux ...

2 persennes jusqu's $300.

Auss!
coutellerie de
tous pris. Vendue ou morceau.

Autres modèles Jusqu'à $250.00

 

  
 

Aussi autres nouveaux patrons pour

  

AAAAANAAAA AANA
Toute la marchandi-
se illustrée dans nos
annonces a été des-
sinée par notre ar-
tiste pour vous
donner la reproduc-

tion exacte.

1371 EST, RUE SAINTE-CATHERINE — CH

 

   

 

    

Expédition par
tout le Canada
sur réception d'un
mandat-poste.

{plus la taxe de
2% ou 4%)

riee 2105

  

 

       
  

aa

 I



 

dure
LE PETIT JOURNAL, 9 MARS 1947

Souriez à la campagne, elle vous le rendra
 

Pourquoi déprécierait-on la neige et l'hiver ?

Il vaudrait mieux les asservir à nos intérêts
La vague de skieurs qui déferle sur nos campagnes n’a

pas manqué de soulever un peu d’appréhension chez certains
agriculteurs, et pas toujours sans raison. Où le ski est bien

organisé, il progresse sans encombre sur un sentier battu.

Où il ne l’est pas encore, les clôtures, si elles ne sont pas
recouvertes par la neige, ont parfois à souffrir.

I.e principe “enjambez les c16-
tures. ne les défaites pas” n'est
pas toujours respecté. La neige

sppartient à tout le monde: mais etre Imperméables. fortes, confor-

bas les clôtures; toutefois, on tables, avec deux paires de bas de

tecorde  moser factlement BUX

|

15100, l'une légère, l'autre lourde.
tkieurs, la liberté d’utillser quel- Une moyenne de $20 constitue

Ques chicots ou branches pour fal- un placement.

re un feu. Item 5. Le pantalon. à cause
Las deux autres objections im- de son voisinage avec la neige,

portantes que l’on fait à la pra. doit être de tissu asses

tique du ski pour la jeunesse ru- |méable à l'eau et au vent; $12 à
rale, c'est le coût de l'équipement $15 est le prix moyen.

et la supposée perte de temps que, Item 6 et 7. La casquette doit
ce sport occasionne. Or, nous Al- être de tissu tmp -rméahle au vent
lons voir qu'il n'en coûte pas plus
cher de s'équiper pour le ski que
de s'habiller en neuf. et que le sk:
permet d'accomplir nombre de tra-
vaux utiles & d'économ'ser sur la
voiture et le cheval de chemin
plus que ne coûte l'équipement.

[ Voyonspeu
Voici le détail de l'équipement:

le costume du skieur est actuelle.
ment de mise à l'église et au sa-
lon et est mieux adapté à notre
climat que bien d'autres.

Item 1, 2 et 3. Les bons skir
doivent atteindre la hauteur de la
paume de la main élevée; être de
noyer eolide ou ‘’lamellé’’, et bor.
dés de métal; viennent ensufte les
ekis d'érable. de frêne, de bou-
Jeau, plus légers et convenables
pour les jeunas; des ‘’attelages” de
bonne qualité et dre bâtons en

métal “atteignant la hauteur du

GRANDES REDUCTIONS
Escompte jusqu'à 35°5

5 étages de meubles
CHESTERFIELD $| 19°°°

3 Morceaux
CHESTERFIELD-LIT

179°
so

3 Morceaux …
CHESTERFIELD

149

+———mmmmenmenn==--
coude” élèvent le coût moyes aux
environs de 20 et 30 dollare.

item 4. Les bottines doivent

  

 

Mohair. 3 Morceaux.
STUDIO complet
3 Morceaux … .…
STUDIO chromé
3 Morceaux

Set salle à diner, radios, poêle
et poble combiné, émaillé blanc,
en stock.

18 MOIS POUR PAYER |.
Bienvenue aux vétérans

Escompte avantageux pour agents
LIVRAISON PARTOUT

DOMINION FURNITURE
1219 est, Ste-Catherine, CH. 3525

ang.e Beaudry

cuir à l'Intérieur de la main.

 

comme la com-Pour le reste,
binajeon de laine est de rigueur,
la chemise de flanelle apporte

tonte la protection nécessaire par
ltemps doux; al le thermomètre
baisse. on ajoute un chandail 1é.

#1 l'un est frileux et peu actif; ai
le vent est violent et si la neige

Du nouveau pour vous, MESDAMES

BROSSES qui nettoient parfaitement
vos CORDES A LINGE

AUTOMATIQUEMENT

men queTEE

} 1010
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os
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NOS BROSSES DANS LES MAGASINS À RAYONS
ET QUINCAILLERIES DE VOTRE LOCALITE

Fabriquées par: 

imper-

   

 

ger ou lourd au besoin, où les deux;

€+—_——nmmnmemmnmnmennenennaen=

tombe humide, on préfère à l'un
ou à l'autre chanda!l ou même aux
deux la veste de nylon ou autre
tiesu imperméable. Lalssonsa aux
‘Esquimaux les vêtements de cuir
lourd; pour un long trajet, sur-
tout ai l'on doft prendre un rapas
au grand air, ou faire un trajet
en voiture, la ‘parka’ doublée
n'est pas de trop dans le havresac,
en compagnie de la boussole, des
allumeties, ete.

i Que les vêtements soient amples
et plutôt légers. et pourquoi pas.
«dans la mesure du possible, de fa-
brication domestique. 1! en coû-

 

ite pour s’équiper de pled en cap,
au magasin. de $50 & $150, sul.
vant les goûts, les caprices et les
moyens: soit le prix d'un pardes-
sus et d'un complet
uivalente.

de
vous avez

qualité
Et les

SET à DEJEUNER 195° 4 |

5 Morceaux … … ; +

SET DE CHAMBRE 89° ' = — |
5 Morceaux i -

SET DE CHAMBRE 80 |i Cette jolie citadine sourit à la campagne ou elie vient trouver rexer. |

3 Morceaux . 69 | cice, le divertissement et l'air pur. Mais le ski, en plus d'être un

SET DE CHAMBRE .00 sport agréable, peut auss! devenir très pratique pour les jeunes ru-

en noyer 2. | 19 | raux qui s'en servent À la place de !a voiture et du cheval.

ENSEMBLE 22-5° et à la neige humide et pourvoir skis. une véritable voiture d'hi-

BRIDGE à la protection des orellles. l.es ver par surcroit. !

CHAISE 71° "mitaines sont de laine ou de tissu

CHROMEE imperméable et recouvertes de
Une autre ohjertion contre le:

ak] pour les jeunes ruraux. c'est }
que ce sport est du temps perdu.|
Perdu à bien, a! l'on peut dire,’
puisque Ia santé et la vigueur
sont les plus grands biens. De'
plus, ce sport constitue une éco. :
le de courage. d'initiative ainsi
qu'un précieux secours en certal-
nes rirconstances et pour certains
travaux. i

Le ski peut remplacer, parfois. ;
très avantageusement la voiture:
et le cheval de route, et souvent,
où le cheval reste le ski passe’
sans encombre. 11 y a blen des:
travaux que les Jeunes skieurs!
peuvent acgpmplir, comme faire
les commivalons au village, aller
à la poste. faire réparer les pièces

de marhinarie; à la première bor-
(Suite à la page 48) |

}
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POUR

ENGRAISSER
Traitement infaillible, |

inoffensif pour engroisser, |!
renforcir.

Informatiens gratuites

Malles votre nom, adresse et timbre oo

LABORATOIRE DES SCIENCES
MEDICALES BEL-AIR ENA.   2741, rue Gt-André, Montréal, M
 

DUBERN REG'D, 4632, Brébeuf, Montréal, Qué.

   
    

> -
Laissons les tropiques calomnier nos hivers et notre neige. Cette
photo pleine d'élan. ces deux skieurs s’engageant sur une pente raide
ne feraient-lle pas réver jusqu'à la population des pays chauds ?
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lage
5eyeilleusement
BOBSTRUCTION, L'ENCHIFRENEMINT DUS AV

 

rrhé‘Instantanément, vous vous sentez soulagé
des souffrances ducs au catarrhe, lorsque
vous vous mettez quelques gouttes de
Vicks Va-tro-nol dans chaque narine. Le
Va-tro-nol est si efficace . . . ses résultats
sont si bons .. . parce qu'il (1) réduit l'en-
flure des muqueuses, (2) apaise | irritation,
8 aide à dissiper la congestion . . . en
acilitant ainsi la respiration. Beaucoup de
victimes du catarrhe déclarent que c'est le
meilleur soulagement qu'elles sient
trouvé. Vous aussi, vous apprécierez son
action! Essayez-en !  NICKS VA-TRO-NOL

\_
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OURDS
Voyez le nouvel appareil d'audition

“ELECTRO-EAR”
Léger, petit, d'une seule pièce

Sans batterie encombrante

DEMONSTRATION GRATUITE
à domicile, si désiré

Conditions focilesdepaiement
Allocation généreuse en cas d'échange

Scientific Medical Hearing Aid Centre
REG'D,

771 Burnside, Angle McGill College, Suite 1-2-3, LA. 6693

—
MALLEZ

(E COUPON
aujourd'hui

[7

—

 

  
 

s.cnNn=sssssnnonnses2sn—s2pos
V scientific Medical Mearing Ald Centre Reg'd.
771, rus Burnside, Montréal.

‘ Pour renseignements additionnels. veuillez
p m'envoyer un pamphiet GRATUITEMENT.

| Nom

J visite
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Alfred Laliberté nous
révèle une fois de plus
son talent de sculpteur

(Par Fleurette Bélair)

L'une de nos gloire nationales, le sculpteur Alfred La-

liberté, vient de terminer une magnifique statue du Christ-

Roi destinée à la ville de Roberval, au Lac-Saint-Jean. En

admirant ce chef-d'oeuvre, subtile expression d'art religieux,

on réalise que malgré son âge avancé, Laliberté a conservé

la justesse et la douceur d'expression qui caractérisent toutes

ses oeuvres. « —
Les lignes sont sobres, mais ( L'ortiste àl'oeuvre ]

Sucundélalln'est SlRllel,Liar Après avoir conçu dans son

marquable. révélant, une fois da ImaEALD Linefainà ul de

plus, son talent. ; trace une esquisse, ce qui repré-
Une pistedate atelier haus sente environ deux heures de tra-

dontle dévoilament aura low onaayae toreaante provin-
Juillet prochain, à Roberval, au maquette qui lui sert ensuite de’ .
cours de grandes manifestations, modèle. ! ) ve chezJui ses chefs-d'oeuvre en

 

les Lutins qui tressaicnt la criniè-
re des chevaux, la Sorcière, Ja’
Corriveau, le Diable et quoi en-
core? Cette collection commen-
çalt à prendre de l'importance
quand le gouvernement provin-
elal, approché à cet effet, se mon-

tra intéressé à profiter de cetle
richesse pour le musée de Qué-
bec. M. Laliberté prépara un dou-
hie de chaque maquette, car les
statues devaient être coulées
dans le bronze, i Paris. Si quel
que avarie étaft survenue au na.
vire qui les transportait, 1! en au-
rait eu une copie de disponible.
C'est ainsi que les étrangers peu-
vent avoir une idée de notre foik-

 

 ellgieuses ï 3 ve:
Tellus are Pour le modelage de la statue: Rappelons aussi que le même
du lac Saint-Jean par le père à laquelle 11 donne les dimen- artiste a sculpté la maquette du
de Quon, jésuite sions demandées, huit pieds dans | monument Dollard qui s'élève

le cas présent, il emploie une, majesjuensement au parc Lafon-
collection plaise à laquelle a étéajoutée de. taine, A Montréal, ; “Freckies”. un épagneul de 10 ans appartenant à Mme et à l'ami-
Vous aimeriez connaître leia bus AVIAN eo de rr dLalierté, peutave ral Chester-W. Nimitz, a fait un début sensationnel comme soliste

à un “concert” donné à Washington. || a rendu d'une façon par-sanctuaire du sculpteur Laliber-| pas l'inconvénient d'adhérer aux
faite, paraît.il, “Believe Me If All Those Endearing Young Charms”.

ais eat fier d 5 -
té? Alors, nous vous (nvitons à mains durant le travail comme il ¢ e posséder un scaly 

t

«

 

nous suivre rue Salnte-Famille,
près Sherbrooke. En montant
l'escalier extérieur de l'immeuble
où l'artiste a son ateller au sous-
s0l et aon appartement, Un véri-

table musée, au troisième, notre
attention se porte sur un côté de

la façade oil uno tête d'enfant
surmonte un bas-relief représen
tant un choeur de jeunes filles.
Pas de doute possible: un sculp-

teur habite là.

Fa pénétrant dans l'apparte-
ment, M. Laliberté nous accueille
d'un sourire cordial. De petite
taille,
réguliers et énergiques empreints

d'une douceur rayonnante.

Après nous avoir la!ssée adml-
Ter queiques minutes la riche col-
lection de peintures, de sculptu-
res, de meubles et de hihelota que
renferme son vaste salon, il nous
conduit A son atelier.

Naturellement, nos yeux s'ar-
rêtent d'abord sur la statue qu'il
vient de terminer, On demeure
impressionné à la vue de ce
Christ-Roi de huit pieds de hau-
teur, qui, une fois installé A Ro.
berval, reposera sur un socle 4»,

duuze pirds.

La curiosité nous pousse À ra-
mander au sculpteur le procédé
suivi pour réaliser ce chef-d'oe-
vre. Voici done, amis lecteurs, les
exslications que nous avons re-
env:flivs à votre intention.

 

  

 

Alors, n'appuyons pas.
Mais revenons A l'aiv‘ier du "

DIMINUEZ LE DOSAGE sculpteur. Dans un angle de In Hauteur. : 13

pièce, Nous pouvous admirer une Profondeur 9”

DE LAXATIFS composition inspirée de l’inspira- “
+ tlon mème des artistes: les Mu- Largeur Late ee 17

DE CETTE MANIERE
Voyez Comme Vous Pouvez
Etre Régulier Chaque Matin

Essayez de prendre les Pilules
Carter de cetle façon: Commencez
avec trois, à la même heure tous les
matins, Quand vous allez régulière-
ment chaque matin, diminuez, prenez
deux pilules. près quelques jours,
essayez une pilule.

Puis essayez de prendre les Pilules
Carter tous les deux jours. Vous pou-
vez peut-être même continuer à aller
régulièrement sans laxatif,

Les Pilules Carter sont si petites
qu'il est possible de diminuer la dose
« de trois à une selon les besoins
de votre propre organisme, Sans co-
ique. ns désappointement,

s Pilules Carter nettoient l'appa-
feil digestif non pas à demi mais com-
lètement. Elles sont doublement ef-
caces parce qu'elles se cnmposent

de deux horbes végétales spcciale=
ment préparées pour une action com-

plète.
Dex milliers de s peuvent dimi-

Nuer le dosage de laxatifs suivant
@tte méthode Carter. Exigez les vé-
fitables Pilules Carter dans toutes les
pharmacies — 3o¢, 704, $1.00. Commen-
cez la méthode Carter de dose graquée
© soir ct demain sautez du lit frais
et dispos,

 

il a un visage aux traits;
(de platre ont été requises et la

"statue

 

| arrive loraqu’on utilise de la
!Zlaise ordinaire, M. Laliberté ne
“ précise pas combien de semaines i!

a travaillé à cette statue du
Christ-Ro!, maïs on sait qu’il à la

: réputation de faire vite et bien en
même temps.

Le modelage conatitue évidem-
ment la partie artistique. Là
termine l'oeuvre du sculpteur.

faudra ensuite verser du plâtre
sur la statue afin de constituer
un moule qui sera utilisé pour le
coulage définitif et sera un revé-
tement de ciment ou de bronze.
Pour le Christ-Itoi. 1,000 livres

  

sera coulée dans du cf
ment.

Sujets religieux |
Vous vous demand«z peut-être

st M. Lailberté s'adonne à la
sculpture de sujots autres que re-
ligieux. Fh hien! voici 1a réponse
qu'il nous à lui-même donnée
lorsque nous lui posions la ques-
tion. “J'exécute aujourd'hui des
oonvres sur commande et c'est le
côté religieux qui domine.” Aln-

si, réermment, il a modelé une
atatnotte d'environ douze pouces

de hauteur réprésentant Notre-
Dame de la Salette, à l'Intontion
d'une paroisse des Trois-HRivières,
Un en fabriquera probablement
des centaines d'exemplaires, mais
va, c'est du domaine commercia’.

ses, Elégantes et sérieuses, elles
représentent bien les Beaux Arta:
l'éioquence, ia peinture, la poé-
sie, la musique. la sculpture et
l'architecture. Inutile de men:
tionner que c'est une oeuvre ai-

gnée Laliherté.
Maintenant, si vous êtes fncé-

ressés aux choses du terroir. et
sl vous êtes vraiment Canadieus
cela vous (intéresse sans aucun
doute, vous avez l'avantage d»
revivre les légendes et les tradi-
tions canadiennes dans l’atalier
de notre sculpteur en regardant
les statuettes ornaut les étagères
Il y en à de tous les genres. M.
Laliberté s'est-il livré à son pas-
se-temps favori en les modelant |
ou bien travaillait-H dans un but
lucratif? Eh bien, en voici l'his-
totre.

En 1928, notre artiste eut l'l-
,dde d’entroprendre le modelag
de statuettes représentant las
coutumes canadiennes et spécia-
tement eanadicnnes-francaises: ba
bénédiction du Jour de l'An, In

Fabrication du beurre au moyen
de Ia baratte, len Labours, etc.

 

 

 

vice, Ensuite les croyances popu-|®
laires d'autrefois, les légendes, 4j
alors 11 réalisa ln Chasse-Galerie,

 

teur de la qualité et du talent de.

Laliberté. ‘ Mme Nimitz l'accompagnait au piano.
 

Radios
Tonalité et beauté sont
des attributs remar-
quables chez cet appa-
reil de table en noyer.
Cinq bandes. Capte
les émissions réguliè-
res, les ondes courtes
locales et étrangères
et les appels de la po-
lice, d'amateurs et d'a-
viation.

DIMENSIONS:

tel qu'illustré

¢ 3 mois de garantie
Livroison immédiate

109

Téléphone:
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Nous offrons une quantité limitée

"Rogers-Majestic”

 

Voyez notre autre annonce de vente anniversaire cn page 13

© LAVEUSES eo RADIOS © POELES © REFRIGERATEURS
© APPAREILS ELECTRIQUES DE TOUS GENRES

AM.

 

4020 est, rue Sainte-Catherine, près du boulevard Pie IX
00000A002CAVOAA0AA

 

Téléphone:
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La modulation en fréquence aura
un essor formidable cette année

WASHINGTON, 8. — 1947 sera l'année de la modula-
tion en fréquence (FM) dans le domaine de la radio. L’in-
dustrie qui s’y intéresse en était à ses premiers pas dans le
monde de la radio, il y a seulement un peu plus de six mois.

La production d'appareils récep-#——mmemmmnns=—
teurs de ce genre progresse main-
tenant à pas de géants; en octo-
bre dernier elle atteignait 24,000
unités, en novembre 28,000, et en
décembre plus de 42,000. L'on
prévoit que la production totale
atteindra 3,000,000 pour 1947 et
qQqu’ay mois de décembre le taux
de fabrication en sera de 5,000,.-
000 par année
Le major Edwin-H. Armstrong,

un homme aux cheveux gris qui a
consacré presque vingt ans à dé-
velopper les émissions sans bruits
parasites au moyen de la modula.

LEPETIT JOURNAL, 9 MARS 1947

tion en fréquence aura remplacé
le ayatème de radiodiffusion or-
dinaire,

“Le Comité fédéral pour lea
communications des Etats-Unis a
déjà accordé plus de 400 permis
de construire des postes à modu-
lation en fréquence,” a dit ie pré-
sident. M. C..R, Denny. 200 au-
tres permis ont été accordés sous
condition, et 300 demandes at.
tendent encore. M. Denny croit
qu'avant 194$ le nombre de ces
postes en opération sera d'au
moins 700. Comme l'a dit le ma-

R
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© La ville de St-George aux Bere
mudes, est certainement un en-
droit privilégié; 11 n'y a qu'un
seul pauvre dans la ville.

© On dit que la vilie de St, Paul
est la plus propre de toutes celles

des Etats-Unis.

 

: Indigestions Frequentes ?
IL VOUS FAUT

PLUS DE BILE
| Le science dit deux

chopines par jour, cepen-

| dont chex bien des gens

le foie n'en deane qu'one.
La bile aide à le digestion et constitue wa laxalif
naturel. Un manque de ble cause des ndigestions,
mans de te, constipation et faiblesse. Pous une santé
tayonnante lonifez voire fois el obtenez la bile néces-
-saire grâce aux Fruit-à-tives, les comprimés pour le
foie gui ond fail leurs preuves ei qua sont les plus «0

tion en fréquence, prédit que les|jor Armatrong : ‘Le système ñ M. Charles-R. Denny, président du Comité fédéral des communica.  ‘demasde 20 Cansda. À base d'berbes olde fruits.
manufacturiers de ces nouveaux

«hiffre d'affaires d'au moins
$100,000,000 cette année,

Environ 20 importants manu-

facturiers d'appareils récepteurs
poussent actuellement la vente de
ce nouveau type, À date, on pro-
duit surtout de gros modèles qui
se vendent environ $200. De plus
petits seront bientôt disponibles à
meilleur compte.

MNy à aix mois, il n'y avait que
50 postes de ce genre en opéra.
tion. On en compte actuelle-
ment 136, et le nombre augmente
de jour en Jour. D'ici six ans,
prédit-on, le système de moduja-  

 

UNE AUTRE NIÈCE
DE L'ONCLE SAM

 

 

Voici Marly Duffhaus trèe heu.
reuse de devenir une autre des
nombreuses nidces de l'oncle
8am. Marly, qui a échappé à
quatre ans de camp de concen-
tration allemand, est lei photo.
graphiée lors de son arrivée à
New-York, en compagnie de sa
prosse poupée. C' le comité
catholique pour les réfugiés qui
prendra soin d’e et de ses pa-
rents, en attendant l’heureuse

découverte d'un domicile.

 

  

  

 

 

La prudence,
mère du vol! |
PHILADELPHIE, 8.— (Spé. §

rial au PETIT JOURNAL.) —
D'habiles voleurs qui voulaient |
ne rien laisser au hasard ont
changé la serrure de la porte
d'entrée d'une manufacture
d'outils de Philadelphie avant}
d'y faire visite nocturne. Selon
la police, ile ont accompli ce
changement, pour prévenir la
venue possible du patron au
cours de la nuit. Loraque M4 ;
T.-G. Myers, président de la |
rompagnie, arriva le lendemain
mating of ui fall? faire venir la
police ot un serrurier avant de
parrentr a entrer, I! découvrit |

modulation en fréquence a passé
appareils récepteurs auront UN ses tempa critiques. M peut main.

tenant aller de l'avant.”

 

 

en fréquence.
tions des Etats-Unis, examine un appareil récepteur à modulation Pour Le

“It n'en est plus simplement question, c'est une réa- FRUIT-ATIVES FOIE
lité,dit-il. A —

Cette offre n'est valable

que jusqu'au 15 mars. —

Magnifique MOBILIER DE CHAMBRE

GRAND

SPÉCIAL
Tel qu'illustré

239
LES 5 MORCEAUX

1950 est, Ontorio

6679, rue St-Hubert

1149 est, Mont-Royal

 

5 MORCEAUX
Voici un élégant ameublement de chambre que vous

serez ravis de posséder et fiers de montrer à vos amis.

Fini coeur de noyer combiné oriental. Miroirs en verre

poli L'plate glass‘’]. Remarquez son magnifique des-

sin et ses lignes harmonieuses.

5 MORCEAUX: Lit: 4° 6° — Bureau: largeur: 40° —
Vanité: lergeur: 45° — Commode pour monsieur: lor-

geur: 31"; hauteur: 43° — Banc pour toble de toilette.

Facilités De Poiement Si Désiré

A.B     
3714 O., Notre-Dame

4423, rue Wellington

434, boul. Crémosie

ÉLANG
IMONTREAL}. Ltée  ER

 

> Bureau-chet: 858 est, Ste-Cotherine, Montréal, BE. 2861°

En dehors de Montréais Québec, Treis Rivières, Hull, Sherbrooke, Drummondville, Farnham, Rouyn, Montmagny, Ceaticook.

   qu'on avait volé pour $10,000
et plus de petites mèches et
d'autres outils,
ceswewee.  
 

SOYEZ AVISES, CHOISISSEZ CHEZ BELANGER
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DUPUIS

 

C'est une tradition bien établie de célébrer notre anniversaire en offrant à notre clientèle les meilleures

aubaines de l’année. Même durant les temps difficiles de la guerre nous n'avons pas dérogé à cette coutume.

Cette année,il nous fait plaisir de vous présenter plusieurs séries de marchandises qui n'ont pos été vues

sur le marché depuis ossez longtemps. Saisissez cette occasion pour venir faire tous vos achats pour le

printemps et l‘été. C’est le plus grand événement commercial de l'année.

QUELQUES EXEMPLES
CHOISIS AU HASARD, DES AUBAINES QUI VOUS ATTENDENT CHEZ DUPUIS LUNDI

MANTEAUXET COSTUMES
pour dameset jeunes filles. Chacun... 19.79

ROBES ET ENSEMBLES JERSEY
belle qualité, pour dames. Chacun.....…. 10.79

PARURESEN ECUREUIL BRUN
parurede 6 peaux. ................... 32.79 —

CHAPEAUX POUR DAMES
pour le printemps. . . .................. 3.39

BLOUSES EN CREPE IMPRIME.
pour domes (au rez-de-chaussée) ........ 1.98

ROBES LAVABLES POUR DAMES
frais imprimés 111221100000 2.09

BIJOUX PRINTEMPS-ETE
nouveaux,jolis, auchoix ............ .. 1.00

PARAPLUIES couverture fantaisie
formes variées. Chacun .............. 2.95

GANTS DE PEAU IMPORTEE
unis ou Pigtex pour dames. La paire...... 1.49

NOUVEAUX SACS A MAIN
en cuir, en plastique. Chacun .......... 5.79

SOULIERS SANDALES pour DAMES
divers cuirs et suéde ................. 3.79

SAVON DE TOILETTE “BARCLAY”
12 pains d ce bas prix ............... .60

IMPERMEABLE AVEC COIFFURE
pour garçons 4 à 16 ans — les 2 pièces . 4.94

MANTEAUX LEGERS pour fillettes
Tailles: 7 à 14 ans. Drap POLO ......... 12.99

  

CHEMISES SPORT POUR GARÇONS
en ploid de coton, broadcloth (2 à 10 ans). Ch. .79

CHAPEAUX FEUTREpour HOMMES
gris, brun 1.112001 0 112 a eee 3.95

SOULIERS POUR HOMMES
cuir veau, chevreau. La paire .......... 4.79

PALETOTS DE PRINTEMPS
pour hommes. (Au sous-sol d’Economies) 21.95

RICHE TAPIS "AXMINSTER"
importé d'Angleterre. La verge ..... 5.75

MIROIRS, GLACE POLIE
forme octogone ........... ....... 9.79

LITS COMPLETS- 3 PIECES
sommier, matelas, lit ................. 24.79

CHAISES LONGUES "CORVETTE"
toile forte à rayures .................. 1.79

SERVICE DE VAISSELLE EN VERRE
31 pièces — verre clair .............. 3.95

TONDEUSES DE GAZON importées
elles arrivent d'Angleterre ............. 9.95

FAMEUX RADIOS "MARCONI”
avec l'oeil magique. Modèle cabinet .... 157.50

LAVEUSE ELECTRIQUE MODERNE
Electrohome — capacité 9 lbs. .......... 139.50

CREPE “LARICHE"” DE BRUCK
largeur 38 pouces. Laverge ............ 1.39

FINS DRAPS MARQUE"WABASSO”
81" x 96", Lapaire 104244000000. 4.45

 

Voyez nos

vitrines Dupuls

Trères

RAYMOND DUPUIS, président |A.-J. DUGAL, v..p. ot gâr, gba

OUVERTS DE 9 MH. AB M. 20

SAMED! COMPRIS

 

 



 
 

 

  

  
 

SOIREE DES COPAINS DE
LA CHAUDIÈRE

La soirée de danse annuelle don-
née sous lea auspices des copains
de la Chaudière aura lieu le samedi
soir 15 mars 1947, au C.E.0.C. de
l’université de Montréal, rue Sher-
brooke est. L’orchestre de danse
sera sous la direction de R.-8.-M.
Black. Tous les anciens du régi-
ment sont invités.
ETE
SOIREE DE L'ASSOCIATION

DES AUBERGES DE
LA JEUNESSE

Une soirée de danse sera donnée
le 14 mars, à 9 heures, au Victoria
Hall de Westmount, au profit de
l'Association des Auberges de la
Jeunesse canadienne, L'orchestre
sera sous la direction de Blake
Sewell at les bénéfices serviront à
l'expansion de l'association.

DINER-CAUSERIE
Un dîner-causerie aura lieu le 10;

mars, à 7 h, pour marquer la clô-
ture de l'exposition de peintures, au
Cercle universitaire. L'invité d'hon-
neur sera la R. P. Marie-Alain Cou-|
turier, o.p, qui parlera des tendan-
ces de la peinture canadienne. Me‘
L-J. Barcelo, cr, présentera te
conférencier qui sera remercié par
le Dr Albert Jutras.
CVE

THE-CAUSERIE

L'hon. Louis Saint-Laurent, mi-
nistre dee Affaires extérieures. a
accepté la présidence d'honneur du
thé-causerie de la Société d'étude

 

et de conférences, qui aura lieu | voyage de deux mois à travers la {de vingt-cinq ans. est un spécia-

illste dans ces domaines. i
rae

:

Mlie Madeleine Meloche est par-

le 30 mars. M. Léon Mayrand
sera le conférencier.

SL
SOCIETE D'ETUDE ET DE

. CONFERENCES

Mme Claire Roy, B.A.. lauréate
de plusieurs prix littéraires. dont
le premier prix de la section his-
torique du concours de Radio-
Canada. sera la conférencière,
mardi prochain, à la Société d’é-
tude et de conférences. Mme Roy
qui a intitulé sa conférence, “Ta. |

 

 
batières et dévidoira”. nous pro- lieutenant-geuverneur et de lady à
mènera À travers l'histoire du Ca-
pada, sous le régime francais.

RCE
FIANCAILLES

M. et Mme Oe.ar Perron annon-
cent les fiançailles de leur fille.
Catherine, 3 M. Robert McBurney
fils de M. € Mme A. McBurnsy

<a
M. et Mme Paul Charette. de!

Cité-Jardin, annoncent le mariage |
de leur fille, Lucille, avec M. Mar.’
cel Giroux. de Montréal, fils de:
M. Paut Giroux et de Mme Gi-| Mme Mansesu reviendra pas l’ouest ;

 

Convocations
Le treizième banquet annuel de

l'Association des pâtissiers détail-
lants de Montréal, Inc. aura lieu |

 

du soir, en l'hôtel Mont-Royal. i
 

Le directeur de lécole Saint-Zo-
tique et le Conseil de l’amical de
eette institution invitent tous les
anciens à une soirée qui aura lieu
Je lundi 17 mars, à 8 heures du
soir, à 4,800 ouest, rue Notre-Da-
me. L'élection du nouveau conseil
se tiendra au cours de la réunion.

1

 

Me Maurice Boisvert, cr, de
Québec, traitera De la liberté dans
le passé et dans le présent, à la -
prochaine réunion de l'Institut dé-
mocratique, le mercredi 26 mars, à
8 heures 15 du soir, dans Ia grande
salle de l'hôtel Windsor. On peut
se procurer des billets en commu-
niquant avec M. Maurice d'Hont.
603, Edifice Keefer, 1440 ouest,
Tue Ste-Catherine. MA. 8691.

 

Les anciens élèves de l'école ;
Dollard sont invités, avec leurs
femmes ou leurs amies, & une soi-

roux, décédée. Le mariage aurs
lieu le 8 avril prochain.

Lee -
On annonce le mariage de Mile

Jeanne Gagné, fille de M. F. Wilfrid
Gagné, décédé, et de Mme Gagn 3.
avec M. Albert Bellemare, flis de
M. e Mme Jeau-Baptiste Belle-
mare, décédés. Le mariage aura
leu, dans la plus etricte jatimits,
samedi, le $ mars, en la chapelle
privée de Salnt-Lou!s-de-France.

On annonce le marlage de
Mile Yvonne DesRoches, fille de
M. Amédée DesRoches et de Mc
DesRoches, décédée, d'Outremont.
et de M. Laurent Bastien, fils de
M. et Mme J.-A. Bastien, d’Ou-
tremont. Le mariage sera célébré,
le 13 mars prochain, en l’église
8t-Viateur d'Outremont-

PAINCHAUD-BERTRAND

M. et Mme Georges Painchaud.

'de la Côte-des-Neiges, annonceut
le mariage dé leur fille, Geor-

ette, avec M. Jean-Paul Ber.
trand, fils de l'hon- Juge et de

Mme Auguste Bertrand, d'Outre-
mont. La bénédiction nuptia.e
leur sera donnée le samedi huit
mars, dans l'église de Saint-Pas-
cal-Babylon.

DEPLACEMENTS
Mme Omer Côté est revenue de

Québec, où elle a passé quelques

Jours.
VERVE

M. et Mme Gaston Brodeur et
M. et Mme Paul Gareau font un

Californie. ;

tie hier, en avion, pour un voyage
de quelques semaines à Miami, en

Floride.
CVE

hs et Mme Desmond Clarke
sont arrivés au club Boea-Raton,
en Floride, pour un long séjour.
VERVE

Mlle Cécile Bouchard, de Mon- ;
tréal, a passé quelques jours à
Spencer-Wood, comme invitée du

Fieet.
EL
Mme Jean Lafontaine, de Mon-

tréal, est revenue d’un voyage à
Québec, où elle fut l'invitée de son
beau-frère et de sa soeur, l’hon.
juge et Mme Sévigny.
LE

DEPLACEMENTS
Mme Conrad Manseau est partie

pour Los Angeles, en Californie,
après avoir passé quelque temps à
la Nouvelle-Orléans et au Mexique.

du Canada.

'M. J.-A. Langlois
| fera une causerie au
Club fypographique

M. J.-A. Langlois, directeur de
Ja publicité au Petit Journal, pro.
noncera une causerie à la prochal-
ne réunion mensuelle du Club ty-
pographique, le lundi 10 mare, à

  

 

N.

! M. J. Arthur Langlois. directeur !
| de la publicité au “Petit Journal”.

8 heures 30 du soir, à l'hôtel|
Queen's. 11 a choisi le sujet aui-
vant : la Typographie, soeur ju-
melle de la publicité, M. Lan-!

Elois. qui possède une expérience

 

i Au cours de la seconde partie

de la réunion, les membres auront

jl'occasion de voir un film en cou.
leurs, intitulé How to make a good
impression. Cette pellicule. gra-
cleusement fournie par M. Albert
.Guthrie, de la compagnie Harris-'
Seybold, illustre les procédés et
opérations de la lithographie mo-
derne.

Les direc:eurs du Club typogra-

phique {nvitent tous les membres

la réunion et les prient d'être

aussi ponctuels que d'habitude.

 

| chasse, sont partis pour Palm-

Beach, rejoindre Mmc JS. Ma-

reau, qui y séjournait, depuis quel-

ques semaines.

Iseae
Le ministre du Canada en Nor-

vege et Mme J.-D. Kearney, sont

arrivés en Norvège.
Lee

CHEZ LES COMPAGNONS
DE SAINT-LAURENT

L'hon. sénateur et Mme Thoma-
Vien avaient accepté la présidenceWERE

Mlle Madeleine Boily est retour- | d'honneur à la première de l’oeu-
née à Québec,
jour à Montréal.
aU

 

Bureau du soir: 4257, Delorimier
«près Rachel) = FRontenac 4910

GERALD DESPAROIS
AVOCAT

384 est, rue Ste-Catherine
Edifice 8t-Denis

Suite 78, Tét.: BE. 3133 

ee

M. J.-S. Moreau, de Québec, et
le mardi 11 mars, à 8 heures 30 M. et Mme J.-C. Moreau, de Belle-

après un court sé, vre de Félix Leclere. Maluron, qui
avait lieu, hier soir, aueGiesù,

DENTIERS
LAncaster 3227 3228

Dr J.-A. LAMARRE
Spécialiste en DENTIERS
Rayone X — “Twilight Steep”

Tous les jours . 9 a.m. à 5 p.m.
Samedi... am 46pm

1237, CARRE PHILLIPS
En face du magasin MORGAN

  

 

Auguste Bertrand;
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M. ot Mme Jeun-
Paul Bertrand,
née Painchand

(Georgette), dont
ls moriage a
été célébré,

samedi matin,
on l'église Saint-
Paseal-Baylon.
M. Bertrand

eat le fils de l'hon.
juge et de Mme

la mariée est la fille
de M. et Mme

Georges Painchaud.
(Le Petit Journal)

La prison pour
un mal de tête
 

Un accusé qui devait avoir mai
À la tête, samedi matin. c'était
Roger Martineau, 23 ans, 1819
eet, rue Craig. qui comparsiseait
devant le juge T.-A. Fontaine,
;sous l’accusation de vol avec ef-
{fraction dans un magasin sis
1561 est, rus Ste-Catherine,

Martineau était tellement cer-
tain d'avoir un jour besoin de
soigner un bon mal de tête qu'il

n'avait Rp hésité à briser une vi-
trine et ày voler pour $5 de com-

primés.
Martineau, qui avait passé la

nuit dans les callules. se recon-
nut coupable, l'air fort abattu.
Mais 1! ne fit pas Invité à faire

usage des fameuses pastilles. Il

recevra sa sentence ‘e 13 mars,

et, en attandant, so‘gnenms sun ma’

de tête à la prion.

 

   

 

© REFRIGERATION *
INSTALLATION FRIGORIFIQUE

Comptoire de boucher et de
restaurant finis porcelaine.

Oswald Amyof
Prop. FILS

Fabricant de glacières
commerciales avec aystème

de ventilation amélioré.

Isoiement garanti ou liège
 

8, Te avenue, Lachine
Tél.: zone 8-832

Rs. : 563, 17e avenue, Lachine

Tél.: 1009.w

AVIS : l'as de seccursale à Montréal 

 

 

EXAMENDE LA VUE

 

LUNETTES CORRECTIVES

 

SPECIALISTE LORENZO FAVREAU optométriste, O. D.

oAst 716 d'ontorrétristes licenciés
Burcas de con-ultation:

Bureau du centre

265 est, rue Ste-Catherine
Tél. LA. 4703

 

Bureau du nord

« 6890, rue St-Hubert
Tél, CA. 9344

 

 

 

Mesdemoiselles e: mesdames! Avez-vous besoin d'ouvrage

OPERATRICES SUR MACHINE A COUDRE
 

TRAVAIL REGULIER 7 h. o.m. à 5 h. p.m. — TRAVAIL TEMPORAIRE 6 h. p.m à 11 h. p.m.

Présentez-vous à la DOMINION RUBBER COMPANY (Montreal Foofwear Factory)
rée récréative qui se tiendra le |
vendredi 14 mars, à B heures 30 |
du soir, à la salle des cette ineti- |
tution, 5945, rue Saint-Urbain.
Entrée libre.

POILS SUPERFLUS
enlevés pour toujours $2.00

sur le visage, lea bras, lem Jamies. au
moyen de ce DEPILATOIRE ÉCLAIR
Înoffenal*, ‘aime in pron douer et Prat
the Priv special $2.44 france,

Batisfaction garantie ou ergent remis

KAPEX PRODUCTS
Case 13, Station D, Mentréal, Dépt. Ÿ

      
          
       

 

© Travail

1665 Est, rue Notre-Dame — 4ème étage.

© Période d'entraînement
avec instructeur.

intéressant.

© Bon solaire.

© Service

Pour renteignements, adressez-vous à T.-À. Johnson,

Tél.: CH, 2111, local 280 — Aprés 5 h. 30 p.m. CH. 2110,

de cantine.
© Périodes de repos.
© Soins médicaux.

département des relations industrielles,
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68e Jour - 3e mois - 26 semains

Trotsième dimanche du carême

Ww «= #%

Temps probable:

BEAU ET DOUX
On ne prévoit pas beaucoup de chan.

gement dans la température pour la
fin de semaine. Les temps doux que

nous conna

 

nous quitter, selon
tes météorologi
de l'aéroport

I

  

     de
région. Lees pron

tice nous assursnt un réconfort vral.
ment mérité: || est trés peu proba-
ble que la présente température nous
apporte de ln neige ou de la pluie.

Ç «à

Phases de la Ine
 

¢ nares O Pleine lune

14 mare C Dernier quartier

82 mare Nouvelle lune

29 mare l'remier quartier

Lover 8 ho 19
Soleil. Coucher 17 h. 51

lover 20 h. 65
Lune.“jUoucher 7 h. 44

& #u
La fin du monde

Nous avons commenté, la semal-
ne dernière, une nouvelle ment.on- | K
nant les météorites porteurs de mi. |tâllé à New-York, qu'il se stabilica
crobes. Partons aujourd'hui d'une

dépéche aussi curleuse qu'in-
lable.
oyant®
annonce

pour le 12 Juin prochain...

verrons b:ès,
M y a beau temps que ces sortes

de prédictions ont cessé d'émouvoir

  
  

 

anglais, M. Arthur
la fin du monde

Nous

    
  

 

   

  

 

les mes. De l'an Mille jusqu'au
xv cle, les historiens n’ont pas
comp moins de vingt-cinq da

préc: dans les livres,
au @ universel.
De saut sur quelques |

peuples primitifs ou fanatisés, l’an.
nonce de la fin du monde n’a plus
eu le moindre effet. Généralement,

en l'accueitle avec un scepticisme

eourlant. Et c'est fort heureux, car,
en raison de sa fréquence, s'il fal.
tut y ajouter fol, ncus arriverions

à vivre dans un perpétuel cauche-

mar,
Tout ce qui a commencement est

fataiement condamné à avoir une
Maisfra, Donc, te monde finira.

comment fincra-t-i17

  

  

  

  

re sont quèr
Le — Harschall,
pensant que le monde fini
l'extinction du soleil; dautr
timent que le monde finira par

gaz carbonique,

a terre use plus
briqu "autres

core, que l'élément He
ide disparait peu à peu, préten-

nt que l'humanité est condamnée
à mourir de soif dans quelques mil-
Vera d'années. 1 en est aussi qui,
considérant l'affaissement des ter-
res, prévoient un second déluge

universel,
Signalons enfin la prédiction d'un

statisticien américain qui a è

qu'en l'an 2,120 environ, (a
porterait le maximum de ce q

peut nourrir comme population
nnsitralt une entretuerie génd.

tale pour

   

    

 

  

 

  

  

   

 

   

  

hommes
ent hu.

paradoxal.

Quand on à vu à quel point,
a dernière guerre. fut pous-

ue foile destructrice, quand on
vot Ia science uniquement p'éoc-

cupée d'appliquer tous les progrès
à l'art de tuer, quand on réfléchit
aux possibilités de la bombe atomi-

en est bien forcé de reconnai-
que cette fin du monde est la

plus vraisembiable.

  

 

   

Garde-côtes réclamés
ANNAPOLIS-ROYAL, Nouvel-

Ke Ecosse, 8. -- [a Chambre de
Commerce locale a passé une réso-
tution denwndant au ministère du
Tran port de hâter la création d’une
flotte de garde-côtes eanudicns qui
Gomi urerail en permanence.
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Une causerie du
Ît-col. Merritt

Le lieutenant-colonel O..C. Mer-
rite, C.V,, député de Vancouver-
Burrard aux Communes, pronon-

cer& une cause-
rie, mercredi soir,
19 du courant, en
l'hôtel de ville
de Montréal
Quest, devant les
membres de l’As.
soclation pro.
Kressiste - conser-
vatrice de Mont-
Royal. Le publte

   
 

| est Invité,
| Diplômé du Col.

. lège militaire
Le 't.col. royal du Caba-
Merritt da, le colonel

Merritt à mérité
la Croix de Victoria, en 1942, lors
du raid sur Dieppe, Il est le pe-
tit-fHs de l’hon. air Charles-FIid-
hert Tupper.

 

 

Conférences

Au Club Richelieu
Le vonférancier Invité au Club

Richelieu, jeudi. était M. Léon
Lortie, da l'université de Mont-
réal. M. Lortie traça brièvement
la biographie de deux grande ea-
vants dont

ile centenaire: Alezander-Graham
Bell et Thomas-Alva Edison. Le
but de M. Lortie était de souli-
Bner lea jounesses diamétralement
opposées que vécurent les deux
inventeurs. Bell avait une vie
rangée, 11 possédait une ingénio-

;sité et une ténacité peu commue-
nes. st com deux qualités lui ont

    

  
permis de transformer les varia-
tlons sonores en variations éjec-
triques, et inversement, ce qui!
vonduisit à invention du télépho- |
ne. !

la Jeunesse d’Edi-on fut beau-
coup plus mouvementée et re n'est

qu’à l'âge de 23 ans, une fois ins-

.et entreprit les recherches qui le :

.conduisirent au perfectionnement
du filament incandescent. :

, M. Lortie souligna que les mé.
;thodes d'enseignement ordinaire,
efficaces pour le jeune Bell, a'é-
talent avéréee n'illes pour Edison. -
in est nombre de jeunes qui ne
mordant pas aux matières inserl. ;

(tes aux programmes et qui ne se
soumettent pas aux disciplines In-

tellectueiles ordinaires,

Et M. Lortie de conclure que si
l'ocuvre magnifique povrsuivie au

| bénétice des surdoués mérite
,notre admiration, il faudrait aussi
[s'occuper de ceux dont l'Intelligen.

ce dépaste la moyenne. 1! fau-
drait fuire le dépistage des sur-
doués. les grouper dans des clas-
ses homogbues et pourvoir de cré.
dits suffisante
nus grandes évoles.

{ Maïs où prendre l'argent? de-
mande M. Lortie. Cet argent de.
vra provenir des impôts, et M.!
Lortie suzgère que l'on taxe pour
cela les entreprises qui exploitent
cher nous des richeses naturelles
dont plusieurs --~ les mines. par
exemple - ne peuvent étre rem.’
placées. |

û «6e

A l'Association du
corps canadien

| Invité au diner donné dimanche

dernier, à l'hôtel Pennsylvanie.

sous les aunpices de la section’

Montréai-Centre de l'Association |
du corps canadien, le brizadier Guy |

Gauvreau, D.S.0, ABC. u pro-,

noncé une causerie intitulée: An-'

clans combattants, H n'en tient qu'à

vous. 1! souligne d'abord les glo-|
vieux faits d'armes de nos combat.

tants of soutient que le service mi.

litaire à développé les qualités de

chacun. “Ces hommes, dit-il, de.
viendront pour l'Industrie des pf.)
vots indispensables.”  L'orateur

explique que les vfficiers de réin.'
tégration ont fortement encouragé
les vétérans à aller consulter leur |
ancien patron.  Daus la majorité
des cas, l'employeur à repria le

vétéran en lui offraut un mellleur
emploi qu'avant la guerre. Il a ter.

miné en signalant que la guerre

constitue une leçon d'unité, “que

nous avons payée chèrement et
saûs laquelle nous ne pourroës
uvegarder grandeur de notre

Cauada”,
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Puisque vous partez

en voyage...
vers Montréal, ne manquez pas de visiter

le grand magasin & rayons de la

rue Mont-Royal...

AMESSIERA

 

   
  

 

Ainsi vous profiterez du

AN DE
REMBOR
qui vous octroie le prix de votre pas-

sage . . . aller et retour dans un

rayon de 100 milles.

Tout résident en dedans de 50 milles

bénéficie du remboursement de son pas-

sage avec tout achat de $25.00 et plus.

Et tout achat de $50.00 vous assure le

remboursement de votre billet dans un

rayon de 100 milles.

LES COMMANDES POSTALES SONT TOUJOURS

REMPLIES AVEC SOIN AVEC LES MEMES GARAN.

TIES D'ECHANGE si LA MARCHANDISE NE

SATISFAIT PAS.

ESSIERZ
"LE GRAND MAGASIN À RAYONS DE LA RUE MONT-ROYAL À MONTREAL”

J. @ AUBRY. Dec.

 

+ E. CADIEUX, président * FA. 3TB1

 

  

  

     



RUIII
Haut poste

M. O.-A. Trudeau, egent géné-
va) du service des voyageurs pour
Je district de Montréal, a été pro-

… mu au poste de
< gérant général

à adjoint de ce ser-
vice, en rempla-'
cement de M. W.-
E. Norton, décé-

- dé, Originadre de |
, Waterloo, M|

‘à Trudeau est figé
de 59 ans I
compte plus de =

40 ans d'expé- JA
rience dans le;
service des voya-| :
geurs. I entra à Moisan, 46 ans, de Québec, vient
l'emploi du d'être nommé commandant de la
Grand-Trone, en : 4e compagnie dentaire de l'armée
1906, eomme de réserve canadienne, à Québec.|

eommis dans le bureau de véri-/ M. Marcel Langiois à été nommé
fileation du service des voyageurs, Président du tribunal arbitral de
à Montréel. la Commission d'assurance-chôma-

7 ge, pour le district de Montréal.
A l'honneur M. Auguste Fortin, B.L, à été|

Le lleutenant-colonel R.-P. promu au poste de commisemire |
Boulay, commandant du régi- édjoint des brevets, au bureau des.

ment de Joliette. vient de mériter
la médaille de long service da
l’armée canadienne.

Le capitaine Plerre-Charies
Meunier & été cité à l'ordre de!
Farmée, à 1a suite de services|
rendus en extrême Orient. Le:
eommandant suprême des forces
alliées de la région militaire du
sud-est de l'Asie à ivi-même re-
commandé cette citation. Né en
France, en 1917, 1e capitaine
Meunier est le “fils de M. Honoré
Meunier, journaliste,

  

  

M. O.-A.
Trudeau

secrétariat d'Etat, Il habite Ottawa ‘
depuis 36 ans.

7a
Décès

La Ryde mère Marle-de-ja-Vic-
toire, (Maivina Beland), ancien-
ne maîtresse générale de la mai-
lson-mère des Ursulines, est décé-
dée lundi, au monastère des Trols-

l Rivières, à l'âge de 82 ans. Elle |
était la soeur de Mgr Ferdinand
Beland, de Maskinongé, et du sé-

  

On continue
le bombardement de l'Etna
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ministère de l'Intérieur de l’Italie ont annoncé, cette semaine, |
brevets et des droits d'auteur du! Ja cessation puis la reprise des éruptions du mont Etna. Ces

éruptions, les premières depuis 1929, ont grandement menacé
{d'abord les villages de Cisterna di Collabasso et de Passo
| Pisciaro, s’avançant jusqu'à un quart de mille de ce dernier.
Après la nouvelle entrée en activités du volcan, la lave menace
maintenant les villages de Passo Pisciaro et de Randazzo.|
Elle a recommencé à couler à une allure d'environ 600 pieds:

rire
à l'heure.

Certaines personnes,

faite que possible aux

en vue
d'assurer une sécurité avesi par-

vislages
de West. Deteur Henri Béland, tous deux ainsi menacés. persistent‘ à con-

 

mocnt. décédés. seiller le bombardement du mont,
2.

Président
M. Jean-Guy Décarle, étudiant

6. degsième année à j'école des
Hautes Etudes commerciajes. &
été éle président de l'Association
générale des étudiants de l’uni-
versité de Montréal. Né à Sainte
Agathe, le nouveau président à
fait ses études secondaires aux
ec''èges Notre-Dame et Saint-

Laramée.
Délégué Actuellement. les buanderies bri.

A ea réunion mensuelle, l'exé-
eu:.f de ia Chambre de commer-
ce de :A province à nommé M.
Raymond Dupuis, président de la
maison Dupuis Frères, délégué
des membres associés du district

six semaines à rapporter le linge
de leurs clients. Ce qui offre un
grand inconvénient pour les mé.
nagères qui sont ainsi forcées de
faire leur lavage À la maison. Mais

de Montréal auprès de l'organis- aTtio davan.

me provincial. M. Dupuis, qui suc- ve“comme le linge est encore
eide & M. F.-M. Marcotte, repré- yay rare en Angleterre, les che
sentera 40 maisons d'affaires. mises sales y ont créé un pro-

î "blame demeuré insoluble ausel
‘ Promotion longtemps que le Holborn Borough

M. Alfred-Ovila Lalonde, chef Councli ne s'en est pas mêlé.
de train pour la division Salnt- On avait installé des buanderies
Laurent des chemins de fer na- très bien équipées dans les diffé
tionaux, à été promu  surinten- vents bains publics de la métro-

dant adjoint pour la division de pole anglaise, mais on s'est rendu
Cochrane à Parent. Originaire de compte que les hommes ne vou-
Moose-Creek, Ontario, M. Lalonde : jgjent pas s'en servir en présence
est entré au service des chemins des femmes. C'est après cette
de fer nationaux en 1913. constatation que l'on a décidé d'é-

2 tablir deux soirs exclusivement ré-
Elu et réélu servés aux hommes. Ces soirs-là,

Le conselller municipal Marcel | 1gg hommes, leur dignité masculi-
Verville, représentant du district ne étant sauve, peuvent se livrer.
no 9, catégorie B, à été élu maire: à leurs petits travaux sans risque;
suppléant pour le trimestre com- de subir les moqueries des tem-
mençant le 29 du courant. mes.

Le conseiller municipal Adel-| Chaque homme a l'usage d'un
me Farley a été réélu présidect évier et d’une quantité adéquate

Nouvelle “chevalerie
du bain "en Angleterre

LONDRES, 8. — A Londres, les lundi et jeudi soirs
Laurgnt. 11 succdde A M. Bernard sont réservés aux hommes dans les bains publics, de façon

À ce qu’ils puissent y laver leur linge en paix.
e----—-mmmmennnnn=-

tanniques prennent entre quatre et, d'eau chaude. Son linge une fois
{ > a "lave, le célibatalre ou le veuf lon.

donien peut l'apporter successive
ment à une machine hydro.élec.
trique, une essoreuse et une cabi.
ne-séchoir, où, en dix minutes, le
linge reprend son état normal. Un
coup de fer À repasser et le ‘ra.

Pour l'usage de tou-
tes ces commodités, on ne paye

que la somme ridicule de 12 cents.
————e

vall est fini.

Mortel baiser !
HOMS, Syrie, 8—Le jeune Sa-

bry Soulelman el Shami a violé
le code bédouin appliqué dans
les Etats du Levant, en embras.
sant la belle Khadije Bint Mam.
doub el Babalane avant de l’épou-
ser. Selon le correspondant de
la “United Press” 2 Homs, Sy.
rie, le Jeune homme aurait don-
né à sa flancée, un “long et pas-
sionné balser”. Soit que Khadije
ait dévoilé l’Iincident ou soit que
le couple ait été vu, 1a tribu con.

damna Sabry à une amende de
$4,400, Plus tard, un beau Jour

! que Sabry vint au puits, le frère
de la jeune fille l’abattit d'une
balle de eon fus!t,
 de la Ligne des propriétaires de

l'est et des contribuables de
Montréal.

Nouvelles fonctions
le vice-maréchal de l'Air A. de

Niverville, C.B., ancien combattant
des deux dernières guerres mon-
dia/es, à été élu, mercredi, prési-
dent du Comité du Québec de ls
Ligue des cadets de l'air du Ca-
sada.
Le

avec ce femê
Doubl  

lieutenant-colonel Albert
 

 

 

Stores Vénitiens
Faites rénover vos stores Immé-

   

l'un des neutralisants qui agissent je plus

rapidement contre l'excès d'acidité de

estomac! Ce remède est à double-
tion: il soulage l’hyperchlorbydrie À

, qt lalourdeur. Rappelez-vous que... J

© Stores vénitiens, bols ou alu-
minlum, faits eur mesure ot
Hvraison en 10 Jours

Pour Informations :

Lephyr Venifian Blinds
ANDRE NOEL, prep.

Maison csnadienns-franpalse

3888, De Builion, LAncaster 7364

  
       

  

(e/a ne vous court que

iL POUR AVOIR CE QU IL
YA DEMEILEUR!

LIer

 

     

508 Lu

Ri
Ne laissez pas la constipation vous abattre.

Faites ceci pour être soulagé d'une manière

efficace et douce, Prenez simplement de 2 à 4
fratement afin d'embeilir votre cuilerés à soupe de Lait de MangePhilipe"

vec de l’eau. Vous vous réveillerez plein d'en-

© Service Immédiat at rapide teinalerts et dispos. De plus, le Lait des

© Prix très raisonnables Magnésie Phillips’ est reconnu comme étant

+
me

  

  

 

  

         

  
  

TABLETS
PU10015FE
 

afin d'orienter dans un sons dif.
férent l'écoulement de la lave au
cours des préeentes et futures
éruptions de ce volcan.

Lors des premières effuslons de
le semaine, on à compté pour envi-
ron $400.000 de dommages aux
forêts et aux vignobles, que la lave
à couverts sur un front de 1,000
pieds. À dos vitesses allant de 300
à 1,500 pleds à l'heure.

Vers la fin des activités du
volcan, les observateurs ont
compté $3 nouveaux cratères
formés sur les versants de ls
moutagne.

Le professeur
volcaniste réputé,
le bombardement du mout au
moyen d'avions et d'artillerie.
Cette méthode a déjà été emplo-
yée avec succès ailleurs dans le
monde. et l'on aurait ainsi pu,
sinon arrêter la lave, du moins
on détourner le cours.

Gaetano Ponte,
avait suggéré

> POUR LIVRAISON IMMEDIATE <<

Comptoirs Frigorifiques
TOUT EN PORCELAINE

pour Bouchers

Masse Electric Refrigerafion Reg'd

 

  

Un photographe a ris.
qué sa vie, H y n quel.
ques années, pour
prendre cotte extra.
ordinaire photo de l'in.

térieur d'un cratère.
Cette rivière de feu
est de la lave liquide;
les flammes que l’on
voit À gauche sont de
gaz snflammé. On ima.
gine ce qui adviendrait
des villages slcitiens,
menacés par ls lave
du mont Etna, el fee
activités de cs volcan

ne ocessent pas bien.

tôt et sl on ne parvient

pas à prévenir ses

méfaite.

 

ROME,8. — Les nouvelles provenant de la Sicile et duetoutefois.

les termes de larpas, d'après
mistice, de bombardiers ni d'ar-
tilierie lourde. LU faudrait que
les autorités alllées d'occupation
se chargent de réaliser ce plau.
Mâme el la leve n'attelgnaît pas

les villages cette fois-ci, ce moyen
resterait, croit.on.
mesure de prévention.

SOURDS
Procurez-vous dès maintenant lo

merveilleez appareil auditif

Mono-Pac Beltone
1947

Sans batterie encombrante, UNR BEU-
LE : E té

 

   

 

jé pour distance
seit sem degré
ation grsiuite ausel à

  

 demicile.
de.
reila.

Brocharetie “J” sur des
Batteries pour tous genres d'apps-

Conditions de paiement faciles.

1387 St-Denis — HA. 8730
Face an théâtre St-Denis, Montréal

Téléphone le soir : TA. 0370

Une démonstration vous prou-
rera pourquot fl se vend plus
de BELTONE MONO-PAC que
tous les autres appareils d'une

seule pièce
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| 2300 est, Mt-Royol — Tél, FR. 1140 - CH. 4572    
A VOTRE SERVICE —
 

POUR RESOUDRE VOTRE

PROBLEME D'IMMEUBLE
 

et commerciales.

construction. 
® VENTE et ACHAÂTdes propriétés résidentielles

® VENTE et ACHAT de commerces.

® ADMINISTRATION de propriétés.

© EVALUATION de propriétés et terrains.

* PRETS HYPOTHECAIRES et ASSURANCES

® PLANS et SUGGESTIONS pour projets de

QUELQUE SOIT VOTRE PROBLEME,
avons un personnel compétent, sérieux et sour.

tois qui saura vous donner satisfaction.

[NORTHERN TRUST CO.
{| 2277 est, rue Bélanger, Montréal — CAlumet 0855   

une efficace
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39 années de SERVICE consciencieux   
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4 ETAGESD'DARTICLES
D'AMEUBLEMENT  
 

Commandes postales
remplies avec soin.  
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REPRODUCTEUR
DE DISQUES = i

Prix régulier $39.95 Modèle tel que cliche

297 MOBILIER de CHAMBRE |!
construction trés soignée. or A

Fini noyer pôle, 500 verges de
Jolies commodes LES4esN0900 =p PRELART
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AUBAINE A ......... “EELTOL”

2 verges de large

a prix réduit
AUSSI

: Tapis de Passage
27 pouces de large
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pour chambre d'enfants,
en bois non peinture,

fabrication solide
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Trés spécial

FER À REPASSER
avec corde.

1 an de garantie

  

  
  

    

ZE
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2%
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Z
ZTABLES A CARTES

de trés bonne
construction
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  $95 MOBILIER à DEJEUNER TEE 4.55
ARTICLES, buffet, table à rallong e et 4 chaises fini naturel    

  Chaque jour, nous rece-

vons une quantité res-

treinte d'appareils dis-

parus du marché depuis

des années, passez ou

téléphonez à AM. 2111
Vous trouverez peut-être

se que vous cherchez!

Examen et réparation

de radios exécutés
par un technicien.
Signalez AM. 2111
Nous irons chercher
votre radio à votre

domicile. 4020 est,*Ste-Catherine, Angle Jeanne-d'Arc
RE
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C'est lundi que débutera le

procès du professeur Boyer
Ona laissé entendre, en fin de semaine, dans les milieux

Judiciaires,
du parti communiste canadien et ex-

que Fred Roee, l'un des organisateurs nationaux
député de Montréal-

Cartier, serait probablement appelé à rendre témoignage au

procès du professeur Raymond Boyer, inculpé dans l'affaire

d'espionnage soviétique.
La chose n'a pas encore été

formellement décidée, mais l’on
ewit que la Couronne appellera
Rose, qui purge, depuls la fin de
décembre, une sentence de six an.
nées de pénitencier, après avoir
été ‘rouvé coupable de complot

HÉMORROÏDES
ESSAYEZ CE TRAITEMENT
COMBINE ET GRATUIT

Vous pouvez maintenant soigner, ches vous
ot confortablement. (ce malheureux ineon-
vénients des héniorroides : douleur, déman-
Geaison et saignement, Les hémorroidaires
Sont tous heureux de ce traitement combie
mé. I y a dix ans, M. Frank Barge c'est

rvi de ce traitement hémorroidal de
age: voyer plutôt ce qu'il nous M écrit

derniérement à ce sujet :

Colombie canadienne
2060, Se avenue.

Est-ce croyadle” I! y a déjà diz ans
Que f'ai employé deuz de vos traite-
ments et fe n'ai jamais eu de récidives
depuis. J'ai parlé de mon cas à nom-

dre de gens mais, à certains, c'est très
difficile de faire comprendre le bien que
puisse opérer votre médicament.

lis sont peut-être comme mot. J'avais
fait toutes les pharmacies, essayé toutes
sortes de médicaments, mais jusqu'à ce
Que je découvre votre traitement, rien
ne m'avait soulagé; ce /uf certainement

une décourerte.
Je travaille encore dans une fonde-

vie et fe suis très bien portant, malgré
$2 je sois dé de 61 ans.

août 1945. FRANK BARGE.

À ces malades découragés qui eroient leur
ea désespéré. Même des cas graves et
@piniitres sunt scuvent guéris par ce trai-
Sement, employé avec succès depuis 50 ans.
Ne retardez pas d'une journée. Ecrivez
médiatement. N'envuyez pas d'argent.

implement adres-ez-nous, aujuurd'hui, le
Coupon cl-dessous, et un échantillon vous
sera nussitot retourné gratuitement et sous
emballage discret.

=

HantiLon GRATIS:} D'ECHANTILLON
Pour prouver ce que nous &vançons
nous vous enverrons promptement un |
Eros échantillon de ce traitement, sous |
emballage discret. N'attendes pas, Re- |
tournes le coupon aujourd'hui,

   

!1
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——————————

contre la sécurité de l'Etat en vio-

lant la lo! des secrets officiels.

Le procès de Boyer s'ouvrira

lundi matin, en Cour du banc du

rol, juridiction criminelle, sous

la présidence de l'hon, Juge Wile

frid Lazure, Le choix des jurés

précédera le procès proprement

dit, et, si l'on se fonde sur la mi-

nutle apportée À la récusation

lors du procès de Rose, on peut

prévoir que le Cour épulsera deux

tableaux de jurés avant de trou-

ver les douze citoyens qui auront

à juger le savant.

Soulignons que le professeur a

demandé à être jugé par un jury

français. Raymond Boyer, spécia-

tiste de la chimie des explosifs, est

d'ailleurs le seul Canadien fran-

çais qui ait été mêlé de quelque

façon au réseau du colonel Zabotin,

Au procès de Rose, il avait été

révélé que Boyer avait fourni à

l’ex-député de Cartier les noms de

quelques éléments constituants du

RDX, puissant explosif dont la na-

ture n’a pas encore été publique-

ment divulguée. ;

Igor Gouzenko reviendra aussi|
probablement sur la sellette...

Mais son témoignage se complique-,

ra plus que dans les autres causes.

f

interprète qui traduira du russe au,

français.
La Couronne a déjà prévu d'ail-|

leurs qu’elle aurait certaines diffi-

sitions pour assurer aux jurés des,
copies françaises de tous les spéci-

mens qui figureront au dossier du
professeur, 11 y en aura plus de:

200. Ce sera done une volumineuse
paperasee!
Autre fait intéressant à souli-

gner: on a rapporté au cours de la

semaine que le procureur attitré du

ministère fédéral de la Justice,
Thon. P.-F. Brais, c.r, sera assisté
d'un éminent criminaliste de la
vicille capitale. Quant à la défense,
elle sera occupée par l'hon. Lucien
Gendron, c.r., Me Gendron sera pro-
bablement assisté de son associé,
Me René Gauthier, er.

Le procès, prévoit-on, va durer

au moins trois semaines — et, com-

 
|

 

|
|
|
ra à de longues batailles légales
“Les questions pertinentes à l'im-
| munité diplomatique et au principe
; de l'exterritorialité pourront toute-
fois être difficilement abordées, la]
Cour d'appel ayant déjà statué sur
plusieurs objections soulevées par
la défense à l'appel de Fred Rose.

 

| Schuettoff, âgé de 22 ane lui aussi.
-z—

Disparu depuis
le 14 février
La Sûreté Frovinelale à êté in-

formée de la disparition de Joseph-

Gérard Lebel, Agé de 37 ans, qui

n'a pas donné de ap

ses nouvelles de- -
Pais le 14 février
947. D’une taille

de 5 pieds et
quelques pouces
et ant environ
145 livres, le dis-
aru a les yeux
runs et cernes,

et les cheveux
également , bruns
et séparés au mi-
Yeu. Il a une pe-
tite bosse en ar-

  
Gérard Lebel

rière du cou et J

un léger défaut de langue marque |

ar une certaine hésitation dans

È langage. À son départ, Gérard

Lebe) portait un paletot et un cha- |

peau brune, un complet gris fer

et un foulard brun avec pois

blancs, ainsi qu'une valise gris

brun. Tout renseignement au su-

jet du disparu peut être communi-

ué au capitaine J.-A. Quenneville,

le la Sûreté provinciale, HA. 4141.

—
—a> Campagne du

litre français
Afin d'atteindre l'objectif de 50.

000 volumes fixé pour la Campagne,

du livre français. au bénéfice de;

nos compatriotes de l'Ouest, les;

T] faudra recourir aux soins d’uUN prganisateurs de cette campagne. Junior Advertising &
dirigée par M. Pierre Laporte. se

sont axauré les services d’une flot-
te de plue de trente camions équi.,

pés de 125 membres de la Cham-'

eultés avec les traduetions. Elle & bre de Commerce des Jeunes. Ces |

en effet. nous dit-on, pris les dispo- camions parcourront les rues de ale

ville du 18 au 31 mars pour recueil.;

lr des lvres francais domt nos
compatriotes sont si dépourvus.

Pour plus ampies informations, |

adressez-vous au secrétariat: 8660.
rue Mentana, AM. 7257,

Les temps sont
bien changés
MUNICH, 8. — Deux vétérans

allemands sans bras ont quitté
l’Allemagne à destination des

Etats-Unis pour venir montrer

aux médecins américains et aux

  

N A . : ; “|noldats amputés comment se ser-
ous voulons vartout le faire connaître

|

me dans le cas de Rose, on assiste. vir des membres artificiels aussi

fantastiques qu'’efficaces récem-

ment inventés par le professeur
Ferdinand Sauerbruch, de Berlin.
Ces Allemands, grands ennemis,
il y a deux ans, des hommes qu'ils
vont éduquer, sae nomment Heine
Schuffenhauer, 22 ans, et Herbert

Cinq ministres vont prêter

main-forte à Maurice Hartt
La lutte dans le comté fédéral de Montréal-Cartier

prend de plus en plus de vigueur. Le parti libéral a annoncé,

en fin de semaine, que cinq ministres viendront d'Ottawa

participer à la campagne, en appuyant le candidat officiel

du parti, Me Maurice Hartt. Ces membres du cabinet seront
MM. Louis Saint-Laurent, ministre des Affaires extérieu-

res; D.-C. Abbott, ministre des Finances; Brooke Claxton,
ministre de la Défense nationale; Joseph Jean, solliciteur

* général; et C.-E. Bertrand, ministre des Postes. M, Saint-

Laurent prononcera un premier discours, mardi soir, à la

radio. La prochaine réunion publique en faveur de la can-

didature Hartt aura lieu lundi soir, en l’école Bancroft.
Me Ivan Sabourin, e. r., che!

provincial du parti progressiste-
conservateur. à déclaré officielle-
ment, samedi matin, que “dans
les circonstances actuelles, et vu
son désir de ne pas diviser davan-
tage le vote anti-omuuniste, le
parti progressiste - conservateur

crolt ne pas devoir présenter de
candidat à l'élection complémen-

taire de Cartier”.
Le conselller municipal Dave

Rochon. sous J'étlquatte de libé-

ral indépendant. lanrera sa cam

pagne la semaine prochaine, par

des discours radiodiftusce.

Me Paul Massé tiendra une ré-

Cercle d'études

du marché français
La prochaine réunion du cercle

d'études du marché français du
Sales Club

aura lieu vendredi, le 14 mars, à
8 heures 30 du soir, au mess du
régiment de Châteauguay, rue La-

combe, à l'arrière de l'hôpital mi-

itaire de Montréal. Le conféren-
jer sera M, Paul Langlais, qui à

intitulé sa causrie: “Ambassa-
deurs de demain”. Tous ceux qui

sont intéressés à la vente et à la

100 co?

LA VERITABLE ASPIRIN
MARQUÉE COMME CECI

publicité sont les bienvenus.

{RECTEMENT DE PARIS

TISANE CISBEY
est le laxatif dépuratif Idéal des

CONSTIPÉS HABITUELS
Austi bien que des femmes enceintes ou nourr.ces, des malades, etc, ote.

PARCE QUE:

2 — SON ACTION EST DOUCE ET CONSTANTE

2— ELLE NE PROVOQUE PAS DE COLIQUE

3 — ELLE A SUR L'ESTOMAC UNE ACTION EFFICACE

4 — SON EMPLOI N'ENTRAINE PAS D'ACCOUTUMANCE

DANS TOUTES LES PHARMACIES

 

unfon pour dames, mercred! soir,
en l’école Ste-Hulalie, of M. Mi.
chael Buhay, candidat communis-
te, tiendra sa prochaine assemblée
publique
vonshire,

mardi, en l'écale Ie

  

 
  

   

   

  

   

    

 

 

 

  
  

L’hiver a beaucoup

|

ACHETEZ VOS FILMS PAR LA POSTE

  

No 127 25-5
No 120 © 620 .30 - 4
No 116 # 616,35 - 3

«1.00 PAS DE
…1.0  COD.
pour 0.90 ‘Taxe en pius)

Et laissez-nous les développer et imprimer
CHAQUE EXEMPLE

PORTRAIT
(No 120 ou
plus petit)

8 photos à 02 … . 16
plus-film développé .05

plus-frais de poste .04
plus toxe 01

26
Les portraite grandeur 116 sont un peu plus chers, soit 8 pour .08

(Frais de poste 4 sous sur toute commande postale et faze en plus)

Adressez vos envoie à

Montréal Photo
Montréal 32, P. Qué.

Service rapide de hult heures. Toute commands C.0.D. refusée. 
'

endommagé nos rues
Maintenant que la neige et la glace laissent à découvert

! les rues de in métropole, on se rend compte qu'elles sont:

1|semées de nombreux trous de grandeurs et de profondeurs

variées,
Les \ngénieurs attribuent ces|chauds du début de l'hiver.

dommages aux périodes de temps

Les

troids œubséquents faisaient ge.

ler l'eau môlée de neige qui re--

couvrait alors les rues, ce qui

commençait d'en briser le surfa-

ce. Le pas-age dea véhicules az-
gravalt ces flesurce avec lo résul-

tat que les rues sont aujourd'hui

endommagées sur des étendues de
plusieurs pleds carrés parfois, ce
qui rend dangereuse la circula.
tion.

Le Royal Automobile Club du
Canada à écrit au comité exécutif
de Ia ville & ce sujet, conselllant ;
une réparations rapide temporal-

(re au moyen d'un produit plus
homogène que le sable ou la cen-
dre dont il ne reste rien au bout
de quelques heures.

æ

|
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@ On prétend qu’on peut guérir!
les ivrognes de leur vice par
ll'hypnotisme. +

— MATERNITÉ —
SANS DOULEUR

por le Dr Jules Rignasit, Volume tre

   

  au point, de et sbondamment
Musteé, on ne toutes loa N-
brairies ow
Editions FERNAND PILON

100, Bonubion, Mentréel
Prix 82.00 — par la poste 52.10 

 

  
   

 

      

Querente-huitième repport sauve! 5

CAISSE NATIONALE D'ÉCONOMIE
Bilen au 31 Décembre 1946

ACTIF
Ea raiser et en DABQUE. 200cccserie cesse cer enn
PLACEMENTS:—

1 (Valeur aeutosade infétieu ché}

Demision du tapade 3... 2400.00
Gow Troviorgon oe 4.108.163.

0

Cite,Villes et Music izafitén de La Province de Québec 3mmn

umabide et Couummssrons Seolairen de ln Province
de élec. Tn 207

Fates Parcisaates de lo Frovisce de Québec... 425012.06  6,706,23448

aires avtoriete inière is du marché
patareon paid mare ert

ny res: x fabriquesparrissietes
vt aur

orationdeWo de | ra 8,007,000.20
sur wn
es a6 WAN

ette dus

et

cours wean.

Feaq EE
Diableecran 1947 XIE

er.

Première période: .
CAPITAL: \ccam:i| du

EE NaI
FONDS DE RÉSERVE GÉNÉRALE -

‘Solde de rentes dû aux onciétaices... 31,008.87
Certificats coojpinta et familioun 10002888
Br,neltesh percevoir 7",

lamotions de bénéficrs an voit de
réglement. - … 1

Mantes non réclemées LILI ANN
Dounième période— w ;

CPmdng voa
FONDS DE RÉSERVE GÉNÉRALE:—

Réservesmathématiques pécenssires
re faceeux engagemes

on nm
rie san

raion4 2062.70
Baales 008 ré TM 1,006,042,00

——

© Sorin. SIE AILITIN00ne . _—

aapor antioven smn
imes payées soticipation (ee
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La percée du tunnel sous la montagne nous
donne une idée de

D'une longueur de 16,315 piede où 2.1 milles, le tunnel sous le
mont Royal a coûté plus de ring millions et demi de dollars,

pour la percée seulement, soit une moyenne d'un million sept
 cent cinquante mille dollars

de hauteur, inauguré officiellement par
22 avril 1917, et par les passagers réguli

Ce tunnel de 18 pieds
invités, le dimanche

8, le £1 octobre 1918,

du mills.    

 

sert aujourd'hui à 8,326 voyugeurs qui y paseent chaque jour.

Le trajet prend sept minutes of une fraction.

Montréal a besoin d'un métropolitain, appelé commu-

avait acquis beaucoup d'expé-
rience dans la construction de
tunnels aux Etats-Unis, fut enga-
ré pour faire les premicrs tra-
vaux d'arpentage.

On offrait déjà des terrains en
vente au publie, à Ville-Moni-
Royal.

Le tracé du tunnel est le suivant:

nément “métro” A Paris, “subway” aux Etats-Unis et “tube” de l’actuelle gare ceutraleletunne;

à Londres.
Certaines villes ont construit leur métro alors qu’elles

n'avaient pas la population que Montréal possède actuelle-

ment.
Le publie se demande naturel-

fement où, de l'est à l'ouest at
du sud au nord,
construit. 11 se demande aussi
eomment l’on perce la terre et le
roc, quels sont les moyens em-
ployés pour indiquer lea dire

+

:Moya!. qui a été percé 11 y à déià|

le métro sera.

 

30 ans.
 

Partie de la ligne
transcontinentale

Cle tunnel était partie de la
ligne tranuscontinentale du Cana

   

Tera.
Le

Lette photo nous donne une idée de l'entreprise g!gantesque
sous le mont Royal, par les chemins de fer nationaux.

 

ua re    Ce pa

s'engage sous l’avenus MeGtil-Col-
| loge ot continue en droite lignan
sous cette avenue jusqu’à la rue
Sherbrooke, sous la tour de Lhor-
loge, l'entrée du campus de l’u-

: Bivaraité McGill. A cet endroit,
la ligne prend une tangente vers
l'auest et passe sous la partie la

 

{plus haute de la montagne. Ca,
racé fut cholsi afin que le tun-

j nel passe sous le moins possible

de lots déjà bâtis.

Avant de commoncer le perce-

x.
T

présentée le percement du tunnel
été foré en deux tronçons par au-

tant d'équipes qui se sont attaquées À la montagne, chacune de son côté.

tions et les niveaux,“quels in.
truments on utilise pour eniever
le roc et la terre, quelle est la
formation géologique de l'île de
Montréal, comment on finit l‘In-
térteur du tunnel et, finalement,
comment on ventile le m“tro,
comment on y & accès et com-
bien do temps la rame de wagons
prend pour se rendre d'un point

A un autre.
11 est possible de répondre À

bon nombre de ces questions eu
présentant quelques données sur
le tunnel que les chemins de for
nationaux utilisent sous Ia mon-
tagne, de l'avenue MeGill-Colle-
ge à Portal-Heigh, Ville-Mont-

e POUR GRANDIR,
 

melgrie, améliorer vue, debarranser
lunettes, timidité, tahse, alesol, rhu-
matiome. Poussor cheveur, remédier
cheveux gris, culture physique, beauté,
paychologie, réussir, Envoyez 10c,

D. EVANS
Boite 141, Station G, Montréal

SOURD!
Demandez In

brochure gratuite

MEGA
-EAR-
PHONE

Les lympans invisibles, médicamentes
ED. BAUM. Ame-

ent of font disparai-

 

 

  
      

 

dé-

MEGA-EAR.
803, boul. Ch   rem

dien-Nord, entre Montréal et Ot-
‘tawa, et plus tard Ottewa-Van-
couver. .

Les travaux préliminaires ont
été commencés À la fin de 1911
et au début de 1912. L'on
mença À creuser en Juin 12 et,
en décembre 1913. lea deux équi-
pes qui travalllaient de chaque
côté de la montagne se rencon-
“rirent sous le mont Royal. La
première trouée était faite. I!
fallait élargir, travail qui se pro-
longes jasqu'en 1916. alors que
‘a tunnel! fut complètement et
définitivement percé, I! fallait
ensuite revêtir les murs qui n'é-
tatent que de roc. C'est an dé-
ceimbre 1916 que le revêtement

Intériver à été complété, au mo-
ment même où l'on creusait l’em-
piacement od la gare devait être

“construite,

Is 21 octobre 1918, 1e projet
était entièrement terminé, et le
(premier train À passagers pou?
“le grand public s'engageait dans.
le tunnel. On n’a pas cessé de se
servir du tunnel depuis cetie da-

(te: la fréquence des trains & mé-
me largement augmenté. La con-
"ception et l'élaboration du projst
sont dues à M H.-K. Wicksteed,
MELC. chaf Ingénieur qui éta-
bit l'emplacement du tunnel! et
de la station terminale. À juste
titre, !! est appelé ‘ie père de

"tout la projet”

      

  

ta’ vif promier
suirer dus droite sur les terrains

située deu deux côtés de la monte.
gno: du rota de la ville et au haut|
{des torres des Ville-8t-Laucent, on
:nyant en vie la fondation de
! VHie-Mont-Royat.
; M 8.P, Rrown, ingénieur qui

com-:

ment proprement dit, et tout en
complétant l'arpentage, on exa-
mina evigueusement les proprié-
tée qui existaient déjà le long de

la ligne da parcours, afin de com-
| Zattrs l'état exact de ces bâtis-
ses.
A cause de !a montagne fl n’é-

tait pas possible de faire des
|tracés en surface: aussi, fut-on
forcé, afin de “reporter les points”

| des arpenteurs au côté nord de Is
‘montagne, — de passer. par l'a-
venue du Pare. Là, dans les trot-
tairs, on p'açait des points de re-
pères qu'il est encore aujourd hn
possible de voir. Ces points étaient

très solgneusrment indiqués et,
afin de s'assurer des meauree ex-
actes, l’on utilisa des galons don’
la vérification avait été faite au
{“Washington Bureau of Stan-
| darde”. Ces galons devaient être
soumis À une tension de 12 Ii.
vres À intervalles da 20 pieds
sous une température de 62 de-
grés Fahrenhrit. Chaque fois que

| les mesures étaient prises, on con-
sultait le thermomètre st l'on
faisait les caiculs en conséquen-
ce Les équipes de dix hommes
ponvaleut mesurer ainsi deux
milles par jour, mais le parcours
était grand. puisqu'il fallait pas-
ser par l'avenue du Parc qui est

très à Jest de
College.

Pur la suite, on proréda aussi &
I'enlignemant dn t-rrain. Le tra-
vail a été fait ave tant de perfec-
tion et de minutie, tant pour l’en.
Ugnement que pour les niveaux.

lorsque ! < équipe se rencon-
trèrent sous le sommet du mont
Royal. Il a'y avait qu'une dévia.
tion d‘un quart de pouce!
un record. Afin de transporter
les niveaux et les lignes, on uti-
Heaît des cordes de piano: ces cor-

qÂes d'acter portent ‘outes le nu-
mro $

[ Geologi ]

En général, l'on trouva du roc

sc'entifiquaement nommé “gneous

volanie Instrufsion' qu! éta!t dy-

namité. On trouva aussi de la

   
   

 

LLINERASoo
OPTOMETRISTE-OPTICIEN

Traitement musculaire

Prescriptions de médecins.oculistes

remplies avec leo plus grand soin

6615, boul, St-Lourent, Montréal — CR. 3737

I'avenue McGlll-

Ce fut.

es travaux du futur métro
| pierre b chaux nommée “Tred.
ton”,

Ce roc ‘‘igneous’’ est aussi nome
mé ‘’essexiste”. En plus de la
pierre à chaux, et à des niveaux
assez profonds, l'on trouva “a au.
tre genrr de roc appelé “cristal.
Mn’ qui, malheureusement, se brie
sait dans touts les directions sous
les décharges de poudre. Cas dé.
charges explo-aient à deux repri.

ses, par groupe de deux à la fois,
afin de donner plua de forme au
tunnel et de travailler plus rapie
dement.

A certains endroite, la pierre À
“chaux et l'‘essexiste’’ se rencon-
trafent. L'on trouva particulière
ment da ‘‘marmonise’ et du roe
fortement imprégné de quartz. Ce

in’était pas seulement dure à per-
‘cer, mais aussi à dynamiter.
I On a trouvé auss! un quantité
: de cristaux de caleite et du gypee,
de l'arsenic et du teldepath. male
| 80 patita quantité

“| falls’. trouver un autre
moyen Que de surtir la roche, la

| terre et la glalae par les deux
extrémités du ‘unnel. Aussi, l'on

(Suite à la page 3R)

ANNONCE

Vous ne pouvez être en
santé, si vous êtes obligé
de vous lever la nuit

 

  
! s . us devez vous lever trois
foin où plus, otre aommeil est dérangé, et
ce n'est + étonnant si vous sous sentez
vieillir avant terme. [es maux de reins
et de vessie sont souvent causés par l'ine

pl

 

fonetionrement
organes, vois ne furez pas d'erreur en es
pat le manie

sayant Cystex. Te soulagement et
hien-être di« à Cystex dans un ei
pourcentage de cas nous permettent de l'oi
frir avec cette entente : Ai non satisfait
Argent remis en retour d'un contenant vide,
Chex tous ies phar races, Cystex se vend
bon marché. et ‘oifre de votre argent re
tourné est vo tee carantie

  

 

ENPOUVAISÊTRESOULETPLEIN
DEVERVE...POURTROISRAISON”

dit Bob Fortune, 

1, “Jessayais d'obtenit un
emploi important comme an-
nonceur , . , mais le mal de téte,

des nerfs à vif et un
estomac dérangé
m'abattaient!” 

 

Annonceur à lo Radio,
Vancouver, C.-B.

   

 

 

2. ‘Puis, le réalisateur suggéra
Bromo-Seltzer—et j'ai aimé son

goût agréable et rafralchissant.”  
    

 

3. “De plus, il me soulagea
rapidement de ces trois malaises
—et ma voix retrouva toute sa
chaleur d'autrefois.”
 

(4 Il Lit,
     

 

SELTZER
CONTRE

Magy pg TEVE 
/  Bromo-Seltzer, facile à mélanger, agit rapidement detrois façons:

4 1; Soulage le mal de tête. 2. Calme les nerfs agités. 3. Aide à
rétablir l'estomac dérangé. Ayes toujours du Bromo-Scitzee

* sous la main - il agit extrêmement vite et est agréable au goût,

BROMO-SELTZE SOULAGELEMAL DE TÊTE
DE 3 FAÇONS

Soe
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Les faisans se |Don de quatre-vingts millions |

multiplient vite [de boisseaux de patates refusé,

dans Matapédia |vu le coût de déshydratation
WASHINGTON, 8.— (SpécialauPetit Journel, par = — —

L) — i ’ i a co aux contribuab

ST-THARCISIUS,. Matapédia, 8. — (D-N.C.) — Les révéler qelorfre d'un donde 50,000,000de boimseaux de11190.000,000 en 1946 at pout wi
i . ; me atteindre un montant plus éle-

falsanesemblent se propage DT rapidement dans la par (surplus de patates pour suppléer À le disette de vivres en|vé en 1947. Le ministre essaye

e harcisius qui longe

la

rivière Causapscal, comté | Europe a été refusée par les agences de secours interna- actuellement de régler ce prohlà.

Je Matapédia. Les cultivateurs en remarquèrent beaucoup

:

tionales.

Oe

— medesurshondanceenplaçant de

automne dernier. Cette nouvelle fut communiquée 000, 000, © bole-

Fait digne de mention, M. Paul oulaeeyiSian»jà ls suite de plaintes de pue en (teurs. On estime que cette poll. seaux du surplus de patates ches

Blanchet de la paroisse de St-liui avec ae poules «t qu'il ne | plus nombreuses par tout le pays tique du gouvernement de main. des fabricants de breuvages et

Tharcislus nous signalait, ces jours

|

semblait en rien gêné. La nour. contre le projet connu du secré. tenir Les prix artificiallement éle- 'd'alcoo! Industriel.

derniere, qu'un faisan s'est mis |piture est abondante. staire Anderson de laisser en en. EEEECRTOE

en captivité lui-même en entrant _ - trapOts un surplus de patates es-

Aircraft Parisfans sagrange. Lroiscau a sulri ‘timé de 80,000,000 à $0,000,000

‘exemple des vo es qui en- : ‘ de boisseaux. S

tralent et sortalont du poulailler, 1-68 paroiasiens de St-Tharcisius Lea porte-parole du minietère IN
Ces faisans se plaisent dans les ORt été grandement surpris Pa” | attribuent à Anderson la déclara. N

l'arrivée de ce genre d'oiseaux tion suivante : “L'UNRRA ot les
dans la région, puisqu'on n'en’ gouvernements étrangers n'ont: R

 

 

  

parité afin de protéger les cultiva-

 

    
bois un peu humides de cette ré-
glon et situés en plaine; ils se
pourrlssent présentement de bran- r

T

   

 

ches d'arbustes. L'automne der-
nier les bales, les fruits, lee it
sectes et les vera semblaient être
leur nourriture préférée. Les cul-
tivateurs de l'endroit se sont aus-
si vite aperçus que les grains de
dlé et d'avoine faisaient leurs dé.
Hces à l'automne.

M. Paul Blanchet nous & égale-
ment déclaré que cas oiseaux se
servent rarement de leurs ailes,
sauf pour franchir de courtes dis-
tances ou en cas de danger im-
médist. Ls nichent A terre, dé
posent leurs oeufs eur l'herbe où
Jes feuilles mortes, avec peu ou
point de préparation.

Le faisan que possède M. Blan-
chet & un bec court et orné de
proéminences fortement arquées;
ses marines sont enfoneées dans
une matière molle à la naissance
du bec; ses ailes sont courtes et
arrondies. Ce faisan a des piede
courts et très forts, quatre doigts
avec ongles obtue qui lui permet-
tent de gratter facilement la terre’

ANNONCE

DEMANGEAISON zie
Votre épiderme présente 50 millions de.

petits orifices ou pores, où se cachent les
microbes qui vous causent démangesisons,
fendillements, éruptions ecsémateuses, dar
tres, pustules, boutons, impétigo. pied
d'athiète et autres, Nixoderm enraye le
démangesison en 7 minutes et soulage
immédiatement en détruisant les microbes :
oe qui a vite fait de rendre votre peau
plus nette, plus lisse, plus douce et plus
attrayante. — Preuve: si Nixederm ne vous
donne pas entière satisfaction, votre argent
ve sera remis retour d'un contenant
vide
derm — rendez-vous compte de sa rapide

ficacité et du regain de votre apparence
otre @arantie est votre protection.

      

 

peht

2
43

à 2

Voicl M. Paul
Saïnt.Tharclelus,
san qu'il a capturé ces Jours der-

nlers.

Blanchet, de
tenant le fal.

avait jamais vu auparavant. M.
Blanchet nous a de plus eon.
£16 qu'il y à Quelques années un
membre du club de Causapscal en
avait apporté queiques couples et
avait fait construire une volière ‘paille ou d'autres matériaux.

pour leur élevage. Après quelques
années de captivité, notre aports-
man aurait ouvert les portes de
la vollére.

La centalne de faisans d'alors.
61 c'est bien leur histoire, auraient

sion du Témiecouata. 11 serait
done rage de ne pas les ‘er,  

Voilà une police à primes

temporaires très recherchée: elle combine l'aseu-

rance et l'épargne. Le capital est payé:—au

bénéficiaire quand l'assuré meurt avant la fin

du contrat;-—à l'assuré quand 1! survit à cette

échéance. Ce capital peut aussi être converti en

revenus viagers. C’est le plan idéal pour proté-

ger la famille; faire instruire les enfants; se

Ubérer d'une hypothèque; s'assurer une pension

de retraite. Et l’on peutfaire greffer à la police

nombre d'autres avantages exceptionnels:

CAISSE NATIONALE
D'ASSURANCE-VIE
41 ouest, rue Soint-Jocques—Montréal—HArbour 329 | 

pas voulu acheter des patates dé- |
shydratées au coût de 25 à 30
cents -la livre alors qu’ils peuvent

| se procurer de ia farine à 6 où 10:
conts la livre.”

‘’lls ont gardé cette attitude mé
me après que le ministère de l’A-

. Erioulture eut offert de fournir les
# ‘patates sans frais de transport,

| sous réserve de ne pas payer les
l'autres frais possibles,’ continue le
secrétaire. Les porte-parole du
ministère ont dit que le secrétaire,
présentement en dehors de la ville,
avait fait connaître la situation
,des patates dans le pays, #1 y à
“déjà plusieurs semaines, par une
lettre non encore rendue publi-
que au sénateur Elmer Thomas
(dém. Okla.), ancien président du
comité sénatorial de l'Agricultu-
re.
‘En dépit de nos efforts,” au-

rait écrit Anderson, ‘“les meilleurs
calculs à date permettent de oroi-
re qu'il reste encore 20,000,000
de boisseaux de patates dont nous
ne pourrons pas disposer de façon
utile et qui seront vraisemblable
ment une perte complète.”

‘La plus grande partie de ces
patates est actuellement en entre-
posage temporaire, surtout dans
le nord-ouest du pays. Ii a falls
en laisser beaucoup dans les
‘champs. simplement couvertes de

Cet
entreposage n’est pas de nature
À les présprver contre le froid cet
hiver. Des rapports commencsront
blentôt A nous parvenir nous an-
,nonçant comment ces patates me
gâtent dans les champe ou ail-

| continué de es multiplier pour se leurs. Voilà une situation eriti-

Dès aujourd'hui procurez-vous Nize- répandre aujourd'hui dans la ré- que, mais nous devons faire face
à la dure réalité."

Les autorités du ministère ont
déclaré que l'UNRRA avait refu-
sé los patates môme sans frais de
transport pour des motifs d'espa-

ce et d'entreposage. A cause du

haut pourcentage d'eau de ces tu-
hercules, les représentants de

l'UNRRA aurafent expliqué pe

pouvoir les préserver de pourrir

en été et de geler en hiver.
Par ailleure, le coût de déshy-

lratation, dit-on, aurait élové je
prix des patates données A trols
fois celui que l'UNRRA paye pour
‘e blé dont on & Auss! grand be-
soin. Les agences d'approvision-

nement de l'UNRRA ont done re.
fusé les patates. en dépit du fait
que les Etats-Unis défrayent en-
viron 72 pour cent des frais du
programme de secours.

De plus, en vertu de la loi Stea-
gall, le ministère de l'Agrloulture
doit maintenir le prix de soutien
dea patates à 90 pour cent de le

Expansion de l'O.P.A.CI
De nouveaux bureaux viennent

d'être ouverts par  l'O.P.A.C.L
dans l'édifice Sun Life, dans des
quartiers jadis occupés par les
j autorités militaiares. On voit 1h

du développementlune preuve
l constant qu'occupe cet organisme
international d'aviation civile
D'autres bureaux lui aont égale
ment affectés, eo l’immeuble Do-
minion Square.

Cette expansion est nécessitée
notamment par l'organination du
prochain convrès de «et organise
me, fixé pour la mi-mal, alors
que près de 600 délégués seront
an cession, aidés par un accré-
tariat comptant environ 350 per-
sonnes.
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& Accessories Co.
AUBAINES SURPLUS DE GUERRE

COMPASS NEUF (Pour Tank)--

CoOt original $381 Gpéel $18.00

FLOTTEURS (dingles) neufs de saoutehouc—
Capacité 2 hommes an
Capacité 10 hommes … .00

POSTALESATTENTION AUX COMMAND

1444, rue Mansfield, Montréol LAncoster 2908
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Coopérative d'Habitation Ouvrière
(Gociété régle par a lol des Syndicats Coopératifs da Québec)

€. D. C. A. Ahuntsic, Montréal
fondée M y @ deux ans, possède 62 terra! P te rue Clark, entre

Kelley et Prieur, À Ahuntsie, à 12 maisons a lement en construotion

et doit commencer la construction de 40 autres au mele de mal.

Souscrivez $1.00

Gagnez une
maison,
valeur

Ÿ de $8,000.

 

  

 

valent
en argent

Devenez Membre Auxiliaire — Campagne apéciais de recrutement

ot d'Education populaire eur l'Habltation.

Un rege officiel vous sera envoyé pour confirmer votre admission comme membre

Nes regus officiels sont à date. B.V.P, veges vetre vendeur.

Indivision le 19 avril 1947

COOPERATIVE D'HABITATION OUVRIERE
lecopérative de propriétaires)

r encourager le recrutement de MEMBRES AUXILIAIRES à la Coopérative

‘habitation ouvrière, donj elle fait partir, reronnait que le Membre Auxiliaire

est copropriétaire de la “Maison Canadienne C.D.C.À.”, aftuée à 10,680, rue
Clarke, aux conditions suivante :

Le président de C.D..A. convoquers une assemblée dont l'heure ot
Teadroit parsitront dans le “Petit Journal” su moine une semaine avant la

tenue de ladite réunion, afin de permeitre sux eopropriétaires de sortir de
l'indivision et déterminer, par une méthoiie juste et équitable, lequel d'entre
eux deviendra le propriétaire unique de la “Maison Canadienne C.D.C.A.”

Le propriétaire unique choisi sers noumis aux règlements de la coopérative

de propriétaires C.D.C,A.: autrement la val-ur en argent de ls maison lui sera

remise. Un sombre illimité de membres nuxiliaires peuvent être recrutés.

SECRETARIAT C.D.C.A.: 6016 ST-HUBERT TA. 0482

Le président: A..P, QUAY; Secrétaire: J.-W. LAFONTAINE

DEPOSITAIRES
LIVING ROOM FURNITURE 2566 Est rue Ste-Cotherine

(P.-A GAGNIER)

VICTOR GENTILE 5811, rue St-Volier
. 77, rue Kelly, AhuntsicEPICERIE R. GIRARD
136, rue Kelly, AhuntsicEPICERIE E. BARBEAU .

Â. GAUTHIER, boucher .. . 3461 Est, rue Ste-Catherine

A. VADEBONCOEUR, Service Station 10690 boul. St-Lazent

J.-G. GAUVIN,Epicerie Automate … 850 Est, rue Mont-Royal

PHARMACIE G. LANGLOIS … Richmond, Qué.
L RICHARD, 9, rue Legoult, . Ste-Anne de Bellevue

 

J

 

 

 

 

 

J. ROBIDOUX, agent, ....... St-Hyacinthe

YVANHOE GOSSELIN .. Frelisghburg
R JETTE … Acton Vale

_ Lun _…- … St-LeenIberville, Québec
H. LAPIERRE, épicier,

.

… 31, rue Souriol, Laval des Rapides
P. MOISAN, .… YOMA, rue St-Denis

Agents recruteurs pour la ville et la campagne

J.-A. LEBLANC .  
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Avec Byrd, dansl'Antarctique
(L'expédition Byrd est d'une telle im-
portance, non seulement pour les pré-

paratife de défense en régions antarc-
tiques, mais surtout pour le progrès de
la science st des communications mon-

diales, que LE PETIT JOURNAL dst |
heureux de publier, de semaine en semai- !
ne, une sorte de journal de bord rédigé |

par un correspondant américain doublé |
d'un savant, M. Thomas-R. Henry.) |

 

  

   calli
L’amiral Byrd

Avec l'expédition de la marine américaine, en Antare-
tique, 8. — Des spécimens de phoques ou veaux marins, à
ventre vert, soit les plus rares de toute la famille des phoques,
font partie du riche butin antarctique que cette expédition
rapporte à la civilisation. Ils ont été capturés sur un embâcle,
en mer de Bellinghausen, à l'intention du Musée national

 

 

américain.
Ce, type d'animal. conuu fami-

Hèrement sous le nom de phoque
Ross, ne s'est reucontré que quel.
ques rares fois, durant le stage
de uotre expédition en Antarcti-
que. On ne l'avait pas vu depuis
vingt ans, avant la dernière ex-
péditlon Byrd en ces eaux, Ce‘
phoque a l'avantage de pouvoir’

ar renfoucer quasi complètement
1a tête dans son cou épais, com-
me une tortue, quand on l'atta-
que. Son pelage est d'un vert!
jaunissant, au ventre, et brun au’
dos. !

Le docteur Raymond-W, Gl-!
more, du service américain de lt!
pêche et du gibier, fait partie de.
dotre expédition, comme binio-
gue. Îl à réussi à capture?, outre
les phoques Ross, deux autres
espèces de phoques. et 20 spéei-;
mens d'oisvaux rares, toujours

pour le Musée national.
La tâche particullère du Dr

Cilimore à été d'étudier l'ubot-
dance des baleines, dans les di-
verses zones des mers antareti-
ques, réputées les plus riches dn
monde en fait de baleines. I] est
possible que ‘es Etats-Unis son-
gent à la reconstitution de l'in-
dustrie baleinière.

On a compté au moins 300 ba-
Jeines dans le sanctuaire balel-
nier s'étendant de ia terre de Pal-
mer À la ligne internationale da
changement de date. Ce sanctuai-
te existe en vertu d'une entente
Anternationale qui, toutefois. ex-
plrait en 1940, mais on songs À
la r-nouv-'er «n &e basant sur les
Observations du docteur Gilmore

L'expédition rapporte égale
mnt un bon nombre de juugouins

du type emp-oreur, qui, depuis le
départ. out été -evrés. On leur

donna À manger, chaque jour. six
poi-<ons d'une dami-livre A cha-
cun. en plus da capenles da vita-
mins s, et lis ont pris l'habitude
de réclamer leur repas à heure

fixes.

[ Points d'interrogation |

C'est à trav.rs un épals brouf*-
Tard que cette expudition à repris
Ja route du nord, vers la civilies-,
tion, apres deux mols d'explora-

tion. On compte, par ce voyage,
avoir radicalement changé la car-

 

@ les statistiques =démontreut
que, dans l'Etat de New-York, il,
y a plus de femmes foilee que
d'hommes. ;

“continent

 

te du continent, le cinquième en
importance dans l'univers. Pour-
tant, 11 faut admettre que la sur-|
face de ces territoires de l'Antare-
tique n'est encore guère mieux
connue que celle de la plant
Mars. |
En voyant disparakkre au loin’

lle Black-Sett. sentinelle moli- |
taire à l'entrée de la mor de Ross.
nos explorateurs aériens ont dit
adieu à des torres où ils on* dres-
sé la carte, pour la première fois
de plusieurs milliors de milles da
côte, et où se sont dressés à leur
esprit un grand nombre de points
d'interrogation.

La valeur principale de cette
expérience sera peut-être de four-
nir des fièches de direction à d’au-
tres expéditions qui iront étudier
sur le sol ce qui vient d'être ayer-
çu du haut des avions. On ne peut
qu'admettre que ces aviateura |
n'ont fait qu'entrevoir ce que le

brouillard »t la tempête cachent de
l'Antarctique protégé par ses
remparts de glace. ,

Deux groupes d-aviateurs de
l'expédition ont encore à effectuer
quelques envu!lées au-desstits de la.
terre d'Endarby et du voisinage
de la mer de Weddel!, si la tem-
pérature le permet. Puis le grand.

demeurera un défi à:
la pénétration humaine au delà
de ses côtes, comme c’est le cas
depuis près d'un siècle.

Le contre-amiraf Richard-it
Cruzen. collègue de l'explorateur
Hynd. insiste sur is fait que la
marine aucricaine à appris d'in-
appréciahles leçons dans le do-

  

maine de !a taci:que à prévo'r
dans les éaux polaires notaum-
ment après avoir réu<al À faire
Muttoëivror des navires À mine
armurs À travers les pires embâ-
cles connut an Antactique et

ce aver le minimum davarios.
Incidemment, Éruzen rapporte

avec lui un étrange souvenir, I
s'agit d'un mannserit trouvé dans
Utis beutetie, près des ruines du
camp établl on 1911 par Robert
Scott, À Cap-Evans. C'est une sim-
ple feuille de papier écoller en-
Toulée dans un cylindre de cuivre.
qu'on à ensuite laissée sur la g'a-
ce probablement entre les années
1914 et 1917. On se perd en con-
Jectures aur le façon dont le cy-
lindre est parvenu au vieux camp
de Scott. !

Le manuserit est “consacré à!

 

 
   
 

Sa fine saveur
le fait appré-
cier en toute

occasion.

 
    

LL A Fa È À 
Cette spectaculaire photographie a été prise au moment ol l'expédition Eyrd quitta l'Antarctique,

après y avoir poursuivi une exploration de deux longs mois. Les navires se frayent une vole vers le

nord, entre d'immenses blocs de glace auxquels s'attaque d'abord le brise-glace “Northwind”

la mémoire" de trois membres de [I was ever a fighter, 80 — one
l'expédition de sir Ernest Shack-,
leton. I! reproduit un court poè- The best and the last!
me de Browning, intitulé “Pros-
piece”. qn! xa lt ainsi:

I would hate that death bandaged
muy eyes, and farbore

And bade me creep past.
C'est là sans doute exprimer la

philosophie de tous ceux qui ont
voulu affronter le dangereux An-
tarctique.

fight more,

 

..voyez comme les mains gercées guérissent PLUS VITE

avec celte creme médicameniée

Murquoi laissez-vous les gercures nuire

à la beauté de vos mains... vous faire

rougir? Profitez d'un soulagement

adoucissant — rapide — à la manière

de nombreux médecins et gardes-ma-

lades!

Des gardes furent les premières à se
rendre compte de l'aide apportée par
Noxzoma aux mains rouges et rudes À
cause de lavages fréquents dans des so-

lutions fortes. Il adoucit les douleurs,
nide à guérir les éraflures ou autres ir-

ritations — redonne aux mains rouges

et rèches leur douceur normale, leur

agréable blancheur. Noxzema est une

aide précieuse en raison de sa formule
médicamentie. Cette crème rafraichis-
sante amollit même les mains pleines

de crevasses, et souvent durant la nuit.

NOXZEMA

NOXZEMA n'est pas graisseux et on
dirait qu’il disparait instantanément, H
est si doux et si agréable à employer.
Procurez-vous un pot de Noxzema au-
jourd'hui et profitez du soulagement
qu'il peut vous apporter. Admirez la

beauté nouvelle de vos nfains — comme
vous vous sentirez mieux. Commencez

maintenant à faire usage de Noxzema!

176 396 596 $125 DANS TOUTES
LES PHARMACIES -

ET MAGASINS A RAYONS

 



 
 

Au FiL pes LETTRES
Esquisse américaine

Il n’est pas facile de raconter l'histoire d’un pays, sur-
tout des Etats-Unis, dans un ouvrage de deux cents pages.
Cependant, M. Raymond Tanghe a réussi, dans “Esquisse
américaine” (1), à mettre en relief les circonstances qui ont
présidé à la naissance et à la croissance d'une des grandes
puissances modernes. Son oeuvre est d'autant plus utile qu'il
l'a accomplie d’une manière objective, dans le but évident
de servir la cause de la paix entre les nations.

Contrairement à certains au-0————omenrememmmememteurs, M. Tanghe s'emploie dès ls droits des Etats, qui joulssent
début à découvrir les racines pro- d'une juridiction beaucoup plus
fondes du peuple américain, Il

|

étendue que le fédéral. A la sui-
scrute les événements qui ont plon- jte de certains abus, le Congrès a
gé l’Angleterre dans le désordre, cependant réduit leurs pouvoirs
au dix-septième siècle, et en dé-.et accentué ia centralisation des
gage deux principes qui ont
un rôle primordial dens l'indé- |nanciers.
pendance des Etats-Unis: Pinter-| La guerre de Sécession, dont
diction de conseiller la percep- les conséquences se font encore
tion d'impôts ou de payer ceux gentir daus Certains Etats, mar-que le Parlement n'aurait pas vo- que une étape importante dans
tés, puis l'obligation imposée au ‘l'histoire américaine. M. Tanghe
roi de convoquer un Parlement la replace dans a66 cadres et en

 

au moins tous les trois ans et ‘fliustre les principales phases. I!interdiction de le dissoudre souligne Tes conceptionséeonemE
avant qu'il ait siégé cinquante

!ques des sudistes et des nordis-Jours. M. Tanghe étudie aussi les tes. L'esclavage, que soutenaientJuttes politico-religieuses qui ont: les sudistes, était incompatible
poussé des milllers d'Européens, sca. log institutions démocrati-eurtout des Britanniques. À a’é- ques.
tablir en Amérique. Tl Indique les
idées des divers groupes, afin de
mieux expliquer l’orientation de
la politique américaine.

M. Tanghe consacre un solide
chapitre à la Constitution amé-
ricaine, dont plusieurs principes
se retrouvent dans la Déclaration
des Droits de l’Homme. Analy-
sant clairement la division des
trois pouvoirs: législatlf, exécu.
uf et judiciaire, 1] montre qu'au-

cun d'eux ne possède une trop

grande liberté. I définit les

AUX AMOUREUX
1.—LE LIVRE DES AMOUREUX : 20

langages différents, baisers, fleurs,
ete...

2.—REFLEXIONS AMUSANTES SUR
L'AMOUR, LE MARIAGE. ete...

Lincoln n' pas hésité à pren-
dre les armes pour l'abollr. Ori-
ginaire du Sud, 1 était blen dis-
posé À l'égard des vaincus. Un fe-
natique l’a malheureusement em-
pêché de diriger la reconstru--,
tion. Son nom reste 1'égal de ce-
lui de Washington dans l’histoire
des Etats-Unis. |

Esquisse américaine contient
Plusieurs autres chapitres d'un

1vil intérêt. L'Age de l'or, après
1a guerre de Sécession, favorise
l'institution des trusts, que la lof
Sherman met plus ou moins À la

‘raison. et encourage l'immigra-
tion. M. Tanghe observe ensuite
la politique étrangère américaine.
11 signale les mesures impérialis-
tes, comme l'invasion de Cuba et
des Philippines, mais 11 reconnaît
la générosité et la ‘pureté d’in-

 

 

3.—SECRETS et FORMULES pour tentions” des Américains. M ex-
épargner du temps. de l'argent. pose plus loin le problème des

DES COMMANDE-

|

minorités, particulièrement celui  
de vie familiale,

professions, sports,

 

des nègres, la politique du New
Deal, l'évolution des azsoc!ations
ouvrières et l'attitude des deux
principaux partis. I! voit dans les
facteurs moraux l'uniformité de
la manière de penser et d'egir
qui distingue Je peuple américain,
le plus optimiste qui soit. M. Tan-
£he étudie enfin le panamérica-
nisme, les relations canado-amé-
ricaines et le rôle des Etats-Unis
daus le monde de demain. Ses-
opinions témoignent d’un esprit
éclairé.

Les nes 1, 2, 3, 4 se vendent 48.
S.—LA VIE ET LE BON BENS, 1308

proverbes de tons pays, développe-
ment de votre personnalité.

6.—162 recettes de beauté et de santé.

Tous ces numéros 1, 2, 9, 4. 5, 4,
pour $1.00, peste à nes frais.
C.0.D., sl désité moyennant une
charge additionnelle de .18 sous.

Nous avons de toutes les revues,
gazines de France, des Etats-1
du Canada (anciennes), à vendre à
moitié prix. Adresses i :

LES EDITIONS NOUVELLES
Boîte Pestaie 176, Station B, Québec

  

Pierre Saint-Germain
   Fides, Montréal, 1947

A

———
PARAITRA BIENTOT

Lelivre que des milliers d’auditeurs réclament:

L'HEURE DOMINICALE
R.P. Adrien Malo, o.f.m., Directeur
R.P. Adrien-Marie GUILLEMETTE,o.p.
Monsieur Clément MORIN, p.88.
Monsieur I'abbé Irénée Lussier

Les meilleures réponses de l’Église
aux problèmes des hommes

 

  

Prix: $1.00

 

Retenez votre exemplaire chez votre libraire

LES ÉDITIONS LUMEN
Cher Thérien Frères Limitée

494 ouest, rue Lagauchetière, Montréal | - HArbour * 5288

TA  
 

joué moyens d'action législatifs ou te,

“Savoir-vivre”,
guidepratique
Les Editions de l'Etoile ont l'ex.

clusivité de la vente au Canada
de Savoir.vivre, de la vicomtesse
de Creasanges. Cette oeuvre con-
tent 87 chapitres sur différents
sujets: baisemain, cadeaux en gé-

pondance, conversation, diners de
cérémonies ou autres. fiançailles,
invitations, composition d'une
layette, marlage, deuil, naissance,
relations mondaines etc. Savoir.
vivre constitue un véritable guide.
Les Editions de l'Etoile ont éga-

lement reçu divers romans. Un
des plus intéressants, Nous étions
sept astronautes, est la relation
fantastique d'un voyage dans la
planète Vénus, où vivent des hom-
mes et des animaux préhistoriques.
C'est un des meilleurs ouvrages
sur les nouvelles découvertes.

 
!Au royaume des Feignants, sera
lancé la semaine prochaine,!

|
|

 

Articles variés

dans “Aujourd’hui”
Le numéro de mars d’'Aujour-

d'hai, digeste français, contient
un article eur les recherches en-
treprises depuis quelques années
dans le but de donner à l'avion
1a vitesse du son. L'auteur y étu-
die aussi le moteur à propulsion
par jets, dont le développement

; pose un problème humain. On
trouve dans Aujourd'hui
sieurs autres articles sur les arts,
‘les sciences, les sports, etc.

NOUVEAU LIVRE
ee

 

   

  

Le R. P. Adrien Malo, 0.f.m,,
directeur du “Forum de l'Heure
dominicale”, qui lancera pro-
chainement, aux Editions Lumen,
un voiume Intitulé “l’Heure do-

minicale”.

 

 

Une oeuvre rare: la
Grande encyclopédie
La librairie P..A. Ménard met

présentement en vente un ouvra.
ge extromement rare: la Grande
encyclopédie, publiée de 1885 à
,1902, en 31 volumes. CW un
ivaste inventaire rafsonné des
;mcdenoes, des lettres et des arts,
préparé par tune aociété de savants
et de Bons de lettres. Les diver-
ses matières encyclopédiques y
;sont largement traitées. La Gran.
‘de encyclopédie constitue un des

x ouvrages de fond,

 

 

  

  

 

9 LES CHASSEURS
© DE NOIX
Roman d'aventure
Captivant au pi lW raconte
le vie d'un coureur des bois et son
histoire d'amour aves une Jeune
lroquoise. Prix par la poste .B0.

Demandez nes catalogues

Librairie P.-A. Ménard
1604, rus St-Denis — HA. 6126

Montréal, P.Q., Canada

ar Bouchard.

 

  

 

  

 

   

néi il, contrat de mariage, corres.’

Un grand roman de Pierre Vérytp

plu-;
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A LA “COOPERATION DU LIVRE“
POSEEE

RE—

TRA
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EA

(Le Fort Joona)
La “Coopération du livre, Limitée”, dernièrement créée à Montréal,
& invité, mercredi dernier, les libraires, les éditeurs et les journa-
listes À visiter son établissement, sis

à

1260, rue Saint-Urbain. La
photo cl-haut représente, de gauc À droite: MM. Maurice Gof-
fette, administrateur de la “Coopération”; Fernand Denis, rédac-
teur en chef du “Petit Journal”; Emmanuel de Grumme et P.-A.
Ménard, respectiveme gérant et directeur des ventes de la nou-
velle société. M. de Grumme s expliqué que la “Coopération du
livre", qui représente 25 maisons d'éditions suisses, françaises et
belges, fournira à tous les clients n'importe quel fvre présentement
sur le marché français. Elle s’occupera aussM de la diffusion du

llvre canadien,
—

Recueil technique rermspomniéarrDe
.anglais - francais

|
|

  

!

"dra de grands services.

 

  
 

 

  

 

   

 

Dernières nouveautés
Un Dictionnaire technique, an- chez Déom

glais-frangais, vient de paraître eo 0
1247, rue St-Denis, Montréal

Tél. HArbour 2320

LIBRAIRIE DEOM FRERES

VIENT DE PARAITRE
AUX

EDITIONS B..D. SIMPSON
1459 ouest, rue DORCHESTER — BE. 2595

DICTIONNAIRE TECHNIQUE
. ANGLAIS — FRANCAIS
pour MECANIQUE, ELECTRICITE, AUTOMOBILE

par Marcel THUILLIETTE, Ingénieur consell de Parls

‘aux Bditions B..D. Simpson. II
s'adresse à ceux qui s'intéressent
À la mécanique, à l'électricité et à
l'automobile. L'auteur, Marcel!
Thuilliette, Ingénieur coneeil de

-
 

— _

—  
Tous les mécaniciens, les commis, les gérants, les publicistes, les
Qaragistes, les marchands de plèces, etc. tiendront à franciser leur
langage technique, en consultant ce petit dictionnaire de poche.

Prix: .75 l’unité — En vente dans toutes les librairies

—— = =

ES

® ROCAMBOLE
Les 4 premiers fascicules viennent de paraître, 248 illustrations. Numéro 1: LA VENGEANCE DE L'ITALIEN, (par poste): $0.12 — 2: LA
FALAISE TRAGIQUE, 80.12 — 3: LA TRAHISON DE FORNARINA:
$0.12 — 4: LES FRERES ENNEMIS: $0.12. Des millions d'exemplaires
vendus en France. Un succès qui dépasse tout

© MON AMOUR CHERI
par Jean Desgranges (pour adultes). Un livre vedette. Prix par poste:
$0.80. Du même auteur: UNE PETITE FEMME DEGOURDIE* $0.18;
L'AMOUR AU MAROC (pour adultes seulement): $0.30. TU M'AIME-
RAS TOUJOURS: 3040. LA BELLE DE KHARBINE ou les passions
en Asie (pour adultes seulement): $0.65. LES SEPT VIERG
l'amour au Moyen-Age: $0.65. CHOC AU COEUR (pour adulte .
ment): $0.68. 27,000 volumes de cet auteur en circulation, une garantie
pour le lecteur,

® SAVOIR VIVRE
par la Vicomtesse de Creseanges, 87 chapitres différents. Comment agtr
sn public en toutes eirconstances: 90.65.

© AUTOUR DE L'ETRE MASCULIN
par Dr Royer. 18,000 volumes de cet auteur en circulation. Toutes les
fe es qui liront ce llvre connaîtront mieux hommes. Cet ouvra-
0e est le mieux fait sur la sexualité. Par poute: $1.38,

© ALLEMAGNE SADIQUE
par Dr Drouin, illustré. Par po $0.80 — FEMMES DAMNEES, par
Dr Drouin, la frigidité téminin tc.: $0.80 — PRECIS EDUCATION
SEXUELLE, litustré: $0.90.

Demandez notre catalogue géntrel de 76 pages. Your ls recevrez -gretut-
fement. Chaque semaine, nous recrrons des Mores en exclusivité de
nombreuses maisons françaites. Nous Pnvoyvns aussi C.0.D, frets & ja
oharge du client. Nous fatsons le gros et le détail,

LES EDITIONS DE L'ETOILE
Téléphone: MaArbour 2768

4418, rue Salnt-Denie, (près Mont-Royal), Montréal 18
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Dans la photo du haut, on peut voir l'aspect qu'offralt récemment le vestiaire de l'ambassade égyptien-

ne, lors de la réception donnée à l'occasion de l'anniversaire de naissance du rol Farouk.

ne suffisant plus, on a dû étendre par terre et sur les meubles les vêtements de trop.

Les patères
Tous les gens

Importants de Washington ont tenu à être vus, à boire et À manger À cette table débordante que l'on

aperçoit ci.dessus.
êté chanceux

Ceux qui, ce soir. là, «ont partie chez eux avec leur propre chapeau, ont réellement

Le carême a fortementralenti

la vie sociale de Washington
WASHINGTON, 8. — (Spécial au Petit Journal, par®

Belles histoires
vraies, en couleurs
La dernière livraison de Hé-

rauts, mensuel publié par Fides à
l'intention des jeunes, contlent plu-
sleiirs belles histoires vraies. en,
couleurs. Une des plus intéressan-|
tes concerne la famille des Patrick,
qui a joué un rôle important dans |
le domaine du hockey au Canada
et aux Etats-Unis. Parmi les au.!
tres, on remarque: l’Ermite et les
corbeaux, Candide et Finfin, Notre-
Dame du Mont-Carmel et Bouffi
prend un lift.

— PENSEZ À VOTRE AVENIR
CHOISISSEZ UN METIER PAYANT 1
Cours en Français et en Anglais de

(1) Mécanique (2) Soudeur (3) Débosseur
(4) Radlo-pratique (8) Machinists (6) “Blue.

print” de construction (7) Dessin mécanique
{8) Réfrigération pratique (9) Service électrique
(10) Chauffeur Auto — Ecole approuvée par le D.V.A.

2, |: OA.AVIRON LTEE
384 ofiest, Sherbrooke, Montréal —“Tél. HA. 7573

EN VENTE
PARTOUT

 

SOle
3 es”

ne
1961 est, rue Rachel, Montréal

le numére

$3.00
par année

“.18E2

  
  

  

  
  

  
  

 

    

    
RS Ce

eas mucuns obligation.  

  

  

LAISSEZ LA CLEF DU SUCCES VOUS PROCUREZ
LE GENRE D'EXISTENCE QUE VOUS CHERCHEZ!

Eveillez le géant mental qui sommeille en vous ! Réalisez
facilement tous vos rèves! Non pas l'an prochain, le mois

prochain, mais dès maintenant. Ne tordez pas!
Profitez de cette occasion exceptionnelle d'écrire sans Is moindre obligation!
— — — — ADRESSEZ CE COUPON AUJOURD'HUI —
LA CLEP DU SUCCES, Dép. 3. C.P. 85. Station Dclorimier, Montréal, Qué.

Je suis intéressé (c) de recevoir “sang obiigation de ma part” gos
renseignements sur le moyen d'obtentr "LA CLEF DU SUCCES”.

NOM

ADRESSE

VILLE

    

   
 

Douglas Larsen.) — C'est avec le plus grand espoir de sou- ( Les ambassades }

lagement que les hôtesses rendues à bout et que les invités | ‘Aux ambassades, les réceptions

on ne peut plus fatigués ont, dans la capitale américaine, ont été fréquentes et les Invités

vu cette année arriver la saison du carême.
Parce qu'elle apporte enfin un

répit à ce qui a été, au dire des

connaisseurs, la mêlée sociale (qui
& Juré plusieurs mois) la plus com.

pete, la plus brutale et 1a plus sau.

Disques en plastique
photos en couleurs sur 2 cotés

Chansons françaises
EN FEUILLES

récemment arrivées de France

  

“TOUT PRES DE TOI
QU'IL FAIT BON"

d'Amour”,“La Polka Eto.

 

La Chanson Française
ENR'G.

4453, rus St.Denis — HA. 3821

  

vage que Washington sit Jamais #7 faire Accepter. s

Les femmes, les fonction. une soirée donnée à l'occasion deconnue.

naires. les membres du Congrès,
les diplomates et autres dignitaires
qui ont contribué à créer l’atmos-
phère hétérogène de la capitale
s'accordent pour dire que jamais
auparavant leurs foles et leurs of.
gnons n'ont été soumis à une aussi
déliciense tension,

Durant
blanche n’a plus aucune fonotion
sociale. Elle a justement terminé
sa saison, dane ce domaine.là, la
veille du carême, avec la réception
donnée en l'honneur du Congrès.
La plupart des hôtesses et des am-
bassades suivent ordinairement
l'exemple de la Maison blanche, ne
se limitant mnintenant plus qu'aux
réceptions intimes, Ce qui a pour
affet de remettre en forme tout ce
brzu monde pour la reprise du
printemps. laquelle débute après
Pagues,

 

 

 

PLateau 5151  
assisté d'optométristes et

d'opticiens diplômés

Spécialités, EXAMEN de la VUE
LUNETTES — LORGNONS

Pour rendez-vous appeles

Bureaux chez

DupuisSeères
868 EST, RUE GTE-CATHERINE, MONTREAL

 

J.-O. GIROUX, O.D.
OPTOMETRISTE . OPTICIEN DIPLOME

local 29

 

   
 

 

le carôme, ls Maison:

nombreux. d'autant plus qu'une
foule de gens ont manoeuvré pour

Récemment. à

l'anniversaire de naissance du roi
d'Egypte, Farouk, à l'ambassade
égyptienne, on a pu rencontrer
presque tous les personnages im-
portants de Washington, y compris
les membres du cabinet. les ambas.
sadeurs, les généraux et les ami.
Taux.
H y a plusieurs raisons A lac.

croissement de la vie sociale de
Washington. Le nombre des hau.
:tes personnalités avant de l'argent
s'est accru de beaucoup dans la
capitale. Les fonctionnaires pu.

blics sont plus nombreux qu'avant
la guerre. Les nouveaux républi-
cains paraissent ausei avoir plus

d'argent que les démocrates qu’ils
ont déplacés. Dans la marine et
l'armée maintenant, 1! y a telle-
ment plus de grus bonnets que la
Matson blanche se propose de don.
ner daux réc-ptions, une pour la
marine et l'autre pour l'armée. au
len de l'unique que l'on organisait.
habituellement pour ces deux ser.’
vices nationaux. Le nombre des
diplomates et des gens de la haute
à aussi augmenté. Voilà autant
de raisons de la multiplicité des
soirées à Washington, suirées dont

‘les habitués, À la pensée de ce qui

!

s'asf passé cet hiver, échafaudent
les plus beaux rêves pour la re.
prise du printemps.

Nouveaux ouvrages
arrivés de France
Mon Faust, de Paul Valéry, est

une des uomhreusen nouveautés
trancaiaes réremment arrivées à la
Mbralrie Déom. larmi les autres,
on relève: les Deux crimes de
Thèele, de Deliy : une Femme chez
les pygmées, d'O. de Labrouhe:
Hurricane, roman des mers du
Sud, de C. Northoll of JL fa
Médecine ot les Sviences, du 1:
N, Oudinot:; Ce que sont les reli.
glenx, de l'abbé 1’. Baron: Are
de tdomphe, d'Erich-Maria Re.
marque: Dictionnaire  espagnol-
français, de D. Gildo.
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Croquis de le copitale

La vie parlementaire
Les vraies pulsations de la vie nationale du pays se

ressentent naturellement sur la colline du parlement fédéral.

C’est là que nos pères conscrits lavent leur linge sale en fa-

mille, qu'ils défendent les intérêts de leurs électeurs, qu’ils

participent enfin à la confection des lois qui finiront par

faire du Canada le plus heureux pays du monde. Nos dé-

putés prennent leur mission assez sérieusement, pour lui

sacrifier parfois une partie de leurs loisirs. Combien de fois,

par exemple, les députés du Québec ont raté le train spécial

de 4 heures, qui les emmène chaque vendredi vers les char-

mes bucoliques de leurs comtés respectifs!

 

@ dû céder aux aasauts du mal
et rester tranquillement dans ne

torterease de Laurier House dans

l'élégant quartier de la Côte-de-

Sable, comment reprocher à se

amis et à ses adversaires polit!-

ques de limiter? D'épouvantables

tampétes ont enveloppé notre ca

pitale pendant tout le mols de

février. La constitution délicate

de nos députés n'a pas pu leur ré-

sister; puleque la ecssion précé

dente s'était terminée assez tard

pour couper une partie de leurs

vacances et leur diminuer alns!

la ration de soleil et d'air frais

nécessaire à leur bien-être.

Mais ceux qui restent debout

font tout le travail nécessaire au

salut public. En une journée, par

exemple, fls avaient infligé 159

questions et 29 motions au gou- 

Oe

—————
La dévotion de nos législateurs” eux qui ont sucrombé à la grippe

pour leurs labeurs civiques se mA- pendant ces derniers temps. si

nifeste aussi par le nombre de

|

notre premier ministre luismême

vernement : c'était presque un

jeu de massecre, ou chacun s'en

tira pourtant avec honneur. On 
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contiaue dons d'abattre éu bon
travail our la colline; et sou-
vent les décisions prises dépas-
sent 2os horisons immédiats, pour
saisir ééjà l'avenir.

Ainali en esti tout particullè.

rement des diverses mesures pri-

ces Ou suggérées par le gouverne

ment pour la défense nationale.

N'allons pas croire que notre pays

ait pris des engagements trop vas-

tes pour la défense de tout lé con-

tinent. Mais la poureuite de no-

tre entente avec Washington pour

la proteution hémiaphérique tend

à devenir une phase permanente

de notre politique. D'ailleurs, nos

bommes continuent à faire des

exercices pénibles dans les régions

glacées du grand Nord; et récem-
ment un groupe de journalistes a

visité nos lissements mili-
taires de Churchill, d'où de tou-
chantes photos nous sont decniè-

rement Parvenues, en nous mon-

trant Ja “Petite Flour’ de New.
York, le ympathique Fiorello Lae
guardia emmitoufld dans un et
tirall polaire et discutent grave

ment avec le général MacNaugh-
ton, qui a le souci de notre pro-
tection.

Pour ceux qui s'intéressent aux

chiffres de nos forces armées, Bous

dirons qu'il y & un an le gouver.

nement décidait de réduire à 236.
000 hommes notre armée, à 16,000

hommes notre aviation et à 10,-

000 hommes notre marine. Or le

nouveau ministre de la Défense

nationale, M. Brooke Claxton, an-

nonçait à le Chambre, l'autre

jour, qu'on ne recruterait que

75 pc de ces affectifs. Pmo-

tions, agitations chez lee députés

qui ont fait la guerre! Mais le

ministre tnt bon, et refusa de

discuter à ce moment cette dé-

cislon gouvernementale. (Suite à la page suivante)
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La Croix-Rouge remplie une double

 

 
 

 

   

  
 

fonctiont BUDGET DE 1947

ell fai . d ; (Oeuvres du temps depaix, su Canada) Montant

€ se fait Compatissante en temps de paix Sang aux services de tennsfusion.socsssssssccsencs een ca0eccecec tete $1,037,500

comme en temps de guerre. Son objet princi- Avant-postes iofirmiers..….….….….….….….….…..8Beessersencecceneees 1,390,835

: . Aide aux anciens combattants (foyers y compris)... 1,550,183

pal est de soulager Ja misère humaine sous Autres services: Croix-Rouge de 1« jeunesse, Distribution devivres, Pre-

toutes ses formes. L'oeuvre magnifique qu’elle a accomplie en miers soins aux blessés, Cours de natation, Secours aux sinistrés, etc. 1,122,060

: . ; ur Le Toutes autres dépenses prérues et imprévues....….... 1,141,027

temps de guerre ne doit pas faire oublier la grande mission

“po

241,605

dontelle entend s'acquitter en temps de paix. Nous reprodui- Recettes extraordinaires. ...00c0csesseser ren se sers en 00e "751,505

sonsci-contre, sous forme de budget,l'exposé des besoins de “45,490,100

 

   
la Croix-Rouge en 1947. Songeons à la détresse de nos

semblables. Donnons généreusement à la Croix-Rouge. tn temps de guerre

a! ENTEMPS DE PAIX

LA CROIX-ROUGECANADIENNS
QUARTIERS GÉNÉRAUX DE LA CAMPAGNES

442 ouest, rue Sherbrooke — PL. 7131

Campagne: du 10 au 39 mars

Objectif pour le Québec: $1,000,000

Objectif pour le Canada: $5,000,000

(Pour dépenser au Canada seviement)    —
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Il faisaif sécher la fête de Russie achète \L'Angleterre continue de
des percherons dé Le €

eva à évelopper l'avion à jet
son ami Sur sd corde à linge"="NeatGarnieren LONDRES, 8. — (Spécial au Petit Journal.) — Les

vtrees ; LL. A avions à propulsion par jets sont de plus en plus nombreux

WASHINGTON, 8. — (Spécial au Petit Journal.) — de travail percherons qui parl!-|en Angleterre, et commencent à faire leur apparititon dans

Tes têtes miniatures sont la principale marchandise que les, CIperont à la reprise agricole de plusieurs pays du monde, grâce à l'exportation dont ont

magasins de souvenirs de l'Equateur essayent de vendre aux 18 Russie. L'U.R.S.8. à perdu|tant besoin les Anglais. . -
touristes, mais il n'est pas facile de nos jours d'être certain plus ds 150,000 tracteurs pen- Les deux types les plus répan- | milles à l'heure. On s'apprête à

qu'il s'agisse d- véritables têtes ini dant la guerre, qui n'ont pas éte: dus sont destinés à laviation de lancer bientôt dans l’air des ap-

] 8 véritables têt miniatures obtenues des a ! ‘chas-s le Gloster Meteor et le pareils semblables, mals sans pi-

  

Indiens remplacés depuls, maigré I'impor-
D ; , Be Havilland V , Kg , ! i tteindre das

On ne retrouve Aujourd'hui lâ relique, ce qui décida enfin le tation des Ftats-l'ais et du Ca- maintenant “a suplre,man lote,pourJourtavea! 800 o 900

qu'à quelques endroits dans les propriétaire à l'inhumer, nada. vitesses variant entre 620 et 675 ‘milles À l'heure.
 plalnes de l'Equateur de ces In-

diens, chasseurs de têtes, mais {ls
se montrent encore actifs de
temps À autres. Ainm, 1! y a quel-
ques mois. lla tuèrent des lugé-
nigurs de la compagnie d'huile
Shell.

I's coupent les têtes de leurs PY 55m
victimes, les nettoient et en en- oT “
tvent les os, puis les remplissent “ <,

de sable chaud. Les têtes rapetis e e :
sent alors jusqu'aux dimensions
d'une pomme, sans changer de éd
forme n! d'expression. Bien -qu®
la vente de ces têtes soit illégu'«,|
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un villageois indien en a offert
deux récemment à un touriste .!
celle d'un homme qui avait l'air‘
da tuanvailse humeur et cale

¢ & : ed'une femme aux traits d'une ex
pression amicale, les deux or-
nées de longs cheveux noirs qui, A

ne raccourcissant pas, sont dis
proportionnés par rapport A la
grosseur de ‘a tête.

[_Macobresouvenir|
George-E, Duran, connu dans

touts l'Amérique latine sous eo
anm de “Ceorge. le fou qui voit”,
rencomré à Guavaquil, à racon°”

qu'un mineur de ses anis dra”

vo jour disparu dans la jung'>
(George finft par trouver !+

meurtrier et menaça de le tue:

“le te laisserais la vie, si a“
Moins Un avais conservé sa tôte.
dit-i. à Indien qn! demanda
grâce. La tête de son ami lui (ut
apportée aussitôt.
Georg faillit s'écra-er: ‘a tale

semblait vivante. Elle était tou
tofois ef petite qu’il & pu la me-

tre dans <a poche pour l'apport

ter. 1! In montra à sa femme, qu.
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LA RÉPONSE À CETTE QUESTION se wouve,ici-
mème, dans la brochurette ci-contre. Nous l'avons

publiée à l'intention des vétérans qui se sentent poussés

À prendre un commerce à leur propre compte. Pour en

obtenir un exemplaire, vous n'avez qu'À le demander à

une succursale quelconque de la Banque de Montréal.

Quand vous passerez pour demander la brochurette

“Qu'en est-il des prêts aux vétérans?", allez causer

avec notre gérant; il connait les détails de la nouvelle

loi sur les prêts commerciaux et professionnels aux

anciens combattants, loi qui vient d'être passée parle

Parlement; c'est son désir d'aider aux vétérans entre-

en (dit connalssance. i ai i iGuarge ne pouvait se résigner prenants qui aimeraient entrer en affaires pour leur

A inhumer ret étrange souvenir. propre <ompee, ou améliorer leur situation

1 l'eaveloppa dans un linge +:
‘a mit dans sa valise. L'humidité
da la jungle le força capontant à
l'en retirer une fois par semainr
pour la nettoyer et la faire <

cher, 11 avait contume de susmæes-
dre la tête par !es cheveux 4 —«
corde à linge, ce que sa femme

n'appréciait pas do tout. Mal.
(George était un voyageur, et, aa
cours d'une longue absence dos su
Maison, une souris endomm.ag «

actuelle, ou encore s'associer avec un ami.

Si votre entreprise est bonne, il y a de l'argent

pour vous à la Banque de Montréal.

 

Rappelez-vous que lorsque vous de-

mandez un prêt à la B de M, vous ne

demandez pas une faveur.

<IPOR JK © 080 CAMEOS

~ B«M

 

Verre incassoble e:
force irrésistible

LONDRES, 8. — Un lecteur a

récemment écrit au “Tim,

qu'un soprano chantant une aria

au cours d'un programme de {a

BBC a donné une note qui a fait

voler en éclats un des verres

®incassables” qui se trouvaient

sur ia table de sa salle à manger,

“Un de ces jours” ajoute.t.il,

“ces chanteurs causeront de gra.

ves dommages qui donneront fieu

à des procès retentissants. Le

lecteur en question affirme que

cet Incident s'est produit pen.

dant une émission de “Madame

Butterfly.”

lavie parlemenfaire |
(stile de la psge précédente
Un autre aspect Intéressant de

notre défense, c'est qu'à l'avenir
le Canada aura aon propry aote
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Nous avons 47 SUCCURSALES a votre

service dans le district de MONTREAL

Voice une autre brochurette GRATUITE pour les Des milliers d'anciens combattants sone con-

érans: ir du bon pied”, Il s'agic d'ua opuscule tents de l'avoir lu. Si vous en voulez ua exem-
de l'Armée. anna done avoir à fai. 4 vétérans: "Sachez partic pied TL |

te dipenire, de los britanniques | que nous avoas publié peu après la victoire suc le Japon pour plaire, demandez-le quand vous vous procureres

Je recrutement de nos forma. En. venir en side aux vétérans dans leur problèmes de réhabilitation. “Quen est-il des prées aux vétérane?”.

vérité, le Canada sert au monde prreSmem es MER GmD WS TE Ge Gm SEG =m wy WR

depuls quolque (amps une avalan
che de gostes d'émancipation

“
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Commentaires par

Fernand DENIS,
rédacteur en chef

me

1.» .
L'énigme anglaise

N RAPPORTE qu'à Londres,
d'innombrables émigrants
ossiègent les bureaux des
hauts commissaires des Do-
minions. On rapporte aussi

qu'ofin de choisir les applicants, le
t. h. W.-L. MacKenzie-King, pre-
mier ministre du Canada, a fait ou-
vrir des établissements dans plu-
sieurs villes angiaises. De son côté,
le premier ministre sud-africain,
Jan-Christion Smuts, à annoncé le
lancement d'une campagne dont le
slogan sera: ‘Venez dans l'Afrique
du Sud!"

Est-ce que, pour endiguer la pré-
sente liquidation’ de leur Empire,
les Anglais chercheront à en dépla-
cer le centre nerveux? Celui qui sup-
pute les dépêches en morge des évé-
nements octuels ne serait pos
surpris que le Canada fût élu pour
ce rôle.

Prédictions significatives

‘’Dans cinquante ons, le Canade
sera le centre de l‘Empire britanni-
que.” Ce n'est pas nous qui disons
cela, mais M. C.-R. Fay, ci-devant
professeur d'économie politique à
l'université de Toronto. M. Fay est
actuellement à Combridge, et il a
écrit une lettre en ce sens, le 24 fé-
vrier dernier, ou Sunday Times, qui
l‘a publiée en éditorial. Le Conado,
explique le professeur, possède des
ressources naturelles si vastes, et
des habitants d'une ‘‘telle qualité”
(?) que, même avec une population

‘moins nombreuse que celle des
Etats-Unis, il égalisera ce dernier
pays en richesse et en puissance.

Fay continue: ‘’Il s'ensuit que le
Canada ne désire pas s'attacher à
la Grande-Bretagne, de façon soit
militaire, soit diplomatique. C'est
donc le rôle de lo Grande-Bretagne
d'ogir pour que, graduellement, sa
liaison avec ce Dominion devienne
très étroite. Le Canada n'aimera
pas les implications découlant de
cette politique. !| aimerait, pour sa
part, continuer à agir comme puis-
sance moyenne, intermédiaire et
médiotrice. Mais sa conduite ulti-
me, qu'il le veuille ou non, devra
finir par se conformer ou jeu des
forces internationales, mêmes'il s’y
accomode de mauvaise grâce.”

Marcherions-nous ?

On remarquera que, sous l’appa-
rente sérénité détachée de l'écono-
miste; que derrière la flatterie sur
la “qualité” des Canadiens, se ca-
che une menace & peine voilée. Le
Canada devra marcher, que celo
fasse son affaire ou non. C'est que
les impérialistes (et nous ne pre-
nons pas nécessairement ce mot
dens un sens péjoratif), devant la
vague montante des nationalismes
de toute couleur, et pas toujours
murs pour se gouverner, deviennent
désespérés. Le Royaume-Uni a don-
né au monde le modèle d'institu-
tions parlementaires dont tous les
hommes civilisés ont profité par la
suite. Ce grand effort vers la démo-
cratie 0 débuté avec cette Magne
Carte (lo grande charte) que le

uple anglais arracha à Jean sans
erre, en 1215, et dont devaient dé-

river plus tord la Chambre des lords
et le Chambre des communes.
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anada, centre de I'Empire?
Mais voilà que

la Grande-Breta-
gne, affaiblie par
deux guerres
épouvantables et
por les remèdes
affaiblissants du
gouvernement At-
tlee, traverse sa
crise supréme. Le
Royaume-Uni est
ruiné finonciére-
ment, et sa fortu-
ne politique se
— sinon irrémé-
diablement —
compromise par
des révoltes si-
multanées dans
trouve gravement
l'Inde, en Birma-
nie, en Egypte, en
Palestine. Son fa-
meux système
parlementaire, ci-
té si longtemps en
exemple, s'est
orienté d'une fa-
gon qui offole lo
boussole du bon
sens anglais.

L'Empire britan-
nique survivro-t-
il à la tempéte?
Personne ne sau-
rait le dire. L'His-
toire nous ensei-
gne qu'il fout des
siècles pour liqui-
der un Empire. Ce
seront donc les
générations futu-
res qui pourront
répondre à cette
question.

Deux facteurs

 

favorables

Deux facteurs
militent en foveur
de la survivance
impériale. Le pre-
mier, c'est lo ri-
chesse potentielle
de cet immense
organisme. L'au-
tre, c'est l'émigra-
tion possible de
sa population vers
les Dominions et
les colonies. Les
valeurs que recélent les domaines
au-dessus desquels flotte le “Jack”,
et le dur lobeur des émigrants on-
glais réussiront peut-être à recréer
le grand commerce de l‘avant-guer-
re. Forts de ce double espoir, les éco-
nomistes oux cheveux roux dressent
leurs plans.

Ces messieurs font remarquer
que l'Empire britannique est, apres
les Etats-Unis, l’ensemble politique
le plus riche en ressources. | con-
tient plus du tiers des 17 matières
basiques dont l'industrie moderne
ne peut se passer: caoutchouc, lai-
ne, cuivre, nickel, fer, plomb, char-
bon, ainsi qu’une vaste quantité de
métaux secondaires. || arrivera
peut-être alors que le développe-
ment le plus important de la crise
britannique sera que l'Anglais, après
un repos d'un tiers de siècle, quitte-
ra à nouveau ses rives et franchirc
les océans.

Le torpeur actuelle
Notons ici un paradoxe. Tandis

que les économistes d'Albiorlétolent
d'aussi bouleversants desseins, leur
poys étouffe dans une impasse ter-
rible… parce que les ouvriers on-

 
me les députés euz-mémes, avaient leurs places assignées selon une formule qui n'a
depuis. Ce parlement célèbre, qui servit d'exemple au monde entier durant tant de siècles, semble

impuissant à gouverner dorénavant la Grande-Bretagne. Les impérialistes chercheront-ils à

Réunion du Parlement au XVe siècle sous le règne d'Henri VI. À cette <poque déjà, la Chambre

des communes siégeait comme aujourd'hui dans une salle rectangulaire et déjà les greffiers, com-
+ changé

déplacer son siège vers nos rives ?

glais — ceux-là mêmes qu'on rêve
de foire émigrer — ne travaillent
pos assez! L'État se voit forcé d'é-
paissir leurs rangs par des prison-
niers de guerre, des Polonais qui ont
refusé de retourner dans leur patrie
et des ‘personnes déplacées‘ ve-
nues d'Europe!

C'est que le gouvernement tro-
voilliste de Grande-Bretagne est im-
puissant en face des unions ouvriè-
res qui l‘ont porté au pouvoir. Le
Times de Londres disait l'autre jour:
“Les trade unions tiennent dans
leurs mains le sort du pays, exacte-
ment comme le tenait la RAF. il y
a sept ans.”

Mais il appert que certains orga-
nismes guettent les effets inélucta-
bles de la misére pour orienter I'opi-
nion anglaise dans un autre sens.

Retour du cycle

L’émigration anglaise était gi-
gontesque avant la premiére guerre
mondiale. Durant la seule année
1912, 331,063 émigrants quittèrent
les Iles pour le Canado, l'Australie,
l'Afrique et diverses colonies.

Mais cette tendance à s'expatrier

disparut après 1918, même lorsque
la population anglaise augmentait.
Les Anglais se sentaient las, tout
comme cette année. Feu Lloyd Geor-
ge, leur premier ministre, ne leur
avait-il pas promis une existence
digne des héros qu'ils étaient? Mais
à la place, ce fut le dole qui vint.

Plus tard, lord Beveridge leur in-
venta un projet de sécurité sociale
qui devait prendre soin de chacun
d‘eux, du berceau jusqu'à la tombe.
Devant une si belle perspective, les
Anglais cessérent de chercher fortu-
ne outre-mer. Puis lo seconde guer-
re mondiale s'en mêlo. Le commer-
ce extérieur de la Grande-Bretagne
fut ruiné.

Cette misère entrainera-t-elle un
retour à l’ancienne politique d'émi-
gration? Et représentera - t - elle
pour l'Empire mourant lo transfu-
sion de sang dont il a un besoin dé-
sespéré?

C'est ce que nous verrons dans un
avenir très prochain.

Farmaux Dance
——
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MONTREAL, 9 MARS 1947
    UNEHONTE POUR LE CANADA
= 1 Il y a trois semaines, l'hon. M. J.-L. Tslev,

p À ministre de la Justice, à déposé aux Commu-

nes un rapport, déplorable pour l'ensemble
de Canada et particulièrement humiliant
pour la province de Québee, L'admifistra-
tion actuelle des pénitenciers et des maisons
de réforme, dit en résumé le rapport. est

encore fort défectueuse, surtout dans la

! province de Québec : elle néglige de marquer

la différence nécessaire entre les jeunes dé-

linquants et les criminels endurcis; elle man-

que d’un personnel compétent qui sache com-

prendre lez besoins des détenus et les traitements qu’ils re-

quierent. Le rapport recommande enfin fortement que les

délinquants de langue française soient surveillés par des

gardiens de leur race, plus aptes À comprendre leurs idées.

Te pénitencier Saint-Vincent-de-Paul, ajoute M. Ilsley, man-

que de la plus élémentaire justice.

Mots terribles, qu'aucun député québécois n’a que l'on

sach- rél'utés, probablement parce qu'ils sont irréfutables.

« x x

Mais notre province n'est pas seule blamable de get état

de choses honteux. Au cours du meme rapport, M. Dsley

déclare que le gouvernement n'est pas encore prêt à appliquer

etes les recommandations de la Commission royale

Indécision Archambault, laquelle fit enquête sur les pri-

de l'Etat sons canadiennes en 19:18.

Pas encore prêt au bout de neuf ans! Le rapport Ar-

chambault était né d'un besoin que l'Etat considérait urgent,

voila beaucoup plus d'une décennie. Ce rapport résumait

des recherches qui durèrent deux années et couvrirent deux

emtinents, Depuis cette époque. non seulement le gouver-

nement n'a rien fait, mais les conditions dans nos prisons

ont effroyablement empiré.
Plus le temps passe, et plus notre système pénal est

diserédité à l'étranger. Les analystes du crime estiment que

Io nombre des malfaiteurs a augmenté chez nous depuis dix

ans — dans les prisons comme à l'extérieur — dans une

proportion que ne justifie point l'accroissement normal de

la population, Ils disent que la cause principale de ceci.

cst dans l'opération de nos maisons de détention qu’on la

trouve. Aussi bien en principe que par ses méthodes, elle

est demeurée médiévale, et à conserve un objectif presque

uniquement punitif.
Mais le sort des êtres punis y e-t d'autant plus triste

que les édifices à l'intérieur desquels on les détient sont ina-

daquats, que leur personnel n'est pas assez payé, qu'il est

ignorant. nullement entrainé pour la tâvhe difficile qui est

a sienns.  Ajoutons à cela un système administratif qui

permet (sinon encourage) Une brutalité injustifiable envers

les prisonniers.

Les lecteurs n’ont certes pas oublié les scandales innom-

mables que les circonstances mettent parfois à jour dans nos

prisons. Il y en a de si affreux, que c'est comme si l'on

soulevait le couvercle de l'enfer. Chaque fois, on annonce

aolennellement des réformes, des améliorations... et l’on

finit par entendre des rapports comme celui de M. Tlsley aux

Communes,

Isley

 

 

«x x

Il est clair que semblable situation rend inutile toute

tentative partielle de réforme. l'ensemble des conditions

empeche un traitement vraiment humain des prisonniers ou

la salvation sociale des malheureux susceptibles de rédemp-

tion.

11 faudrait des chambardemeuts audacieux et décisifs de

la nart des autorités fédérales, plutôt qu’une dénonciation

inefficace en Chambre, et des atermoiements qui ‘durent

lt faudrait depuis une génération, I! faudrait des
mesures assez énergiques, psychologi-

tout chambarder ques et compréhensives pour vraiment
réduire notre chiffre hallucinant de récidivistes, de criminels

chroniques. Il faudrait imposer une méthode ségrégative

séparant les jeunes délinquants des chevaux de retour. Parce

qu'on à failli dans cette tâche essentielle, les violateurs juvé-

piles de la loi sont venus grossir notre population péniten-

 

tiaire dans une proportion de 80 pour cent depuis quelques

années. Au bagne de Saint-Vincent-de-l’aul, on compte dans

le moment 165 jeunes délinquants que la promiscuité oblige

à frayer avec 1100 criminels endurcis.

Evidemment, l'entreprise générale de réformation en-

trainerait momentanément de grosses dépenses. Mais,

jamais, ne pourra-t-on mieux affirmer que de semblables

debours constitueraient, pourl’ensemble de notre population,

un “placement de père de famille”.

«or
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Plusieurs initiatives et pro-
jets ont été soumis aux auto-
rités municipales pour le
bien-être des citoyens et la
prospérité de la métropole.
A mon avis, quel est le plus
intéressant de ces projets ?
 

Mile Jacqueline
Saivt-Amant,
14 ouest,
“ae Ontario,

il n'y à pas de
doute que le plus
important de ces
arojets reste la
construction d'un
‘nétro. Car, actuel-
‘ment, la circula-

notre ville est bien le

 

lation da
plus pressant probleme, Comme les

‘travaux se poursuivront durant de

longues annévs et nécessiteront des

armées de terrassiers, on ferait

jbien d'y penser au plus tôt. Même,

‘si à l'heure présente, les salaires

sont élevés, des nulliers de tra-

(vailleurs seraient prêts à entre-

prendre ja besogne pour due gages

raisonna
Taisonn

 

M. Emmanuel
Ja in, 544, rus

| On lisait récem-
ment que deux con-
seillers municipaux
avaient proposé l'e-
rection d'un cer
tre d'achat, de
crois vraiment:
qu’une parsille ex.
position permanont u Cp
cenire de la vilie serait de la p

 

  

  

mere nécessite pour établir soti-
dement la supprématie de Mon-
tréal sur toutes les villes du Ca-
‘nada. Nul doute qu'un édifice qui
irenformerair les produits de nos
manvfaciur'ers ferait de lu métro-
;pole une mecque pour tous les
Imarshar is canadiens,

Mile Yvette
Mrthot, 631,
Ge avoue, Verdun.
Come le tou-

risme demeure une
des plus importan-
t>< sources de re-

ue pour une
-rande partie de
a ponulat.on mon-
1réalaize, il serait

d'oblver las citovens à

 

 

   
mp
donner a leurs étabii<aements ou

cache: bien français.
eraent davantage

urs de ja répu-
hiique voisite je l'étranger. Par
le passe. on a souvent parlé à
l'hôtel de ville d'ameltora: ons pos-
sibies dans ce sens: pu.sque nous
avore mantenant un bureau du
tourieme, il est sûrement possible
d'encourager la refranc sation des
commeress et des indus

masons un
Ainsi, ils at!
chez nous les  

   

M. Emile Savas a,
INE pue Plessis,

Parca que la cir
culat on reste le
probleme du jour,
on devrait s'aces-
por inymediatemer:
d'améliorer cette
“situation. Car, =!
l'on attend plue
tougtemrs, 11 de

viendra impossibie ax us 7 mobu-

listes de pinéirer dans Le centre
de la ville, Ajoutons que tout ceia
aménerait un ralenti dans les af-
faites et par conséquent n'appor-
terait guère la nreosperite aux ci-

ttoyens., Aurai, i faudrait aller au
plua presse, À mon avis, de grande

| boulevards qui traverseraient la
{métropole resoutdraient le problè-
ne,
AAAAAMA Us

  

   

   Mile Yvette
lindsay, 6052, rre
D'lagon.

H y aurait sûre-
mont de nombreux
Mojets à realiser
afin de maintenir
Montréal en pre-
mivre place com-
me métropole ca-
nadienne, Nèces-

,saitement, les autorités devront y
voir d'iei quelques mois; avant que
d'autres villes. de l'Ontario ou
d'ailleurs, décident de nous sur-
passer et d'atirrer à elles le gros
du tour sme, Montreal qui porsède
déjà un gnifique fardin botani-
que pourrait avoir au
roologique et nombre d'autres
ding d'exposition.

 

  
   

« pourvu qu'ils soient
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Le

 

 

Ha maisons de détention, cartes du caime.
 

L'avis de nos lecteurs
‘ VIVE LES EMPREINTES DIGITALES!

Cher monsion.,
Jui In ovec beaucoup d'inté

rét, dang la dernière edition du
Petit Journal, vatre actiele sur
le woureau systeme de clussiïi-

* cation imagine pre M. DesRo-
chere, Je crois, mini aura, gre

c'est le meifieur moyen d'établir

un eystome d'identification se-

 

rieux qui permettioit de decou-
vrès lee crimivele, les personnes
perdues, pour range d'amnex's
par esvmple, Ou pourrait s'en
servir aussi pour les passepar*s
et pour rwpicher leg “'elegi -
phea” pordant les electiurs.

Vatre tout devaué,
Un lerteur,

POUR UNE LOTERIE ETATISEE
Cher magesieur,

de vois, duns votre édition de
la semaine passer, que Portu-

Rico a wwe loterie d'Etat. Ni
Mong pouciong enfin mette bag
notre hypocrisie, note tartuics
rie et notre phasisaisme, pacs
pourciaes avoir lu vue notre et
constater tant le bien que pou -
voit frire uvre loterie, C'est la

. seule saçon d'erdiguer lu passion
due jou qui eanse tar* de tu cages
darg notre vite. Une loterie au-

vait l'avantage de sut <iaire log
Joueurs dans les limites de la
loi et de fnire beneficier les hi.
pitas ef antes tustitulions des
profits de la Intervie qui vont
d'ordinaire avr peu sernpuloyæ
magnalz du jeu, Nous avore
done toutes les raisans moraler
et sociales de guivre l'exempls
de Porto-Rico et d'étutiser log
loteries dans le Quebec.
Je voue remercie et je derenre

Pour le progrès,

 

 

LE CAS DES VETERANS ETUDIANTS
Monsieur le yrdncteu

Tous le woande act qu'à part
mas gratuites, vite cnnisers par

le coût de vétements indispensa-
bles et quelques petits ruyuges
bien legitimes, il nous est al'sue
un galaive de $60 par wow pour
vivoter tout en suivant pro cours

choisi à noble gre,
Et dive qu'il en eat nour wang

envier: “Chanecens dviie payes
pour étudier! Si pang n'avons

pas sacritte quatre on cinq ane
nes de notre jeunesse pour la
grerre, à apprendre vu tas de
chosen qui ne nour sont d'ancus

Vone utilité dans la vie virile,
nous ne serisog pas aujonrd'hui
dune l'abligation d'étudier et
probablement encore woing dang
elle drecoptrr wn salaive qui
n'en est pas un,

$60 par mais, woins $10 de
pension por scmaire el, pour
Ceur qui royagent par autobus
on tramways, ajontons Stn par
mais, Il reste $10 pour, disons,
“log fol'sg depenecs”: achat de

 

signoetes, quelques entrécz au
restaurant, renanrellement de x
garde-vobe, Le pauvre saleire de
$60 par mois est bien insuffi-
æant pour permettre au veterun
de boucler son budget de fogon
satistaisonts,
Admrttons que

veçoirent de l'aide

 

nelques-ung
e leurs pa-

  

rente — à un certain dge re
n'est pas sang faire mal au
coeur — el serant eu mesure
de pouvanivre lewrs ctudes jute
qu'au hout; sane economie dre
vant soi, quand sera-t-on en ine.
gure de fonder un foyer?

L'on parle partant de la hava.
se du cont de la vie et de l'aug-
mentation des salaives. Fipe-
rang que le gouvernement sari
sera bientôt de penser que les
veterans son! autant que quicon-
que affectes par les diffieultes
de l'e-iatence et qu'il saura y
remedies dang une juste mesure,

Je rons remercie, monsieur ie
reductewr,

Jeune vétéran avinteur,

 

TRAMWAYS EN PENTE
Monsieur,

Jo litars dang “Paris de nos
» lecte ume lettre sur la ma.
; mière de construire en pente le
i plancher des trameays.

Ca serait une bonne idée car

 

ily a wailievrensemer® wn grag
pourcentage de voyages a qui
ça prend une pente et une paus-
tés pour les faire œvanrer, er
île n'ont pag esse: de sens pour
le faire d'eur-même<

Obserratsur,

DIEU SAUVELEROI PARTOUT!
M. le rétacteur,
“En réponse à celle qui signe

Tout de même, édition du 2 fée
vrier, gong le titre “Paz à toute
sance fout de même”, je dirai
que je n'a, jamais lu de torte ms
vie una rvéflerian avesi stnpide,
onssi idiots et a fanatiques
ment britannie ! faut être
plue loyaliste que le rei ou que

   

 

Churchill pour s'affuaquer
d'avoir entendu le “tiod Nave
the King” pendant qu'une ac.
tries quelconque faisait ce qu'elle
appelle du “strip tease”, Mada-
me “Tout de méme” pa fait pre
hanneur à Sa Majeste, qu’e''e
veut ainsi défendre par son
“minue habere”

Jean-Baptiste

  

PRES,
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Le premier dépôt d’huile
à être découvert en Suède

NEW-YORK, 8. — (Spécial au Petit Journal.) — Au
cours de la présente série de sondages entreprise par les
autorités suédoises dans l'espoir de localiser des dépôts de
sel, on à trouvé de l'huile dans la province de Scania, dans
le sud de la Suède.

D'après le journal Svenska En conséquence, le gouverne-
Dagbladet de Stockholm, cette dé-|ment à voté un montant d'envi-
couverte eut lieu & Hoellvikene, ron $2,500,000 pour le sondage
non loin de Malmoe. Les géologues |de ce dépôt et d'autres possibles
à l'emploi du gouvernement prati-|dans cette province de Scania.
quaient à cet endroit un deuxiè- Présentement la Suède obtient
me sondage pour s'assurer de l'é-Jenviron 80,000 tonnes d'hulle
tendue d'un dépôt de sel déjà re par année de dépôts bitumineux.
péré, quand {le atteignirent une L'on estime que le pays a ainsi
couche d'huile, la première à être june réserve de quelque 30,000,-
trouvée en Suède. 600,000 de tonnes d'huile.

   
 

 

 

A la conquête des ouragans
WASHINGTON, 8. — Des experts en météorologie se

préparent à entreprendre une bataille contre les tempêtes
et à les disséquer pour trouver ce qui fait leur force.

Des tacticlens du bureau mété-
orologique des Etats-Unie, munis

d'informations qu’ils se sont pro-
curées lors d’une enquête, l'an
passé, sur les tempêtes en Flori-
de, s'attagueront à des ouragans
d’une force bien supérieure dans
le “Middle West”, à des vents
d'une très grande vitesse qui ba-
laïent l'Amérique, des Rocheuses
Aux rives de I’Atlantiqus, pendant
certains mois de l'année. Pour
étudier ces vents, on a délimité
un territoire de 450 milles car-
rés au sud-est de Wilmington,
dans Oregon. Les météorologis-
tes travailleront de concert avec
l'armée, la marine, le comité na-

——mmemmnnnnu

itlonal de l'aéronautique et d'au-
tres organismes. de même qu‘a-
vec lea universités. Le but de ces
études, qui doivent durer du ler
avril au 30 septembre, est de ré-
colter des données “qui seront de
la plus baute importance pour l’a-
viation, les fermiers, les hommes
et le public en général”, ont dé-
claré les autorités du bureau de
la météorologie
——______eaper——

® Dans un ascenseur de New-
York si vous allez au cinquantiè-
me étage et que vous soyez le

seul passager,
coûte douze
ment.

votre transport
cents à l'établisse-

 

Feu de glace
au Danemark!
NEW-YORK,8. — (Spécial

au PETIT JOURNAL) — Un
rapport de Ringkoebingfjord,
dans le nord du Jutland, au
journal AFTONBLADET de
Stockholm, dit que la présente
vague de froid en Europe a em-
prisonné sous la glace des quan-
tités de gaz nature! que l'on
trouve dans cette partie du Da-
nemark, Un pécheur de ce! en-
droit & percé, il y a he ues
semaines,un trou dans ace
et a mis le feu au gaz afd'en
échappait. Depuis ce moment,
une flamme de trois pieds cou-
vre jour et nuit la glace des    environs.
berets introorn  
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ACTIF
DISPONIBLE ET REALISABLE:

Encaisse ef avairs dans les banques “

Comples débileurs . $ 12055835
Moins: rene pu epioe . 2,000.00

Inventaire, à un prix n'excédaat pas le prix coûlant, des spiritueux à maturité
et en cours de maturation, matières premières, Matériel de fabrication, eke

«
Valeur de rachal de police d'assurance-vie0.000 casa veu

FRAIS DIFFERES:

Assurances el lares neu-arrivées à ferme et autres menlacis acquiliés à

PORTION REMBOURSABLE DE L'IMPOT SUR LES SURPLUS DE

ACTIF IMMOBILISE:
Terrains, bâtisses, machinerie et eutillage aux valeurs de remplacement dé-

préciées telles qu'estimées par la Canadian Apgraisal Compony Limised, ea
décembre 93 are ionsabatapricl.
Meias: réserve pour dépréciation…

 

 

MARQUES DE COMMERCE, FORMULES, BREVETS ET ACHALANDAGE

bpptenré ou vom du Conseil d'administration.
¥. MARCHAND Disactems.
NEARY K. CHAUVIN }

ELOHERS DISTILLERTES, LINITED, Mootréol,

Mesabo 7 jie Lu Nietievvde.
Le Département fédéral de i’ re entendre à le compagnie qu'il à l'intention. on

dlyrécelen so roars de cos vemées. L'itom desttes œuerit ou parsif de bilan ci-hout ne

LIMITED
BILAN AU 31 DECEMBRE 1946

(Comprenant détails du Sarples Réslioé ar les Opératies poor l'exercice erminé, le 31décembre 1846.)

   

 

 

   
  

      

 

ancre provides pour l'acrvoirseuvent poraible des impétu b paver dams bos cirvomrinnces
Sopot 4 ot qui grécide, aus carbons qu'à notre sv je lam bout. Fiabh 4 3e doe de 1Goremten 190, représente viactemeel la ortestion beumczrro de la compagnes à certe date, sm meifiow de Seles connalensace e! d'après Leo orglinstiens fonrsion ol lu bees de D

fg 9 IN
/ N

| PASSIF
EXIGIBLE: 5

crédileurs el passif accre.… . 22888.
: $ 441621 D “ pair : 33.9042

Taes payables... 2531.8
————— 567618

RESERVE POUR CONTINGENCES ….............…us0oscosseecrcecn eau” 4,000.04
11855835 CAPITAL-ACTIONS: :

Autorisées ei émises
125,000 actions privilégiées, à dividende comadatif de 67: etc,, de la valeur

15519042 au pair de $10.00 charage ; .……….  1,250,600.00
62,500 actiens communes, sans valeur nominale ou ay pair .  250,000.00

Mel __— 1,500,006.06
—— Max SURPLUS DIFFERE: PORTION REMBOURSABLE DE LTMPOT SUR LES

SURPLUS DE BENEFICES ee
Solde créditeur au ler janvier 1946 36.22.08

Plas:
585407 Portion rembeursable additiennelle de Vimpht résultsal des a)ustemenis

faits par le département de l'Impôi sur le Revenu sur les pitdel
compagnie pour 1942 . 560.0

Selde créditewr aa 31 décembre 1946 —— — 35435100
FIT) SURPLUS REALISE SUR LES OPERATIONS:

Selde créditenr au ler janvier 1946...2.02... 184,552.61

Ajouter:
Renversement d'une partie du montanl prêve pour dépré-

dialien tn l’année 1942, moins ajustement des impéis
sur lerevenael sur les surplus de béaifices qui carésaite

Lema finiesajustement prevemani de [a cotisation du rapper! de
6195606 fecompagnie pourl'année 1962 pa le départemenlde ; ue

Probi réalisé ser vente de valeurs . 2500 —44706
181,022

Déduire:
Valeur nth inscrite aux res de L'Acif Immobisé

remplacé en détruil en 1946… 1,135.4

ines

Proéts -fesJuepératons de l'exercice terminé le 31 dé-

Der - +

Provision pour les i parlersar la revesw
et our les surples 41500000 510.0655
Prknets pouraie1946... izki

Dividendes payés sur les actions Yirligbes pour
l'année faisant le 31 décembre 194656 cutpar

™ active. 8412
: Solde créditeur au . 4951668

Pains
HOTES- Le bles sides se comprendTRJeeTesleICE31 dieenles 134 came

EpdsSTLvais VeartdeComps pt Vos crue «
wSisco Giesedo)owdeabigspylonng omepglle L

eee leogigAuledeyinmlporkFoggadd

RAPPORT DES VÉRIFICATEURS AUX ACTIONNAIRES ee =  
de MELCHERS DISTILLERIES, LIMITED l'anercicn terminé Je 31 décembre 1946,oi blown lentes los ei bons los demande,

3 documentcompton a matric] de febricubon been 8 HG chic den vers ot dos foncheansieusde compaq. slab reassess go nous oo
neprnppa alt 10.1 ilbin, de rejets comme dédurtons à l'inpéi une partie subeleatiolle due tonmes slocties J b

P. $. ESS & SORS, Comptables Agréée.
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| LE SERGENT

ROY
DE LA POLICE

MONTEE

 

C'EST DU VRAI SANG?

NON, C'EST DE LA

PEINTURE ROUGE!

VOYONS!
VEUX DIRE PAR “Ti VA
MARCHER COMME UNE

 

LE DOCTEUR LASCAR REPREND CONNAISSANCE SOUS LE
COUP D'UNE ACCUSATION ETONNANTE...  

  
    

   

'EST-CE TV PV

  

      

  

 

  

VOICI! S'IL EST ARRIVÉ
QUELQUE CHOSE À MON

MARI, JE DIPAI À LA POLI-
CE QUE TU AS MURMURÉ
CES MOTS DANS UNE
DEMI-INCONS-

 

  

  

  

  
  

 

 

 

ABAISSE-MOI CE T
REVOLVER! TU SAl
QUE JE N'EN VOU- YT
LAIS PAS À LOUIS!
Doe ,
F

NOUS VERRONS CE QUE LA POL!-

CE DIRA DE CETTE LETTRE QUE

 

   

 

J'AI TROUVÉE!

  
LeCC

SUR LE LAC {..

7] GELE... E  

  

 

  
  

  VIENS M'AIDER À

CHARGER LE CADAVRE

   
 

  

JE SUIS
GELÉ AUX AU CHAUD   

 

NOUS SERONS 24

QUELQUES M!-

DONNE-MOI ÇA!
C'EST UNE LETTREDAN Pa

A MA    

 

UN JURY LA VERRA AUPARAVANT!

OH, TON ALLUMETTE EST TOMBEE     
SOUS LA POMPE A ESSENCE!  



 

 

 ERMES
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LE FAUCON, DÉGUISÉ EN SOLDAT, ENTRE AU

MILIEU DE LA RÉUNION DES TRAFICANTS

D'ESCLAVES.

 

C'EST L'AUBE... DANS L‘ENTREPONT, LA
FLÔTE COMMENCE À REMUER ET SE
 

RÉVEILLE ENFIN.
 

SUR LA POUPE, LES PREMIERS RAYON
. DU SOLEIL LEVANT ÉCLAIRENT LA STA.
TARE Fat A VEILLE TOUTE

. RDS SE TOURNE!
VERS LA VILLE. ~ NT

‘
 

 

  

 
 

"EN BAS, CARLOS ENCHAINÉ ÉCOUTE

 
 

UIT DE PAS. »

Y

a A — >

1

) 4zs)WO
 

 

QUI, C'EST MOI. VOICI
DE LA NOURR
POUR TOI ET Tight

MMES.

 
NON LA FLUTE...
FAUCON PAS AR-;PEUX ALLER TE
RIVE...REPOSER, TU AS

VEILLE TOUTE

 

LUI DISAIT NOUS
TIRER COUP De
CANON SI PAS DE
RETOUR AU LE-

R DU SOLEIL.

JE VAIS DIRE À

ISAAC DE TIRER...

J'ESPÈRE QUE LE
FAUCON N'EST PAS

EN DANGER.

 

PAS DE BOULET, JE CONNAIS MON
BOGG, SEULEMENT
LE BOURRER DE MÉTIER-!
POUDRE. VITE!

 

DANS LA MAISON DU CHEF DE POLICE,
ON N'A PAS DORMI. LES MARCHANDS
D'ESCLAVES SONT TENUS PAR LE FAU-
CON A LA POINTE DU REVOLVER...

 

FINALEMENTL'UN D'EUX PARLE.
 

MON BON AMI... LA MAISON EST
CERNEE... TU NE PEUX SORTIR.
COMBIEN DE TEMPS NOUS TIEN-
DRAS-TU
EN JOUE?

 

JE SUIS TRÈS BIEN ICI J'AI
DE QUOI ME RESTAURER,JE
SUIS CONFORTABLE JE
VOUS RETIENDRAI AUSSI
LONGTEMPS QUE VOUS NE
M'AUREZ PAS ACCORDE CE
QUE JE VEUX.

X  
 

VOUS RENDREZ GRATUITE-
MENT LA LIBERTÉ À VOS
ESCLAVES!

   JAMAIS... CES NOIRS SONT NOTRE

PROPRIÉTÉ... C'EST VOUS QUI

AUREZ BESOIN D'ÊTRE LIBÉRÉ ET

VOUS VENEZ NOUS DIRE DE LAIS-

SER ALLER
NOS

 
   

DANS LE MATIN LORS-
QUE LE SOLEIL ÉCLAIRE
ÉJA LA BAIE D'INA- #

GUA. LE SILENCE EST
SOUDAINEMENT
ROMPU PAR UN
COUP DE CANON...   
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Amour et aventures a À Ecrit per

des e sillage de la dorciere Kouge ec.:-
les mers du Sud , dessiné par F.-R. Gruger

   

  
 

==Version francaise basée sur un choix de la “Literary GuildSSS
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la syncopé de Van Schreeven le laissa faible, mais

#N put néanmoins embarquer à bord du yacht “Florès”

avec aa fille Téléia. Mol, j'étais eur le cargo plus lent.

Una voix disant: “AIO Sam!” me fit retourner. Ralls étatt

derrière moi. — “Que comptes-tu faire? damandai-je;

Un hydravion amerrit près de nous.

une fois que tu leur auras flvrA le secret du lieu du
naufrage, iis te tueront!" Il sourit de façon sardonique:
“Tu verras bien!” dit-il.

Un hydravion vint se poser près du cargo, et trois
hommes en descendirent et abordèrent notre navire.
C’étaient deux scaphandriers et leur patron. Ralls, les
yeux plissés, ne leur dit pas une parole. Plus tard, lut

et moi fâmes transportés aur le “Florès” et Ralls prit
la barre. Immédiatement, le beau vofiler plonges grand
largue avec une folle vitesse... Nous navigimeafranc
oueat toute la Journée. Sur le soir, Ralls entra dans ie

Je revo;ais Je village de la “Sorcière”:

vent, ce qu! redressa le bateau. Alors Je regarda! arte
tour de mo!, et le passé surgit d’un seul coup.

Ma bien-almés me vit pAllr, sans comprendre !'$4
trangecommunion quisubsistait alors entre moi et !s fan-
tome d'une gotiette que j'avais aidé À faire sombrer. Je
me souvena!ls, je me souvenais: Elle allait, toutes volles
debors, la “Sonciére rouge’; je revoyals en souvenir Ia
cabine de M. Loring et la toile recouvrant !nnocammeng
les barres d'or vierge. Puis j'entendais les cris monoto«

nes de pmme.de sonde: “Pas de fond!” Puis. av-4
surprise: “Neuf brasses:…. Six brasses!” Enfia, au cote
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Nous tombames à la mer.

eher du soleil — un crépuscule parsll & celuiel — la

piste sanglante que f'astre mourant marquaiît, comme

pour diriger le beau voilier vars le récif où l'attenda!t
1a mort!

Jo magrippal au bastingage. Téléia tenait mou bras.

Et, en slience, nous regardions cette piste s!nistre qui

apparaissait encore ce soir...

Brusquement, je me redressal et allai droit vers

Ralls: “Je crois comprendre ton plan diabolique, dis-je;

tu veux un nouveau naufrage pour tuer tes ennemis au

même endroit*” — “Es-tu fou? hurla-t-fi; et il m'alion-

gea un formidable coup de poing. C'était comme dans

l'anclen tomps, lorsqu'il avait bu! Je riposial par un

erochrt de gauche. 11 fonça sur mot, et nous tombâmes

tous deux À ia mer!

11 cris: “L'épare est ici!”

Nous étions si furieux. que nous continuâmes & cous
battre dans la mer. Cola semblait nous soulager tous

deux! Cependant, l'on finit par nous repécher. “Le Florbe"
était maintenant immobile. Ralls fit mettre la vedette
A l'eau, ot Davigua lentement jusqu'à une demi-encâ-"
blure du yacht, regardant sans cesse dans l'eau traus-

parente. Enfin, 1! crin: “Elle est fct! La “Sorcière rou-

go" est ici!” Sidneve, dans le yacht, répéta comme un

écho: “Elle est ici!”

Le cargo arriva avec les plongeurs et leur équipe-

ment. Pendant ce temps, l'hydravion s'était savolé pour

tepérer le bateau du policier Sheraton; il revenait pour

signaler que ce bateau se trouvait À 55 milles de dis

tance. — “Pas de temps À perdre. dit je Hollandais; à

quelle profondeur est l'épave=" — "Environ quinze

 

  
 

“Places l'or cl!” cria Bldneye.

Le câble se défliait le long du treuM, suivant Ralls

dans ra descente. Le plongeur lntrépide parvint sur 1e

pont de l'épave, pénétra dans is cale. Bientôt, deux

barres d'or pur surgirent. au bout d’un câble. — “Pla-

cez-les ici!" hurla Sidneye, comme hypaotisé...

J'avais revêtu l'autre ecaphandre, en cas d'urgence.

Le treuil se déroula de nouveau. Et l'homme aux pom-

pes cria: “Le scaphandrier semble en difficultés!” Bans

perdre une seconde, je plongea! vers la carème submer-

Gés que nous voylons aussi bien que sl eile ao ft trou-

vée dans un aquarium. Mais je revins À la surface, car

Ralls était réapparu hors de ta cale, tenant encore deux

barres de métal précieux, qu'il attacha ae câble.

Le tronçon de misaine accrocha le câble.

Puls, tout À coup. !n “Sorcière” sembla resusciteé.

Elie était ei blem en équiiibre sur je bord de l'abtîme,

qu’il avait suffi de déplacer quatre bloce d'or pour 16

faire bouger! Le chef plongeur cria: “Remontes le sca-

phandriert”

Le cAble de remonte souleva Ralls du pont de l'é-

pave. Male 11 est dit, dans les légendes de Ia mer, qu’ua

navire dort mieux ave eon capitaine à son boré. La

grande coque se soulers, 1a pope virant vers le préel-

pice sous-marin qui Ia guettait. L.a proue, verticale, trols

Ralls que nous remontions. Kt te trongoa du mât de mi-

saîne accrocha le câble. Il n'y avait plus rien & Caire.

 

Ralls descendit au bord de l'abime.

brasses, dit Ralls; mais olie est en équilibre sur ie ré

cit et peut plonger dans l'abime au moindre etioc!”

Alors, Ralis cris aux scaphandriers: ‘Etes-vous prié

à le risquer?” — Les deux hommes se tourndrent vard

les patrons: “Trop dangereux, dirent-ils; nous na plon-

goons pas!” Alors, Ralls Joun son gros atout: “Voud

me donnerez Ia moitié de l'or repôché, el jy vais" dit-il

à Sidneye. Le bateau-patrouilie approchait. Le Hollan-

dais accepte is marché.

Alors, Ralls revétit l'un des scaphandres.  Comms

l'eau transparente s'ouvrait pour l'engloutir, je crial de

toutes mes forces: “Bonne chance, vieux copaîn””

Et, lentement, dans les profondeurs de la mer, Raitg

descendit vers ia “Sorcière” qui semblait l'atteudra…

 

Au moment où je termine ce réelt...

Le poids du bateau s'enfonçant dans l’abtme arrache 1@

treull de notre chaland.

IX ta “Sorcière rouge” disparut pour toujours. ea.

tratanat dans l'éternité eon capitaine et l'or dans ss

flancs!

lt y à de cela trois ans. Aujourd'hui. au moment

où je termine cette histoire, ma femme Téléla eet à mo6

côtés, et notre petite fille dort dans un berceau hollau-

dale Elie se nomme Angélique, comme ceiie qui, voi'l

un tiers de siècle, mourut dans Miage de tn “Sircière

rouge”! Mais collec! 2e connaîtra pas toute cette mi

sère. Car Ralle et son navire orrent malntenaat à hut

ou dix milie pleds de profondeur Ilquidet (PIN),

 



MANDRAKE

 

      
ROI DE LA

 

 

 

 

AU PAYS DE FLORA,

ROYAUME DES PLANTES

MERVEILLEUSES, FLAVIE,

LOTHAR ET MANDRAKE

NE REVIENNENT PLUS

DE LEUR ETONNEMENT....

   

 wyRE

LA FOULE SUIT NOTRE TRIO ALORS QU'IL
EXAMINE UNE MAISON-PLANTE, * Si
TOUTES CES MAISONS SURGISSENT DU SOL,“
EXPLIQUE LE GUIDE. ‘’ CES GRAINES DE
SEMENCE TOMBENT SOUS LA RÉGIE DU
COMMISSAIRE DU LOGEMENT."
py oC Wem oe mem

«dalid RN

     
  

  
  

   

 

  
 

 

  

   

 

EXTRAORDINAIRE DE REGLER LA CRISE DU LOGEMENT...

   “VOILA UN CHAMP DE MAISONS,” CONTINUE-T-IL
“ELLES PRENNENT UNE SEMAINE AVANT D'ATTEINDRE
À LEURS PROPORTIONS NORMALES. CE SONT DES LOGE-
MENTS À CINQ PIÈCES. LES INSTALLATIONS D'ÉCLAIRA-
GE, DE CHAUFFAGE ET DE PLOMBERIE SONT CONTENUES
DANS LES GRAINES DE SEMENCES.‘’ UNE FAÇON

CTE

 

 

“CERTAINES PLANTES SONT DOUEES D'UN
PHOSPHORESCENCE NATURELLE. PAR
LE TRAVAIL DE NOS BOTANISTES /
EXPERTS, NOUS LES AVONS PERFEC-
TIONNÉES DE FAÇON À CE QU'ELLES
PUISSENT NOUS DONNER LA
LUMIÈRE DONS NOUS AVONS
BESOIN.”

 

 

 
“VOICI UNE PLANTE-CHAUFFERETTE. ELLE ACCUMULE
LA CHALEUR SOLAIRE QU'ELLE IRRADIE DE TELE FAÇON
QUE NOUS POUVONS NOUS EN SERVIR POUR LA CUISSON
DE NOS ALIMENTS. IL EST VRAI QUE NOUS AVONS
MAINTENANT DES ÉTABLISSEMENTS SPÉCIALISÉS DANS
LA CUISSON DES DENRÉES.”

     

“VOICI MAINTENANT QUELQUES SUCRERIES. NOUS

APPELLERIONS CELA DES BUISSONS-BONBONS. CONTENU

TRES RICHE EN SUCRE,” DECLARE TOUJOURS LE GUIDE.

“CA, CHOCOLAT! VRAI BONBON!' GROGNE LOTHAR

AVEC UNE SATISFACTION ENFANTINE,
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D le téméraire =Ca
Roglotired U 8. Patent Office.

RICHAR
LE SHERIFANNONCE QUE JI S'ILS ONT EU UNE PANNE
PAUL, RICHARD ET HALE. DE MOTEUR, ILS NE POU.
VERT NE SONT PAS VAIENT PAS ATTERRIR CAR|
ARRIVES A LE TERRAIN NE SY PRETE

3 FAs PAS!
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J'IRAIS BIEN À LEUR
SECOURS MAIS LE MO-
TEUR DE L'AVION EST EN

qu. RÉPARATION!

SUD, DANS CETTE DIRECTION!

VERS LE A OUI, ILS SONT TOMBES |

PAPA! COURONS NOTRE CHANCE!  

    

   
  

   

    

  
 

VOTRE CHEVAL BOTTE! JE JE VAIS VOLER
NON. LILIANE, J UNE EMBARCA-SF “REVIENS TION ET REJOIN1 + ,

Le = “ Ici! DRE LE CAPI-
7 dé

PG ‘
  

  
   

 

~
—
y
e
r
c
p

 

2
2
-
8
4
4
-
2
8
3
2
0
1
6
0
4
5
4
3
-
5
0
1
5
-
3
8
-
2
0
4
-
0
0
6
8
-
3
-
0
4
-
1
0
1-
1-
50
-0
1-
56
-5
-4
01
40
06
-4
4-
04
4
3
4
9
0
S

  
 

 

  

 

    
 

  
   

      

  

   

- “ Pi A

Mi
E HALEVERT S‘EST LIBERE DE SES MENOT- ) VOICI SES PISTES! IL VA NOUS FALLOIR REPRENDRE ÀN _- , , HALEVERT! C'EST UN CRIMINEL
TA TES ET IL S'EST SAUVE! £ IL S'EST DIRI- TROP DANGEREUX POUR LE LAISSER
R _ = GE VERS LA FAIRE COMME mme
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Mieux vaut la franchise que de vaines promesses qui,

    
 

tôt ou tard, brisent le coeur des jeunes filles

D.— J'ai dix-sept ane et je sortais avec un jeune homme dedix-
meuf ans trèe gentil. Hétudie et travaille en même tempa: par consé-
quent je m'abatenais de lui occasionner des dépenses. II m'avait demandé
de lui tricoter des bas et je l'ai fait avec plaisir mais il ne m'a pas
payé la laine et je n'ai rien réclamé. Maintenant il me demande de
ui tricoter un chandail et me dit qu'il paiera la laine et aussi mon
travail. J'hésite à aquiescer à ea demande parce que, depuis, il m'a dit
qu'il ne pourrait sortir avec moi parce qu'il ne fait que recommencer

© travailler et qu'il a besoin de som argent pour pouvoir poursuivre
ses études. “De plus, a-t-il ajouté, si nous nous amourachons l’un de

l'autre ce sera difficile de vous quitter pour aller poursuivre mes études

en pays étranger, comme j'ai l'intention de le faire. Cependant, lors-
que vous desirerez que je vous accompagne dans les réceptions je aerai
toujours heureux de le faire”. Avec sa soeur et d'autres jeunes files,
j'appartions à un cercle de tricotage ef nous nous recevons à four
de role. Je me sens toujours gênée d'aller chez lui de crainte qu'il croie
we je veur le relancer. Sa soeur me dit de ne pas m'arrêter à cela,
Depuis qu'il m'a naerlé ainsi, je ne me sens plus d'entrain car il m'a

fait de la peine, Que ferais-je pour me distraire car je ne sors pas, je

veste à In maison et je tricote. Tricoterai-je son chandail pour Pâques?

— COEUR EN DETRESSE.
R.— Si le tricotage est un de vos passe-temps favoris vous pouvez

bien rendre à votre ami le service qu'il vous a demandé, Vous accep-

terez qu'il vous paie la laine et votre travail, commeil vous l'a proposé,
Il ne faut pas vous alarmer de son attitude à votre égard, il a été
sincere et frame et il tient certainement à vous puisqu'il vous a de-
mandé de le laisser vous accompagner lorsque vous recevez des invi-

tations. Je préfère mille fois la franchise honnête de ce jeune homme

à la dissimulation, aux vaines promesses, aux mensonges, qui brisent

tôt ou tard le coeur des jeunes filles. Vous saver maintenant à quoi

vous en tenir. La situation est nette. Assistez à la réunion qui a lieu

chez ses parents lorsque sa soeur vous y invite et gardez une attitude

naturelle, un peu indifférente, simple. Cela vous demandera la mai-

trise de vos impressions mais c’est ainsi que l'on se forme à accepter

les imprévus de la vie sans laisser soupçonner ce qui se passe dans
son coeur. C'est aussi de cette manière que l'on s'ingpose vis-à-vis
des autres sez pensées, en s'entourant d’un peu de mystère et de secret.

Ce jeune homme reviendra et peut-être n'aura-t-il pas oublié amis
charmante et digne que vous avez été. Pour vous distraire, joignez-vous
à un groupe de jeunes fillesgui font de l'action sociale et entrainez

Vos amies avce vous. Au cour vos réunions de tricotage, vous pour-
vez discuter les questions que vous aurez étudiées et vous constaterez

vite que vos rencontres ont pris un intérêt nouveau, Il y a certaine-

ment dans votre entourage un de ces groupements qui ne demanderont
qu'à vaus accueillir Réservez-vous aussi quelques hewres pour lire afin
d'e-primer à leur sujet une opinion personnelle et de pouvoir prendre
part aux conversations avec avanfage. Si vous vous consacrez à quel-
que B uvre sociale ou charitable vous y prendrez fant d'intérêt que
tous rn oublierez vos soucis personnels. — FRANÇOISE.

D —Je suis né à Montréal. Mon père D-—Que signifient les prénoms: Lau-

eset mort lorsque J'étais enfant et Je rette, Pierre, Paul? —

ne x4.5 pas son prénom. Ma mêre aussi R—Couronnés de lauriers; fondateur;

est morte et je ne connals que son petis.

pom de fille. Avec ces renselgnements

ou puls-je obtenir mon otrtificat de D-—Je suis trés indépendante et un

Daissance FERNAND O. L. Jeune homme Indépendant n's fré-

R—Adressez-vous au Bureau d'erre-‘quentée. Nous nous enténdions bien
pistrement de la Province, Palais de mais lorsqu'il me donnait un rendez-

Justice, rue Notre-Dame est, Montréal. ‘vous, !l ne s’y rendait pas. Dernière-
ment, / m'a donné un nouveau ren-

Rép à M. RAOUL GRANDCHAMP: dez-vous où nous nous y éommes ren-
Je n'ai aucun renseignement concer- dus tous les deux, seulement iI est
nent cetie famille. passé prés de moi sans me regarder.

 

  

 

  
   

 

 

mpier dieFrancoise
! D.—Je n'ai que dix-huit ans et dé
He suis malheureuse. Je suis employés
dans une manufacture où je travaille
dix heures pur jour. Je gagne parfois
$35 par semaine et je remets tout à mes
parents qui ne me laissent que 62
par semaine pour mes dépenses. Lors-
que je rentre, le solr, je suis épuisée
par mon travail et, su lieu de me
prodiguer des encouragements, mon
père me chicane. Il faut dire que c'est
le second mari de ma mère par coo-
séquent mon beau-père et (1 ne m'aime
pe Je ne sors que le dimanche et,
mon retour, {1 me traite de ‘’cou-

raiileuse” et d'autres mots que je ne
voudrais pas vous répéter. Pourtant Je
suis sérieuse et réservée, J'ai sorti avec
un Jeune homme qui buvait, puis
avec un autre qui jousit & larg
et je les a! renvoyés parce que je
veux pas avoir d'amis de Ce genre.
Aujourd'hui un jeune homme de mon
âge voudrait me fréquenter mails mon
père s'y oppose et ma mère me dit de

me fatre un autre ami, Dimanche der-
nier je suis sortie avec lui à la ca-
chette de mues parents. I! m'a demandé
de venir les voir pour obtenir leur
permission de me visiter chez nous

mais je lui al dit d'attendre. Me cou-

millez-vous- de demander moi-même à

mes parents de le recevoir, où de lais-

ser mon ami ventr les voir et solliciter
leur permission pour qu'il me îré-

quente? — ROLANDE.
R—I ne faut pas vous résigner à

voir votre amt sans que vos parents le
sachent. Le mieux est de parler vous-
même à vos parents et de préparer
les voies à votre ami. Avertissez-les
qu'il viendra demander is permission
de vous voir chez vous afin de ne
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D.—J'a! diz-hult ens et mon amis &
Quinse ans. Elle dit que la différence
d'âge entre nous deux est trop grande
pour que je ia fréquente. A-t-elie ral-
son? Croyez-vous que nous souumes

 

onnes _-Manières

    
CONSEIL À NE

Quand vous acceptes l'invitation de vous rendre au domicile d'un

autre, vous acceptes aussi par le fait même de vous méler aus

ini t à la conversation générale. Le succès d'une soirée
en de ceux qui sont invités que i

pes vous voir dans ia rue comme of ‘trop jeunes tous deux pour que Je la

vous n'avies pas de foyer. C'est Je fréquente? — FEUILLE DE QUI

devoir des parents de laisser leur tuile | R—Vous êtes tous deux trop feunes

recevoir chez eur, surtout dans les pour vous fréquenter. À quines ans,

| conditions raisonnables où vous tous |une feune file doit poursuivre ses étu-

trouvez. Si vous éteg séricuse ef Ques des et ne pas s'en lalsser distraire par

ivoire ami est sage, comme vous le
croyez, 11 n'y « pas de raison pour lui
interdire la maison. Soyez respectueuse
ot gentille envers votre mère et votre

| deau-père, afin d'obrentr ce que vo
{ désirez. Lorsque l'on rous décerne des
* qualificatt/s tmmérités,

 

jconduisez comme une feune fille hon-
Inête et de bonne éducaiton. En pre-
miter lieu, adressez-vous à votre mire
afin qu'elle vous aide & conveincre
votre beau-père de rous accorder is

(permission raisonnable que vous dé-
nrez. Procédez avec circonspection afin

, d'éviter faute discussion orageuse en-
tre vos paren!is et rous.

 

1 D.-—-Que signifient les noms: Denise,
Claude. Guy? — D. G.
R—Spirituelle; vertueuz; fidèle.
D— J'ai deux timbres de poste que

,Je crois trés rarce. Où puis-je m'adres-
ser pour m'assurer de leur valeur? —

H. L.
| R-—Adresset-vous 4 la Société des
Numismates, Château de Ramezay, 280
est, rue Notre-Dame, Montréal.

 

assurez poli- |
ment que c'est & fort cer vous vous .

des préoocupations qui ne sont point
de son âge. et à diz-huié ens un feune
homme doit songer à préparer son ave-
nir cf non pas entreprendre une fré-
quentation pour laquelle Ü n'a pas les
ressources vouluss.

 

 

, Rép. & NELLY: de regrette mais je
ine puis publier votre demands. Vous
pouves mainienant vous procurer plus
Jacliement qu'autrefois cette rsvue.

 

DQuelle est l'adresse des acteurs
| do cinéens suivants: Van Johnsoo,
Danny Kaye et Olivia de Havilland?
— DENISE Q

+ Goldwyn-Mayer,
Culver City, Calif. — Danny
me adresse que le précédente

boulevard Washington,
ye (mé-  

First National, Burbank, Caltf.
 

DPouvez-vous @pe donner l'adresse
d'une école de coutûre qui serait aituée
dans je nord de la ville de Montréal?
— RAYMONDE
R—Je ne donne aucune

commerciale dans cs courrier. —

 

R—Van Johnson, Studios Metro-'

 

  
PAS OUBLIER

vite,

 

celui qui à

 

; —MILE DENISE LA BRANCHE. 190,
(Tue Baint-Hubert, Pont-Viau, P. Q., de-
mande la chanson: Je croyais.
—Le matelot-gabler JEAN GARRAUD

let le matelot-radio JACQUES CHAN-
: DOU, LCT 1157, HsiPhong naval, Poste
navale française, Tonkin; Le Sergent-
Chef GERMAIN BONNAPOUS Sie BI,
Montpellier, Hérault. France: Le Lieu-
tenant MARC SAINTOUT, Etat-MaJor,
8. P. 30630, BPM. 405 Saïgor. Postes
‘Françaises: Le Soldat JACQUES PIHEL,
18. P. 78703, BPM. 403, Transport Ex-
trême-Orient: le Caporal PIERRE
FORCHINO, Légion étrangère par Stras-
bourg, Bas-Rhin. France; Le Caporal-
Chef RENE MASSON et le Caporal
ROGER DATIN. CBI BP. 70797. TOK,

| Langsome, ‘Tonkin, désirent correspou-
dre.

, MLLER OTSELE PELOSSE. 1881, rue
Maint-Clément. Montréel. demande le
chanson: Heureux comme un ral
-~MLLE LEA CALVE, 119 ouest. rue

| Miataville. Bainte-Thérése de Blainvlile,
P. Q, demande la chanson: Notre
Dame des amours.
--MLLE PIERREÊTTE BLANCHETTR

166. rue Ssint-Hubert, Pont-Viau, PQ.
“demande is chanson: La polka d'amour.
—MLLE ROSE DELOUZILLIERE, 30,

Des Cendriers, Paris (20e) France:
MILLE MARIELLE BLANQUET., 95, rue
Oberkamp!, Paris (Xle) France. MLLE

AGNES PRACHE. 129 rus Des Aubepl-
| nes, Bole Colombes (Seine) France. dé-
sirent correspondre
--MLLE JEANNINE BEAUDOIN. Ade

ton-Vale, P. Q, demande la chansont
Douce France M. GABRIEL BEAU-

  

Comment devrai-je le traiter quand Je, D-—J'a( dix-huit aps et j'ai subl de s'agit d'un enseignement gratuit vous DOIN (même adresse: demande Ia

D —Qu* signifient les noms: Guéle,
Honoré, Richard? — AMOUREUSE DES
YEUX BRUNS.
R—Ces noms signifient: fiable; ho-

more; valeureux.
 

D —Quelle est l'adresse de Rita Hay
worth. actr.ce de cinéma JEANNIN:
R—Studios Columbis, 1438 N. rue

Gouer, Hollywood, Calif.

LES COMEDONS
disparaissent facilement per ane mêthe-

i t effiesce. Obtene: toute
es de pou: per:

r unlinge imbibé
ues sur les comé-
aitront sêrement.

  

     
       

  

  

  
  

 

  
  

  

    
  

dons, qui alors dis:

  

ls reverral? — AMOUR DELAISSE. nombreuses coutrariétés. Mon pére m's le frouverss par le Service de raide

R—Lorsque vous rencontrerez © fait interrompre mes études françaises |
feuns homme vous n'aurez qu'à agir pour les poursuivre en anglais. puls
envers lui comme 4! l'a falt envers il a ensuite conseuti à ce qu les
vous: passer et ne pas le reconnaître. reprenn® en français. Cela m'a fait
ÎNe pensez pius à lut; 4 ne semble pas. perdre un an. Je voudrais devenir
tenir à vous. S{ vous continufez à vous , garde-mainde. Entre-temps je me suls
rendre aux tendez-vous qu'il vous de- (fait une te un peu plus égée que
_mande 1! pourrait vous tourner en ridi- moi que j'aime beaucoup munie elie est

cule. froide et ne semble guère s'intéresser
à moi. Elle ne me téléphone jamais,

D.—Voulez-vous me donner une re- iméma si elle c'est absentée et anit
(certe de aucre à la crême fait avec de ‘que je me aule ennuyée d'ele. Tout
la camonade? — MANON. cela me désoie. — TENACE.

| R—Trois fasses de cassonade, une R—L'important actuellement sst que
tasse de crème douce. Bien mélanger | vous réussissiez dans vos études. Ii faut
et faire catire jusqu'à ce que cela fasse donc vous consacrer eniidrement au

boule lorsque vous en plongerez un travail qu'elles requièrent. Cette feune
peu dans de l'eau froide. Retirez du fille peut bien être charmante ef do

| feu et ajoutez une culllérée & thé complie, et gentille mais n'empêche|
(d'essence de vanille, puis tournez vi-'que vous ne pouves vous imposer à
vement et vigoureusement afin que le elle. Si malgré l'affection que vous lut
sucre deutenne lisse et onctueuz. Ver- témoignez elle ne songe guère à vous,

  

 

 

 

 

 

& la Jeunesse, à l'Ecole centrale des
l'arts et Métiers, 1265, Tue Saint-Dente.
Si vous ne pouves vous éloigner du
nord Ga ls ville, vous consulteres les
annonces des fournaux pour y décou-
vrir des sdre. d'écoles particulières.

D J'apprends la couture et je vou-
drais aavoir où me procurer des cahiers
de mods de Paris. — FUTURE OOU-

 

 

TURIBRE.
R—Dans

vous fournire, st vous le désires, das
adresses de revues de modes auxquelles

+vous pourres vous abonner.
 

D-—A quelle date eset mort le roi
Georges V? — C.-L.
R—Le 20 janvier 1938.

 

Les lbrairiss. De plus on’

chanson: Mon enfant Je te pardonne.

VOTRE BUSTE
nera amélioré & votre
SATISFACTION en
quelques jours, quel
que soit votre Age ou
votre res.

L'HUILE
{  MAMELINE

est une recette inoffensive, merveilleuse
Que vous emploieres ra secret; méthode
préconisée par les spécialistes en beauté

DISCRETION ABSOLUE
Prix $1.76, taxes incluses

Par malle 10 anus nddi nels

STUDIO VENUS ENRG.
LA. 4309, (11 h. à 6 h.) Montréa!
est rue Sherhruake. apn. 9

-

  

 

fre.   
 

sez dans un plat bien beurré (En gé-
néral on peut compter trous quarts
d'heure de cutsson).TOUJOURSEXS

I

 »
D--Que signifient les noms: Ber-

trand, Carmel. Misa? — GRANDE-BAIE
R.—Ces noms osignifient. f{llustre;

mortiftée; bénie de Dieu,

 

 

D.—Quels jours éatent le 3i janvier
1904, le ler février 19297 -- COCO.
R—Un dimanche: enfants chanceux,

sages et gais. — Un vendredi: enfants
cimants et généreux.

 

D —Que aignifient les noms: Yolande,
René, Gaétan? — BRUNETTE.
R— Labdorteuse; qui recommence;

ami sincère.
 

Rép. à RENE BERGEVIN: I! m'arrive
parfois de publier les adresses qui vous
intéressent, voyef le courrier chaque
semaine. De pius vous en frouverez
dans certaines revues françaises.

D.— A quelle date est mort le pape
Pie X17 — JEAN-CLAUDE.
R—Le 16 février 1939.

 

D —Une Canadienne qui accompagne
son marl, étudiant canadien qui va
poursuivre ses études aux Ptate-Unie,
a-t-elie le droit de travailler à salaire
dans ce pays pendent qu'elle y sé-
journe?— MERCI D'UNE VOYAGEUSE.
“R Paur obteme-  l'antortsation de

travatiler œux Etats-Unis, retle personne

devra demander un rise permanent cer
elis est tefuréa & Ceux que sont “vist-
teurs” seutement.

PRÉPARÉ SPÉCIALEMENT NESTRép. à M. ERNEST THIBAULT: Je
UR NOTRE CLIMAT CANADIEN regrette mals fe ne puis publier votre

demande,

   
  

i faut vous résigner et ne plus lui
| parler d'amitié. Contentez-vous des
irencontres que vous [qurniszent les
| crrcunstances sans ex susciter vous-
même, -

 

D —Quel est l'horoscope des hom-
mes nés en novembre? — LECTEUR
ASSIDU.
R—Les hommes, nés dans ce mois,

ont un esprit vif et un jugement sûr,
lis sont constants dans leurs affec-
tions. Leur amour-propre est trés grand
mais t ne ies empêche pes d'être

ordonnés et fustes.

—MLLE MARIE-PRANCOISE PA-
QUETTE, Saint-André d'Argenteuil, P.
[8 demande la chanson: À tol,

MLLE YVONNE PHILIBERT, Hague,
N.-Y., Etats-Unis, demande is chanson:
Au clair de la lune.

'HERNIE SOULAGEE
méthnGe améliorés à soulagde Gen imilBers.

suf Is Jamba, pas d'étastique,

ereies
| BE aanoS,Sms
HaraPEU COUTEUX,GARANTI.
semscignements où ofre d'aussi
SMITH MANUFACTURING COMPANY

Fondé en 1893. Dép. 192, Preston, Ont.

PONOL
CONTRE LES POUX: Employes
"PONOL" en vente partout

Dépôt : F.-R. LAROCHE

 

 

 

353, rue ST-NICOLAS, Mentréal

 

 

SPECIALITES : Cornete of
| corssisttes Nu-Back, Lelong

et D. & A assières Gothie
. et Arlett reets pour me-

eintures médienies.
Bas élastiques.

  

  

   +
CORSETIERES EXPERTES

Mme A. Courval
27 ANS D'EXPERIENCE

+

Mme A. COURVAL
RSETIERE DU NORD

a dos villes €
ogues envoyés

  

5 magasine à votre service :
3132 Masson
4235 St-Laurent
4491 St-Laurent
6550 St.Hubert
4861 O., Sherbrooke

 

 

 

"us
eu

  

  

  

  
  

  
  

      MRÉGULARITÉ,
NERVOSITÉ,
FAIBLESSE,

PÂLEUR,
MAI
D'APPETIT

,»

  

  

‘ON EZ vOUS

JINN1 
 

de femmes nerveuses/
ont su faire À

disparaître facilement
le FAIBLESSE

Von. 4 Générations —

&;
      

   

  
  

 

EN_PRENANT LES BONNES F

POUR LES FEMMES PALES ET FAIBLES

T1 €stMIQUI IBANCC AMIBICANE TIL

  

  

  

 

  
   

   TROUBLES
2, FEMININS,
Be SYMPT s

OU CONSE.
QUENCES DE *,
L'ANÉMIE

     
   

   

                 ROUGES
1464 RUT ST DINIS MONTREAL IA
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HELLO!HELLO! OPÉRATRICE, CESTASSOMMANT. 29S
VEN DEPARLER CINQ MINUTES, ONNOUS COUPE

« \70US LES QUARTS D HEURE, £7... .

/

 

  

     

  
 

MUTT & JEFF Une curieuse espèce de navet ! por BUD FISHER
 

  
   

   

     
  

  

  

[ QUELLE SORTE DE |
NAVET AS-TU

[ CA NE FAIT PAS ASSEZ

DE BRUIT POUR €

QU'EST-CE QUE
TU ÉCOUTES?

 

     
ECOUTE,
MUTT! TU

+) N‘ENTENDS

   

   

  

J'ÉCOUTE LE
BRUIT QUE FAIT
LA CROISSANCE

<>" DU NAVET QUE
ap À TU AS SEMÉ!

  

 

 

   

   

    

   

  

 

 

 

 

   

 

 

 
 

 
 

 

  

                      

  

 

    

       

    

    

  
 

 

! 1 Mots croisés du ‘Petit Journal” — No 90 . res Nos potaches
Fe t 2 838 4 5 6 7 8 9 1011 12 13 14 15 ! YPRESSEPAPIE RSH - A la secsion de novembre du1 : AR i BUT 3 4 barcalauréat :

| | JUIN «ii APR, posxaminateur, — Comment se2 5 ; ;" “CON

)

= LL: RORAITHINIIzNGS aRpote
‘ i a BERNER = ax sas

1 ! TA E” 5‘ R(T 1) 18 i! PLANCHER FRAIS ÉCURÉ
il (CEEOE Cas ETLEVIER au DEBORDE!| OEE OE hie
| (peEE ais

 

| | ; p

CL] BEE E—Autrement. — Langage cor| = 4
rompu. — En les, . A

6—Jongueur d'une enjambie— co
Qui n'a pas de mérite. ç 5 Kk

da BHNN] T—Richerse. -— Petit ruis<can,— > - Vu Su
ER] 1" La sienne. 5 Ass ot a
Ja V 8--Syllabe qui, répétée, signitie: ; .; l tout petit enfant. — Faculté Avee les nouvelles !xmieics fine-

12 d'apprécier © rescentes, les actrices doivent
1 CTEEE H 9—Avant-mid{ — Pourva ae employer un worveau genre de

qu 10-—En cet endroit, — Ye conf— Maquillage. Ce n'est plus le bis-
Par or = to, tre foncé d'autrefois, mais au

i | a | | | | 11- Pr. Indéf. — Carte A Joner, |t eontraiic un rose bonbon, qui‘ 14 rend tout non effet sous ler feux

i
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  < Re compere. vecounait. de la rampe. C'est ce ton qu'em-Saint. .

; Cn plose Kay Hernan, que nous
12 Nota de musique.  - In

 

 

 

                         

 

  
 

 

 

 

 

15 0
' | pour attirer l'attention. — VOuans ac

Ecrivain américain. |, " Da
FN AER CT ; 13 —Houe d'une poulie. — Ensei. bouillir très longtempe et passez

4 HORSZONTALEMENT 1 Ù Flauve d'Italle, gne ou étendard. Sa Grâ- an tamis, remettez à la casserole,
0 1 Espace de terre res-erré en- Détruit, —- Tache Ge rous-| ve. faites donner un bonilion et ajou.
| tre deux cotraux, Gros. 13—Prétix nd: ‘ 14—Abri quelconque. — Ce qui tez, au moment de servir. un bon!
4 viere - suit, € indique réunion. - - conatitue l'individualité. | morceau de beurre et une forte:

1 2 - Premier, Sorte de valise, La ade moîtlé. r 15- Etat de ce qui est sujet A poignée de carfeuil haché.
| 8—Moux au toucher, --= Vent. 15—Partle de a ‘msducine an! une excitation exagérée. |: ; o ' vo <<. ___
j' ¢ hy Mio Gironhomme mal bh étudie les sumprômes des ma : © Vous n'avez pas À vous inquiéter

' b— Sable A iTIoatenxqui ne trou- ladles. Potage crème de novets quand un renvoi d'eau sebouche...
ve dans le lit des rivières. - - VERTICALEMEN ce nav - pas si vous avez de la Lessive Gillett

1 Pléce de hols dans laquelle‘ ENT neEE sous ia main! Versez-en dansl'évier
| le sa + de ln charrue est em., 1—Personnes qui répandent la coupez-les en tranches et mettez | et l'eau s'écoulera bientôt normale-

| . pee. pat ace l'usage d'une là ja casserole avec des vroûtons ment.ê Cur en mon genre, Ally . 1 iy i . ”+ . elle. - La mienne. £-_Année. - - Les trois derniè de pain, du poivre, du sel: faites Ce puissant et «Mcace nettoyeur
x . ants _ Nea. NW EZ rous évite d'innombrables corvées.7 He de l'océan Atlantique. res voye C tC batt PA F à 1 i teté

Révérend Père, -} 3—Mausende, !nsupporcable, -- ommen om re 8 ait disparaître graisse et salet
| 8 —Quelques, Eminence, ans duc frottage, Détruit Jecon-

; 9—Pr, Indef. — Aussi. I DOULEVRS tenu des cabincts extérieurs.
ik 10 Sane arbres, sans verdure | horse Eeorp de, es folRTE dorise les poubelles. Nettoie tout.

cp, - Prép, qui marque eeerm— ' RHUMATISMALES Maux de Tête, de Dents, Profitez des blenfaite que peut vous
: l'orikine. _ oo Malaise hall 0 } la Un Les deuleurs rhumatismales peuvent Névralgies, Rhumes, la Grippe, *surer la Gillett

+ un Numéro Vil et meipitaahle constipation. Souiagé [J lo souvent être causées par l'excès d'acide Douleurs Rhumatismales, joen.È vrique--une impureté du devrait efroidissements eoulagés oui ui même.
* DEMANGEAISON TONIQUE: LAXATIF & AMERS filtrée | mé ng wi fonc- promptement avec les Captabswom lé? d'appéit? Maux de tte. bilieux, indiges- être par les reins. les reins * Ne foktes Jemeis

ARRETEE "uN CL ton? SEeausé pat constipal on. aves confiance, tionnent mai, et que l'excès d'acide urique ANTALGINE, «eo issosdire fe lessive
OU ARGENT RIMS cries leo fHeihen ind. ne de Kiss. Fonique reste, le malaise et la douleur s'ensuivent. duns l'eeu chaude.

AXAIIF FF AMIS, Dtait ir  
édiente 81 Fntente partut 256 4786Dour pounacs vite 8 Géuanersiron cousée par Sécétale esturent ses 4 AC FI 2 lea douleurs rhumatismales en L'action de la les-

ved d''athiète, gaie, natiles, eto. oiseElinationdereine, det testing, nt ves reins en ben état, Achetez des vive elle-même rés

!

| SLRSEERIEfmsRS msi NEhi Dwr, mon tschante Souises promptement 18

|

et 6100, 80e, 230. l'harmactes (CABLEVES) - Elles aident les reine à chasser

les

tozinee | FABRICATION CANADIENNS
\
I

ros Domandes § . regal)

Ces resiepREeCRiéTiON & ore: HERBES INDIGENES DE BLISS  ~vous aident à vous coude mieux. 1174 |
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MIREILLE} 4,
 

LES AVENTURES
DE    
   

  

 

  
   

NE VOUS INQUIETEZ
PAS, PATRON!
MIREILLE SORT Di
L'HOPITAL AU-
JOURD'HUI ET
TOUT VA BIEN!

QUI, MAIS IL Y A
ENCORE CE PAUVRE

JEREMIE!
   

   

  
  
   

  

 

  
 

TOUT S‘EST ARRANGE!
JEREMIE REVIENT À
MIREILLE COMME AVANT!
MOI, C'EST ALBERTINÉ

FOUGÈRE QUI ME
CAUSE DE L'IN-
QUIÉTUDE! QU'EST-
CE QU'ELLE VA

FAIRE?

  

 

NW JEReMIEET WF
"MOI. NOUS AL- B°

IONS VOUS B&
AIDER LE PLUS
QUE NOUS LE
POURRONS' À

 

   
  

  
  

  

   

          OUI, JÉRÉMIE, J'AI CHANGÉ

D'IDÉE AU SUJET DE MON DI-

VORCE ! OÙ PLUTÔT C'EST

MIREILLE w M'A FAITAl | =

CHANGER D'IDEE PAR SA BEL-

|

~
LE ACTION! 7

PEUT-ÊTRE QUEJE
N'AURAI PAS LE
COURAGE D'ÊTRE
AUSSI LOYALE QUE
VOUS, MIREILLE!

   

 

   
  

 

     

 

   
   

  

        
 

 

   

 

  

  

   

 
  

 

  

     

  

  

      

 

 

  TOUT CELA
EST TROP BEAU

POUR ÊTRE VRAI ! MON
tÿ MARI REVIENT, MON

# BÉBÉ ES] SAUF!JE SUIS
SI HEUREUSE! ‘

  

N

.

TENETres Lismera
CHOSES SOUR- ANOTREBN:

NENT COMME     

 

   

 
 

 

GROS MUR DE PIERRE UNE SCENE QUI
JUSTIFIE LES CRAINTES DE
MIREILLE...
 

 

ENTRE-TEMPS, SE DÉROULE DERRIÈRE CE    VOICI SON DOSSIER!
ENTREZ EN CONTACT

IMMÉDIAT AVEC LUI!
JE VEUX LE VOIR!

  

   

 

      

 

 

 



   
  

  

   
   

   

   
   

     

    

 

«Helgoland ne sera pas

Hétruit par les Anglais
# NEW-YORK, 8. — Les Anglais ont abandonnél’idée de

Jétruire la petite fle d’Helgoland ou fle des Saints. Les
1500 habitants de cette fle rocheuse de la mer du Nord pour-
ont donc retourner chez eux, d’où ils avaient été chassés

{fjar les Britanniques qui voulaient anéantir l’île. Ce point
ratégique, fortifié par la marine allemande,lui a été d’une
ande utilité au cours des deux guerres.

'] Les Anglais se contenteront
leo détruire les fortifications, e: Située entre l'Allemagne, le

habitants de cette fie, qui par-| Danemark et l'Angleterre, cette
pat encore le frison, vieille lan- lle de roches rouges, autrefois f1-
fie hollandaise, pourront de) meuse dans la mythologie nordi-
‘'rouveau se livrer À ia pêche dans que, est maintenant réduite par

tombreux ports naturels de; l'érosion au dixième de sa super-
ticle originale,
 

 

 

  

      

   

 

  

        

   
  

   

    
  
   

   

    

   

   

   

  

 

  

 

  

Aux Actionnaires:

  ! Vos administrateurs vous incluent le dix-huitième
rapport annuel de votre compagnie, pourl'année fscale

¥ * termioant le 31 décembre, 1946.
) Les rapports financiers montrent des résultats très

*ncourageants. Aprés les déductions pour dépréciations
tt de la réserve pourl'impôt sur le revenu et l'excédent
de profits, le profit net de $312, 624.12 est beaucoup

À plus élevé que celui de l'an dernier. L'augmentation du
“ profit net provient de la grande demande de nos produits,
de la diminution de nos frais de vente et de publicité et
de la réduction des taxes,

Le bilan accuse une situation financière satisfaisante
et en dépit des fortes dépenses à mème le capital de
$327,590.60 faites pour l'acquisition de nouvelles
bitisses, outillage, etc., le capital roulant s'est maintenu
+ peu près au mème chiffre que l'an dernier.

En raison du défaut de production de boissons spiri-
tueuses pendant la guerre, votre compagnie s'est vu
obligée Le continuer à ratioaner certaines marques afin
de conserver ses inventaires de whiskies en voie de
maturation. Cependant, elle a pu accepter et remplir
‘outes les commandes de gins. De plus, dù à ses grandes
réserves de bouteilles, elle a été en mesure de remplie

|| toutes les commandes reçues, et ceci, mème pendant la
| rise générale des bouteilles.
i Depuis le 1er avril, 1946, la production n’a été que
”. de 50©, de la normale par suite des restrictions impo-
sces par le gouvernement fédéral. Malgré cela, votre
compagnie a pu Daiotenir ses inventaires.
En raison de la forte hausse de la valeur des whiskies

et de la valeur de remplacement des bitisses, machi-
aeries et outillage, vos administrateurs ont grandement

4 augmenté l'assurance-feu et croient que votre compa-
soie est amplement protégée contre toute éventualité.

t Deas le rapport des administrateurs de l'an dernier,
'

 

I
—

!l étaie faie mention du remplacement des bouitloires.
Les nouvelles bouilloires automatiques À l’buile furent
astallées au cours del'année,Elles fonctionnent présen-
nent, bien qu'il reste encore de l'outillage accessoire

| rinstaller, Ce remplacement s’imposaà la suite de l'usure
4 Je notre vieil outillage forcé de fonctionnersans relâche
14 la production maximum des denrées de guerre,
|; En vue de l'expansion des affaires, votre com gale

nstruit actuellement ua entrepôt additionnel pour
‘a maturation des spiritueux. Ceci entraînera nécessai-

jj ement des déboursés de capital.
| Les relations ouvrières entre la compagaie et ses
tmployés sont amicales et le 22 novembre, 1946, un

* zontrat avec l'union fut signé pour la période d'un an.
| Nous désirons rappeler à nos actionnaires qu'il y va

le leur intérêe d'encourager les marques principales de
eur compagnie:

OLD KEG Canadian Kye Whisky <<
THREE CASTLES Extra Special Liqueur Whisky

: LONDON CLUB London Dry Gin
| GOLD CROSS Finest Canadian Geneva Gin,

Vos administrateurs désirent profiter de l'occasion
‘our signifier aux officiers et au personnel de la com-
pnie, leur appréciation du travail fidèle accompli au

de l’année écoulée,

Respectueusement soumis,

Au nom du Conseil d'Administration,

V. MARCHAND
Président.
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* dontréal, Qué.
| 126 février 1947,  
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Quand il s’agit d’évaluation fon-
cière, l'estimation présente souvent
des difficultés, car, dans une ville
étendue comme Montréal, les im-
meubles sont variés et les quartiers
en constante évolution. Il n'est pas
étonnant alors qu’un bon nombre
de contribuables se prévalent de
leur droit de se plaindre. Et c’est
ici que le Bureau de revision des es-

joue son rôle. Signalons que ce Bu-
reau célébrera, cette année, son

( On dépose une plainte ]

Les contribuables qui ne sont pas
satisfaits de la décision des estima-
teurs de la ville ont le droit de por-

Si vous êtes déjà propriétaire, vous savez sans doute ce
que signifie la revision des estimations foncières.
rêvez de le devenir, et qui ne caresse pas ce rêve? vous serez
sans doute très intéressé à connaître les rouages de cet or-
ganisme municipal. -

Si vous

 

juges qui constituent le Bureau de
revision des estimations, Ils siègent
en permanence à l'hôte) de ville et
n’ont pas le droit de faire autre
chose. La loi exige que le président
soit avocat ou notaire depuis au

; moins dix ans: le président actuel
| est Me Camille Tessier, c.r.; le vice-
président, un constructeur: ce poste
est occupé par M. William-C.

l doit être ingénieur civil, et ce poste
l'est actuellement occupé par M. J.-

tions depuis la création du Bureau
de revision, en 1987, tandis que les
deux autres occupent leurs postes
depuis 1941,

Ces trois juges siègent ensem-
ter plainte au Bureau de revision ble; le secrétaire, M: Albert Pérus-
qui étudie la cause de façon équita-.se, agit comme greffier et asser-
ble. Cc Bureau fut créé, en 1937, mente les parties et leurs témoins; 

dans le but de simplifier la méthode
| d'appel. de la rendre plus efficace

 
 a
e

jcontribuable toutes
et moins coûteuse et de donner au

Jes facilités
possibles pour exposer ses griefs à
une commission spécialisée et indé-
pendante de la division de l'estima-
tion.
Avant la création du Bureau de

revision, les plaintes devaient être
faites aux estimateurs eux-mêmes
et les appels étaient soumis à la
Cour du recorder,
On comprend facilement que la

nouvelle méthode est très satisfai-
sante. Le contribuable, mécontent
de ses évaluations, a droit de se
plaindre une fois par année, en dé-
cembre, pendant la durée du rôle
qui est de trois ans, Aucune formu-
le n'ext de rigueur. Il lui suffit d'é-
crire au chef estimateur pour Jui
demander de porter sa cause de-,
vant le Bureau de revision. Le plai-
gnant est plus tard convoqué par
lettre recommandée et au jour fixé,
il se présente devant le Bureau de
revision et expose lui-même ses
griefs. Toutefois, s'il le désire, il
peut se faire représenter par avo-
cat où retenir les services d'experts‘
en valeurs immobilières. S'il a l’in-;
tention d'en appeler à la Cour supé-,
rieure de la décision du Bureau, il |
doit prendre la précaution de faire
sténographier les dépositions. Tout
se passe comme à une audience de
la Cour, avec décorum, mais sans
formalisme,

| Devantle tribunal J i
Ce tribunal est composé de trois!

les estimateurs intéressés sont
présents pour défendre leurs éva-,
luations, assistés dans la majorité
des cas, d'un avocat du Conten-
tieux qui, soit dit en passant, ne
fait jamais de zèle, ne cherche pas.
a embrouiller les choses ni à inti-
mider les plaignants. 11 n'a aucune
hésitation à admettre les erreurs
d'évaluation, s'il y en n. C'est au
plaignant d'établir a preuve. Pré-
sentement, Me R.-N. Séguin, du
Contentieux municipal, assiste les
estimnteurs.
On suit ce procédé depuis 1941,

Durant les quatre années précéden-
tes, les plaintes étaient soumises‘
directement aux estimateurs, ce
qui était plutôt embarrassant.

Les plaintes sont
nombreuses

intéresserait peut-être

 

  
 

Il vous
maintenant de savoir si ce bureau, ‘
reçoit beaucoup de plaintes. Eh
bien! le premier rôle, préparé en!
décembre 1941, comptait 9,000;
plaintes. Dès le mois de janvier,
1942 on commença les audiences de;
différentes causes. Et chaque an-:
née, en décembre, des propriéta
res enregiatrent des plaintes rela-.
titivement aux estimations.

Il est à remarquer que toutes les!
demandes de revision d'estimations’
doivent être faites en décembre’
seulement. Si le contribuable écrit
au chef den estimations dans les
autres mois de l'année, on lui ré-|
pond qu'il devra écrire de nouveau.
au mois de décembre. Dès la crén-’
tion du Bureau de revision, on a

 

Le Bureau de revision
reçoit une moyenne de
2,000 plaintes par année

>

 

établi un rôle de trois ans. Ce qui
veut dire qu’un propriétaire ne peut
pas porter plainte plus d'une fois
dans trois ans.
Mais ce Bureau de revision ne

s'occupe pas exclusivement de l'é-
valuation foncière, bien que cela
représente la plus grande partie de
son travail, Il a aussi pour fonc=
tions d'approuver les corrections et
altérations des rôles dans le cas des
bâtiments détruits par incendie ou
force majeure, de bâtiments nou-
veaux érigés dans le cours de lane

i née, d'omissions aux rôles, d’en-
trées incompletes, de mutations de

timations de la cité de Montréal |Munn; enfin, le troisième membre Propriétés, d'immeubles de la Cou-
ronne devenant occupés pour fins
{commerciales et industrielles, de

. . . i \ 3 à on
dixiéme anniversaire de fondation.!G. Caron. Me Tessier est en fonc-' Maisons d’habitations occupées en

: tout ou en partie par des ministres
du culte, de résidus de terrains tra-
versés par une ligne homologués
et devenue de ce fait inutilieables.

ontribuables satisfaits |

Le dernier rapport présenté par
. le Bureau de revision des estima.

  

Le Pets data
Les memores du Bureau de revision des estimations s'apprétent à siéger pour une audience où des con-
tribuables expoteront leurs griefs au sujet d'évaluations foncières fixées par des estimateurs de la
ville. On voit sur le bane, de gauche a droite, M. Willlam.C. Munn, constructeur, vice-président du Bu-
reau. Me Camille Tessier, ¢.r.,, président, et M. J..G. Caron. ingénieur civil, membre du Bureau. Au
premier plan, à gauche, M. Albert Pérusse. secrétaire. agissant comme greffier, et Me R.-N, Séguin, du

Contentieux municipal,

tions démontre que le travail est
considérable. Ainsi au ler mai
1945, le Bureau avait à entendre
3,196 causes de toutes catégories,
dont 2,840 se rapportaient à l’éva-
luation foncière; au cours de 1945,
2,239 causes vinrent s'ajouter à ce
nombre dont 331 relativement à l'é-
valuation foncière Du ler mai
1945 au ler mai 1946, le Bureau de
revision avait done à entendre 5..
435 causes. Toutefois, entre temps,
1,609 changèrent d'idée. Par con-
tre le Bureau rendit des décisions
dans 4,169 causes.

Vous vous demandez peut-être
si les plaignants sont satisfaits des
décisions rendues par le Bureau de
revision des estimations. De toute
évidence, presque tous le sont puis-
que, depuis la création du Bureau,
il y R eu à peine une vingtaine d’ap-
pels.

IN
Bas de nylon !

BERLIN, 8—Les premiers bas

d'après guerre des Allemandes

sont, comme on dit, en morceaux

de filet de maringouins, mor.

ceaux cousus entre eux et À 1'¢.

preuve des échelles.

  



 

 

Les PATRONS
du “Petit Journal”
Les expliceftons pour is coume et la
eouture des patrons du “Petit Jour-

 

na’ sont données en français avec
ekique patron. Pour obtenir les pa-
trons du “Petit Journal” envoyer la ;
somme de 20 sous en écrivent fist- ‘
b'ement nom, adresse, tatlie et No du
putron déstré, et fours parventr le tout

ow “Petit Journei”. Service des Pa-
trans, 1242 Saint-Denis, ontréail.
Note: Il est inutile de vous présenter
4 102 DureSLZ, car nous n'erons pal
Les patrons sur place. 113 vous par-

riendront par la poste

Un joli tablier pour protéger vos
toilettes. Ji est très pratique et
est muni d'amples poches bouf-

fantes. Ce patron, qui porte ‘e
numéro 2699, exige 1 verge de
tissu de 35 pouces ou de 39 pou-

ces de largeur et 1%, verge de
tissu à bordure.

 
PEPTONINE ve digère teut

seul, n'irrite pas l'intestin

et est très neur nt,

étant fait de pur frement

atérilieé et de lactose. Com.

mandez-en une belts au.

jJourd'hul même. GI votre

 

  

 

écrivez-nous et nous vous

en enverrons une boite

contre 60 cents.

PEPTONINE
1300, avenue de l'Hôtel-de-Ville

Montréal

   
  

   
Pas de Remède

| faire cécs sens bouleverser | fe
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A la w.-carême, il eat permis de relébrer un pen et de goûter à

certaines douceurs dont on s'abatient durant tout le caréme, Voici

uen délicieux gâteau blane que vows pourrez preparer à cette occa-

sion. Ingredients: 24 tasses de farine à pâtisserie tamisée, $e. &

the de poudre à pâte, 1! the de sel, !'a tasse de sucre, ‘x tasse

de shorteriny. *e de tasse de lait (si l'on emploie du beurre où

de la graisse animale) ou 1! ta de lait (si l'on utilise du sho

ming), $ oeufs non battus, 1 c. à thé de vanille, Tamiser la farine

wie fois: mesurer la poudre à pdte, le z6l st le sucre. Ajouter au

shortening amolli; verser % tasse de lait et bien mélanger, Battre

2 minutes. À jouter les neufs, le reste du lait et la vanille et battre

1 mivute, Verser dans deux assiettes à gâteaux, Faire cuire à four

madére, 375° F.. environ 25 minutes. Pour decorer le gâteau, pré-

porer la glace ante: battre 1 blonc d'oeuf avec une pincée de

sel, jusqu'à consistance ferme; ajouter 3 fasse de sirop de mais

ou de miel, en versant lentement et en continnant à battre ie me-

  
       

 

   
 

L'esprit des autres

“Je ravis Halévy, dit Philippe

Gille, dans ses Mémoires, A° l'en

terremeut de Scribe, en 1861. n

pleuvait à verse, j'étais caché sous

mon parapluie. Clapisson n'aper-

cut, me prit par le bras et men

traîna avec lui parmi les membres

de l'Institut. Halévy me reconnut,

nous parldmes de mes premicres

armes.
— Je m'en vais, lui dis-je au bout|

d'un instant, rejoindre le reste du

cortège. Je suis ici au milieu des!

habits verts de l'Institut: ce n’est

pas ma place.
— Comment! s a (lapisson |

avec véhémence, Vous n'êtes pas de

l'Institut, mais vous en serez!

Votre place est entre nous deux,

  

i {car vous avez de l'esprit.
— Et un parapluie! me dit dou-

cement Halévy, qui avait compris)

pourquoi Clapisson m'avait entrai-

né À son brax.”
ta

Publicité

Annonce vueillle dans un Jour-

nal de l'Aisne :
Ménage. -- On demande rhez

M. , à Léchetle, un ménage: le

mari à toutes mains et pour le

jardin, la femme pour ia cu'sine,

Une veuve conviendrait.
- ———

Grands hommes

Napoléon ler, alors qu'il tre.

vailiait dans sa bibliothèque de

Fontainebl-au, ayant eu besoin

d'un livre placé sur un rayon trop

élevé pour sa taille. reçut l'alde

immédiaie du maréchal Sonit

port de géant. qui ajouia, en ten-

dant la brochure :

 

  
 

 

  lange, environ 4 minutes, Ajouter is 6. à the de vanille.

Quand il foit froid

   

‘Nouveaux f

Daux officiers anglais. qui ne
sé connaissaient pas. 46 trouvè-
jrent net à nee dans le lavabo
d'un hôtel de Londres. lls étaient
tous deux amputée. l’un du bras
droit, l'autre du bras gauche.

Un temps, un échange de re.

| gards auglais, simples, comme in-

différents. Kt l'un dir: “Lavone-
nous lea mains mutuellemant. Vou-
les-vous?"”

Puis chacun nettoya la main de

l'autre. l'essiya et, après cetie

nouvells manière de faire conna:s-

sance, [le n'en allerent déjeuner
| Siewble,
—_—————eor———

Taches de rouille
Pour snlevar les tach: < de rouf!-

a sur les étoffes. on se ser’ du

-ol d'oneille ou oxalate de polasse:
vn humecte la tache avec de l'ea
pris on étend une légere couc

  
  

  

«1ite on met quelques charbons

ariants dans ne cutller d'argent,

sir la tache, et l'on monile de
noav-au: au fur et à meaure que
le chaleur évapore l'eau, la tache
disparait. Des qu'elle est enlevée,

on lav= à grande eau la partie

“touchés 3uT le el.

  

siamois *
| petit caporal.

de sai d'oseille à la Surface. En-

an froite le dersos de la cuiller,

—-Parmeattez, Sire. jo suis plus

| grand que vous.
- Dites plue long. réplique le

    

Bonne ménagère

L'artiste Helena Bliss, étoile de

“Gipey Lady": que nous vayors

iei déclare que les principales

qualités d'une femme sont celles

qui font la bonne menagdre rb

surtout, celles de la bonne cui-

sinière, On peut la croire. Elle
s’y conraîit.

(Dy

2177

 

PATÉ + FOIE
MAa
EE)

les plus délicieux pour repas légers
et sandwichs

CHOIX DE

PATE DE FOIE
VEAU, PORC et POULET
*DEVILED SPREAD"

JAMBON, VEAU et TOMATE

JAMBON, VEAU et LANGUE

Dist.: J, Rend QUIMET, Ltée

|

Montréal.

—rer

rer

 
 

Voici le costume de awit pour

lea personnes frileuses qui doi-

vent dormir dans une chambre

insuffisamment chantlée, C’est,

à peu de choses près. comme

“dormerses” qu'en met aux petits

enfants. Ce costume eat blew

marine of les masiches raglan
sort rapes.

Toutest dans

Contreles Rhumes
de Bébé |

Mais on peut aider la nature
à les combattre.

LA SCIENCE médicale t'admet pas qu'on
ubrit je thume seule la Nature peut
. Donc. quand Je sen Bement ou la

reepirarion embarraunée mprale lu
du reume ches votre bébé, Cuepéres immé-
diatement avecin Nature.

Vayes à ce que bébé suit bien  

 

de bébé
et l'aflu:blr davantage, esssves Jen Tablettes
Baby's wa qui sont Jati'es & pulvériser ol on
le désire. Elles sont
rape -ment los ma‘ bres arn
te ho» = 1 ;ne “risen: Sinai eR
ormme it rap. Empirvéea aver conhame
par dee millers de meres dopuie plus de 60
an. dant lee cad de 12 vie de dentiuon, con.
mipatian, € autres psiity Mieux dé js prenseées

aace. Ne contiennent men qui eadorme.
Achetes wae boite de Todlettes Baby's Own
mere fieulement 256. Sé etes ne(ont pos

‘oies . appales immédiatement votre midecia.

duucer, Mais éliminent
res qui causent      

   

 

  

 

   DAC!
Chaque suc de thé Liptus

à mesure individuelle

donne deux pleines tasses

de ché Liptoa ... d'une

saveur vivace ot toujours

fraiche. C'est un thé qui

a vraiment du corps. De-

mandes les sace do ché

Liptoa chez votre épicies.
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e: Deux détectives de parade
OUS ETES ensemble, de-
wanda le commis de l'hôtel
de Ste-Jacqueline, en jetant
par-dessus ses lunettes, un

coup d'octl aux deux hommes
qui se tenalent de l’autre côté
du comptoir.
— Ensemble ? répéta André

Larouche en se retournant pour
apercevoir À ses côtés un homme
un peu plus âgé que lui et dont
f! ne semblait pas avoir remar-
qué la présence. Nous sommes
entrés en même temps, mais je
suis venu seul du terminus de
l'autobus.

  

“Vous avez sans doute entendu parler des détectives.
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personnes qui seraient les der-
nières À lee renseigner. Atten-
dez de les voir. C'est une vraie
comédie!
— Mais est-ce Bernard Guérin

qu’ils essayent d'attraper? de-
manda André,
— C'est un paroissien qui ha-

bite à une couple de milles du
village; il a eu un accident à
Montréal il y a une couple de
mois. 11 est tombé en descendant
d'un autobus et s'est blessé à la
jambe et au dos. H va poursuivre
a compagnie de transport.

fit AndréA
av

— Tiens ! Tiens !,

  
  
    
    

  

 

Je dois tou.
jours me tenir prêt à leur visite.”

— Et moi, je suis venu dans
mon automobile que vous voyez
devant la porte. Par conséquent,
ajouta l'homme plus Agé, avec
un rirg amical, si vous pensiez
de nous réluire à une seule
chambre, vous vous êtes trompé.
— Je croyais que vous étiez

des amis, expliqua le commis.
Dans ce cas, une chambre aurait
suffi. Signez, je vous prie. Pen-
sez-vous de rester longtemps?
— Pour ma part, dit André,

Je ne le sais pas. Je vends des
encyclopédies. Je devrai peut-être
Tester une semaine ou méme
ave.
— Des livres, ouais...! Le com.

mis se tourna vers l'autre voys-
œeur: Et vous? demanda-t-il.
— Mon nom est Laurent Blain,

de l’Association des Eleveurs de
Moutons Shropshire.
-— Vous vendez des moutons?
— Pas précisément, corr.gea

M. Blain. J'essaye simplement
d'intéresser ies gens à l'élevage
des moutons Shropshire.
— Tous les troupeaux revien-

nent au même pour moi, com-
menta le commis. Je ne m'inté-
resse pas beaucoup aux moutons.
Il examina ses feuilles. J'ai déjà
deux clients de Montréal, dit-il.
Des détectives qui sont ici de-
puis une semaine.
DROLES DE DETECTIVES
— Des détectives! dit André

en riant. Je me demande un peu
© qu’ils peuvent chercher à Ste-
Jacqueline.
— Us perdent leur temps à

essayer d'avoir des renseigne-
ments sur Bernard Guérin, dit
le commiis en riant pour la pre-
mière fois. Deux des plus beaux
nigauds que l’on puisse rencon-
trer, Na posent un tas de ques-

précisément auxtions _niaises

CALENDRIER de la FEMME
D'après le Méthode OGINO-KNAUSR
approuvée par len autorités médicales
et religienses,. Ce calendrier indique
de façon claire et précine, vos, jours
fertiles et vos Jours atériles.
PRIX : per poste 61.00. ajouter 16e
pour frals de poste et d'emballage.
JACQUES POYS

Caso 37, Station “R°, Montréal, PQ
En vente A la Pharmacie Montréal,
Demandez notre catalogue de primes
sontenant des centaines de CONSFILS

PRATIQUES. JI mt GRATUIT.
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sans montrer beaucoup d'inté ;
rêt. Et maintenant, si vous vou- |
lez bien me montrer où est ma i
chambre? J'ai du travail à faire.
— Certainement. Voici les clés,

Vous pouvez trouver vos cham-
bres au deuxième étage. Je ne
peux pas quitter le comptoir.
Attendez!
Deux hommes venaient de

faire leur apparition dans l’en-
trée de l'hôtel.
— Attendez! Vous allez rire,

ajouta le commis. Voici les dé-
tectives!

ENQUETE
NOUVEAU GENRE

Il était facile de voir pour-
quoi le commis avait parlé de
comédie au sujet de ces policiers. :
L'un était très grand, avait les
joues creuses et de tout petits
yeux. L'autre un gros court aux
rands et innocents yeux bleus.
l avait une chevelure blonde et

frisée dont les premières vagues
apparaissaient sous son chapeau
rejeté en arrière.

Dès qu'ils virent les nouveaux
clients, les deux hommes s’avan-
cèrent vers eux. le dernier les
regarderent venir d'un air amuse.
— Salut bien! leur dit le plus

grand. C'est la première fois que
nous vous rencontrons, pas vrai?
— Nous venons d'arriver, ex-

pliqua André, M, Blain fit un
elin d'oeil au commis.
— Alors vous n'êtes pas d'ici?

demanda le petit aux cheveux
blonds.

André, Et— Non,
vous?
— Une lueur de mécontente-

ment passa dans les yeux du
petit détective. Avons-nous l'air
d'habitants de SteJacqueline ?
dit-il. Nous venons de Montréal.
— Noux sommes fei en impor-

tante mission secrète, continua le
us grand, nous sommes détec-

ives pour une compagnie de
transport.
— Ah oui! fit André, d'un ton

Indifférent qui sembla déplaire
aux policiers,
UNE TACHE DIFFICILE
— L'homme que nous surveil-

lons joue ln comédie, ajouta le
détective, Nous sommes jel pour
connaître la vérité: dur travail
dans ce village Tout le monde

répondit

HII,

prend la part de Bernard Guérin.
as moyen de leur tirer les vers

du nez. Guérin lui-même joue
bien son rôle,
— Comment savez-vous qu'il

vous trompe? demanda André.
— Les rapports du médecin et

les rayons nous le prouvent.
C'est un cas difficile, mais nous
en viendrons à bout. Nous par-
lons à toutes les personnes que
nous rencontrons; l'une d’elle
laissera échapper la vérité une
fois ou l'autre, et alors... L'hom-
me eut un geste expressif, et les
deux policiers se dirigérent vers
la sortie.
— C'est pas battable! s'exela-

ma le commis. Quels cabochonsf
Hs mettent tout le monde au
courant de leurs affaires. Les
gens d'ici se disent que la com-
pagnie de transport a de l'argent
à gaspiller pour employer deux

sans-desseins semblables, et, ai
® Guérin peut se faire donner une

partie de cet argent, nous ne se-
rons pas fAchés,

LA VRAIE HISTOIRE
— Mais estce qu'il est vrai-

ment blessé, ce Guérin, demanda
André, mi-curieux.
— C’est vrai qu’il a eu un ac-

eident à Montréal! H a glissé
sur le marchepied d'un autobus;
il s'en est tiré avec un mauvais
coup à l’épine dorsale; mais cette
blessure est bien guérie.

— Et pourquoi tant de bruit
autour de cette affaire, s'enquit
André.
— Voici: Bernard Guérin s’est

laissé persuader par son avocat,
d'obtenir un bon montant d'’ar-
gent de la compsgnie de trans.
port. Guérin aime plus ou moins
cette affaire, mais il fait ce que
son avocat lui dit. Ses voisins
le préviennent par téléphone
quand les détectives se dirigent
vers sa ferme, Alors, il s'acsoit
dans une chaise roulante et les
attend. Le commis se mit A rire.
— Tout cela est intéressant,

souligna André, mais {1 me faut
travailler, J'ai la liste des famil-

POURQUOITA ROBE
EST-ELLE TELLEMENT
PLUSBLANCHE
QUELAMIENNE?

     

BLANC
 RINSO

les qui ont des enfants d'âge
scolaire. .

C'est surtont J que j'ai des
chances de vendre des encyclopé-
dies. Malheureusement, presque
toutes ces familles habitent en
dehors du village. Savez-vous où
is, pourrais trouver une automo-
ile ?
VOYAGE D'AFFAIRES
— Si vous allez du même eôté
ue moi, vous êtes le bienvenu
ans ma voiture, offrit M. Blain.
— Parfait, à condition que je

vous paye la gazoline.
Ils réusairent assez bien dans

leurs démarches. M. Blain par-
lait des moutons au fermier. tan-

(Suite à la page suivante)

PERMANENTE|
avec ou sans
dlectricité

de $3.00 2 $15.00
Venez sans

appointement
Mme A.-R. LANDRY

prop.

SALON ST-DENIS
1647, rus 8t-Denis HA. 9304  
ELLE EST

      

  

 

LESROBESDEMARIESONTBLANGHES
COMMENEIGEGRÂCEÀ RINSO
 

MÈRES! avoprez rinso _
Ex’TURLUTEZ EN LAVANT

VOUS NE VOUS CONTENTEREZ PLUSJAMAIS
D'AUTRE CHOSE quand vous aurez vu la BLAN-
CHEUR RINSO! Oui, la mousse riche et savon-
neuse du Kinso détrempe la saleté en un clin d'oeil
+. + tend le linge sltra-blanc et garde l'éclat des
couleurs lavables.

AUCUN DUR FROTTAGE. La mousse du Rinso
extirpe même la saleté la
sans danger.

RINSO EST MERVEILLEUX DANS CUVE OU
LESSIVEUSE, Voyez comme il vous épargne de
temps et du travai

RINSO REND LE LINGE MEA

plus tenace rapidement et

    STR = +

Sreboit lPLFR

~
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H faut un port de reine pour porter ces belles toilettes, mais
quelle élégance, quelle ligne. La première est en crépe bleu paon,
et nettement d'influence égyptienne. L'écharpe n'est pas le moindre
de ses attraits. a seconde est en crêpe noir, entièrement garnie,
aur le côté, d'une grosse tresse d'or. La jupe est ouverte sur le

coté presque jusqu'aux genoux.
—

Thon en canapé
Prenez une bofte de thon A

T'huile et pllez avec autant de
bon beurre et un peu de cresson
haché très menu. Tartinez de
cette purée des tranches de mie
de pain préalablement grillées s1
four. Placez au milleu de chaque
tranche une grosse olive déno-
yautée et de chaque côté de l'o-
le un petit radis rose. Enfin.
d.esser gentiment dans un plat a

hors-d'oeuvre. Ave des purées

Aiverses on prépare uns grande

variété de canapés garnis.

 

   

    
  
  
      

   
M vos narines son!

embarrassées et si vous aver
l'impression d’étouffer, Men-
tholatum vous soulagera ca-
pidement. [I débarrasse les
voies respiratoires, adoucit
les membranes enflammées,
calme la douleur. Pots

et tubes 30c. ar

LILLEIL
reconforte tous les      

 

  

 

 

 

La julie Jane Deering, danseuse

bien connue eur le Broadway, de-

clare que toute femmes ayant un

peu de goût peut fort bien se

coiffer elle-même. Naturellement,

il faut, le soir, prendre la peine

de mettre des bigoudis, mais lo

lendemain, on peut très bien goi-
! même, donner un tour charmant

Une garantie d'hygiène

a sa coiffure. Elle en donne la

preuve.

et de propreté

 

 

 
LAVO désinfecte ® LAVO stérilise
 

 

! Kertee à Mme Anneite Lai
!Chareh, dépit C-108, Tors:

=arer

Deux détectives...
(suite de la page pricédents)

dis qu’André Lurouche montrait
des échantillons de ses volumes
aux enfants et aux femmes. A
un certain moment, une fillette |
dit à André: !
— Vous devriez rencontrer ma

cousine pour lui offrir des volu-
mes, Son père pourrait lui payer
une encye opédie; il doit recevoir
beaucoup d'argent d'une compa-
gnie de transport, à cause d'un
accident qu'il a eu. |
La mère de la fillette reprit:
— Tu ne devrais pas dire cela,

Hélène. Ton oncle ne sait pas
ce qu'il recevra à cause de son
accident.
— En tout cas, répondit la fil-

Jette, il va certainement recevoir
quelque chose, sans cela la com-
agnie n'aurait pas envoyé ici

les deux détectives.

CHEZ BERNARD GUERIN
M. Blain entra à ce moment et

André lui demanda s’il pouvait
le conduire chez Bernard Guérin, |
qui serait probablement intéressé ‘
à acheter de ses livres. .
— Certainement, répondit M.!

Blain, J'ai aussi entendu dire que
ce M. Guérin a des agneaux d'une
très belle apparence. J'aimerais
en prendre des photos, si possible.
— Je vais téléphoner À mon

oncle pour le prévenir de votre
arrivée, dit Hélène.
Quand les deux hommes at-

teignirent la ferme de Bernard
Guérin, ce dernier était assis
dans sa chaise roulante. Il se leva
sans difficultés après que les
deux hommes se furent présentés.
Vous avez sans doute entendu !
parler des détectives. Je dois
toujours me tenir prêt à leur vi-
site. Pas tellement parce que je
veux tromper les gens, mais par-
ce que j'ai signé une promesse
et je dois faire ce que l'avocat
me demande. C'est vous qui ven-
dez des encyclopédies ?
André répondit affirmative-

ment.

— Gisele, ceria Guérin, voici
l'homme dont Hélène a parlé au |
téléphone. Puis, se tournant vers
M. Blain, i! ajoute: Hélène m'a
dit que vous désiriez voir mes
agneaux, Si vous voulez me sui-
vre, vous allez vuir quelque chose
de bien. J'ai compris que vous
aimeriez en prendre des phot.
J'espére que vous m'en enverre.
des copies,

Une semaine plus tard, quat:»
hommes se trouvaient rassemble.
au bureau des réclamations Je |.
compagnie de transport.

— Beau travail, ies gars, di-
sait le chef, vous formez une bon-
ne équipe. Les quatre hommes
prennent des airs modestes. M.
lain et André Larouche regar-

daient en riant Je grand homme
aux joues creuses et le petit aux
cheveux blond.

— Jacques et Benoit que voici
ont joué leur rôle de façon ad-,
mirable, dit Andre. Hs faisaient
deux imbéciles comme je souhaite
de n'en jamais rencontrer, ajou-
ta-t-il en riant.

— Je dois dire, répliqua M.
Blain, que de toute ma carrière
de détective je n'ai jamais opéré
sous un meilleur couvert. Jac-
ques et Benoit ont si bien acca-
paré l'attention que personne ne
s’inquiétait de parler devant un
vendeur et un amateur de mou- !
tons. > |

— Je suis tout de mème peiné
de penser que ces braves gens
connaitront la vérité sur nous.
— Ne t'inquiète pas, dit le

chef. Dans quelques minutes l'a-
vocat de Guérin sera ici. Quand
il verra les photographies de son
client se promenant au milieu de
ses moutons, il sera satisfait de
s'en tirer a bon compte. I! n'a

PAS DE
CHEVEUX
Dans la figure,
sut les lèvres... les

bras... les jombes

MAINTENANT HEUREUSE! J'avais deu
cheveux superflus el | vo J'étais dé-
lafesde... décourngée. J'svals emsayé tant

mes... même je rasoir, Alors je dé-
une méthode peu coûteuse qui
a das rénultats satiafaiss le

a 2dr dm mithern ds { mmes & regagner
te beauté, l'amour, lé imnheur. Mon ile
vre GRATUIT explique ma méthode, en
démonire le suceds. Mallé dans une aim.
ple enveloppe. Aussi OFFRE D'ESSAI
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Terrine de boeuf
Vous commoncez par bacher ua

morceau de boeuf meses tendre

| avec de la graisse de boeuf, môles

‘ce hachls avec du lard malgre

coupé en dés, pevail, ciboude, cham-
pignons, échalotes, le tout coupé
trés menu. Salez et poivret:

moulllez avec deux petits verres

d'eau-de-vie, ajoutez quatre jau-

nes d'oeufs et battez blen le tout.

; Mettez au fond d'une terrine des

lhardes de lard et votre viande par-

dessua, fermez votre terrine aves

de la farine délayée dans du vi-

[naigre, puis faites ouire an four

pendant trols vu quatre heures.

‘Un laisse refroidir et l'on coupe

eu tranches comme une galantine.

ou on sert chaud Avec une sauce

piquante.

VOICI!
VOUS QUI TOUSSEZ-
Soulagementrapidede la toux
et de l'irritation de la gorge

dues au rhume !…Les Pastil
Vicks sont médicamentées—

avec des ingrédients adoucis-

sants du Vicks VapoRub.
Elles font du bien ©
et ont bon goût.
Essayez-en.

De belles épaules

 

  
    
  
  
  

      
   

   
Pour porter des robes du soir
sans épaulettes, dit la belle Ann
Dvorak, il faut avoir les épaules
parfaites, lisses, blanches et sans
aucune tracé. La ligne du cou et
du menton doit étre aussi très
nette et très belle. La femme
ui n'est pas certaine de ses

épaules peut fort bien, d'ailleurs,
porter d'autres modèles.

 

 

pas à savoir que vous portiez des
masques. |

M. Biain plaisanta: Surtout
des masques faits de couverts de
livres et de laine de moutons!
—————"—

Nettoyage des
fourrures claires

Etendre la fourrure sur une table
et la frotter d’abord avec du son
humecté d'eau chaude, en se ser|
vant d'une flanelle. Frotter ensuite:
avec du son sec, au moyen d'un;

tampon de mousseline, puis avec de,

la magnésie. Brossez vivement,
toujours dans le sens du poil.
Quelques personnes remplacent le
son sec par de la farine. !

MESDEMOISELLES! MESDAMES! ESSAYEZ CECI SI VOUS ÊTES

NERVEUSES
‘CERTAINS JOURS’

du mois!
Voa périodes vous rendent-elles
chaque mois nerveuses, im-
patientes, irritables, si fatiguées
et “trainantes’’? Essayez alorsle obtiendrez pas d'excellente
Composé Végétal de Lydia IF. résultats! /! mérite un essai?

composi or lydia E. Pinkhane
VEGETAL

 

Pinkham pour soulager ces symp-
tômes.C'est un remèdetrès efficoce
contre ces malaises!

Depuis 70 ans, des milliers de
nes filles et de femmes en ont
néficié. Voyez ai voua aussi n’ea

 

 

VOUS QUI SOUFFREZ …
Soulagez-vous rapidement du mal de tête, du mal de dent,

du ral d'oreille, du rhumatieme, grippe, névralgie, etc., car

’MADELON"’ contient des ingrédients actifs qui agissent vite |

Co west pos long 0p"?

“MADELON"
Chaque teblatie cat gravée “MADELON"
pour voire proleciien. En voste partout.

(3 “MADELOW" Be). Pobriquée per
“Produits Modolon Rarg', 6206, rue

St-André, à Montréel.

Employez “MADELON" en toute confiance!
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printemps, alors qu’on n'a pas en-
leore tout À fait quitté les man-
(teaux de fourrure, de porter une
jrobe imprimée ou de couleur unie,
mais claire. Quand on arrive et
qu'on Ôôte son manteau, c’est com-  

Ce qui se porte
C’est, à l’heure actuelle, vers les manteaux de printemps

Que se porte l'attention de la plupart d’entre nous. I y en
& d'ailleurs une telle variété qu’on n’a guère que l'embarras

Les uns se présentent sous la forme de grands
manteaux très enveloppants, les autres sont courts et enve-
loppants tels des châles, d’autres encore présentent quelques
fantaisies, mais la femme de goût préfère, et de beaucoup,

du choix.

le modèle qui lui permet d'être élégante en tout temps.
Parmi les nouveaux modèles de#——mmm—

manteaux, il ne faut pas oublier [l'important est qi! scient parfai-
de mentionner le retour de celui |tement seyants la personne qui
Qu'on appelle, et avec raison, la |lex endosse,
robe-manteau. Il peut être fait de
deux tissus, harmonisé de deux présenté,
eouleurs, il est aussi facile à por-
ter qu’une vraie robe de lainage
Cégante.

Plusieurs créateurs de modes ont
, pour le printemps, des

|manteaux dernier modèle en four-
rure légère: broadtail ou galyack.
Ils sont boutonnés de boutons de

uis vient le manteau-cape et joaillerie et ils se portent pour la
adaptations. Tl y a la vraie

ore toujours ai digne et ai élé-

ante. Puis viennent les manteaux
ont les manches sont en forme

de capelettes. On les compose en
plusieurs tissus différents et ils
sont de coupe ample ou étroite,rer

    MAIGRISSEZ!!
SANS DROGVES « SANS EXENCICES

 

fin de l’après-midi ou pourle soir,
avec des robes de satin ou de eos

La robe-manteau

tient une grande

place dans la mo-

de printanière. Ce

modèle est tout à

fait typique. I! eet

fait de lourd aa-

tin brun, ai bien

coupé et si recher-

ché qu’il ressem-

ble vraiment dune

robe. Remarquez

le double péplum,

le petit col roulé,

les manches gé-

nercuses resser-

recs au poignet et

la largeur de la

jupe, taillée ex

sections.

adorablement fine lainages dont
les drapés sont si beaux, si nobles.

LES IMPRIMES
Il n'y aurait pas de mode prin-

tanière, si les imprimés ne se met-
‘taient pas de la partie. F nous:
en faut, n'y en aurait-il plus au
monde, Chaque année on se deman-
de ce qu’on poura bien nous pré-  

      

  
  
  

Méthode pans danger du Chaneine
» It auffit de boire du lait

ordinaire agree Irn Indic ations de

senter de neuf, et l'on n'y croit /
‘presque plus, et, chaque année, on |

la méthode. Méthode «complète, 04 a le plaisir de voir que I'imagina-
Prvchurs surleefoliosdebenutt, (tion des créateurs et modelistes n'a

pas chômé et qu'ils ont quelque
POILS FOLLETS [Ghose de chic et de jeune, dim-,
mn SUPPRIMÉS !prévu et de tentant à nous offrir.

CHEZ-VOUS Toutefois, pour Ia question des |
INSTANTAVEMENT 1725 il faut user de beau-|

coup d’attention et de discerne-!

ai PILEXa ls ment. On nous en présente de |
CIRE toutes sortes, ce qui ne veut pas

me si on apportait chez soi le prin-
temps. C'est une coquetterie de
fort bon aloi et ge, je vous re-
commande, même la raison veut
que l’on donne, pour l'hiver, la
préférence aux robes foncées.

Faites bien attention, quand
vous choisirez des imprimés, à ne
pas vous laisser séduire par les
couleurs trop voyantes, par les
motifs trop gros ou trop tara-
biscotés. Ils ne sont pas toujours SIMPLICITE
faciles à porter, et, de toutes fa-| N'oubliez pas non plus qu'une
sons, ils manquent de discrétion à | personne qui choisit robes de
un point considérable, coupe simple (ce qui ne les empé-
Par contre les petits motifs, les |che pas d'être fort gracieuses) ne

fleurs de taille moyenne, les des-|se trompe jamais. Où que vous
sins assez originaux mais pas ex-jallez, et en quelque circonstance
oentriques devront fixer votre [que vous vous trouviez, vous pas-
choix de préférence à tout autre. [serez toujours pour une femme

ALLIAGES DIVERS chic si vous avez une jolie robe
Une robe unie a toujours beau- |de belle coupe, sans rien de flam-

coup de chic, c'est entendu, mais boyant, sans rien qui attire l’at-
elle risque de devenir monotone, jtention ou passe pour trop à la
Si vous en avez une, n’hésitez pas,

|

Mode de demain.
pour la rajeunir, à lui donner un D'ailleurs, quand il s'agit d’une

tit rien de couleur ou d’imprimé. |robe imprimée, surtout d’un semis
ous constaterez l'agréable chan- de fleurs, il n’y a pas réellement
ment. Tantôr ce sera une boucle |besoin de garnitures. La robe la

 
l'encolure, tantôt un incrusté, fournit elle-même et c’est un réel

tantôt une ceinture en écharpe.
Jl est agréable,

avantage. Pour une robe de tissu
au début du uni. demandez plutôt aux jolix nc-

    
‘“J'emploie toujours

Pepsodent!”

  Cf  

BIEN SUR! PEPSODENT A L'IRIUM—D'APRES UNE FORM

 

FD
cessoires de vous aider et tout par-
ticulièrement aux bijoux. Naturel-
lement, personne n’a d'illusions sur
lea bijoux de fantaisie. On sait
bien qu’il s’agit de pierres syn
thétiques ou tout simplement de
verre monté sur métal. Ce qui ne
les empêche pas d’être très souvent
fort originaux et de donner du
cachet à une toilette qui leur sert
d'ailleurs de fond.

Le beige, le rose poudre, tous
les bleus, le mauve, plus ou moins
accentué, le vert pâle allant jus-
qu'à aqua, le gris (toujours si fin
et si distingué), sont parmi les
couleurs les plus en vogue. Et
si, pour une raison ou pour une
autre (question de deuil, exceptée)
vous êtes obligée de porter du noir,
sachez toujours l'é_:irer, À l’enco-
lure, d’un rien de couleur pâle.
Cela éclaire tout votre visage et
lui donne de la jeunesse. Le rose
très pâle et le blanc sont les deux
couleurs préférables.

Allez dès maintenant faire un
tour dans les magasins. Ils ont
pour vous tant de jolies choses que,
ne serait-ce que pour vous mettre
au courant, il vaut la peine que
vous fassiez l’aimable voyage.

JANIE

“Pourquoi tes dents sont-elles tellement plus blanches
que les miennes?”

   
    

ULE NOUVELLE—

 

 

VOUS DONNE LES DENTS LES PLUS @222222
Imaginez! Vous pouvez actuellement obtenir

| une crème dentifrice préparée d'après une
| formule qui vient d'être modernisée de

quatre façons . . . pour enlever sans danger
chaque film qui noircit l’éclat de vos dents!
Seule la crème dentifrice Pepsodent d'après
une formule nouvelle vous offre ces grands
avantages .. . de nouveaux ingrédients .. . un
nouveau goût plus piquant . . . dewx fois plus
d'Irium . . . une action nettoyanteplus efficace
Que jamais...et sans aucun danger. Le
résultac: les “Dents Pepsodent” sont les plus
blanches... les plus blanches parce que les
lus propres Demandez aujourd’hui Is crème Rr EMPLOTLZ PEPSODENT MATIN ET SOI; 3 BES ¥ voir =Bentlitice Pepsodent . . . pour avoir des dents ve: VOS DENTS SERONT LES PLUS BLANCHES À

éclatantes de blancheur.

  
 

   
     
296 Ste-Cathrine O., Montréal, FA. 877

 

  
  

Raphée - Corbins - Eliesse | ire que tout peut nous aller.
Sans docteur , Une nouveauté lancée dernière-

Prélérée dame 128 ment à New-York ne manque pas
p Mpitoux of imthutions de bon sens. On prend une échar-

TRAITEMENTCOMPLET:954 pe,imprimée de motifs toutÀ fait
mhakags ot nédits et on en fait une blouse,

RRGUT comme celle que vous vores lel,LABORATOIRES COQ C'est tout ce qu'il y à plus
original.

 

Ltplatlllucpaqehurs
“uit HOMME ET SON PÉCHÉ"*, VOUS LES SOIRS, DU LUNDI AU VENDREDI, A 7:00 PIS.
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La percée du tunnel sous la...
(Suite de la page 15)

porgu des trous, verticalement, au-

dessus du tunnel afin de placer
des monte-charge.
On ea perca un près de le rue

Cathcart, 11 mesurait 12’ sur 14’;
un autre rue Sherbrooke, sur le
terrain du campus de l‘univereité
McGill, 11 mesurait 10° sur 12° et
servait aussi bien pour la ventila-
tion que pour le drainage; un troi-
sième à l’avenne Maplewood. Ce
dernier à une profondeur de 238
pieds (16° sur 16° àla base, et 21°

sur 10° au haut), il fut commen-_

cé le 33 juillet 1913 et terminé
le 12 octobre de la même année.
D'autres monte-charge fureni sus-
si construits au sud de la rue
Dorchester ot à West-Portal où {l
y avait un broyeur qui réduisait
les masses en morceaux plus pe-

tite.

Le tunnel ne fut pas creusé:
dans toute ea hauteur et toute se

largeur dès les premiers coups de

dynamite. On divisa les 31'6” de;
largeur qu'il devait avoir en trois
sections et la hauteur de chacu-
ne de ces sections fut divisée en|
deux, ce qui donnait en tout six
sections. La première, celle du
centre Inférieur, avait une surin-
ce de 4.1 yards carrés et celle du.

desaus de 11.9 yarde carrés. ‘
Cette largeur de 31'6"” fut par

la suite réduite à 28'6après la
pose du revêtement intérieur.

rocessus

On utilisa une foreuse à main
ordjnaire à l'Intérieur pour débu-
ter, puis ce fut un procédé de rou-
tine pour le travail de la foreuse
et du dynamitage. En premier!
lez, l'on travafila horizontalement
avec la foreuse, puis on utilisa des.
foreuses montées sur des wagons
spécialement aménagés. Quatre
foreuses pouvaient percer 20 à 25
trous de 5 à 8 pieds de profon-
deur, et, après que la charge dou-

ble fut mise en place, on provo-

quait la détonation au moyen de:

 

135.746; les trols parties supé-
rieures: 177,890 ot 43,403 yards
cubes de débris pour le fini,
c’est-à-dire pour donner au tun-
nel in forme désirée afin de po-
ser le revêtement (ntérieur, en
blocs de ciment fabriqués dans
une usine spéciale, aménagée en-
tre les rues Dorchester et Carth-
cart. L'on & posé ainsi 6,536
blocs de ciment. -

Afin de terminer ce tunnel, on
utilise un imposant malazeur qua
lon transportrit À mesure que
les travaux avançaient.

En passant dans le tunnel, on
remarque qu’il y a des colonnes

qui le divisent dans le sens de la
longueur, TI & fallu du ciment et
de l'acier pour ces colonues com-
me il en a fallu pour le dessus
du tunnel là où la couche est
mince au-dessus du plafond et la
surface de la terre On & employé

près d’un million et demi de !i-
vres d'acier, soit exactement 1,
401,281 livres réparties comme
suit: pour les colonnes, 1,107,-

360; les côtés, 73,458; les arches,
{180,000 et 40.578 livres pour des
travaux divers.

On & éprouvé de grandes dit-
ticultés A passer sous la rue Ste
Catherine, à l'intersection de l'a-
venue McGN!l-College, car la cou-
che entre le niveau de la chaus-
sée et le plafond du tunnel! était
trop mince pour supporter la pe-
santeur de la circulation (tram-
way et automobiles), des condut-

ites d'égoût, de gaz, d'électricité
et d'eau enfoules sous cette Inter-
section. On a donc enluré totale-

ment la rue Ste-Catherine que
l'on a temporairement construite

en bois et l'on à suspendu les deux
conduites principales de 24” de
diamètre de l'avenue MeGill-Col-
lege. les deux conduites principa-
les de 30” de diamètre de la rue
Ste-Catherine, la condalte de 12”

L'Amérique,
berceau de
l'humanité ?
WASHINGTON, 8. — Environ,

40,000,000 d'années séparent l'hom-
me du singe en Amérique du Nord.
Parmi les fossiles trouvés cet

été, par le docteur Charles.L. Ga-
sin, dans le sud du Wyoming, on
a remarqué les restes d'une étran.
ge créature ayant A peu près ls
taille d'un chat — connue des na.
turalistes sous le nom de “north.
arctus”. Bile s'apparente vraisem-
blablement au type des lémurs qui,
comme on le sait, ont la particu.

larité de hurler pendant la nuit
et dont quelques specimens aubsis-
tent encore en Afrique et & Ma.
dagascar.

D'après le docteur Gazin. cette
créature représente la plus ancien.
ne lignée de primates, sur notre
continent, à laquelle l’homme ap.
partient biologiquement.
La race dee ‘’northarctus” s’é-

teignit, ft y a de cela environ 40,-
000 siècles, et jusqu'à l'arrivée des
ancêtres des Indiens. qui remonte
à 20,000 ans en arrière, il n'y eut
plus de primates sur le continent.
1! est asses curleux et fort proba-
ble que, dans ces conditions, I'A-
mérique du Nord ait été le berceau
de ces primates, dont l'homme mo.
derne se trouve être le dernier
chaïlnon existant.

{ Jusqu'à ce jour, les plus anciens
(fossiles de ce genre ont été dé.
couverts dans les montagnes Ro-

; cCheuses et l'on pense qu'ils remon-
tent à plus de 20,000,000 d'années.|
Au cours de ses recherches, le

Dr Gazin € aussi mis à jour des
ossements se rapportant aux an-
cêtres du cheval, du rhinocéros,
du tapir, etc...
Tous ceux-ci réunis formaient

une drôle de ménagerie. Le mem.
bre le plus fantastique de cette
famille, et qui prédominait, était
un animal connu sous le nom du.

 

  

   
Rex, un chien qui a fait 1n guerre et qui a gagné le PURPLE HEART

et une citation pour bravoure, est maintenant membre du PITTS.

BURGH'S VARIETY CLUB POST de la Légion américains. On le

volt qui signe, aldé en cela par le nouveau commandant du poste

J.-8. Misrach, à gauche, et de l’anclen commandant Ja es-G. Balmer.

|bles, ete.; enfin, explorer le do

maine familial d'abord, puis ce.

lui de ia communauté.

(Sufte de ce 6) | Agriculteurs, la neige comme

dée de nolge, faire l'examen des | l'argent peut être un bon servi

clôtures. défaire colles qui font ‘ens et un mauwals maître; als

accumiler la neige et déborder [sons les tropiques calomnier nos
ainsi les ruisseaux au dégel; vé. | hivers et notre neige; sachons

rifier l'état des cours d'eau, des | 1018 en servir avec profit.
fossés et des rigoles, voir s'ils ac-
compilasent bien leur tâche ou

laissent l'eau s'étendre et geler MARMELADE

sur les champs; puis mesurer le
boisement de la ferme, toiser sur
pled ls bois d'une acre et en éva-
luer la croissance; localiser les
essences les plus précieuses com-
me le pin et le noyer, pour la fa-

Pourquoi...
  

l'électricité. Ce procédé permet- ja haute pression, les fils de haut

tait aux ouvriers de retourner dans voltage, ceux de la compagnie de

le tunnel charger les débris plus téléphone Bell et les quatre rails

tôt que si l'on avait procédé au-:de la double vole des tramways.

trement. Ces ouvriers étaient ré- {| Le travail s’est falt en un temys

partis en deux équipes de $ heu- record sans rien endommager. ot

Tes. {1a chaussée @ été rebâtie sur le

L'on ne trouva pas beaucoup tunnel.
d'eau, excepté sous l'avenue Les moyens employés pour

Maplewood. creuser ce tunnel et le machine.
En 31 jours de travail, on avait rie conatruite pour effectuer ce

percé 810 pleds, soit une moyen- travail n'ont pes énormément

be de 26° par jour. changé depuls, sl l'on excepts les

Un convoyeur à courroie, placé ‘acides, les nouveaux aciers trem-

sur rails et excédant le bout des pés pour les foreuses et la nitro-

rails, transportait les débris et les giycérine, qui est plus pulasente.
versait dans des wagons placés à On 6 déjà une !dée da travall
son autre extrémité. A mesuré qu’il a fallu faire pour percer les
qu'il fallait avancer le convoyeur. trois milles et un dixième
on ajoutait des raile. Le tout était (3 1/10) dans le roo de Montréal.
remorqué par une locomotive on à aussi une idée du travail
batteries. L'on a calculé qu'à cha- qu'il faudra faire pour construire
que pled linéaire, on devait ex- je métro montréalais, surtout dans
traire de 8 à 10 pieds cubes de les doux sens, est-ouest, nord-sud.
roc. Les débris du monte-charge Cette percée du tunnel de ls mon-
de l'avenue Maplewood furent dé- tagne sn coûté, la percée seule.

chargés sur des lots vacants. L'on ‘cinq millions et demi de dollars
utilisa aussi beaucoup de pierre , ($5,501,901.81 exactement). C'est

pour aménager les mura de West... moyenne d'un million et trols
Portal et du débouché du tunnel quarts de dollars ($1,776.000) du

A la rus Dorchester. "mille linéaire pour la percée seu-
Une benne de 1% yard, mise en ‘jement. Ajoutons à cela le rou.

mouvement par deux équipes de jant, l'électrification, le fini, et
10 heures chacune, chargeait de! muitiplions ce total per le nom-
1.400 à 1,800 yards cubes de ro€ bre de milles que nos deux ou trois

 

brication des châssis et des meu-
nr

rer

 

nitathére — qui n'avait pas moins
de aix cornes, — il se rapprochaft
par-son apparence extérieure du
,rhinocéros actuel.

SOUVENIR DE CRISE

Traité spécial de

CLAIRVOYANCE
le Profeascer A. BORIS. bien connu

ents eur l'avenir, guide
aires, vos jours fave

 

“La grande

     guidera dans l'avenir, marque
avec tous les aujets qui ¢'y rapportent. |:

Consultations de | hevre à 9 heures p.88.|| canadienne-

Prof. A. BORIS française”
3020, rue Saint. Denis, Montréal ||

Tél, : HA, 9811  
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par jour. ‘embranchements de méleo auront

x 5 yards cub et l'on obtiendra une jolle somme

z y cubes de roc qui devra & payer, opérations

L'on @ calculé avoir extrait comprises, par un nombre lucal-

422,358 yards cubes de roc ré-
partis comme euit: je partie infé-
rleure du tlers central du tunnel;
66,319; les deux autres parties !
inférieures ou deux autres tiers:

culable de sept sous ou de dix

sous et non pas de cing sous puls-

que, à ce taux, New-York ne peut

pas bourler le budget annuel de

son ‘“subway”.

PAQUES N'EST PAS LOIN !
Toutes les femmes sont jolies quand elles sont bien
corsetées avec les marques les plus réputées; telles

 

« LE GANT * ROSE-MARIE
* NATURE'S RIVAL * ROSS CREATIONS
* GRENIER +« WONDER BRA
% Lo fomeuss brossidre sans bretelles “ALENE”

eux couleurs noires ou blanches
* Le brassière "A’LURE" avec dos en “LASTEX"

Service autorisé pour ceintures
et corsets médicaux CAMP

Consultez notre experte diplômée

MmeJ.-A. Bouré
“au Salon recherché des élégantes”

7153, rue St-Denis (Angle Jean-Talon) Tel: TA: 2717
TOUS LES AUTOBUS ARRETENT A LA PORTE     
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. il v   | Joan Hogan semble se défier des
pièces de monnaie en bols qu'on
lui présente. Si cette monnaie
est aujourd’hui un simple objet
de curiosité, || faut savoir que
chacune de ces unités monétal.
res à déjà valu cing cents. On
le avait émises A Tenino,

shington, durant la disette de
monnals de 1932. Cette monnaie
fait maintenant partie das col.
fections de I'exposition annuslle

| des passe-temps, à New.York.

 

  

  

PONOL
CONTRE LES POUX: Employes
“PONUL” en vente partout

 

|

IN Dépôt :
|] 383, bpôtROLE Montréal
 

 

Que fait-il d'extraordinaire? |»-
Rien du tout. Cet aviateur, en route pour la lune, Taw

est simplement hors de l'attraction terrestre.
 

,-R. LAROCHE |

Suivez ses aventures dons le récit intitulé:

qui paraîtra dans

LE PETIT) ‘JOURNAL  

à partir de dimanche prochain, 16 mars.  
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Le tourismereprend de plus
belle, cet hiver, aux Bahama

: . —————NASSAU, fles Bahama, 8. — (Spécial au Petit Jour-Ÿ{ourscs de chevaux et Une course
nal, par Epsie Kinard.) — Vous arrive-t-il de vous casser la

|

Miami-Nassau. Les principaux
tête pour découvrir un bel endroit où passer vos vacances ? | sports sont le golf, le polo, le ten-Vous avez tort. En effet, car ici mème, à 70 minutes, par 21h,danapiane,lànanetle
la voie des airs, de l'agitation cosmopolite de Miami, vous| touristes s'amusent À la vue des
avez l'endroit idéal aussi bien pour vous reposer que Pour

|

policiers vêtus à la manière desvous récréer.  ——————

 

 

lcomédiens, 1le se fatiguent vite |
Cet hiver, les gens des Bahama | C’est une ville idéale pour le tou- des marchands qui leur offrentestiment qu’ils recevront quelque risme et qu'on vient, cn outre, de @N chantant, leurs produits, Bien15.000 touristes. Ceux-ci ont |rajeunir et de décorer de nouveau . AU6 les Bahama tombent sous la ;commencé de faire leur apparition |avec plus de Jardine encore et!Juridiction du gouvernement br:-en décembre, par suite de la pre-|de paysages. Des hôtels, qui tamnique, l'influence américaine

mière croisière de dix jours aux [étaient fermés depuis six ans, 8'Y fait sentir de plus en plus- bar suite du retour de milliersages ue races ee ta oe eg pierrtgeorge90 3 !d’anciens résidants qui sont alia
travailler aux Etats-Unis, Cette
“influence est particulièrement vi-
sible dans les salaires et lea heu-
res de travail.

| Comme on le saît, cet archipe!
était, 11 n'y a pas si longtemps
encore, sous la gouverne du duc
et de la duchesse de Windsor. A
leur place 8e trouvent maintenant
le gouverneur général et lady W.|
L. Murphy. Incidemment, lady.
Murphy, & Venconire de la du-’

: jehesse de Windsor. éprouve une|

   

; [certaine gêne devant les repor-
2 | tere, ce qui

=

explique, dit-on, |
- iQu'elle n'accorde aucune entre-
: vue.

 

Cette nageuse, comme on peut le constater, ne semoie pas s'en
faire tandis qu'elle explore le fond de la mer, à Nassau. Toutefois,
la plupart des touristes préfèrent 6e !lvrer À cette distraction du

seul observatoire sous mer, d'où cette photo a été prise.

Indes occidentales, avec premier viennent de rouvrir leurs portes,
arrêt à Nassau, Ces Jours-ci, un alors que d'autres sont en voie
navire quittera New-York chaque de réparation. Le prix des cham-
semaine, à destination de Nas- bres est de trois à vingt dollars
san et d'autres endroits de cet par jour.
archipel. On projette également Il y a les attractions les plus
un servico par batrau, trois fois diverses, depule un observateur
Ja semaine, entra Miami et tel. flottant sous mer Jusqu'à des ha-
Enfin. 11 y aura dix envoiées par bitations aussi primitives que des
Jour Miami-Nassan, ainsi que des huttes de ja jungle. I1 en est de
envolées directus entre New-York, méme des moyens de transport,
Phiadoiphie et Nasaau. jesquels comprennent depuis des
Ne soyez pas surpris, à votre Cabriolets à traction animale jus-

arrivée dans cet endroit enchan- Qu'À de légers avions qui relient
teur, de vous promener dans des les Îles entre elles,
tues recouvertes de palmiers et Pour la première fois depuis
Jalonnées de kotmies écarlates. ‘aix ans, 1! y @ cette année des ‘
PITIarr

 
La brassiere CORETTE BRA

Vendue dans tous les bons magasins
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ASPERGES

LEGUMES

TOMATES
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Une creation :

| VANITY BRASSIERE CO. LTD.
7195, rue St-Urbein, Montréal
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Le saumon aux crousti

TAR;  

 

  
Excellente recette. I vous faut: 1 paquet de croustiôlles {patato
ekips), 1 boite de saumon de 7 onces (ou des restes de saumon),
1 boîte de soupe aux champignons, 1 tasse de lait, 2 oeufa cuits
durs tranchés, — Casser légèrement les croustilles. Emietter le
saumon en flocons. Placer en alternant, un lit de saumon dans
un plat de verre allant au four et bien graissé. Mélanger la soupe
aux champignons et le lait et mettre sur le mélange saumon crous-
tille. Cuire à four modéré (350° F.) pour 30 minutes ou jusqu’à

bien doré. Garnir de tranches d'oeufs durs.

 

 
   

   
  

Une boîte de

soupe et une boîte

d'eau font

quantité double.

 

Les cuisines “JJJOUBERT & FILS“ sont
renommées pour la supériorité de leurs -
produits. Le pureté et le bouquet de leurs
soupes méritent votre acceptation.

 

edOTEREee ——— — —
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LES. ve A l'affiche RETENUES À L'AFFICHE

[Suv
cette semaine

CINEMA DE PARIS — “ Le Père Tranquitie ” a
2e Théâtre |

Nous aurons peut-être l'occasion de voir d'autres films français . ”

sur la Résistance, mais ils pourront difficilement dépasser J valeur BoRADE: Lelea

de celui-ci Car “le Père Tranquille” est sans aucun doute, dans son

|

jeudi tuclusivement

x simplicité, l'une des plus belles, des plus éloquentes, des plus ousOU: ‘es res y re!

pures images du courage du Français sous

la

botte allemande. Avec na Loe aie i) }

une maîtrise remarquable de la technique. René Clément a réalisé là, sentent une piece de 8 T Tl

d'après un scénario et des dialogues de Noël Noël, une oeuvre de grand clere *Maluron*. les 8, 10. 11,

tylà qui fait honneur au cinéma français. Par ce film très mouve- 13, 16 et 15 mars. Les 8, 13 ot]

menté, ous vivons un peu moralement et physiquement la vie pénible

|

15 0 matinée.

is sous l'Occupation. Jamais n'avons-nous si bien réa- Musi ue

lisé, pard'entremise de l'écran, ce qu'a été la lutte courageuse de chaque q

homme, de chaque femme et même de chaque enfant pour chasser l'enva-| LE PLATEAU: Luad!, dix

hisseur. “Un ami viendra ce soir”, que l’on considère avec raison

|

mars, le quatuor Budapest en ré-

comms un don film eur Is Résistance, ne peut se mesurer à oslui-ci,

|

citaï. — Vendredi, 14 mars, Ni-

ui est dix fois supérieur, dix fois plus vrai. Sa qualité dominante est {non Valin, soprano. en récital.

simplicité: Tellement, qu’on a presque l'impression de partager le MONUMENT NATIONAL: Les:

drame du peuple francais, de résister avec lui, de jouer le coup de

,

Variétés Lyrigues présentent “le

dés avec Noël Noël, chef insoupçonné de la Résistance, dans une petite

|

Comte de Luxembourg” cette se

ville de province. Ce dernier contribue sans doute le plus à produire cet

|

maine. :

effet en nous. D'abord pas son scénario qui touche la perfection, en- RITZ-CARLTON : Lundi. dix

suite par ea puissante reconstitution du personnoge quia eongit POUT mars, Roland Laduc en récital.

lui. Sa petite silhouette sympathique, l'acuité d'exprestion rare qu'il: HIS MAJESTY'S: Récital de

possède et son étonnante simplicité n'ont jamais eu tant d'éclat à Joseph Szigeti, violoniste, le 13

écran. Le meilleur rôle de sa carrière! Les autres interprètes jouent mars ' ,

oussi avec beaucoup de conviction. Son talent évident et son fin minois ERMITAGE: Les Festivals de

sont pour Nadine Alari le gage d'une belle carrière qui débute sous

\

sfontréal, ie 14 mars

les plus heureux auspices. Un autre jeune artiste dont le nom est ’ :

Encore inconnu, mais qui prendra sûrement place parmi les “grands” Cabarets

du cinéma, est celui qui personnifie le fils de Noël Noël dans le film. : i

11 est doué d'un talent très intéressant qui le mènera loin. Et ainsi de CAFE ST-MICHEL: Revue avec

suite pour la distribution, excellente en tout point. La vérité du décor Une troupe d'étoiles.

et l'harmonie dans la composition des scènes contribuent aussi large- PALM CAFE: Revue metlau:

ment à notre immirtion dans l'intrigue et l'atmosphère du film. Notons en vedette Tony Columbo, chan-

enfin que la trame sonore est très appropriée. Vraiment, “le Père Tran- leur.

quille” est une révélation. Et s'il a tenu l'affiche six mois à Paris, QUARTIEF. LATIN: Revue

Anya Ps de raison pour qu'il ne “pourrisse” plusieurs semaines à Mettant en vedette Francine et

Montréal. à l'avantage des citoyens. C’est le voeu que nous lui sou- Leslie, chorégraphes.

kaitons. — À. L.
| ESQUIRE: Revue mettant en

PALACE — “ The Time, the Place and the Girl” vedette Muriel Millard, chan

Il ne faut pas chercher dans cette production en couleurs une | VIENNA GRILL: Revue avec

histoire dont on gardera un long souvenir. Il s'agit plutôt d'une revue ‘ Une troupe d'étotles.

dont les différents numéros sont reliée par une intrigue peu exigeante.

De ce point de vue, on est assuré de passer une agréable soirée, car la

distribution comprend Dennis Morgan, Martha Vickers, Jack Carson,

Janis Paige. S. Z. Sakall, Alan Hale, Carmen Cavallero et son orches-

tre, les Condos Brothers, Chandra Kaly et ses danseurs. Ce film offre partir de lundi, en matinée.

à certains moments de très admirables couleurs. Le texte en est d'un

     
  

  

     

  
    

  

. Raymonde Mowan, chanteuse fantaisiste, et les choreyraphes

Vaudeville : Francine et Leslie sont retenues à l'affiche pour une autre semai-

GAYETY: Nouvelle revue met- ne au Quartier Latin. Ceuxqui ‘isiteront cet établissement cette

tant en vedette Rita de Marco, 4 Semaine auront aussi l'occasion d'entendre Gustave Longtin, ténor,

et Madeleine Gill, soprano, dans quelques extraits d'opéras.

   

 

    

   
    

 

  

   

bon comique qui ne se démentit pas. On pourrait reprocher à certaines
D n ' Film en relief

acènes un peu de longueur, mais l'impression de l'ensemble reste fran- DEBUT LOCAL . a se .

chement favorable. — A. B. meer = Sey reOSRLAND: Orchestre de Russ foit en France ?

SAINT-DENIS — ”Dernier Atout ! 1 MereCE DANCELAND: Or-

_

PARIS, 8. — Julien Duvicier

—_—

ss

: : et Marcel ‘Pagnol out assisté à |s
chestre de Maynard Ferguson.
PRESTON HALL: Orchestre | Présentation d'un film en reliet

les vendredis et samodis en so}- ©Piénu d'après le procédé mis au

rée.
point par l'ingénieur espagnol

! Li . Pagnol 5° ntré f
SALLE ST-ANDRE: Orchestre) LOVEPaso! busteau fim

Le cinéma français fait parfois, même w'il n'y execelle pas souvent,

de bons films policiers. Celui-ci, malgré qu'il ne soit pas de la meilleure '

classe, peut étre placé dans la catégorie des bons films du genre. Il a

ds mouvement et offre surtout du neuf aux spectateurs, En effet,

T'intrigre est développée avec goût et originalité, On voit qu'il y €

du Becker là dedans. Ce talentueux réalieateur — à qui l'on doit | de Roy Rowisnd. Premier Amour, avec Louis Ma-

FALBALAS — a un sens tout particulier du renoureau à l'écran. Ce RITZ-CARLTON: Orchestre de riano. pourrait bien être en re

film nous en donne encore la preuve. Dans ses détails, il compte Blake Sewell (lo samedi soir). ‘lief.. du moins quelques scènes,

     

  
sûrement plusieurs lacures, mais en général DERNIER ATOUT vaut

   

un film polic:er américain. Le seul reproche que nous lui ferons pi Nunn EENEAERERE ENEEEEN

est d'avoir un caractère un peu trop leger pour un film policier. Les

ospirants policiers qui Fiperen! fans le film font, un per, trop colles = Pour un BEAU spectacle

gien. Comme Georges Ro in, d’aille Raymon oulean, lui, est plus

humme, Son personnage est plus sérieur, plus policier. Pierre Renoir = MURIEL MILLARD + BRUCE STEVENS

est évidemment brillant, comme toujours, Il campe avec beaucoup d'ai- 5 Petite chanteuse Ce prodige de ia musique: Le “One =

sance Ie rôle d'une crapule internationale que Rouleau et Rollin finis- a ; & Man Band“ de l'écran en vedette

gent par démasquer. La vedette féminine cat Mireille Balin. Elle ze a eanadicnne-française dans le film "Foiltes Girl” .

tire assez bien d'affaire quoi qu'elle ait déjà fait mieux. Le deuxième a JERRY BERGMAN 4 =

film à l'affiche nous fait reculer jusqu'au 17e siècle, pour vivre, avec = Les frères HILLMAN a

toute la noblesse française d'alors, une histoires d'amour où la comédie u et ss x © Tourdiion de Te-pichore -

n'est pas étrangère. coquette Odette Joyeux sait, avec ea finesse M “Merry Magical Moments”
n

coutumière, nous procurer de bons moments. Et Lucien Barour est = LES “ESQUIRETTES* ® a

dà pour lvi donner un coup d'épaule, — A. L
5 ARMAND MEERTE =

CAPITOL — ” Love Laughs at Andy Hardy ” nr a et son orchestre uw "

— Russ Meredith, dant Purchratre a EODIE LASANTE LA 6700 =

Mickey Rooney ne décevra pus ses admirateurs r ce nouveau © fait son début local hier soir,
N

film dont % est lavedette et qua pris l'affiche au Phedtre Capitol, samedi, à la populaire salle de = at son orchestre continental 1224 STANLEY =

Ce film continue la série Andy Hardy, interrompue il y a trois ans danse Roseland. __— SNEEEEEEENEASUESOEANENENENEN
SEENENDEAN

par l'entrée de Mickey dans l'armée. re

E
E

Mickey est foujours aussi habile à faire rire et à émouvoir les 5 H DIMANCHE

apectateurs. Il fait cette foin connaissance avec le grand amour et ER RE LUNDI et

subit une cruelle déception Les conseila paternels et quelques circons- MARDI

tances favorables l'aident à sortir de cette impasse. Lina Romay agré- “DRUMS”

mente cette histoire de quelques chansons et numéros de dance très Sabu, Valerie Hobson

appréciés, — A. B. “NICE GIRL"
: Deanne Durbin, Franchot Tone

SAMEDI, DIMANCHE SOIR

“DIAMOND HORSESHOE”

MERCREOI, JEUDI, VENDREOI

“UP IN ARMS"
Danny Kaye, Dinah Shore

“CRIME, INC."
Leo Carrillo, Martha Tilton

REPRISE: "Marriage lo À Private

| Affair” avec Lana Turner

   

“EDes 8 AGRANDISSEME =mak A NTS ma

A : Haversre timetePE CE SOIR
2 agrandissements gratis mais tous

randis double gran-
¢ plun 5e pour$ cagouh ‘= So

upOROu Je "PHOTO POSTALE

DESIREZ-VOUS
tH CORRESPONDRE?

pr
Passs-temps, but sérigux, m

Idéal. Consultez.no

  

   
   

  

    

et tous les VEN., SAM. SOIRS et |

DIM. P.M. ot SOIR

RUSS

MEREDITH
“Le roi de la trompette du Canada”

et son ORCHESTRE de 15 MUSICIENS
mettant en vedetle

DONAT CARIEPY (tambour)

Olga, Marion et Lea (chanteuses)
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ECHANGE
Gass 308, station 8, Mentréal, Qué.

“L'Ecran Français”

   Pas de personnalités |
w= Un esénarie sur LES MISERABLES ?... Ah non |   
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Lo dernière tempête

Tino Rossi emprisonné pendant
six heures dans une automobile

La tournée de Tino Rossi dans le Québec vient de pren-
dre fin, et elle n’a pas été sans procurer certaines émotions
au fameux chanteur corse. Le tenorino a vécu chez nous une
aventure qu'il n'oubliera pas de si tôt. Et pourtant, il est
reparti, jeudi dernier, avec une certaine amertume.

L'avant-veille de son départ,#+——_
Trou Rosaï nous à raconté, à 'oc- 11 était alors 2 h. de Ja nuit et la
casion d'une réunion intime chez tempête faisait rage. Impossible
l'impresario Lucien Meloche, les de voir & trois pleds devant sof.
diverses péripéties de sa tournée Conscient du danger que couratent |
canadienne, Ainsl, nous avons ees clients, le chauffeur partit
appris qu'au cours de celte tour. pour le village demander du se.
née, Tino Rossi a chanté dans cours.
14 villes du Québec et de J'On- Pendant ce temps, Tino Rossi
tario; 11 a donné en tout 22 repré-|et Lilia Vetti étaient assis sur la
æentations au cours desquelles 1! banquette arrière tandis que M.
& chanté 387 fois. Kt, croyez-le |Meloche se tenait devant. Pour
ou non, fl à signé plus de 30,000 chasser le froid, on fit fonctionner
autographes. Un record! Un au-|la chaufferette électrique. Or l'éma-
tre record pour Tino Ross! est ; nation d'oxyde de carbone fit bien-
celui d'avoir fait face à quatre |tôt des siennes. Lilia Vetti se sen-
tempêtes de nelge durant cette tit faiblir et il fallut ouvrir aussi-
tournée. L'une d'etles tu! & par- tôt les fenêtres de l'automobile
tienllèrement valu de véritables pour laisser entrer l'air... et le
émotions: celle de dimanshe der- froid. Les trois voyageurs gclèrent
Dier. ‘alors comme des glaçons.

[ À Z h. de la nuit Î [ Six heures après ]
Après son récital de dimanche

|

Et la neige tombait toujours,
solr dernier, à ‘’Thetforddes-MI-

|

recouvrant presque le véhicule. Ft

 

|S

nes, Tino Rossi devait se rendre
immédiatement & Montréal afin
de prendre le diner du lundi avec

; un vent glacial soufflait avee force.
Et les trois voyageurs ecrai-

Enaient le pire.

  
  

Par ALEC

Le contrat de Maurice Chevalier
avec ses impresarios d'Amérique
stipule que l'artiste ne chantera
pas dans des salles de plus de 1,500
sièges. Maurice veut être bien en
contact avec chacun de ses audi-
teurs.—Les chanteurs Fernand Ro.
bidoux, de ‘Sorel, et Fernand Robl-
doux, de Muntréal, n’ont rien de
commun, sinon jeur popularité. Il
paraît que l’un & demandé à l’autre
de changer de nom pour éviter la
confusion . . . Le publicitaire‘
théâtral bien connu Pau! Maugé
s'est cassé une jambe A Qué-
bec, ces jours derniers. I! devra
Passer trois mois à l'hôpital. Plu-
sieurs chanteurs ont cette vilaine
habitude de prononcer “eux” les
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Mireille Balin et Pierre Rinoir, dans une scène du film “Dernier
Atout”, actuellement à l'affiche du Saint-Denis. Ce film de Jacques

Becker met en vedette le sympathique Raymond Rouleau.
 —

   

 

mots qui finissent par “e”. Ainsi, l’ait ”
; pas vu.” La deuxième partie

Jean Sablon chante: “L'amour me à cette phrase de notre confrèreberceux”, au lieu de amour Ine
berce”., On entend aussi très sou. So toutàfait lnexacte. peBureau
Ton le vous, simeux ime): film au cours de l’avant-midi du
(heure):“Les autr equel, papar. 7 tévrier dernier, soit le jour méme
dis." (autres): “J'aimel'écclousrs Où fl devait être présenté à l'uni-
+." (autres); “J'aime l'écoleux.….” versité de Montréal, à l'occasion du(l’école); etc. Avouez que Ça man. bai Annuel des étudiants. C'est à

Que parfois d'élégance. :le suite de cette séance privée que
Agacé par les propos désobli- le film & été Interdit.

geauts de trols clients d'un caba-. Tino Rossi on est resté tout
ret oit il donnalt récemment son ébertué
numéro, le chanteur Yves Montand
& fait valoir ses dons de boxeur

lorsqu'une admirstrice de

province lui & gentiment demandé
d'autographier son soutien-gorge
Non, il n'a pas signé…! — A pros
pos du tenorino, savez-vous que
pas moins d'une vingtaine d'admie
ratrices se sont évanouies sur som
passage en province. A Ottawa,

le médecin- de I'Auditorium n’a ja.
mais tant travaillé que le soir du
concert ‘’Tino Rossi”. — La film
‘’la Symphonie pastorale” ne pas.
sera pas avant plusieurs mois à
l’érran du Cinéma de Paris

TOUS LES SOIRSJe consul de France. Mal com-

r Ts vs «

¥

Enfin, vers 8 bh. du matin, le
are gare

'

|  

  -

:
Cw à

Au coure d'une réunion intime qui a eu lieu chez M. Lucien Meloche,
impesario, et Mme Meloche, in semaine dernière, Tino Rosetmmous
a raconté les péripéties de l'aventure que lui a value la tempête
de neige de dimanche dernier, On remarque, de gauche à droite,

emière rangée, Norbert Glaneberg, pianiste-accompagnatenr,
Alia Vetti ot Tino Rossi. Deuxième rangée, MM. Paul-Gault Mi-
haud, avocat, André Lecompte, du “Petit Journal”, Lucien Me-

Éehe, impresario, et Mme Meloche, Asristaient aussi à la réunion
Mlles Andrée Meloche et Lucille Poulain, MM. Charles Riouz, im-
presario, ot Godefroy Marin, du “Photo Journal”. (Photo Marcel

Lafontaine).

me les trains étaient !mmobilisés secours arriva, soit six heures
par la neige, M. Meloche loue un après la panne. Tous étaient lit
tax! apéciel. Tino Rossi. Lilla |téralement gelés. Un snowmobile
Vett! et M. Meloche se mirent done | les prit donc à son bord. Mais Lilia
eu route. Par mesure de précau-, Vetti eut toutes les difficultés au
tions, le chauffeur du tax! se fit monde à affronter la tempête pour
précédar par un camion, pour ou.jse rendre au véhicule de secours.
Yrir le chemin, et suivre d'un! Enfin installés dans le snowmobi-
deuxième, au cas de panne. Tes ‘le, le trio fut conduit à un hôtel
trois voitures roulèrent sur une,de Disraeli, où de bonnes consom-
longueur de 18 milles, faisant fa-. mations les remirent vite sur pied.
ce aux pires difficultés. Mais noa; “Je n'oublierai jamais cette
voyageurs n'avalent encore rien aventure,” déclare Tino Rossi.
vu. Arrivés à un mtile du petit “Moi non plus”, ajoute la charman-
viliage de Disraëli, 1la furent tm-'te Lilin Vetti.
Mobliiisés, un chaxse-neige. pris Pourtant, le chanteur corse ot sa)
sur la rout-, Moqualt le chemin. compagne gardent un bon souvenir

 

SAMEDI À 2H. 50, 7H. 30, 9H.45 FM

EMILE BOREO et AUTRES
Commençant lundi

10 ACTES DE VAUDEVILLE
RITA DeMARCO LES GHEZZIS

PRAY et dynamique” “Démons de Ia danse”
«

RAY NARDO ROY DOUGLAS
«

»

 

“Esceptionnellement comique” “Ventrioque ertraordinave”

OMER PELLETIER
“Cdièbre drôle Au Broaduay MC Chiens antelisgertts

DOUG. RICHARDSON TABLO
“Un régai Anustré” WARY} Mericain”

HOMER & HOLLY à MARY MONTOY
“Rythme à quatre pieds...” "Chanteuse chinoise”
SPECTACLE DE NUIT TOUS LES LUNDIB A 18 H, 06 A. M.

  
LL eA EB AME ME vw WER NASSO1 MT Behe alan

avec le résultat qu'il a envoyé les
trois mauvais coucheurs à l'hôpi-

tal, via le pays des rêves. — On
parle beaucoup du retour prochain
de Ia diseuse Paulette Mauve, à
Montréal. — Au lendemain de la
projection du film “les Enfants du
Paradis” à l'ambassade française,
À Ottawa, le correspondant d'un
hebdomadaire anglais de Ja métro-

pole écrivait ceci: “Les apecta.
teurs semblalent très étonnés du
fait que le flim avait été interdit,
et surtout que le Bureau des Cen.
seurs de la province de Québec ne

 

de leur séjour dans le Québec. Et
c'est même avec une certaine umer-
tume que le couple a quitté Mont-
réal, jeudi dernier, pour se rendre

DIMANCHE APRES-
DANS MIDI ET SOIR

Maynard FERGUSON
ET SON ORCHESTRE DE 18 MUSICIENS

En vedette

HENRY SCOTT CHANTEUR
Ecoutez MAYNARD FERGUSON à CKAC directement du

DANCELAND, tous les SAMEDIS SOIRS, de 10 h. 15 à 10 h. 45

1244 ouest, rue Ste-Catherine — MA. 1127

  

 
 à New-York. De là, Tino Rossi se

rendra en Amérique du Sud. Mais
qui sait, peut-être le tenorino vien-
dra-t-il saluer une dernière fois ses
udmiratrices avant son départ pour
l'Europe, dans quelques mois?

Le

EE

APPRENEZ 595
A DANSER

SEUL A LA MAISON!
ée EDITION "FRANCAISE"

Toutes les danses modernes. |,
le SWING-TRUCKING, JIT.
TER BUG, JIVE, FOX TROT,
VALSE et BLUES, 24 pages, ||
illustré, 60 photographies. Tou- |;

tes les 21 leçons sont expiiquées elaire-
ment. Le méthode est si facile qu'un en-
fant peut tout comprendre et danser en
peu de temps, Envoyez 60e, préférable.

BON POSTAL — Adresses :

Prof. VACHON 2°,
C. P. 104, Station » Montréal

 

 

 

 

POUR VOTRE AVENIR
et pour être guidé dans la vie

consultez

Modame LUCILLE
Pour appointement signalez

DOllard 4048
 

 

 

ENFIN

ACCORDEONS
PRIX AVANT-GUERRE

Récemment
arrivés d'Îtalie

Modèles lea |;

  
  

 

té: garantie
sur chaque

~ instrument,

POUR RENSEIGNEMENTS
OU DEMONSTRATION

Adressez-vous à

École de Musique Faucher
6408, CHABOT — CA 3612

Livraison en dehors
i

     

JQUARTIER LATIN
Unique cabaret de style frangais

LA. 5473 — 1177, rue de la Montagne — PL. 0725
 

  
    

  
  

  
  
  

   

  
      
  

 

   

     

   

   

Lepu « tre;s mois, les personnes qui ont goûté

la cuisine du QUARTIER LATIN La qualifient

d'excellente, délicleuse, savoureuse, recher-

chée. C'est CATEL, l'ex-chef du FOUQUETS

de Paris qu! en est l'auteur. Repas A prix

fixe ou & ja carte. Il faut retenir ar ‘able

 

Le mevsive ent courtois. LOUIS, le maître

d'hôtel, a l'oelisur tout. D survellle l'exéeu-

tion den moindres déaire des ollents et fait

servir les vins et liqueurs appropriés aux mecs

déguistés. Un diner au QUARTIER LATIN

œ'est un vrai régal dans un cadre ravizeant.

 

On rit! — On danse! — On g'amuse au QUAR.
TIER LATIN. l'atmosphère est intime. Sa
décoration et l'éclairage savamment étudiés
font du QUARTIER LATIN le véritable écran
des Juiles femmes. Les deux orchestres
d'ANDRE DURIEUX maintiennent un ryth-
me lanmureux ou endiablé, romantique ou
Ultra-inoderne selon les heures.

ra

Par“ na du chant! Le chant! mais 11 y régne
an souverain sur la Jolle petite scène du
QUARTIER LATIN. Le Ne! Canto! gui pour.
rait mieux le persunnitier que GERARD
QELINAS, ex-basse de l'Opéra Métropolltain a <
Ge New-York. L'avez-vous déjà entendu dans
der extraite de Carmen, UM Man River, Les
Batciiers de la Volga! Quelle voix puissant
ot bien timhrée!

Dans le dotinine du pulaire. JEANNE.

 

   

  

  

  

  

3 O’'ARC CHARLEBOIS, démontre qu’elle poa-
sdde la même a.nance À la scène QU'À Ja radin.
Bes imitations, personnifioations lul assurent
un gros succds. Kile est secondée par une
débutante qui gagne la faveur du publie de) de jour en Jour: RAYMONDE MOISAN, di-
œeuse fantainiate au répertoire très mnderne

-,

Pour vompléter te divertinsement, le directeur,
QUSTAVE LONGTIN, ténor rAputé, présente
Un acte sensatinnnel de marie exécuté par
tes fameux HARRISON et LINA et les Joliea
ehoré hes de fantaisie FRANCINE et

apportent leur charme et leur grâce
rpeotacle unique dans un cadre enchan-

teur, Téléphones à PLateau 0728 ou LAncas-
tr MI pour retenir votre table.
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Noël Noël et Nadine Alari, une nouvelle vedette, dans le film “le

Père Tranquille”, présentement à l'affiche du Cinéma de Paris.

_——

A

——

 

 

  Fernandel, un grand comédien
PARIS, 8.

 

 

— Tous les films |larmes. Ta savent également pro-
voquer le fou rire au bon moment,
et personne ne peut résister à
Fernandei lorsqu'il est en veine de
comédie, “Même les films les plus
foilement gais, avoue-t-il, compor-
tent des inconvénients pour l’ac-
teur et lui imposent d'héroïques

| sacrifices. “Dans un de meq films,
j qui faisait rire aux larmes les
spectateurs douillettement instal-
les dans leur fauteuil, j'ai passé
sept nuits d’affilée sous le jet des
lances dont l'eau retombaient sur
moi en fine pluie. Mes camarades
et moi étions trem jusqu'aux os
et grelottants Un lit bien chaud et
des tisanes brûlantes nous aidaient
à nous remettre provisoirement.”

Il n’y a pas de plus grande joie
pour un acteur que de s’évader de
lui-même. Car même si Fernandel
à incarné dans tous ses films des
personnages divarsement comiques, :
1] n'y a pas eu ce que l'on pourrait
vraiment appeler ‘la série Fer-
nandel”. Qu'il y eut entre ces per-

Qu'a tournés Fernandel ont été des
suceds, parce que cet acteur met
autant de souci à jouer un rôle
eomique qu’un rôle dramatique, Il
J va avec toute ron âme d'artiste,

 

l] Spot: 11.00. 1.81, "4.0

   

 

  12.18, 2.37, 4.
IMPERIAL —
12.38, 2.04, 5.25, 7.

 

pourfixer sur la pellicule leur
joies.

Farrebique doit être considéré
comme un documentaire puisque,

selon l’expression d'un journaliste,

ce film donnera aux générations
futures l'image exacte de la vie
paysanne en France, mais c'est un

documentaire aussi passionnant
qu’un roman policier. On ne s'en-
nuie pas une seconde et on ne cesse

d'admirer la délicatesse et la vérité
avec laquelle Georges Rouquier ra-

conte les petits faits de la vie quo-
tidienne. Jusqu'à présent, seuls
des privilégiés ont pu voir cette
oeuvre exceptionnelle, mais on an-

nonce pour bientdt sa sortie en pu-
ie.
Farrebique a obtenu la plus hau-

  

  

 

Tranquille: 11.30, 2.00, 4.28,
SAINT-DENIS — “Der: ve

; Sak 9.34; “Eches su Bol”:

 

 
 

 

La chance de
sa carriére

HOLLYWOOD, 8. — Le travail

:de Susan Hayward dans le fHm

Smash Up prouve ce que les ciné-

philes prétendalent depule long-
temps: qu'elle est l‘une des mell-

leures jeunes actrices de la ca-

pitale du ffim. Bille a enfin Is
{ chance de sa carridre.

Un duela la gifle |

| PARIS, 8. — Les critiques Jean

' Queval et Henri Jeauson se sont!

|sitis avant l'attribution du prix,

Louis Delluc au film 1a Belle et:

la Bate. La gifle, c’est moins dan-

gereur que l'épée du duel d'au-

  

  

  sonnages un air de famille, c'est
chose assez naturelle. Mais leur
indépendance était chaque fois |

| sauvegardée; ils ne réagissaient‘
Fernandel ‘pas tous de la même man:ère.
—

de son naturel déroutant, avec »!Chameaux demandés
beau don que la nature lui a don- — '

HOLLYWOOD, 8. — On re

 

 

Dé: une tête unique.
Ses yeux savent si bien expri- |pare activement ls réalisation d=

mer la douleur qu’ils arrachent les ‘l’Atlantide, avec J. P. Aumont
seu: ot Maria Montez.

On est À la recherche des... cha-|
JOUEZ DE LA GUITARE meauz. Hollywood n'en a procu- |
APPRENEZ A JOUER ré que 10, alors qu’il en faudrait

aTe iAust le producteur Seymour
eorres ance, Nebenz a-t-l  envoyé partout

Cours sompiet,méthode ses “talents scouts” pour complé-
Gipiôme, ete. Superbe ter dans les jardins soologiques !

fuitere ars | américaine la... distribution ani-

svec 18 première le mele de son film. i
SOR. ———

Mme Anfoinetie Rowland
MENTALISTE et PALMISTE

4305, RUE BRESEUF

près de Rachel, où elle reçoit ses
amis et clients de 1 h. à 9 À. p.m.

   

   

Tience. Des milliers
d'élèves  Giplômés
resommandent mo-
tre cours
UE CONSERVATOIRE DE MUSIQUE

HAWAIENNE ENR

122-R., boul. Charest, Quédec

  

 

   

 

   
       

 

ERNEIHEEE
+ DIRECTEMENT DES*
GRANDS CLUBS DE NEW-YORK
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mettant en vedette

“COUSIN IDA”
“UN SPECTACLE A BLLE SEULE*

Comédienne bien connue
Directement du “Cotton Club”, N.Y,

Plus ua groupe d'étoiles directement do W.-Y,

 

ToutsWetcalte, |{~~Vises|
sa trompette “ sotrg mantles

sonorchenee lousyA 
2 SPECTACLES TOUS LES SOIRS

Semaine: 11 h. ot 1 h. 0; Samedi: 9 h 30 à 91 ds

Lundi matin: 12h.050.m. — PAS DE COUVERT

Cru1TA
170, rue de la Montagne — Fl. 0598
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, trefols.

trefois

2e
PAUL DURANDYE

Case 10, Statien St-Honri, Montréal.

Pour faire revenir un être cher

Pour devenir clairvoyant, voir et

entendre à distance. Pour davenir

télépathique, sorr pondre par la

pensée à distance. Pour devenir

magnétique, obtenir d'autrui ce que

vous désirez, pour guérir nerve-

aité, timidité, obasession.…. eto.

(Imelore timbres peur réponse).

rt

VOTRE AVENIR...|

!] Votre avenir vous sera dévoilé

| par la vraie méthode du clair.

!

 

 

Voici Tactrice anglaise Glynis

« Johns photographié lors de «a ‘
 

récente arrivée à New-York.
Mlle Johns doit remplir un im
portant contrat à Hollywood,

 

 

voyent. Pour renseignements,

écrivez en envoyant une enve-

loppe et un timbre au Prof ur

Bruno, 661, rue Ste-Catherine,

Trols-Rividres, P.Q.

Serge Reggiani est
un Italien du Nord

PARIS, 8. — Serge Reggian!
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- LE PETIT JOURNAL, § MARS 1847 —

LL © ique” ntaire'Eeisi Farrebique , un documenta
.

maneoii [SUP la vie paysanne francaise
, 1 30.

CR

—

“The Time The Plies PARIS, 8. — Farrebique n’est pas un film comme les

fam, Tae 10 1340, 1.40. 8.08.

||

autres. Ce n'est pas un film à vedettes tapageuses, ce n’est

Dry2 1010, LaveLeuste Arty

|
|

même pas une production avec des comédiens... Les ve-

DNCERN — “Gallant Bou”; 1605,

||

dettes de Farrebique, ce sont les paysans eux-mêmes, ceuf

LM. 401, 654, SAT: “Di Trseyv

||

QUI vivent depuis des générations sur cette terre de Farre-

ee La 8.44,837.|| bique et que le cinéaste Georges Rouquier est allé surprendré
vie, leurs souffrances et leurs
er

te récompense en se voyant attris

buer le Grand prix du cinéme

français, récompense qui n'avait

pas été attribuée depuis longtemps.

Ce Grand prix est une belle consoe

lation pour Georges Rouquier dont

le film n'avait pas été admis au

festival de Cannes! Far-ebique

sort des sentiers battus, c'est une

oeuvre digne de porter au loin le

bon renom du cinéma français.

CINÉMA@PARIS

A l'affiche cette semaine

 ent un Itallen du Nord. Autant 
dire qu'il est Français, car son
père, qui était colffeur, ne par-
lait que le français, ayant une
clientèle oxclusivement françai-
ne. Regglani s'est fait remarquer
‘en jouant, à la scène, un “Bri-'
tannicus” tout À fait hors des
:conventions connues. Coup <d’au-j
dace qui Imposa le talent de ce

joune comédien. Il sera sous peu
à l'érran “Jullen Sorel”, de Stend-
hal.

ARCADE |
MAINTENANT A L'AFFICHE

eNÉATIONVEZ/
RTISTFS RE,ri 22

2) -  

 

=,
a     

, DACTESABERNSTEN |

Zcnelle. |4FROUR \
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SEMMIDT
roc FLSA GARTAN
PAULE NYRNO        J
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HOWARD A 82 ANS

 

Joo-K, Howard, au contie, compositeur bien connu, ent assisté de
June Haver ct Georgie Jessel, pour éteindre les 82 chandelles de

son giiteau d anniversaire.
RR

Houiywood vole des jeune
premiers à l'écran françai

PARIS, 8. — Après celui d'Yves Montand, la Warner a Français:
Les deux ‘Yves’’ Alan Youngsigné avant-hier le contrat d'Yves Vincent.

partiront pour Hollywood en juillet prochain. Le contrat |

|W Brid:

une troupe d'étoiles. |
| “The Way To The

    prETI
AHUNTSIC: “Up in Arms”, Dinah

Shore, Dana Andrews: “The Blue Dah-
Ua”, Alan Ladd, William Bendix.
AMHERST: "The Big Bleep”, Hume

phrey Bogart, Lauren Bacall; “Sister
Kenny”, Rosalind Russell, Alexunder
Kaox
ARCADE: “Le Venin”, Jacques Auger,

Antoinette Girouz.
BEAUBIEN: “Night and Day", Cary

Grant, Alexls Bmith, “Mr. Wise Guy",
Les Dend End Kids.
BELMONT: “Canyon Passage”, Dana

Andrews, Busan Hayward, "Heartbeat",
Ginger Rogers, Jean-Plarre Aumont.
CAMEO: Deux grands filme vec une

troupe d'étniles,
CANADIEN: Deux grands films avec

fine troupe d'étoiles,
CAPITOL: “Love Laughs a* Andy

Hardy”, Boulta Cranville, Link Romai,
Mickey Rooney,
OARTIER: g

 

“, Don Peter,
Stewart

  

 

June Vincent: y
Granger, Margaret Lockwoud
CENTRE: Deux grands f.1ms.
CENTURY: “Smoky”, Fied MMur.

ray, Anne Baxter: “Adventures of Mar-
© Pulo”, Gary Cooper.
CHATEAU “Blick AlLge

June Vinoent; “Love Story
Uranger, Pstricla Roc,
CINEMA DE PARIS: “Le Père Tran-

quille”, Noel-Noel.
CORONA: ‘The

phrey Bogart, Liitren Ba «
Lucky", Vivian Busine, Perry Con.
CRYSTAL PALACE: Deux grands

fiims aree une troupe d'étotles.

DOMINION: “A Scandel !n Paris”,
George Sanders, Carole Landa; "GI.

“, Anna Lee, James Ellison,
EMPIRE: "The Renegades”, “Shadow

of a Wom
EMPRESS: "The Kuler’, Ava Gurd-

ner, Albert Dekker; “Cuban Pet
Ethel Smith, Don Porter.
PAIRYLAND: Deux grande {ims avec

  
 

Blg bicep”      

 

   

FIFTH AVENUE;
Stars”, Felix Aylmer, Bail Radford;
“Shadowed”, Anita Louise, Lloyd Corri-

  Two Smart People”,
John Hodisk, Lucille Ball.
GAYETY: 10 numéros de vaudeville

d'Yves Montand est d’une durée de sept ans, renouvelable avec Rita DeMarco.
tous les six mois, celui d'Yves Vincent est de la méme durée, ‘Ivurbi. Xavier Cugat-
mais avec renouvellement tous les ans.

Les deux comédiens se eont en-
(de Jack-l.. Warner eur trois con-

Bagés À changer de prénom À currents qui étalent Jean Marais.
Hollywood, le prénom Yves étant Roger Pigaut el Georges

trop diffielle à prononcer pour chal.
lee Américains. Yves Montand Après Loula Jourdan, cela fait
tournera dans les comédies musi- donc troie jeunes comédiens fran-
sales - Yves Vincent qui s’appelle- çais engagés à Hollywood après

we dorénavant Stephen Vincent a'la Libération. Jacques Alain, 1m-
été engagé après la projection de presario, d'Yves Vincent. accom-
“tenta” at |] a eu la préférence pagnera son poulain en Améri-
] que pour le remettre entre lea

Q . imaine de George Banay, impre-

Faites-vous des amis ! |'satio de rise Cros, qui woc-
Pour renseignements, envoyez vo. Cuiere de lui durant son séjour
tre Age et 10c pour frais d'écri
ture. Tout est confidentiel.

aux Etats-l'nie

Madame IKRTE
1191, rue Hleury. apt. 19, Montréal

VIENNA
présente

  

 

 

SENSATIONNEL

 

  
 

 

A rau
et son orchestre

* HECTOR PELLERIN

* CHARLEMAGNE
GUILLEMETTE
chanteurs et MC. conjoints

DE RETOUR A LA
DEMANDE POPULAIRE

* LANA ST-CYR
danse cxulique

*LE DUO LAPORTE
acte musical

  
« dernière guerre qui est devenu |
| en ten soir la sensation de Holly-
wood pour som interprétation
dans le film THE BEST YEARS

"OF OUR LIVES, est ici photo-
, graphié alors qu'il recevait un
i trophée pour son travail remar-

* CHARLIE | quable. Retenez bien son nom!

BEAUCHAMP
danseur excentrique

Ne manquez pas nos

* VIENNETTES
Samed! 2 représentations

8h 30 ot 100 30 pm.

3 - veprosenistions tows los voire 2

10 h. 30 tlh 30 am.

1964 est, Bte-Catherine

   

Frank Sinatra
est bien armé
HOLLYWOOD, 8. — On sait

qu'à ea demande la police a ac-
cordé à Frank Sinatra le droit d
porter un revolver ponr des “rai- |
sons personnelies”. Les “bobby

!nozers" se demandent si elles ne
réclamerunt pas aussi la permi«|
alon de porter une arme pour oe
détendre contre les “attaques npos-

   

AMheret 6191 siblca” de Sinatra.

 

GRANADA: “Holiday in Mexico”, Jose
“Spock Buster’,

; Leo Gorcey, Bowery Boys.
| HOLLYWOOD:

Harold Russell, eo veteran de la ‘Jacques Berth

jeès de Kafka, qu'il

“OSS, Alan Ladd,
Geraldine Fitzgerald; Night in Ca-
sablanca”, The Marx Brothers.

 

  

  

IMPERIAL: "Singing in the Corn”,
Mar- ‘Judy Cano Allen Jenkins, ‘Bilnd

Bpot”, Ch Morris.
KENT: "The Last Chance”
LAVAL: "Wuthering Heights”, Lau

rence Olivier, Merle Oberon:
lions”, Eddie Cantor, Amg Sothern.
LIDO: Deux grande !iims avec une

troupe d'étoiles.
LOEW'S: “The Jolson Story”, larry

Parks, Evelyn Key
LORD NELSON: "Btmuge Illwon”,

Warren William, Sally Eilers; “’Arwn
Squad’, Robert Armstrong, Frank ai-
berson.

  

 

 

 

MAISONNEUVE: "State Fa”. 11
Andrews, Jeanne Cr:in: GI. War
Brides”, Anna Lee, Jaines Allison
MAJESTIC: ‘’Bloomez Girl”, Harold

Arien. Harburg Songs.
MIDWAY: “Cobra Woman", Maria

Montez, Jon Hal; "Submarine Base”,
Alan Baxter. Fifi D'Orsay.
MONKLAND “Canyon Passage". Da-

às Andrews, Susan Hayward, ‘’Heart-
bout”, Ginger Rogers, Jean-Pierre Au-
mont.

MONT-ROYAL' “My Pa Trigger”,
Roy Rogers, Dale Evans;
Night", Basil R.athbone. Nigel Bruce.
NATIONAL: ‘Je ne puis ten faire”,

“La foudre” avre La Poune.
NEW STARLAND- Trois gr.nds filme

avee une troupe d'étoiles.
NORMANDIE “The Ganus Al} Here”,

Alice Faye, Carmen Miranda, “Hurrl-
cane’, Deroiny Lamour, Jobin Mali.
ORLEANS : ‘’Monsteur Beaucaire”,

Bob Hope; "Out of the Depths”, Jun
Bannon, Loven Tindall.
ORPHEUM: "Quasimodo”,

Laughton, Thomas Mitchell.
OUTREMONT. "The Killers”, Burt

Lancaster, Albert Dekker; “Cuban
Pete”, Ethel Smith, The King Sisters
PALACE: "The Time, The Place, and

the Girl”, Denna Morgan, Jack Car-

  

Charles

son.

PAPINEAU: “Holiday In Mexico", ’
Jose Iturbl, Xavier Cugat: "I Accuse
my Paren: Mary Beth, Robert Lowell.
PARK “Lady Luck”, Robert Young,

Frank Morgan; ‘Dangerous Business”,
Forrest Tucker, Lynn Merrick.

   

  r
est bien rétabli

PARIS, 8, - Jacques Berthier,
complètement remis de son avci-
dent, fera bientôt sa reutrée dans
nos studios. En atendant, il! ré-
pète au théâtre Marigny, le pro-

intemprétera

aux côtés de Madeleine Renaud
J.-L. Barrault et Jean Dessail!y,

 

 

 

Enfin pour vous, les joies
Vous auss., vous connaitrez une 
vie heursuse at prospère, grâce A

ma méthode facile, depuis
procure une foule
succés en amour,

? N'attendez pas.

Consultation gratuite.

Mme G. DuPRINTEMPS
8884 l'arc Lafontaine

  

  

    

  

“Margle’”, Jeanne Crain,.

 

“Terror by i

x 4

SUD-AMERICAINELes amis de

la musique

 

Tous les Montréalais qui veulent
augmenter leurs connaissances mu-
sicales sont invités à devenir mem-
bres du cercle “les Amis de la Mu-
sique”, une organisation qui se
dévoue À développer chez les mu-
siciens de tout âge leur talent d’ins-
trumentistes. Tout nouveau mem- |
bre doit cependant avoir étudié au li
moins un an. Tous les genres d'in: -
truments sont admis. Pour infor-
mations, appeler AM. 6702. |

 

PASSE-TEMPS: “Zaza”, Claudette |
Colbert, Herbert Marshall; “Cornered”, '
Dick Powell, Walier Slezak. |
PERRCN: "Night Train to Mem-

phis”, Brenda Joyce, Don Porter; "Co-

 

        

  
  
  
  

‘lorado Serenade”, Alan Lane, Adcle ‘
Mara,

' PLAZA® “Captaln Pury”, Bna
| Aherae. June Lang; “Meet the Navy”

PRINCESS: “Gallant Bes”, M
shall Thompson *orge Tobias; "Dick
Tracy as Cueball
REGENT ne of Their Lives”, Ab-

teilo; "The Adventures of
Murco Polo”, Gary Cooper, Basil Rath-

¢ “Le Ciel et Tol”, Bette Davie,
Charles Boyer; “Eddy was a Lady”, Ann
Miller. Jos Besser.
RIALTO: “The Big Sieep”. Humphrey

Bogart, Lauren Bacall: "If I'm Lucky".
Vivlan Biune, Perry Como.
RIVOLI: “Mr. Muggs Rides Again”.

The East Bide Kids: “Waltz Time”, C.-
role Raye, Richard Tauber.
ROSEMONT: “Captain Fury”,

Aherne, June Lang; ‘’Meet the N , 7
ROXY: Deux grands filma avec une000 po

troupe d'étoiles.
SAINT-DENIS: “Dernier Atout”, Mi- [ita de Marco, jolie artiste sau-

; américaine, en vedette à partir
retlle Balin, Raymond Rouleau, “Echec
au Roi”, Georges Marcha!.
BAVOY: “They Were Sisters, Phyllia | de lundi, en matinée, au Gayety.

Calvert, James Mason; “If I'm Lucky”,

  

 

  

 

Vivian Blaine, Perry Como. “lyn”, Danny Kaye he Wife of Mon:e| (SEVILLE [The Strange Love of Craton nny Ray 7
' A Iv , Van Heflin, Barbara | ro" *, 1
Stanwick; ‘Two Guys from Milwau- SORT NOTEPO Sot peanGlern Langan; “Two Smart People”,

Lucille Ball, John Hod:ak.
WESTMOUNT: “Holliday in Mexico”,

“The Verdict”, Peter Lorre, Joan Loe
ting.

kee”, Dennis Morgan, Jack Carson.
SNOWDON: “I See a Dark Stranger”,

Trevor Howard, Deborash Kerr,
BTAR: Deux grands films avec une

troupe d'étoiles.
! BTELLA: ‘’Le Collier de Chanvre”,
| Jacqueline Delubac, André Luguet: "la

Finance Noire”, Marie Déa, Jean Max. Faites connaissance de quelqu'un qui
ETRAND: “The Brute Man“, Tom ‘| na vous plaire et vous comprendre.

| Neal, Jane Adams: “ A Complice*, Ri- 3 des membres de tous les âges, en
chard Arlen; Tom Dugan. vile ou en campagne. Pour informa-

 

 

NE VOUS ENNUYEZ PAS!

   

  

SYSTEM: ‘Drum Sabu, Raymond tion veuillez m'écrire et me dire votre
| Massey, “Nice Girl”, Deanna Durbin, âge, grandeur et pesanteur. Envoyez
Franchot Tone. une enveloppe affranchie. Satisfaction

tout est confidentiel,

Mme M. BOULE
C-P 390, Station B, Montreal

VERDUN PALACE: “The Kid From Sérantie.
Brooklyn", Daniy Kaye, “Boy's Ranch",
James Craig, Butch.
VILLERAY: “The Kid From Brook-

CRYSTAL PALACE
SUR LA SCENE: SAM., LUN. A VEN.

TIZOUNE, EFriE MACK, LUCIENNE
NARBONNE, PAUL HEBERT, ALINE
DUVAL, PAUL DESMARTEAUX, CHS.

LORRAIN, COLETTE FERRIER
Dans une désopilante comédie

"QUAND ON SE RETROUVE” “Tizoune
A L'ECRAN — SAMEDI, DIMANCHE, LUNDI, MARDI

“THE AVALANCHE" canot

" GHOST OF HIDDEN VALLEY"

   

 

BUSTER

CRABBE

PALM CAFE
“Reconnu pour ses spectacles”

2007, rue BLEURY (angle Ontario) MA. 0133

Priscate une grande revre
mettant en vedette

Tony Columbo
Populaire baryton Italien et M.C.

Billy et Kay Arnott
magiciens

Bob Coolidge
et ses marionnettes

AINSI QUE

plusieurs autres bons numéros

de New-York
KT SON

STAN WOOD ORCHESTRE

CUISINE FRANÇAISE
SEMAINE — SAMEDI — Lundi matia

10.30 at 1.30 — 9.30 ot 11.18 — 12.00 am
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   Visitez notre

Tropical Lounge
maintenant

ouvert

BIÈRES et
VINS
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LE PETIT JOURNAL, 9 MARS 1947

Micheline Presle, l'enfant
terrible du cinéma français.

PARIS, 8. —Un petit nes droit, d'immenses yeux can-

dides, de jolis cheveux noirs, tout frisottés, un corps mince.

Qu'est-elle au juste? Une enfant remuante, que l'on a fardée

à l'épais fard ocre des magquiliages de cinéma, avant même

le temps d'user, pour se métamorphoser en

 

Jean Saitou
vous répond 

 

  

  

@ Cette rubrique de renseignements

sur le cinéma, tant français qu'amé-

ricatn, est ouverte au publio. Nous

répondons le mieus possidle à toutes
sique  CKAC : L'heure de la mé
lodie. CJAD : Les disques.

8.48 CKAC 1 Musiqus

4*-—Nouvelles.)
1.05 CKVL : *Bunrise Berensde
v3 CKVL: Méodles.
T4 CRVL Nouvelle 0 oy se CRE: Heure dominicale, coms Les questions quinous sont envoyées, qu'elle ait eu J 2 T

sa + Nouvelles. 1 inter- rs ttes. AD : “Candle condition qu'elles soient d'intér peti ‘em: de be ème. ne

mide musical. CJAD: Nouvelles. light an Silver. CFCF : Théâtre.

|

général. Toute demands de rensel. ite f me, du bâton rouge et du tu ecr

CKVL : Voices you know, CKAC: Théâtre. Shements doit être écrite lisiblement.

|

enfant terrible.
e-—-mammmme

""

* | rement pour l'un des principaux

Dès l'âge de raison À chaquesx rôles de Jeunes filles on détresse
tise nouvelle dont elle se rendait

.

|

devait suivre. Ft la projection, au

coupable, ses parents lui disaient: studio, d'une copie de travail de
“Michi inues, a8

” chellne, 9 tu continues Sutras cotte bande, devait valoir à Miche-

8.48 CFCF : À communiquer. CKAC :
Rhapsodies rythmées. CJAD : Some
thing for Sunday.

82e CFCF : Café-Loncart.  CKAC : Or
chestrs de concert. CKVL: Verdun
Gospel Tasernacle®.

8.48 CJAD : Christian Beience Church.

8.30 CBF : *Sports. CBM : SProgram-

me musieni. CFCF : Souge without
words. CVAC: Causerle — Musique.

8.48 CBF : Racio-Collige. CJAD : Pro-

gramme religieus. CKAQC : Las now-
vells da cher-nous. CBM : Histo
riettes cansdiennes.

Q—Est<e vral que Stewart,

Granger est un Français? 2—Cet'

artiste vit-Il À Parle ou à Lon-

dres?—Pierrette B., Montréal.   D CBP : Intermède. CBM : °Récital

|

7,00 CAD: °lnteriude.

=

CFCF + Now R.—Non. C'est un Anglais d'o- ' line, devenue Micheline Presle de-

davisaCAD7 SChurenofthe vile! CRAC:" Comerte” pallidus rigine francaise. 2—11 wi Beatvinttt puis qu'elle avait adopté pour pseu.

Air Crdure OMorators. tu GFC1 Stas. CEAC : Mélodies Londres. mais 11 se trouve &C-‘ age de fuire des sottises, ce tut donyme 1e nom de l'héroïne qu'elle

incarnalt dans le film de Pabst, son

engagement pour le Paradis Perdu.

Tout ça l’emuse beaucoup.

; , Collec! n'en perd ni le boire nf

18 manger, et elle n beau se plier

tuellement à Paris où 11 tourna

un film. |
G8 of

Q.—eJan Marais porte-t-il son

vrai nom? 2—Que faisait-fi avant

ses débuts au cinéma?—Admire-

JAD : Théâtre.
730 CAM : Musique CJAD: Church

service, CFCF: The Bandwagon.
CKAC : Chansons !

T.65 CKAC : Théâtre.
8.00 CBF: Tel Ton chante. CFCF: Cate

serie, CKAC: Tour d'horisos. CBM:

CKVL : Programme religieux.
CKAC : Orgue.
CBF : Récital de piano. CBM : La!

danse à travers les âges. CJAD :;

Voice of prophecy. CEVL : Green-

field Park Chureh®.
CKAC : Chant
CBF: L'Heure Dominieale. CBM :

Chronique. CJAD: Lutheran Hour.

CFCF : Message of lsrael. CKAC:

Opérette  CKVL: Gopel Service.

: Op veut savoir. AD:

L'homme moderne. «CFCF : South.

ernaires. CKAC : Dimanche musies]®

CKVL: Programme religieux.

CBM : Mélodies. CJAD : Accordéon.

CBF: L'heure du concerto. CBM :

Service religieux. CJAD : Sunday at

îte best, CFCF : Quatuor à cordes.

CRAC : Messe deo I'Oratoire. CKVL :

Programme religieux.
CBF : Variétés. CJAD: Easy Rythm.
CFCF : Programme religieux.

ÉBF : On veut savoir. CBM : Nou- |

velles. CJAD : *Music of the gay,

nincties. CICF : Around the world. |
CKVL : RadioJournal.

CBF: Mon Caréme. CBM: Récits:

CKAC: Nouvelles catholiques. CKVL:

Accordiana.
CBF: Causerie. CRM: Vanity Fair.

CJAD : Hilites of the week. CFCF :

Théâtre. CKAC : les Sports en ve

dette. CKV. Amateurs®, !

CJAD: Chansons. CFCF: A sommu-

piquer. CEAC : Mode et musique. :

CBF : Intermède.

1.64 CBF : Notre francais sur

CBM : Calling all children.

“Récital. CFCF : Nouvelles. CKAC:

Mélodies, CKVL : ® Musique.

1.13 CRAC : Concert. CFCF : Mosi-

que. CBF: * Musique. CEM: Théâtre

CKVL : Belle musique. :

136 CBF: Congrès Marial. CBM: Confé

rence. CFCF: Récital. CKAC: °Mu-

sique. CJAD : Heure entholique

CKVL : Album de musique.

CKVL: Pan Americans. CBF: Ceu-

sale.
.

CBM : *las reportages de in capi-
tale. CJAD : *Pops Concert. CFCF:

RCA. Show. CKAC : Cours dan.

gais. CBF Causerie. CKVL :

Les chefs-d'oeuvre de la musique.
RAC : Fiesta.

religieux, CKAC :BM : Bersice
Troupe musicale. CBF: Casserie.

Vespers. UKVL:

20.46
11.0

11.30

12.00

 
41.16

  

  
12.4

le vit
CJAD :

1.48

2.08

 

  

CFCF: National
* Musique.
SEvE Hockey amateur. CBF: Afre2.46

3.00
opéras.

CJAD: *Méludies in Swing. CKAC:

Orchestre  philharmonigue. CBM :

Heure d'opéra. CBF : Le Musle-
Hall. CFCF: Théâtre.

8.36 CJAD : Hosiday for strinus. CBM :

Les plus beaux disques. CBF : Chan-

sonnettes. CFCF : Sunday Serenade.

4.00 CJAD : “World of Song. CBM :

Musique. CBF : Musique de jets.
CFCF : Théâtre.

436 CHF: Radio-Collège. CJAD: Peoples

Charch. CFCF : Théâtre. CKAC :

L'heure du concerto. CBM: Church

 

r.
C : Bon parler français”.

CKVL : *
CBF : Orchestre symphonique. CBM :

* fteportages. AD: ®Tropleana.
CFCF : Good news program. CKAC

The Family Hour, CKVL: Chansons
françaises.

8.15 CBM : Revue des événements.

8.30 CBM : Singing stars. CFCF :

1Ïe anniversaire

40,000

membres actifs
Faites-vous des amis. Rencon-

trez votre Idéal. Succès et dis-

crétion garantis. Aidez-nous a

vous alder. Tous nos membres

sont satisfaits. Renseignements

absolument gratuits.

CERCLE LITTERAIRE
UNIVERSEL

Boîte postale 2781. Montréal

inclues timbre pour réponse B.V.P.

4.55
Bee

Mu-

 

 

 
  

 

   
    

Que

DEMAIN MA

35% La sons
2, 10  

; pour étudier le “rendement” de

  

5.13 FCP re
trice, Montréal.

K3e CRE : Les voix du paye, CJAD: R—Ouli. Ses amis l'appellen:

Musie for Sunday. CFCF: Fred Al- Jeanot.

len. CKAC: Vu et entendu. CBM: retoucheur.
Théâtre
CKAC : Choses du temps £ «
CFCF 3 Phile Vance. CKAC: Mu
sique. CBF : Baptiste dans lw
Champe Elysée. CJAD : “Théâtre. |
CBF : Album musique, CBM : Al-

bum de musiq CJAD : Valsons.

CFCH : Hollywood pews. CKAC : Curieux incorrigible, Québec.
Récital, ç

DES Lighe at eventide, cFCF:

|

R-—Non,
The Policewoman. ensemble. 2.—Oul.

CHF : Nouvelles. CBX : Nouvelles.
: *Allocution religieuses. CFCF: !

k. CKAC: Taka it or lesve it
10.18 CB Causerie.
10.15 CBX: Vieux airs.

  

  

 

, Corporation” touruera-t-elle u

CJAD: Lever du autre

 

2--I1 était photographs

a
Q—Faye Emerson est-elle édi-

vorcée d'avec le fils de feu le pré-

sident Roosevett. 2—Cotte actrice

seat-elle née aux Etats-Unis? —

fis vivent toujours

» x Ÿ
Q—La “Quebec Productions

film bientôt?—Locteur de
D

1050 ridesw Concert CBM: Concours. SUHracinthe. nat del Micheline Presle

CJAD : Nouvelles. CFCF : —Oul, prochalnemen infernal. Et un beau juur, à bout
des latines. CKAC : Littérature. ines.
CTAD : Orgue. CKAC : Nouvelle quelques semaines

: Orgue. !
CC hat. au wotr. CBM: Chiro, @08 peut-on
nique. CJAD : “Sport  CFCF: dea billets pour les récitais

Nouvelles. 'CEAC : Bonsoir le Maurice Chevaller A Montréal

POU.ermbde. CFCF : Résultats 3Cel artiste dolt-N_ chanter

CJAD: ' Montréalda hoster, CKAC : Dansons,

y Bloc! versa?—J' ate, Mon .

Ray Blocktre. CBM: Bérénades pre Le ai hâte, Montréal
CJAD : Music for Sunday. CKAC:
Musique, CFCF : Orchestre.

12.00 CJAD: Nouvelles. CFCF1
vel'sp, CKAC: “Orehestre.

12.30 CKAC : Orchestre.
1.80 CKAC : Nouvelles.

SUSPECT?

10.48
53

11.00
 

1115

11.30

New angagement de quatre semaines

réal.

fondée ?— Cinéphlle
Montréal.

ne. 2—Fu septembre 1940.

R—I! à 44 ans. 2—En effet.

Films anglais
sur la France
LONDRES, §,

dans les studios

 

A la suite d'une campagne lan-

cée contre lui à Hollywood, il

est bien possible que Hans Eis-

ler, populaire compositeur de

chansons, comparaisss devant le

comité spécial d'enquête sur les

activités des néo-américains. Il

est le frère de Gerkart Eisler,

espion russe actuellement sous

arrêt aux Etats-Unis.

à Femme; où l'on voit

ris d'eujourd’bul,

teaux londoniens.
tf 

 

Cinéma chez soi

Quand la couleur [ morLywoon. 5. — Ls RKO
Radlo annonce qu'elle éditera dé-

est trop pâle ! . . ; sormals toutes ses productions

16 mm. Toutes les agences

 

je Him expérimental qu'il tourns vant une section

. 1a couleur
! Jaque à filmé une prairie que.

pour faire “couleur locale”, I! 8

: peinturé en vert (l'herbe origi:

nale n'étant pas assez verte h son :

gré). L'acteur, qui jouera un rôle

d'ivrogne dans son prochain film.

(cinéma chez sol.

Agrandissements en couleurs

PHOTOS
   en couleur, peut s'attendre h avoir de n'importe lequel

le nez badigenné en rouge. ; po: .
| 8 x 7 avec cadre G8¢

8 x 10 avec cadre 086
(plus taxe 67% ville, 296 campagne.

frais de mall
Enve;
ciennes photos. pos
Photos releurnées Imtactes.

COURS COMPLET

HYPNOTISME — AUTOSUGGESTION
59 années périence

pendance
NEAILLIBLE

  
   

Entrernes ou €

 

Les per-

la maîle es
w'avenn pas €
travail). Avez choque photo, envoyez
nous couleurs doa yous, cheveux, habit.

Oavrage garanti tel que le photo

LA PHOTO MODELE
1004 cat, vno Sainte-Catherine, Montréal

 

       

     
   
   

*
se procurer

de!

avant New-York, ou vi-

R.—Les billets ne sont pas en-

core en vente. 2—II remplira un

| New-York avant de venir à Mont-

; ot un
! Q.—-France- film oat - slle une

compagnie francaise ou canadfen-

ne? 2—En qgelle année et en

quel mois cette firme a-t-elle été

français,

R.—Une compagnie canadien-

«à
Q.—Quel est I'Age de Randolph

Scott? 2—Est-ce lui qui jouait

dans “Ging Ho"?—Suzette, Sorel.

… «e
Q+ Quelle est la nationalité

de Marjorie Rambeau? 2-——Lulxe

On réalisera
britanniques

deux films ayant trait à la Fran-

ce: The laughing lady (La Da-

me qui rit) qui évoque, en Tech-

,nfeolor, la Révolution de 1789,

et Woman to Woman (De Femme
Robert

Montgomery, évoluer dans le Pa-
tel du moins

qu’on le reconstitue sur les pia-

en
da

PARIS, 8. — Dans Barrières. cette firme comporteront doréna-
de location de

. filme de format réduit, Une bon-

à l'écran, Christian-! ne nouvelle pour tes amateurs de

traite ou négatife seront acceptés par

stodie seulement. (Nous
nt poor es genre de

de patience, le père annonça: “Mi.

cheline, tu vas aller en pension!”

Cette fois, c'était vrai. Elle de.

meura au couvent quatre ans et

à demi. "I y a trols solutions quand

on vous met su couvent,” dit-elle.

.“Ou bien on s'améliore, où bien on

reste comme on était, ou blen on

sort pire” Elle resta ce quelle

à était, une enfant terrible, dont les

caprices avaient changé de but, 11

est vrai. Maintenant c'était au

cours du deruier été — ellà ne #6

contentait plus darroser les pas-

sants du haut de sa fenêtre, elle

voulait faire du cinéma! Elle “tan.

al

obtint d'être présentée à Christian

Stengel. Du couvent, elle passait

sans transition au studio, adoptant

le nom de Micheline Michel.

La figuration qu'elle fit dans ce

film fût demeurée sans histoire, s!

l'un des assistants de Pabst n'avait

remarqué par hasard cette gamine

sautillant, sans cesse en mouve-

ment, et ne l'avait présentée au

célèbre metteur en scène. L'enga-

 

Rainer vit-elle encore? — XXX, . .

Montréal. Une actrice qui
-—Am ine. 2— Out.-—Américaine2-01 __ parle 12 langues

 

HOLLYWOOD, 8. -— Tous les

chemins mènent à Hoilywood.

Ainsi l'actrice de caractère

Florence Bates n’a pas fait car-

rière dans les studios. La parts

nalre de Danny Kays dane The

secret life of Walter Mitty était

avocate à la Cour avant d'abor-

der le cinéma. Ele parle douze

  

avec une exemplaire docliité aux

Indications de son metteur en scène

et de ses partenaires. Fernand Gra.

vey en tête, elle redevient au bout

de deux minutes le diable en ju-

pons qui réclame son petit pais

au chocolat pour goûter et qui fait

blanchir les cheveux du photogra-

pho, tant elle met d'adresse À re-

garder allleurs on À tirer la langue

au moment précis où il a dit: “Ne

bougeons plus!”
mr

  
JACQUES AUGER

présentera une

CAUSERIE POLITIQUE

de l'UNION NATIONALE   
n." tellement ses parents qu'elle

=
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NEIL CHOTEM
PIANISTE

Oh ARTISTE INVITE.
pendant

=/heure Northern Electric

® LUNDI
e

langues à le perfection et alle a

émervellla môme ses compagnons. : 8 h. a 8 h. 30 p.m.

en -traduisant avec alsance 1°

manuscrit chinois envoyé à Kay» © CBF et CFCE

par une société dramatique de

Canton.
0000000600oo
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* JEAN DESLAURIERS
vous présenteront comme invitée apéciaus

ANNA MALENFANT

lundi, 10 mars, 9 h. à 9 h. 45

La semaine prochaine,

0-CONCERTS CANADIENS
sous Is direction de

contralto cansdien repommé

«MME JEAN RAYMOND
présidente de la clinique BCG.

Poste CBF
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Notre referendum populoire

Les vedettes préférées des cinéphiles du Québec
* * x

t i Notre referendum populai-
re,

 

voiture rouler péniblement sur
ses roues dontl'essieu est sans
graisse. Un simple exemple.

Mais trêve de commentoi-
res, et empressons-nous de ren-
dre hommages aux vedettes

ll est dans l'ordre de remer- notre referendum s’adressait 4. pousse à rechercher le beau,
cler ici les lecteurs qui ont fait la population française. C’est le vrai, le naturel au cinéma.
accompagnerleurs bulletins de, juste. Mais il fout aussi consi- Or, comme le cinéma améri-
vote de notes d'appréciation; dérer que le Québec a été long- coin est plutôt un commerce
sur la tenue de ce referendum, | temps privé de films français; qu’un art, il arrive fort sou-
sur la présentation du journal,.et qu'aujourd’hui encore, le vent qu'il socrifie ces qualités

lancé il y o trois semaines
j en vue de connaître quelles
; sont les vedettes préférées des

cinéphiles de notre province, a
remporté un succès rare. C'est
por centaines que, chaque! en général, et des pages ciné- ‘ film américain jouit d’une dif-' essentielles ou cinémo à un
jour, des lettres nous sont par- | graphiques, en particulier. Plu- fusion et d'une publicité mons- modernisme outré, dépourvu
venues de tous les coins du sieurs ont même fait des sug- tres à comparer à celles que du sens du beau, du vroi, du
Québec et même del'étranger, ! gestions qui ont tout de suite connaît la production françai- naturel. C'est le luxe qui sup-
de lecteurs désireux de nous'attiré notre attention. Quel- se. Le premier a sur le deuxiè- plantel'art. Certes, le cinéma
foire savoir leur choix. Ce n'est ques-unes seront sûrement mi-:me des avantages marqués. américain à de bons films — et
d'ailleurs pas le première fois ses à profit en temps opportun. Mais l‘instinct culturel du Ca- même d'excellents, — mois ils
que nos lecteurs répondent
avec une telle spontanéité à
notre appel. En maintes ceco-;
sions, ils ont manifesté beou-,
coup d'intérêt à nos enquêtes.
Leur intérêt ne manque pas de
nous encourager à toujours
aller de I'avant dans notre po-
litique de présenter au public

Les résultats de ce referen-
dum nous auront aussi permis,
de constater avec une certaine
satisfaction que les cinéphiles
de notre province s'intéressent
autant ou cinéma françois et
à ses artistes qu'au cinéma’
américain et à ses étoiles. On
dira que cela s'explique facile-

nadien français surmonte ces
avantages. Basé sur une men-
talité purement lotine, il nous

RESULTATS FINALS
Actrices françaises

MICHELE MORGAN … 1805
RENEE SAINT.CYR 1837
DANIELLE DARRIEUX 1172

    

n‘ont pas lo majorité dons lo
production.

Le film français a aussi ses
défouts. Mais il a surtout cette
qualité de nous montrer lo vie
sous son vrai visage, l'homme
tel qu'il est, la nature dons
son vral décor Que de fois
n’avons-nous pes vu à l'écran

élues:
Michèle Morgan, une puis-

sante actrice qui o défait la
non moins puissante Renée
Saint-Cyr par une faible mar-
ge; Jean Marais, pour qui le
coeur de nos jeunes filles n'a
pos fini de battre bien fort;
Ingrid Bergman, dont le talent
remarquable l'a classée com-
me l'une des plus grandes oc-
trices au monde, à l’heure oc-
tuelle; Cornel Wilde, nouveau
jeune premier américain, beou
gors et sympathique, qui se
taille une place de choix àun journal toujours mieux fait, ment, étant donné Que notre EDWIGE FEUILLERE 713 gméricain une vieille voiture Hollywood.

susceptible de le bien servir. province est française et que MADELEINESOLOGNE pi de pauvre payson rouler com- Félicitations aux lecteurs
GABY MORLAY 333 Me une “Oldsmobile” 19472 A pour leur choix judicieux.
VIVIANE ROMANCE 231 l'écran français, on verra lo ALECSOPHIE DESMARETS 105| ANNABELLA 105

| Acteurs francais
JEAN MARAIS 2237
TINO ROSSI 1855
JEAN.PIERRE AUMONT 705
CHARLES BOYER 511
GEORGES GUETARY 409
PIERRE RICHARD.WILLM 378
PIERRE BLANCHAR 167
FERNANDEL 155
FERNAND GRAVEY 118: CHARLES TRENET 103

4 Actrices américaines
INGRID BERGMAN 2267
BETTE DAVIS 754
MARIA MONTEZ 548
DEANNA DURBIN 470
MAUREEN O'HARA 446
BETTY GRABLE 391
ESTHER WILLIAMS 199
LANA TURNER 140
HEDY LAMARR 101

Acteurs américains
CORNEL WILDE 1334
BING CROSBY 920
TYRONE POWER 825
GARY COOPER 461
ALAN LADD 367
ROBERT TAYLOR 382
CARY GRANT 258
VAN JOHNSON 219
HUMPHREY BOGART 211
GLENN FORD 147
GREGORY PECK 122
CLARK GABLE 104

 

HII

“Ce ne sont pas les ima- =
ges qui font un film, mais

l'âme des images.”

ABEL GANCE

INGRID BERGMAN

 

Notre chroniqueur cinégrophique André Lecompte — alias Alec ot Jean Scitou — dé-

Sur cette Ilste n'apparait que le = A 8
nom des acteurs et actrices qui
ont recueilli plus de 100 voix. JEAN MARAIS

   

   
pouille une partie du volumineux courrier que le “referendum populaire’ lui 0 opporté.
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“Septième ou non, syn-

thése ou non, art ou non,

le cinéma est.”

LEON MOUSSINAC
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CORNEL WILDE
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La vie économique

PE

——————————
Pour les vétérans

Les dernières statistiques fédérales de l'embauchage dé-

montrent que le Canada compte actuellement quelque 200,000

chômeurs, dont 50,000 pour la seule province de Québec. Et

il est triste de trouver, parmi ces sans-travail, un awesi grand

nombre d'anciens combattants.
Votel des gens qui, pour 1a plu-2m"

part, ont risqué leur peau PouT \prêta est de 5 pour cent, intérôt

une cause qu'ils croyslent juste. simple. SI ua ancien combattant
D'aucuns ont apporté une foule emprunte, disons, $500 pour six

d'arguments pour prouver que cos | mois, somme qu'il rembourse ré-

Jaunes a'étaient laissé aveugler \gulièrement par versements men-

par la propagande. Ces objec-isuels, i devra payer $7.30 d'inté-

teurs auralent-ils raison, que calé ra, C'est d'abord le gérant de

nechange absolument rien au fait {banque qui étudie la demands.

qu'il faut maintenant alder ces |S'il est disposé À avancer l'argent,

anciena soldats à vivre une Vi®!11 envote ladite demande au minis. |

digne de ce monde nouveau Que tire ol a lieu le vérification de

nous préparent, paraît-il, ces an certains détalls. Si tout est ré

n-es d'après guerre. Le parlement | guller, la demande est retournée

t‘déral. comme notre population |ÿ l'institution prêteuse qui remet

en général, s'est ému de la wltua- [l'argent

ton, et8récemmentadomere Le Banque de Montréal est au

ciaux at Sofosslonnels aug vété- premier rang de ces institutions

: P financières qui collaborent avec
Tana.

.
; le gouvernement dans l'application

Cette loi semble melheureude-|ga cette loi d'aide aux anciens

meat (rapouconnueC'estPour combatants. L'an dernier, plas
fad , e . personnes, dont un

d'une bro:hurette que vient de pu- grand nombre de vétérans, sont

biler le Banque de Montréal, nous

voulons dans cette chronique stti- vennesemprunterCa laBanquede

rar l'attention des intéressés suf |.

cette mesure gouvernementale. ne faut pas a'abuser en s'imagi-
nant qu'une lo! comme celle-là, si

sonnels et pour leurs affaires. 11 yg 
Quelques orabord,aul peut |bienfaisante soit-elle, va suffire à

Précisions Sembiabie! Tout ‘ééler Une fois DAlise le grand,
ancien combattant de ia deuxième problème du rétabl ment des

guerre mondiale, ayant résidence

pal domicileauCanada,qura sure fait partie de cette série de

tification et qui n'a pas décidé 1918 secondaires qui permettent

d'attendre des jours meilleurs, En

de profiter des avantages do a tous les cas. que les anciens com-

loi des terres aux vétérans. No-

tons tout ds suite que, même s'il battants en profitent!
Jean-Paul ROBILLARD.

‘anclens combattants. Non. Ad- "€

mettons simplement que cette me- (iC. I 
a retiré ses gratifications et em-

ployé son crédit de rétablissement,

|
;
—__

_

un ancien soldat peut toujours ob.

tenir un prêt pour acquérir une VICE-PRESIDENT

entreprise à son compte ou Ccer-

tains intérôts dans une société;

acheter ou faire réparer le maté-

tiel requis: agrandir son propre

établissement, etc.
Ce projet de loi vise particuliè-

rement à faciliter aux vétérans

J'acquæsition d'un commerce ou

l'exercice d'une profession. Pou:

bénéficier d'un prêt, combien fau-

dra-t-1l d'argent ou d'autres

avoirs? La loi stipule que le bé.

néficiaire devra fournir le tiers de

la romme de la dépense qu'il se

propose d'effectuer et pour la-

quelle I! lui faut un prôt. Il va

sans dire que la nature de 1a pro-

position entre ensuite en ligne de

compte. Parfois Il ne faudra

qu'un très petit fonds de roule-

ment parce que l'institution prê-

teuse compter& surtout eur les

apiitudes et la réputation de sos

client.
|

4 « ° ‘

Le montaut max!-

Montant mum de ces prêt

Maximum se chittre à $3,000
et les emprunteurs peuvent avoir M. Leo Cox, qui vient d'être élu

jusqu'à 10 ans pour rembourser, vice-président et directeur gé-

selon l'importance et 1a nature du rant de l'agence Walsh Advert.

prêt. La plupert du tempa, fy leing Co. Ltd. de Montréal, dont

faudra des gnranties, mais, dans, les bureaux sont située à 1446,

beaucoup de cas, les biens que le rue Peel.

prèt permet de créer pourront ser.

vir de antie. L'intérêt »

deseranteLisa NT SE Le rapport de la
compagnie SwiftDistrict de Montréal

COUR SUPERIEURE
No. 360285 Le rapport annuel de la cof.pa-

DAME FRANCES MARY CHIS8. gris sn et de la compagnie

HOLM, épouse de James Joseph

|

Swift Canadian Limited, que le

Starnes (alias Joseph James |gérant montrésiais, M. L.-J, Beau-

Starnes, alles James Leslie vais, a présentement entre les

 

   

  

   

Starnes.) mécanicien en radio, | mains, tient à honorer les emplo-'

de Montréal, dite Province, ci-

|

yés montréalais qui ont passé 20

devant dûment autorisé par un ans et plus au service de la com-

jugement de ladite Cour Supé- pagnie.

rieure, rendu Je ler février| Les nome de ces em loyés ne

1947, lisent comme suit: HW, Minnie

Demanderesse

|

Dudier, J.-R. Matte, JW. Bus-

vs sières, J.-P. Clermont, J.-R. La-

BSAMES JOSEPH STARNES (slias

|

fortune, J.-L. Leblanc, Antonio

Joseph James Starnes, allaa Lebrun, Eugène Goudreau, etc.

James Leslie Starnes.) mécan!.

|

rapport contient quelque 12,098

rien en radio, domicilié dans la

|

noms d'employés ayant passé en-

Cité de Montréal, Province de |tre 20 et 52 années au service de

Québso, ot maintenant de lieux la compagnie. Sur chaque dollar

inconaus, rapporté par les ventes

d
e

la com-

Délendeur

|

pagnie, Les directeurs n'ont regu

net que 1.8 cent, rapport nous

fi ent ordonné au défendeur de apprend que les revenus bruts de

@emparaitre dans lo mols. 1a compagnie se chiffrent i $1,310,

Montréal, 33 térrier 1947. pa5.604
FT DÉPATIB, les salaires à $1,910,976,859.

Député-Protonotaire. $180,407,838 qui restent,

l
e
s

emplo-

————_pr

E
S
S

yés out reçu $164,013,000, ot les dépenses autres gs |

   

  

 

  
   
  

  

  
  

M. L. Verpaoist, gérant de ser. 1 i -

vice du garage Crescent, qui a $118par action. La partie ret

remplacé M. Guy Saint-Jean. |dents de bénéfices a été abolie en

 

bilan démontre une situation fi-

nancière satisfaisante en dépit

 

Résumé de la semaine

(FORTIER à CIE)
176 vuest. rue StJacques
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profits chez “Melchers”
| Le fait saillant du 18e rapport annuel de Melchers Diss

tilleries Limited, pour l’exercice terminé le 31 décembre

1946, est une brusque augmentation des profits nets.

:

e
e

———————————

L'hon. Victor Marchand, prési-
—

dent, mentionne dans son rapport de $327,590pour l'acquisition de

que les facteurs qui ont contribué [nouvelles bätisses, outillage, ete.f

à l'accroissement des profite com- le fonds de roulement s'est mains

rennent la grande demande pour

|

tenu à peu près au même niveau

es produits de la compagnie, ls

|

que l'année précédente, soit $1,064

diminution des frais de vente et 980 en regard de $1,100,502.

de publicité et, la réduction (de N h d'atf

taxes. rofits nets g affai

se sont élevés à $312,624. soit l’é- os hommes res

quivalent de $2.50 par action pri- i EE

vilégiés dont le dividende régu-

lier de 60 cents par année a été

payé. En 1946, les profits nets dis-

ponibles avaient été de $98,810 ou

79 cents par action privilégiée,

mais ce montant n’indluait pas un

impôt remboursable équivaient à

   

  

le de la taxe sur les excé-

1946. M. Marchand signale que le des fortes dépenses d’ordre capital

Er

|
‘Le rapport de la

SV HAUT nas E10 Caisse Nationale
19h 19%

ne an = u La quarante-buitième assemblée

3% 4 3% 3% | annuelle des sociélalres de le

26 26% 18% 184, Calsse Nationale d'Economie vient

a 454 Li | d'avoir lieu au Monument Natlo-

31 | nal, sous la présidence de M. VE

Beaupré.

 
 

134
14 18% 13% 134

mené Res directeursénére) Ri M. Arthur Tremblay, pres.dent

oint, M. Henri Ouim a Caisse : . :

Nationale d'Economie 8 terminé, général de la Soclété Saint-Jean-

a. oe ole 31 décembre dernier, son qua-, Baptiste de Montréal, membre

rante.huitième exercice, avec un du consell municipal de la mé.

Lite sa su [actif de $16.722,398.38, soit une tropole, qui vient d'être élu sd.

3% 49% 49%

|

sugnientation de $914,657.95 sur’ ministrateur de 1a Société Natio.

21M 209% 21

|

celui de 1945. Les réserves et sur.’ nale de Fiducie.

Bs 3% 3

|

plus de la première et de 1a deuxid-

—
—
—
—

——————

19% 19% 19%

|

me période (rentes variables et © Les chiftres de licence d'auto

26 26 28) lrentes garanties) s'élèvent à $4- les moins Msïbles sont les Jaune

ièts 114 11 942,166.79, soit une augmentation ur noir; les plus lisibles sont

Sie fuel de $653,269.53.
les bleus sur b'an-.

 

  

 

   

  
   

  
  

   

 

  
   

  

     

9%
ve v 1

B 18% Bu 131% On à une assez juste idée de

V HAUT BAS CLO ‘l'ampleur des bienfaite multipiiés ’

5 ee 4%

|

par cette société de rentes viagd. Er del

res. quand on sait qu'à la imi-juin et formule de preuve

et A la mi-juillet 1946, elle a dis. o 0 PTALU

tribué à 61,554 rentiers, la somme 7J ecrivez &

de $593.883.68, soit $59,801.79 de
:

plus qu'en 1945; au fait, cette pion- A FO

nière du placement en viager au Te S57 MONT

Canada a distribué en rentes via- 934 STECATHERINE ==

gères, de 1919 À 1946 inclusive.

I

Soudeur électri . |

: y que magique

ment, l'énorme somme de $8.550-

À

j10 voila AC-DC : soude. ad relie,
$83.23. .

|

coupe tous pee métaux facile =

Le conseil d'administration de proyer: Ineteuctions «ee hr

Ww » a la Caisse Nationale d'Economie se > suseout Pree1"

AA 35 6 6 |compose de MM. V.-E. Beaupré,

|

flamme. « e

15 300 270 318 président; Artbur Tremblay, se lementPRE Len UE a

ae 3s 210) |crétaire-trésorier; Me Guy Vanier,

|

ot de la maison. Garanti en sn. À

5 En hk C.R.; Me IAonel Leroux, notaire; §32 volts. WELDER MPG. CO

MM, Lucien Rémillard et J..Emile |. H, 4. ComplBla New-York “City

25 ams 286

|

Bouoher, administrateurs. 

 

 

CITE DE MONTREAL

Obligations échéant en série

(Erviission de conversion 1947 en monnaie canadienne)

—

Prospectus et renseignements sur échéances

disponibles et pris eur demande.

—

10 Ouest, Rue St-Jocques, Montréal

Tét.: LA. 9241
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ELMER LACH SORT AVEC SA FAMILLE
Eimer Lach, le fameux joueur du Canadien, qui a eu le crâne fracturé,
au cours d'un ‘‘accident’’, à la euite d'une mi en échec par Don Metz,
du Toronto, est, maintenant, sorti de l'hôpit st retourné chez lui en
convalescence et on le voit, ici. en train de prendre une marche, en com-

pagnie de son épouse et de son enfant Ronny.

Le gérant général ‘Débuts du 7e tournoi
provincial de petites

tsa
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Nombreux sont ceux qui pensent
que Marois aurait da étre classé
avantMackenau tennis canadien
! Il y a déjà deux ecmaines que la
Canadian Lawn Tennis Association
a émis son classement annuel des | rencontres éliminatoires de la cuu-
meilleurs joueurs de tennis cana-|pe Davis. Au championnat cana-
diens, mais il est encore grande- dien, il fut facilement défait par
ment temps de parler de ces choix, "Américain Morey Lewis, qui dé-
surtout après avoir eu l'occasion; crocha le championnat. Macken sa-
de causer de la chose avec plusieurs | @na ensuite le tournoi de la coèpe
experts en la matière, depuis. L'o-| Montréal, battant Henri Rochon,
pinion générale qui a prévalu aprés en finale. Plut tôt dans la raison,
de nombreuses conversations a été|il avait capturé les honneurs du|nois. S'il faut qu’un joueur joue
un mécontentement à peu près una-; tournoi du Toronto Cricket Club,{ rarement pour être classé premier,
nime au sujet de la lére place dé-i disposant de son frère Jimmy, en! Marois devra alors adopter une
cernée à Brenden Macken. Comme, finale. C'est certes là un beau re-| nouvelle politique à l’avenir, F évi-
nous-méme, on s'est accordé à pré-' cord, mais il n'a tout de méme par. tera ainsi de subir des échees qui

| ter des qualités d'excellent joueur! ticipé qu’à 3 tournois. Comme un :lui ont nui dans sa tentative d'être
;à Macken, mais on n’a pu s'empé- | classement ne peut être basé sur, classé premier.
| cher de penser que cette lére posi- des “si”, le peu de tournois de Mac-' Le beau record de Jean-Jacques
tion, Jean Marois, de Québec, la ken devrait être à son désavantage., Desjardins dans tous les tournois

, méritait encore mieux. Passons maintenant à Marois, lui aurait aussi valu d’être mieux
ji Macken auruit été choisi parce qui commença la saison en mouton: Classé qu'à la 8e position qui lui fut
que son record de 1946 contre les: pour la terminer en lion. I) n’était Attribuée.
joueurs canadiens sé parfait. ll‘ pas en condition, aux essais de la! TEE

pas perdu une fois contre ses coupe Davis, ça, tout le monde le
concitoyens. C'est un bon Baint en sait, car il venait de terminer une Ouverture d un

.sa Taveur, mails aurait-il Été aussi. épuisante et fructueuse saison de
; invincible 8’il avait participé à tous’ hockey, comme gardien de buts des nouveau club
lles tournois, comme Marois, par As de Québec, de Ia ligue Senior. Aa —
exemple? Il est facile pour un tournoi du Toronto Cricket Club, il! Les amateurs de tennis seront
joueur derester sans défaite lors-, perdit en quart de finale contre “ans doute heureux d'apprendre
qu’il ne joue. pas aussi régulière-' Henri Rochon, mais après un match, l'ouverture prochaine d’un mou-
ment qu'il le devrait, n'est-ce pas? fart contesté. À Ste-Catherines, il! Ve&u club de trols courts, situé

; = fut battu, en demi-finale, par Gor- Tue Circle Road, près de Queen
Finale Canadair vs die Robinson. Au championnat, Mars Road.Onacceplersun cer-

‘Ontario, il remporta la palme,; » . Fat:
House-of-Gold | triomphant de Jean-Jacques Des. €crire a 4683, boul. Décarle.

 

Macken a été invincible dans les cain Morey Lewis, qui le bat en 4
i sets en demi-finale. Dans le tour-
noi de la coupe Montréal, il s’incli-
ne en quart de finale, contre Bobby
Murray.
Marois a done participé aux sept

tournois les plus importants de la
saison et il a toujours fait belle
figure, en gagnant aussi deux tour-

 

 

 

 

 

été un bon athlète
Le club de football, les Alone!

tes de Montréal. pourra comp
ter sur un gérant général compé ;
tent, en la persoune de George
Btafford, qui remplare ainsi le dé-|
voué Joe Ryan, nommé à une po-
sition Influente à Toronto. Staf-
ford a avcapté une position A la.
Quelle 11 apporte d'excellentes
qualifications. 11 s'est en rffet |
distiog<> tant cento athiete gne

 

~ialforlGeorge

cone orgauisateur aportif, dune!
le passé. Stafford était uv as du
“soccer” et le champion nageur ju. |

Mior dans les plongeons, rn An-
gleterre, en 1921. Fut champion
canadien des plongeons de fan.
taisie en 1927 et 1928. Rem.
Purta le champlonnat provincial.
de halle au mur en doubles, on |
Plus d'être souvent finaliste dane
3es champlonnats canadiens des
simples,  Excella aussi comme
foneur de ballon au panier. ainsi
Qu'au golf, qu'il pratique encore
everc de grande succès. Fit de ta |
boxe avec Bert Schneider, qui de-!
vint ensuite un champlon olym.
pique ches les mi-moyens, Ktait
tn hon joueur de baseball et peut
encore fort bien manier une ra-
Quette de tennis.

Au football. ll a joué pour le
Weatward, Lorequ'il abandonns|
Je jeu, 11 devint un fervent par.
tisan de ce aport, dout il étudia
toutes les notions.

Lonceur droitier qui
demande un essai

l'ivrre Corriveau, un lanceur
éroitier de aix ans d'expérience
Pour der équipes canadiennes outre-
mer, durant son séjour dans l'ar-
Mic, demande un essai pour un bon
elub intermédiaire ou senior de la
province, Corriveau a 27 ans, me.
sure 5'10" et pèse 166 livres, Inf.:
4272, Garnier.

 

    

quilles à Québec,le 6 avril
QUEBEC, $.--(Spéclal au “Petit

Journal"; — Le 7e tournoi provin.
clal de petites quilles débutera

officiellement le 6 avril prochain.
À la salle paroissiale de St-Malo,
à Québec, sous la présidence de
Roméo Jobin. Les quilleurs du
CNRA.A.A. de Maontrés!, sous la
direction d'Al. Radmore, joueront
à Québec les 17 et 18 mai pro-
chains. Plus de 75 quilleurs de
l'Association du C.N.R., vont figu-
rer à la classique provinciale,
Les quilieurs du C.P.R., vont ti.

rarer lors de la fermeture du tour.
nol provincial, soit le 31 mal et le
1«r juin prochains. Ts seront sous
« direction d'A‘phor e Bourdeau
+i de Phi? 18ri--on, ll y aura aussi
ds quileurs des TPru:-.Rivières
4u! seront sous la d'retion de
Roland  Montambault, de la salle
Notre Dame, des Troie. Mivieree
(> dernier choisira sa date in»
saniment.

IV iG, us quilteurs de la Mur
PO sont enregistrés sous oo

tion de Chall Hebert
Queber, plus de

différents sont à

 

   
     

mouve.
à enre.

n de Montréal, de
rs son filtre, co tte annee, dy

aura aussi des quilleurs de la salle

 

Windsor, Lachine. Verdun, Valley.
field, etc.
—- 4

Championnat féminin
de petites quilles
de la métropole

Le 4e tournoi annuel de petites
quilles pour dames débutera à 1 h.
dimanche après-midi, le 30 mars,
à la salle St Henri et sera sous la
présidence de l'honorable J.-M.
Délisle. La gagnante sera recon.
nue comme championne de la mé-

tropole. Toutes les quilleuses de
la ville et des environs sont invi.
téen à participer à ce tournoi. Inf.:
Mme A. Duranceau. WE. 2335, en.
tre 6 et 7, L. Brunelle, WE. 1266,
entre 7 et & M. Gauthier et Paul
Sicard. salle St-Henri, FI. 0288.
saa -

Tournoi pour le
championnat de
billard du Canada
Samedi et dimanche, le grand

tournoi de billard pour le cham.
pionnat amateur du Canada se
poursuivra au Cercle St-Pierre,
1208 Visitation. Samedi après-midi,
A. Thibault joue contre H. Daunals
st le soir à 8 h.… le notaire Lavoie
affronte Conrad Allard. Dimanche:
après-midi, à 2 h, A, Thibault en
viendra aux pri
etd 4h, le

tournel depuls 12 ans.

Le Canadair s'est hissé en finale
dans jes éliminatoires de la ligue
Montréal ez battant le Cardy par
6 à 0, vendredi soir, à Verdun.
Le vainqueur rencontrera mainte-
nant le House-of-Gold veundred.
prochain. dans une série de 3 de
5 pour la possession du trophée
Johnny Greco.

jardins, en finale. Au championnat, A - .

pprenez à conduire.de l'est Ju Canada, à Toronto, il.
perd en finale, contre le Norvégien, to à doubl tral
Jan Staubo. Au championnat pro- aurdames ot researc
vineial, disputé Montréal, il bat
Henri Rochon, en finale. Au cham- ECOLEFEDERALE
pionnat eanadien, à Ottawa, il est ;421, ST-DENIS-de9 _m. à # vu.
Je Canadien qui fait la meilleure fi- , HA. 5518
gure contre le champion, l’Améri-

 

   
Six joueurs.

participent à ce championnat.

   
  
   
  

A. fidèlement en temps de paix qu'au cours des
hostilités, la Croix-Rouge Canadienne poursuit sa

tâche de secourir et de guérir. Pour contineur
ses services d'après-guerre, elle dépend entièrement

de vous. Aidez-la à remplir ses importantes

fonctions-

@ CLINIQUES d'HYGIÈNE -

@ SECOURS AUX SINISTRÉS

© SERVICE de TRANSFUSION du SANG

© INSTRUCTION en ALIMENTATION

et PREMIERS SECOURS

@ HÔPITAUX de FRONTIÈRE
@ AIDE AUX ENFANTS INFIRMES
@ ASSISTANCE AUX VETERANS
@ INSTRUCTION en NATATION,

SECURITE, HYGIENE

ON A BESOIN DE CINQ MILLIONS DE DOLLARS.
CONTRIBUEZ GÉNEREUSEMENT! L'OEUVRE

DE MISÉRICORDE NE FINIT JAMAIS.

  

 

 

        

    
  
      Cette annonce est généreusement contribuée par

THE ONTARIO PAPER CO. LIMITED
et sa filiale,

QUEBEC NORTH SHORE PAPER COMPANY

Uses de papierjournal à Therold. Ontario. et Baie Comeau, PQ.

Opcratione ferestières à Heron Bay. Ontario. Bee Comeau,
Franquelin ot Shelter Bey, P.Q

  

    
     

 



  
L'EQUIPE OLYMPIQUE CANADIENNE a été choisie cett

i s'étaient entraînés au possible et qui espéraientmaine et plusieurs
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être dévignés ont été désppointés. C'est en pensant à eus Ju Lig,

talqui suit avidement tous les développements dane le eki, 6 de:
que voici:

la nots

A TOI QUI N'A PAS ETE CHOISI
Je sais co que tu ressens of je te comprends bien. Out, tu avais!

travaillé fort pour te gagner une place sur l’é
être avoir une chance parce que tu
parce que tu étais un spébialiste de
de fonds.

Tu n'as

ipe. Tu pensais peut-
étais bon dane le grand combiné,
la descente ou encore de la course

pas été chanceux à Baldy, tes skis plantant à un endroit

où la neige était très épaisse. Ou peut-être que c'est au mont Ste-Anne
que tu n'as pu montrer ta réelle valeur. Tu
ot tu n'as px la descendre qu'une fois ou deux,
tu commençais à aetrourer ta form

ne connaissais pas la piste
avant le concours. Toi,

e d'autrefois. Tu n'avais rien fait

dextraordinaire jusqu’à il y à un mois et tu as été malchanceus aus

principaux concours.
ais ne t'en fais pas. Les juges pouvaient ne

œapacités réelles ot ils ont fait pour le mieux. Et, mime
qe, tu étais tout aussi bon que ceux
enir oux chiffres, aux faits. H éta

d'expliquer: je sais; il est très bon,
Oui, tu as bien essayé, et c'est cela qui co

# Ce n'est pas le succès qui compte
grais L'équipe sera partie jusqu'à la
onne chance de gagner quelques concours qui te redonneront tes nerfs, | Jalbert, Hec. Sutherland, Bert et;

connaître tes
, ; s'ils savaient

qu'ile ont choisis, ils devaient s'en
it difficile de te choisir et ensuite
mais il n’a pas été chanceux.

, c'est l'effort”, Penss à l'an pro-
mi-février et tu auras alors une

| CONCOURS
| Le calendrier pour la fia de se.
maine ne comprend qu'en cos-
cours, comparativement & une
dem!dousaine em fiz de semaine

, dernière. C'est la descente annuel.
1e au mont Orford, près de Magog.
Pierre Jalbert ne sera pas présent

pour défendre le record qu'il « éta-

bli À cet endroit il y à deux ans car

il est présentement à Sun-Valley
pour participer au concours pour le

choix de l’équipe olympique des

Etats-Unis, qui n'a pas encore été

choisie Lea Wurteles sont aussi

sux Etats-Unis et Hec Sutherland

ne sera probablement pas encore

asses rétabli de sa cheville tordue

lau mont Ste-Anne pour participer.

lLes frères Irwin doivent être là
| copendant ainsi que Porky Griffin
ot plusieurs autres, oe qui rendra

quand même le concours intéres-

| sant.
betA

P
P

me
m

| .
Les sept feront partie

de l'équipe

i On trouvait, dimanche deraler,,
dans la pags de ski du “Petit

Journal” les photos desept skieurs
‘comme ayant une très bonne

mpte dans le sport. chance d'être choisis sur l'équipe -
, Olyapique canadienne. II s'agis-

(exit de Harvey Clifford, Plerre

meilleurs que jamais. Et quand ils reviendrons et que tu seras aussi: Bill Irwin et Rhona et Rhode

fort gress, tu pourras étre fier de
eut-être seras-tu tro

aux Olympiques de ‘52?
que ce n'est qu’un jeu de

que la guerre a empéchés, a arrétés.
Peut-être es-tu encore tout jeune et que tous ces concours

vieuæ pour
1 tu réalise cela maintenant, n'oublie pas

ot on ’44 tu aurais été sourceà s'il y avait eu des jeux en 40

|

14, irom sauteurs Mobraston, La- Québec, nous envoie un article pa-

pense aux autres ambitions, aux autres désire, aux autres nécessités | 20 cinq substituts.

toi et avec raison.
tenter ta chance sur l'équipe

un de nos représentante. Mais,

d’éli-

mination n'auront été pour toi qu'une source additionnelle d'expérience
que tu manquais. Et alors, continus
grands succès viendront plus tard.

Et si tu peux vaincre le désappoi

à essayer on te disant que de plus

ntement, ou peut-être la jalousis,

que tu ressens présentement, alors tu auras remporté une grande vio-

toire eur toi-même,
foire en ski

Comme en toutes occasions, dea
élue. Mais j
A TOI QUI N'A

beaucoup plus importante que n'importe quelle vie-

ucoup ont été appsléo eu ont été:

ai confiance en toi, skieur, et je te souhaite bene chance
AS ETE CHOISI,

LILI,

 

Lili apprend

a faire du ski versatile

Plusieurs novices sont sous l’im-
pression que skier est la même
chose que descendre une cote en
traine sauvage, © qui est loin
d'être vrai.

Lili a appris les deux dernières
semaines garder ses skis sous
contrôle en tout temps, exécutant
le virage chasse-neige. De retour
des championnats canadiens, son

Un instructeur

 

Louis de Passillé a une his-
toire romantique et il est

très intéressant.

L'instructeur de oki canadien
qui est le plus Intéressant à con-
naître est probablement Louis de
Passillé, qui dirige l'école du Ste-
Adèle Lodge. Parlant peu, por-
tant surtout des couleurs sombres,
portant des verres ot ayant unm
teint brun, Louis est très modeste
et très peu loquace quand on lui
demande de parler de lui-même
‘Mon histoire eat très simple,”

dit-il. “Les trois plus vieux de ma

 

famille sont nés en France. Je!ces, 30 au-dessus;
suis né à Montréal de même que
ring autres, Nous étions neuf en

|Wurtele qui, comme vous le 8

| vee, feront partie de l'équipe.

comité a cru bon de choisir aussi
   

ferté et Bernier. plus un

 

Conditions du ski

dans la province
L'Office provincial da tourisme

nous fait parvenir les dernières

conditions pour le eki dans diffé-

rents endroits de la province. Les

voici: |

) LAURENTIDES: L'Annonclatlon,

41 pouces de nelgs; Mont.Trem.

“blant, £4 pouces, routes bonnes;

Lac.Tremblant, 46 pouces, routes

donnes: St-Jovite, Lac-Ouimet, Hu-

| berdeau, 37 pouces, routes bonnes;

Ste.Agathe, St-Faustin, Ivry, 50

pouces, température douce, routes
bonnes; Ste.Marguerite, Val-Morin,

Vai.David, 49 pouces, routes assez

bonnes; Ste-Adèle, 51 pouces. rou-

48 pouces; Morin.Helghts, Mont.

land, Shawbridge, Piedmont, 53

pouces, routes bonnes; St-Donat,

82 pouces, routes bonnes; Rawdon,

46 pouces; Morin Helghts, Mont.

ifort, 47 pouces, Toutes asses bon.

ines. (Partout, les monte-pentes

| sont en opération, le ski du prin.
| temps est bon ot la température
est de 28 au-dessus.)

! SHERBROOKE: Hilcrest et

| North.Hatley, 31 pouces, bonnes
bonnes routes; lesy conditions,

monte-pentes fonctionnent.
SWEETSBURGH: 22 à 38 pou-

bonnes condi.

| tions.
REGION DU QUEBBC: Lac.

  

groupe !

sryLe
On voit lei, sO
style de Mobraa-
ten, que les Jug
ont décidé pa
peur permettr

celul-el de .
porter le sham.
plonnat ds saut en

ski, pour Cana- |B
da. L'affaire fut
beaucoup discutée

(une lettre dans Ia
“Tribune Libre"
semblant  réfiéter
I'opinion de plu-
sieurs), trois sau-
tours dépassant
Mobraaton pour la
distance, dont Lau-
rent Bernier,

Québec, par quel-
que trente
Certains
aurai
victoire A
de Trois < Rivières
tandis que Pierre
Jaibert fit auvol
très blen pour la

| distance et le style.
i La conclusion pra-
tique croyons-nou

sot pour les sauteurs

  

 

  

  

 

  

  

   
  

 

  

  

  

 

  
   

  

   

 

  

     

 
(Photo, Pacifique Canadien!

de ne pas oubller que le style compte autant que

la distance et (is doivent faire leure sauts en conséquence.

 

Inadot

air

Tacole

Un “Olympien” qui ne prendra

pas part aux Jeux olympiques
Jacquelin Saucier, un jeune qui promet vraiment, n'a pas

tenté de foire partie de l'équipe olympique, préférant

consacrer son temps à ses études.

Michel Dehouck, monsieur Ski à, amassé, l'hiver dernier, prouve

| certainement qu'il n des capacités

| ru récemment,et signé par lui sur) dans les quatre classes de descen-

* les prouesses de Jacquelin Saucier,! te, sislom, saut et course de fonds.

le sensationnel junior de Québes| Dans trois concours de sauts

qui préfère continuer ses études

|

dans la saison, Jacquelin l'emporta,

plutôt que de se donner complète-. autant de fois, en deux cas, battant

us _ le premier senior, Au concours ine

Fy EUX UT 7} 7 terclub, alors que le meilleur saut

+ / 4! du vainqueur fut de 123 pieds, Sau-

cier réussit 135 pieds, pour sbais-

=3 | ser lo record détenu par Pierre Jal-

3 bert et Gaston Angers par 9 pieds.

| Au Mont Ste-Anne, il obtint la

troisième place dans le classement

complet, gagnant sa classe bien

entendu. Seulement Jalbert et

Charlie Blanchette obtinrent de

meilleurs temps. Il fit aussi très

bien dans le cross-country, n'étant

hattu que par les fameux frères

Dennie qui se font une spécialité

de la course de fonds et qui y sont

pratiquement imbattables. Et il fie

nit la dernière saison avec un re-
cord de 13 victoires, 5 au saut, deux

à la descente, un au slalom et 5

combinés.
“Mais,” dit Michel Dehouck, “le

rôle d'un dirigeant amateur est de
conquérir l'esprit des jeunes à des
activités saines, susceptibles de les

, éduquer et de les former. Les con-

ment au ski, un sport qu'il aime cours hebdomadaires de ski rem-

bien quand même. C'est pourquoi plissent ce rôle. Mais non pas de

‘ Jacquelin n’a pu pratiquer beau-, les détourner de leurs études et de

coup, cette année, pour tenter de se. briser leur avenir en leur bourrant

faire choisir sur l'équipe olympl- le crâne avec des promesses falla-

que. cieuses ou magnifiques profits.”

Jacquelin n’est pas beaucoup Ce qui explique bien la conduite de

connu dans les Laurentides, au nord Jacquelin qu'on ne peut faire au-

de Montréal, mais le record qu'il al trement qu'approuver.

|

|
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Jacquelln Saucier

 

tout. J'allais à Ste-Adète, quand; Beauport, 48 pouces; Charlesbourg,

j'étais tout jeune et à l'âge de 6 41 pouces; Duchesnay, Lac.8t-Jo-

ans, je pouvais descendre is côte'eeph, 38 pouces: Valcartier, 53

OPTOMETRISTE-OPTICIEN

 

rofesseur lui à fait continuer ses
eçons de chasse-neige, pendant|
que lui-même pratiquait rota-
tion d'Emile Aflais et la technique |
paralèle dans ses moments libres.

» chasse-neige lui-méme est na-
turel: il s’agit simplement d'ame-
ner les skis en position de V, les
pointes des skis rapprochées l’une
de l'autre et les carres intérieures |giigeait pas son ski, pendant ce

Pour ‘temps-Jà et !1 obtint son diplômeservant de point d'appui,
tourner dans cette position, il faut |
placer les skis plats sur la neige,
avancer les genoux et le haut du
eorps en avant, puis amener l'é-
aule et je corps dane ls direc-
jon od on veut tourner. Ce fai-

sant, le poids du skieur passe pres
que complètement au aki extérieur
u virage, c qui fait tourner.
Le virage fini, les skis sont glissés
de nouveau dans ia position pa-
talièle. 11 faut pratiquer les deux
côtés également jusqu’à ce que:
chaque muscle soit si fatigué que
vous qe de la difficulté à vous
tenir debout. Vous pouvez alors
recommencer le lendemain. Bonne
chance.

“40”, J'ai toujours aimé le ski,
mais j'aimais encore mieux mes
études religieuses”.

Ses études l'amenèrent en Nou-
velle-Ecosse au collège des Jé&-

pouces; Shawinigan, 20 pouces.
| (Bonnes conditions, les monte.
pentes fonctionnent an lac Beau.
port, les routes sont bonnes de
Québec au lao Boauport.)

suites of I termina son cours, ot)
on Afrique du Nord, of Il rests
pendant quatre des cinq du ter-
me d'essai des Pères Blancs. I
dut laisser à cause d'une maladie
tropicale #
pour refai-. sà santé.
I donna preuve de sa verseti-

lité en devenant guide dans les
bois du Nord, loin de toute ciri-

revint à Ste-Adèle!

La ligue Provinciale
\fermine une fructueuse
; saison régulière

La ligue Provinciale tenait une
importante réunion, samedi soir,

lisation. Connalssant bien les ant 8 h., à l'hôtel Queens, afin de
faires et l'ichthyologie, f1 devint
secrétaire de la Plscieulture Pro-
vinciale à St-Faustin. M ne né

d’inetructeur de la Canadian Ski
School, 11 y & trols ans.

Louis à enseigné !e ski À trois
princesses chinoises, a été l’ins-
tructeur du due de Connaught et
a montré à quantité d’autres per-

sonnes de marque. Il est un des
instructeurs les plue connus au,
Canada. Il n'essslers jamais de
vous dire cola, cependant. K aime
bien Mmisux voue parier d'un nou-

veau mot ppéciai ou vous racon-
ter une histoire extraordinaire,
devant un fou de foyer. Out, Louis
est un type de plusieurs métiers.
a
tre.

out très intéremant À connat-

déterminer les derniers détails

pour les séries éliminatoires. La
Îgue à connu de beaux succes,
aves son augmentation de 40 à
50 parties, pour chaque club, cette
aaïson et espère attirer des foules
considérables pour ies éliminatol-

res. Ja saison régulière se ter-
| mine dimanche après-midi, slors

que le Verdun va à Victoriavilie
ot que le St-Hyacinthe se rend à
Lachine, Samed! soir, le Verdun
jouait à Sherbrooke.

DETECTIVES
AGENTS-SECRETS

Hommes ambitieux de 18 ans et
plus demandés partout au Canada.
pour devenir détectives, Ecrivez à

Can. Investigators Institute,
belte 28, bureau T., Montréal.  
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SPECIALISTE

POUR L'EXAMEN DE VOTRE VUE
6761, SAINT-HUBERT

|
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SI VOUS SOUFFREZ DE:
FAIBLESSE, COURBATURES,
NERVOSITE, épuisement
FATIGUE HABITUELLE,
MANQUE D'APPÉTIT…
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‘Barbara Ann Scoit
au festival de la
ligue Dépression, lundi
Le festival de charité de la ligue

“BUTCH” STAHAN, des Se- | placé en vitc-se par Jack Lan-
nators, et un ex-Royal, est d'avis ; cien… Gordon remit la rondelle à

  

 

Robinson qui compta. Gordon et ‘de hockey Dépreesion tenu à l'Au- |

49

Les Leafs soulèveront peut-être
un problème avec l’Américaine en
faisant venir Cutts de Pittsburgh

Les Leafs de Toronto, de la ligue certains de ne pas rencontrer desque les As de Québec vont élimi-
ner le Royal dans la série demi-
finale de la ligue Senior... Espé-
rons que les tulents d'expert de
Stahan ne sont pas aussi bons que
ses talents de joueur de défense.
Au sujet de * Butch” lui-méme,
disons que nous le plaçons sur
l'équipe d'étoiles de !n ligue Senior
en compagnie de Harvey, McNeil,
Tremblay, Emberg et Morin. Ce
dernier débuta dans la ligue Se-
nior, en 1936 et espère y jouer
encore pete
FLOYD CURRY, du Royal, un

fervent du baseball, a bien hite
à l'ouverture de la saison du Royal,
au Stadium, le 30 avril. I! man-
que rarement unc partie locale de
notre club de Ila ligue Interna-
tionale...
A SOREL. on s'organise pour

avoir une patinoire avee glace ar.
tificielle, pour l'hiver prochain...
Nous croyons qu’une ville qui a
donné au hockey des as tels que
Wildor Larochells et Paul-Emile
Arcand, et cela en comptant seu-
lement des patinoires extérieures
ou sans glace artificielle, mérite
une arène avec glace artificielle,
ainsi que d'être représentée dans
la ligue Senior ou Provinciale... I!
¥ a trop de bons sportsmen a So-
rel, pour qu’on luisee ce projet
tomber a l'eau...
ANDRE CORRIVEAU a joué glace de la Provinciale, a leur Au- le maire Camillen Houde,

Hyrmnak méritérent des assistan-
ces...
BERT NEWBURY est bien sa-

tisfait de ses lumières rouges, au
Forum, de ce temps-ci.. En effet,
n'ont-elles pas résisté à 36 allu-
mages, mardi soir, au Forum, lors
d'un programme double dans les
éliminatoires de la ligue Junior...
Ce soir là, le« quatre clubs à
l'oeuvre, enregistrérent en effet le
total imposant de 36 buts. Bobby
Newton, du Canadien, se distingua
tout particulièrement avec cinq

vent de telles
UN TRUC DU CHAPEAU est

sun exploit assez rare dans le hoc-
!key, mais quatre du genre dans
la même partie sont des prouxeses
encore pius inusitées… C'est pour-

mercredi soir, alors que leæ Rani-
des ont défait les Aigles de Ver-
dun, par 1'} A 3, devant 2,500 spec.
tateurs… Morin, Rameay, Meronek

,et Hamel, tous du Lachine, réus-
sirent chacun trois buts contre l’in-

| fortuné gardien de bute, l'aul Les-
isard, des Aigles, qui doit avoir
hâte que la saison régulière pren-
ne fin...

i A ST-HYACINTHE, les ama-
teurs de hockey de l'endroit sont

‘d'avis qu'ils possédent la meilleure

 
buts; ce jeune joucur “sort” sou-:

arties de son sac... |

tant ce qui est urrivé à Lachine,|

; ditoriuim de Verdun lundi soir, pro-
| met de remporter un franc succès,
‘le président Henry Richardson et
‘ses acolytes n'ont
:pour présenter un spectacle de
premier ordre. Après maints ef.
forts de concert avec son honneur

rlen ménagé

|
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M. Henry Richardson qui prési-
dera, lundi, à Verdun, le grand
festival annuel de la ligue Dé-

pression.

afin

 

i Nationale, sont encore poursuivis
par la malchance. En effet, dans
la joute de mercredi, à Boston, leur
sensationnel joneur de défense,
Wally Stanowski, s'est blessé nu
genou et il ne pourra probablement
pas jouer d'ici deux semaines, C'est
une autre lourde perte pour les

| Leafs, puisque Stanowski, comme
nous le disons dans une autre co-|
lonne, avait évolué dans plus de 50
minutes par partie pour son club
depuis Je début de la saison. Pour
remplacer Stanowski, les Leafs ont
décidé de faire venir Eddie Cutts,
de leur filiale de Pittsburgh et en-
core, sur ce point, ils ne sont pas

 

% ‘Les frophées de la
ligue junior de l'Est
‘remis lors du festival
; Les différents trophées et con-
\pes de la ligue de hockey junior
de l’Est seront présentés au fes-
tival de la ligue. le 15 mars. sous
la présidence de l'honorable Jo-
seph Jean, solliciteur-général du
Canada, à l'académie Roussin
Mardi dernier, le Leclerc a rem-
:porté le champlonnat en triom-
!phant du Cité-Jardin par 9 à 7,; ; À on . . . . . 8 une période supplémenta:-une partie sensationnelie, pour le ditorium… Ils en donnent le cré. d'obtenir la champli@nne mondiale: LPT nia:

National Jr., & Verdun, mercredi, dit a M, Labonté, girant de l'arène du patin, Barbara Ann Scott, cette Fe. La ligne Major - Séguin RI
alors que ce club a éliminé les
Leafs de Verdun, des sérics de fin
de smison... Corriveau a démontré
une vitesse fantastique et
rande ruse comme manieur de
ton pour être l'étoile de la par-

ocal…

JIMMY PLANCHE, qui
,tout près de f le saut avec

 

re
une le Canadien, l’hiver dernier, et qui ste.

ressemble à Phil Wateon, tant phy-
“siquement que par sa façon de

Ugue amateur présentera en pri.
vint 'meur à la population montréatafse Leclerc et

cette idole du patinage de fantai-

En outre, la partie de hockey

pour le championnat entre les Ho-
tie... Le National, après avoir été | jouer au hockey, «st en tête des bos et les Sagra promet d'être très
menacé de l'élimination, a fina!e- ‘compteurs de la ligue du Pacifi- contestée « fort goûtée des apec.
ment affiché la tenue à laquelle
on s'attenl .
BOB PEPIN, du Royal Senior,

   

ue avec un total de 100 points.
[i habite Sherbrooke durant la

! belle saiton…. TI a déjà évolué pour

tateurs. |L'occasion vous sera
fournie de voir évoluer cette fa.
meure ligne d'attaque formée de

Qui posè ie un des plus durs lan- !le Royal Senior, le Shawinigan, et Gérard Pauzé, Gérard Beaulac et
cers du hockey amateur. est un
put gars de Drummondville... 1] a
'i

le club de "Aviation...
DE NORANDA, Wilfrid Cude,

‘Pau! Haynee, ce dernier un ex-
porte.couisurs det Canadiens d-

ntention de devenir un journa- gérant du club junior de l’endroit !a ligne Natlonale.
liste plus tard… A cet effet, il
retournera chez lui pour étudier
lex sciences sociales, après la sai-
son de hockey. Pépin est aussi
reconnu comme un des meilleurs
joueurs de tennis de Drummond-
ville... -
SMILEY MERONEK. du La-

ehine, un des meilleurs compteurs
de la ligue Provinciale, à commen-
cé à patiner à l'âge de 12 ans…
Ji débuta, dans Icrues, puis, il
tenta ensuite sa chance sur une
atinoire extérieure. Tout d'abord,

il tomba souvent sur la surface
glacée, +» décourageant a un tel
point qu'il retourna patiner dans
ea rues... Puis, ayant découvert
ue ses chutes sur la patinoire
taient causées par des patins mal

aiguisés, il à remédier à cette
lacune.. Aujourd'hui, Smiley est
un des plus audacieux patineurs
du hockey...

UN JOUEUR DE DEFENSE
des Rovers de New-York, a requ
le crédit d’une assistance alors
qu’il était assis sur le banc des
joueurs, dans une partie disputée
contre les Braves de Valleyfield,
dimanche dernicr… Il s'agit de
Steve Hyrmnak, qui fit une mon-
tée avec la roniclle, puis pasea
à Jack Gordon. avant d'être rem-

  

 

) vient d'annoncer que le Canadien
de la ligue Nationale avait placé :
de ses joueurs sur sa liste de réser-
ve. Il s'agit de Baril, Talon et
O'Shea... le club de Cude vient
d'atteindre la finale dans les éli-
minatoires de la Northern Ontario
Hockey Association. en battant le
Kapuskasing par 15 à 2... On sait
que Cude est éclaireur du Cana-
dieu.

Robert DESJARDINS.

Finale de la ligue
Mont-Royal Junior
Le Côte.St.Paul rencontrera les

Cyclones de Verdun, dans la lIère

partie d'une finale de : de 3 pour
le championnat de !a ligue Mont.
Royal Junior, dimanche après.
midi. à l'Auditoritm de Verdun.
Inf. W.ibank 1302,

Le d'artier a défait le Villeray
par 4 à 3. Morin, Thivierge, Camp.
hell se sont âistingués. Le Car.
tier lance un défi à tout bon club
midget de ia m“tropole, spéciale.
ment l’Orphelinat St-Arsène, Inf.:  Emile Mineau. FI. 2304,

 

Burez POLO-RICO,

Je champion des breu-

vages, pour vous

rafraichir ou sous

restaurer.

A cunQUE

CHOSE DE MIEUX es
       

 

Défi du Cartier

De leur côté, jes Sages comp.

tent sur les Dion. Laverdure, Rol.

land Bernier, O'Brien. Daigle et

autres, Durant !a soirée, 11 y aura

diverses autres attractions sporti-

ves qui sauront intéresser Ja foule,

dont le couronnement de Ja reine

du carnaval. Mlle Monique Tru.

deau. Toutes les recettrs de cet

! événement sportif seront versées

aux fonds de la Société St-Vincent-

! de-Paul. Tout en vous distrayant,

vous encouragerez une bonue oeu-
vre de charité. Inf.: LA. 4434.

|   
t

  

  

  
  

    

lames mal

sentent une

économie.

  

vite, avec plus de con-

fort, employez le ra-
soir de l’heure, le Tech

de Gillette, muni de la
lame du jour, la Gil-

Bad lette Bleue. Ils s'adap-
or tent parfaitement,

vous évitent les en-

nuis causés par les

Et les doubles tran-
chants Gillette pré-

empbyee MeLAMES BLEUES

Gillette
eux tranchents les plus,fSqui soient!

chard participa à 6 des 9 bats du
ie cerhire Pontoon

brilla dans ees filets. Le Leclerc
‘n'a pas subi de défaite ni dans la
saison régulière, ni dans les éll-
minatoires,
———————

Le gagnant dela
ligue Junior sera à
Halifax, le 15 mars
Ve gagnant des séries élimina-

toires de lu ligue Junior du Fo-
rum partira de Montréal pour Ha-
lifax, samedi, le 15 mars prochain-
afin de co «ncer une série de
8 de 5 ave champion des Ma-
ritimes, probablement le St-Ma-
rys de Marty Barry, le 17 mars.

Les deux premières joutes de
cette série auront lieu À Halifax
et les B suivantes si nécessaires
se dérouleront à Montréal. Quant
À la finale de 8 de 5 de la ligue
Junior du Forum, elle doit com-
mencer soit dimanche après-midi,
à Verdun, ou lundi soir, au Fo-
rum, selon le résultat de la par-
tien National-Royal, samedi.
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ajustables. L$Y.BLEUES

Gillette
double

 

  

   

difficultés,
En effet, une entente existe en-

tre les ligues Nationale et Améri-
{ caine à l'effet qu’aucun échange ou
acquisition de joueurs entre ces
deux circuits ne peut survenir après

!le 10 février. Cependant, Connie
| Smythe, le gérant-général des
, Leafs, prétend gue cette entente ne
s'applique qu’à la ligue Américai-
ne, qui aurait promis de ne pas de-
mander de joueurs de le ligue Na-
tionale, apres le 10 février.

Les Leafs ont l'intention d’ali-
gner Cutts aux côtés de la reerue

! Bill Barilko. Ces deux jeunes ont
l évolué côte à côte avec le club
| Hollywood, au début de la présen-
te saison. On se souvient également
que Cutts a été un pilier sur la dé-
fense du Royal Junior, il y a 2 ans
et qu'il fut une étoile des Generals
d'Oshawa Jr, l'hiver dernier.

Désautels gagne la
marche à St-Jean

| Le brillant coureur joeal, Denis
Désautels, a remporté la marche
de 4 milles, dimanche dernier, a
(St-Jean d'Iber-
ville,en un temps
de 52 minutes et
35 secondes. Dé-
sautels a éclipsé
un peloton de 50
partants de tou-
tes les principales
villes de la pro- j
vince, Désautels 3 ie)
détient l'unique Denis Désautels
[record pour la
marche Adhémar Tremblay. ayant
arcouru les trois tours du pare

Lafontaine, en 48 minutes, 54 se-
Condes.

    

Dim. 9 mars à 2h.15 p.m.

AS DE QUEBEC
vs ROYAL

Guichet ouvert dimanche à 10h. a.m,

Lundi, 10 mars à 8h. p.m.

FESTIVAL JUNIOR
FINALE

Mar. 11 mars a 8.30 p.m.
FESTIVAL SENIOR

AS DE QUEBEC vs ROYAL
Billets d'abonnés en vente diman.
che à 10h, a.m. et jusqu'a 6h, p.m.

seulement mardi.

 

Mer. 12 mars a 8.30 p.m.

LUTTE
Combat pour le champlonnat

Bobby MANAGOFF
champion
—vs—

ERNIE DUSEK
aspirant

2 de 3 à finir
Hémicycle et loges $2.00: Amphi.
théâtre $1.50; Cercle 81.00: Admis.

sion générale .75. Billets en vente
lundi. Réservations Jusqu'à 6 h

p.m. seulement,
 

Ven. 14 mars 6 7.45 p.m.

CARNAVAL DES COLLEGES
| DES JESUITES

Sam. 15 mars à 8.15 p.m,

| NEW-YORK vs CANADIEN

 

 



* .

La signature du contrat n'a pas été sans difficultés

      On voit, icl, la scène de la signa.

 

coartoisie

 

Nous avons ass . à der. mars, cla grâce à à

nier, à la longue et intéressante d'Al Foreman qui a consent!

séance de la Commission athléti- der cette date retenue par lui à bres

que, à la fin de laquelle, après deux Godbout. Il s'agit, on le sait, d’une bué à faire signer par les deux

heures de discussion, s'est signé revanche, Webb ayant défait Cas- hommes,

I
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Duel de rudesse entre Katan
‘et Schacht en demi-finale de
Managoff-Dusek, mercredi soir

Fier d’avoir finalement pu ter-
miner un match A Montréal sans
être disqualitié, le gigantesquo
lutteur Frederick Von Schacht a
signé un contrat pour rencontrer
John Katan, colosse de Winal-
peg dans la demi-finale du com-

hat de championnat à finir entre
Bobby Managoff et Ernie Dusek,
au Forum, mercredi. Managof(
détendra son titre pour la 2e
fois, ict, depuls qu’il I's repris
contre Lou Thesz. à Ottawe, la 20
février. ‘Récemment, au Forum,
Managoff a disposé de l'aspirant
Don Evans, en l'assommant au
moyen de sa prise du “martean-
lon”.

llqueux gladiateurs dans l'arène,
Von Schacht, un des plus tno|

perd presque toutes ses batailles :
par disqualitication, mals oa
réussit rarement À lui river les
épaules au matelas. Mercredi der-
nier, il n'a pas été disqualifié
pour ume fois, annulant avec le
rapide noir, Jack Claybourne.
Katan est lui-même très rude et il
devrait donner du fil à retordre
à l'Allemand-américain.

Daus la finale. ce sera la for-
ce et la rudesse contre la vitesse.
Dusek, ex-champion mondial, est
excessivement puissant, mais ii
n’est pas aussi leste que le cham-
pion. Si Bobby l'emporte sur Er-

 

ne sera nul autre que l'athldte

A cé. ture du contrat que tous les mem. complet de Chambiy, Jean Pusie.

de la Commission ont contrl- j Dans le premier
la soirée Young

engagement
de McCoy, le

dans leurs conversations ‘jeune athlète de l'est s'attaquera

le contrat pour la rencontre de tilloux avec la promesse qu'il le'habiles avec les deux boxeurs et au lutteur aux “muscles d’acler” |

entre Danny Webb rencontrerait, de nouveau, en cas'leur gérant.championnat,
!

NH de victoire Castilloux a promis‘che à droite,et Dave Castilloux, le 31 mars.
y avait bien un contrat déjà signé la même chose, s’il gagnait. le 31.1

pour le 10 mars. Mais, dans le Castilloux a déclaré qu'il étalt

temps, Webb se trouvait, à Now. déjà au meilleur de sa condition,

York, où !! avait été mandé pour dans toute sa carrière. Il s'est

être interrogé dans l'affaire de la entralné activement pendant deux

boxe dans la métropole américai. semaines, à Toronto, pensant que

ne. En passant, on sait que Webb le combat aurait lieu, le 10. Il à commissaire Elzéar Simard et le

est sorti absolument indemne de déclaré qu’il continuorail son en. secrétaire Zotique  Lespérance

l'interrogatoire et qu'on a dit qu'on trainement intensif et nous a ;

n'avait absolument rien à lui re. déclaré, et nous le croyons vrai. étaient absents momentanément.

procher, ment. qu'il ne sera jamais meilleur | lors de 1a signature. (Photo René

Quand on a voulu faire respec. due le IL | Julien, 912 Sherbrooke.)

ter son contrat à Webb pour la

date du 31 mars, Harry Sheppard, . . °.s

Richard el Pucci en grande condition
. . a

pour la finale de lundi, au Coliseum

son gérant, s'est objecté en dlsant,
d'abord, que le contrat n’était plus
bon et en ajoutant qu'’ii n'avait
jamais signé le papier en question ‘

en présence d'un témoin quelcon-

que, comme le spécifie une clause. Jean Richard est en grande Richard a livré une vingtaine

Sheppard niait donc la signature condition pour livrer un des plus de combats depuis, gagnant neuf

de Jack Rogers qui apparaissait :mportants combats da sa carrière. batailles par mise hors de combat,

comme témoin. On fit demander, jundi soir, alors qu'il a’attaquera 12 par décision, et perdant seu-

entre temps, ce dernier. pour ré. à prankle Puccl. de Toronto, dans lement 3 fois. Quant à Pucci, il

&ler ce point. Sheppard alléguait ja finale. au Coliseum. Puce! est’ a toujours impressionné à ses 3

en ville, depuis quelques jours visites locales, battant Joe Ga-

déjà. et. lui aussi, est en grande gnon et perdant sur un “foul”

condition. On sait que Pucei pos- contra Florian Bibeau, après avoir

sède b-auconp plus d'expérience eu le dessus sur ce dernier.

Puce] est un des hoxeurs qui

également qu'il ne pouvait plus

donnent le plus d'action dans la

Webb, Emile Gauthier, commissai-
re. Israël Morin, commissaire,
Danny Webb, Dave Rochon, vice-

président, Raoul Godbout. I'habile
promoteur, et Dave Castilloux. Le

 

s'en tenir au contrat parce qu'il
permettait à Castilloux de peser

138 livres, à la place de 135, la
limite des poids légers. Toute une
discussion s'est élevée sur le su-
et. Dave Rochon, vice-président

Jean Richard, jeu-
ne poids coq de 13

+ 1 ans de Montréal, classe des 118 livres et Richard
de la Commission, a expliqué qu'il qui rencontrera’'ne fait pas langulr personne lui
était bien sous l'impression que la Frankie Pucci, de non plus. Ie mateh devrait donc

National Boxing Association, à la Toronto, dans une être enlevant au possible.

au Coliseum lundi Dans les autres combats, Ruhy

II w'agit d'un 2¢ Margolin, de Sherbrooke, évoiue-

match entre ces 2 ra contre George Gervin, Andy
Jeunes | Best s'uttaquera à ‘Baby Face”

réunion à laquelle il avait assisté, finale de # rondes,

à Cleveland, avait décidé d'aug-
menter le poids des boxeurs poids
léger. Dans la suite, il avait ap.

 

#
‘@

 
pris que la décision avait été re. ’
portée à six mols. Sheppard re.
vint pour insister que si la limite
reftait à 135 livres, elle devait être
respectée.

Dave Castilloux, qui n'avait pas
de gérant, se mit à protester en di-
sant que si on lui avait permis de
défendre son titre à 138 livres, il
n'y avait pas de raison qu'il en
soit autrement pour læ revanche à
laquelle Webb s'était engagé. La
discussion dura longtemps sur le
sujet et Webb en vint à déclarer
qu'il était prêt à abandonner son
titre, à condition de ne pas être
suspendu par la Commission.

Lä-dessus, Castilloux se mit à
dire qu'il avait bien raison d'af-
firmer que Webb avait bel et bien
peur de le rencontrer, de nouveau.
Les choses s'envenimèrent à un
point tel que l'on crut que l’on
assisteralt immédiatement à la
rencontre tant attendue.
Finalement, on en vint h une en.

que le Montréalals, mais ce der-

nier progresse tant depuis quel-

que temps, et !! rogne si durement

.que le match attirera sans doute

une foule considérable. les deux

petits boxeurs se sont déjà ren-

contrés, 11 y & 18 mois, à Toron-
to, et Richard fut déclaré valn-
queur, après Bb rondes, parce que
Pueci fut disqualifié à cause de

; tactiques trop rudes.

|
; Cagney vs Claybourne et

Savoldi vs Raymond.

finales serontDeux grandes
{présentées au marché St-Jacques,
lundi. En grande finale, Georges
Cagney, le populaire et sclentiti-

 

 

Béchard, Marcel Lachapelle ren.
contrera Roland Saint-Georges.
;Frankie Hamilton en viendra aux
I prises avec Marcel Caron et Benny
Sundherg at Roger Allaire seront
les adversaires lors du lever du
rideau,

| Le programme de lindi sera le
(premier depuis longtemps qu'on
[organisera avec des concurrents
exclualvement canadiens.

“DEUX GRANDES FINALES AU ST-JACQUES, LUNDI
9--——— re——

record des plus Imposants tant à
Montréal que dans toutes les vil-
les qu'il à visitées, et Angelo S1-
voldl, un nouveau venu dans nns
[arenes se disputeront les hon-
neurs de la victoire. Ce dernier.
faut en sera À sa première appart

{que luiteur de Québec disputers tion dans nos arènes locales, nous

la victoire au sensationnel lutteurgarrive avec tune série de victoirna

noir, Jark Clayhbourne. Cette ren- remportées sur les meilleurs poid:

tente par laquelle les deux boxeurs contre qui sera de 3 de 3 à finir lourde juniors au monde.

scceptaient d'accorder deux livres ; promet d'être des plus intéressan- Eddy Auger, le jeune et popu-

de plus ou de moins que les 135,tes et une dos plus scientifiques laire athlète du nord de la mé-

réglementaires et un nouveau con-
trat en co seus fot préparé et sl.
né.
Le combat aura donc lieu, le 31

de [a présente saison.
Dans la deuxième finale, Larry |lantes victoires récemment, B’au-.

le,Raymond, le populaire athléte
d'El Paso, Texas, qui possède un

tropole qui à remporté de bril-

ra pas la tâche facile dams
match spécial, car sou adversaire

‘

On voit, ici, de gau- Bob Steele.
Fred Duclos, prési- combats sont d’une chute ou vingt

dent. Marry Sheppard, gérant de minutes.

Ces deux premiers

A l'oeuvre

nle, 11 aura défait le meilleur re

présentant de la fameuse famille

de lutteurs des Dusek.
Yvon Robert proteste parce

qu'on ne lui à pas donné ia chau-

co de rencontrer Managoff. ll 6

perdu cette chance en étant dis-

qualifié dans son match coutrs

BIil Longson. Robert a déclaré

qu'il avait eu le dessus avant d'ô-

tre disqualifié et qu’il avait proue

vé qu'il méritait un combat de

championnat.

LUTTE — Lundi, 10 mars

Marché St - Jacques
2 FINALES

CAGNEY vs CLAYBOURNE
— ET —

SAVOLDI vs RAYMOND
Informations CH. 9931

—

—BOXE
PUCCI vs RICHARD

LUNDI, 10 MARS

COLISEUM
RUE GUY

S autres combats d'étoiles

Biilets: $1.00, $2.00, $3.00
1,500 sièges à $1.00

Billets en vente au COLISEUM,
MA. 7813 . SLITKIN a SLOTKIN

tt CHAMPETRE A. C. - BENNY
COHEN - “STEAK HOUSE"

 
 

 

 

on connait l'artisan-

A son arome

on connait la qualité

du tabac La Salle

  

 

 UN PRODUIT DE 8: HOUDE & GROTHÉ LIMITÉE



‘ Mexique,d'aprèsce qu'il a
“Au Mexique, vous ne jouez he|
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Paul Calvert n'est pas enthousiaste du

 

Chez les Dodgers, on parle d'anciens
et dejoueurs actuels du Royal

nant, par exemple, le bras de Head,
la valeur de Vaughan, au 3e but,
la crainie des Cards.

RALPH BRANCA
Cependant, il n’a pas hésité une

minute à faire les plus grands

A la Havanne où les Dodgers
s'entraînent, de même que les
Royaux, on parle beaucoup d'an-
eiens du club montréalais, de mé-
me que de certains qui sont actu-
ellement avec l’équipe.

eaucoup

Un jour, cette semaine, au cours
d'une séance des Royaux au bi.
ton, on a, par exemple, fait les

éloges de Ralph Branca, un an-

vu, à Montréal, lors de la visite
des Dodgers, dans une exhibition,

i lanceur du Royal, qu'on a

lus grands éloges de Maynard
Pee) Dewitt. Ed Head, ancien en juillet dernier. -
lanceur du Royai, maintenant avec “Ce jeune”, a dit Durocher, “de-
les Dodgers, à dit à son sujet: vrait devenir un des plus fameux
“Il ne court pas, il vole. L'an der- ‘lanceurs dans le baseball. Regar-
nier, il a volé 109 buts et il a dez-le. Il a 21 ans. II mesure six
frappé pour 340." - :pieds et deux pouces de taille et

DeWilt a joué avec le Zanes- 11 pèse dans les 220 livres. Il à
ville de la catégorie D, l'an der- | une grande vitesse, I! possède un
nier, Il essaie un grand saut avec beau changement d’allure, Tout ce
le Royal mais on croit qu’il réus- | dont il a besoin, c'est la confiance,
sira.” fl l'a maintenant, mais est-ce qu'il

JACKIE ROBINSON la æardera, toute la saison, c'est à

11 n été aussi question de Juckie : VOT une
Robinson qui était au bâton, à ce | EDDIE STEVENS
moment. Rube Melton des Dodgers!  Durocher a aussi parlé d'Eddie
à fait remarquer qu'il s'agissait Stevens. ancien premier but du
aussi d'un joueur qui pouvait cou- | Royal. “Regardez-le, il est bâti
rir et qui pouvait frapper comme comme un taureau. Ii a 22 ans. II
Vindique la moyenne de .346 avec a beaucoup de puissance. Lui aus-
le Royal, l'an dernier.

Meolton a demandé pourquoi Ro-
binson n'était pas encore avec les
Dodgere. La-dessus, Head a dit
u'il y avait autre chose à consi-

diver À son sujet. Head a continué
en se demandant si Robinson pou-
vait courir plus vite que DeWitt.
Melton a répondu qu'il favorisait
Joe Tepsie sur les deux et il a ajou-
té que Reiser pouvait aussi courir,
quand sa jambe était guérie.

Head se retourna pour demander
l’avis de Vinstructeur Jack Pitler
sur le sujet.

“DeWitt est le coureur le plus
rapide dans toute l’organisation
des Dodgers”, a répondu Pitler,
sans hésitation aucune.

Pendant ce temps, Robinson
avait frappé un long coup dans
Je champ gauche et un autre bon,
au-dessus du 2ème but.
Mel Jones était présent et il a,
Alors, ‘ait la déclaration suivante:
“Je ne vois pas ce qui peut em-
pêcher sa montée. 1 peut tout
faire, à l'exception de rester au
Waldorf.”

RECORD DE BUTS
SUR BALLES

“Je sait une chose”, a dit Mel.
ton, “si Robinson passe aux Dod-!
gurs, il établira un nouveau re-
cord pour les buts sur balles. Il
évitera quatre balles dirigées vers
sa téte (dusters) et il s'en ira au
remicr. H faut ivi accorder ceci,

je compren:ia qu’on a tenté de l’at-
traper, toute la saison dernière,
mais il a su éviter les balles pour
sourire sans rien faire paraître”,

Léo Durocher était auesi pré-
sent, près de là. Dans la conver-
sation qui suivit, comme d'habitu-
«de, le gérant des Dodgers n'a pas
voulu faire de prédictions. Il a
posé plusieurs conditions au sujet

“si à besoin de confiance. Jd'aime-

rais qu’il soit furieux contre quels
qu’un, un de ces jours. Tout ce
dont il a besoin, c'est de l'audace,

d'audace.”
TOM TATUM

Au sujet de Tom Tatum, qui
a frappé .319 pour le Royal, l'an
dernier, Durocher a déclaré: “C’est
un homme maintenant. II n'est
plus le jeune garçon qui est venu

nous, il y a quelques années,”
- MARV. RACKLEY”

Durocher a, aussi,
Marv. Rackley qui a volé 63 buts
et qui a frappé .305 pour le Royal,
l'an dernier. Il a fait son éloge.

JACK PAEPKE
Fypfin, Léo en est venu au su-

jet de Jack Paepke qui a été lan-
ceur pour le Royal, pendant quel-
que temps, en 1946. “Paepke est
un solide gaillard qui ressemble a
Eddie Bracken. out le monde
dans le club espère qu'il fera le
grade parce qu’il est toute une at-
traction et crée sensation, soit dans
le “dugout”, soit à l'hôtel Na-
tional ou les Dodgers se retirent.”
On sait que Paepke est à l’essai

au premier but avec les Dodgers.

  

Roy imiterait d'autres as
du baseball en

commentateur

devenant un

radiophonique

parlé de

 

 

au baseball, mais vous devez tra-
vailler pour jouer”. Telle à été la

déclaration de Paul
Calvert ex:lanceur |
des ligues mineu-
res, à son arrivée
a Montréal, ces
jours derniers, |
apres un séjour a |

; Cuba, où il 3Jou
avec Jean - Pierre

Paul Calvert Roy, Roland Gladu |
et Stan Bréard. Calvert en est.
venu à cette conclusion, après avoir|
parlé avec des anciens joueurs des
majeures qui ont quitté le baseball

: organisé, après avoir été attiré par |
les offres fabuleuses de dollars
mexicains des frères Pasquel, de la

‘ligue du Mexique. Calvert joua
avec ou contre ces mêmes Joueurs,
dans la ligue d'hiver de Cuba, et
il u même été suspendu du base-!
ball organisé pour sa participation '
.aux joutes de ce circuit.
i “Tout le monde aime à entendre
parler de la situation qui existe
au Mexique et je puis en parier|
longuement, car les joueurs avec
qui je suis venu en contact, ne
m'ont rien caché de leurs expé-
riences dans la ligue mexicaine”|

Ide dire Calvert, ancien artilleur!
local, qui a évolué pour le Toronto, |
de la ligue Internationale, l'an
dernier.

Et Calvert continue de la sorte: !
“La vie ne semble pas facile au!
Mexique. La température est chan-|
geante, par le fait que les joueurs !
doivent évoluer, un jour. sous une
température tropicale, pour grelot-
ter, le lendemain. alors qu'une par-

|tie a lieu à un endroit où l'altitude
‘est beaucoup plus élevée.

“ Puis les conditions de trans-
port énervent les joueurs. Les rou-

  

tes sont cahoteuses et à certain |
endrait, on passe prés de précipi-
ces de plus de mille pieds. Les au-!

De retour de la Havane depuis fres moins jmportantes de club. iobus sont vieux et nullement con-
mardi, Jean-Pierre Roy, lanceur

‘du Royal, l'an decnier, est venu
nous rendre visite à nos bureaux, ‘
Jeudi après-midi, et nous a con-

lié qu'il songeait sérieuscment A
abandonnar sa carrière d'arti!-
leur du baseball, pour devenir!
annonceur À la radio. I! suivrait'
donc ainsi les traces de d'autres
"fameux joucurs de baseball, dont
{Frankie Frisch o Dizzy Dean,!
qui se créère une belle réputa-
ttion comme éommentateurs A la
radio, !

Le nouveau travail de Roy
consisterait à douer les comptes |

canadiens.

Les nombrenx admirateurs
amis de Roy soubaiteront qu"!
obtienne la position d'annonceur
qu'il desire. afin qu'il reste parm!
les siens pour faire profiter les
auditeurs de la radio de ses
grandes connaissances dans le
baseball. Nu! doute qu’il saura
intéresser tous et chacun dans
ses commentaires formulées de-
vant le micro. Jean-Pierre nous
à dit qu’il avait déjà eu l'occa- |
lsion de parler à la radio. dans
des entrevues, ic! même à Mont-
réal, et qu'iles'en était bien tiré.

fortables. Quelquefois, les clubs
voyagent par train, et là encore,
l’amelioration n'est pas notable. I!
Il n'y à pas de nourriture, à bord.:
Et cette nourriture prise dans les
villes mexicaines ne plait guère
aux joueurs. Îls sont loin d'appré-
cier les plats mexkains comme

; diète quotidienne. La plupart des
‘joueurs avaient hâte de retourner
jen Amérique, pour goûter leurs
mets favoris”.

Calvert est très bronzé et il son.
bie en bonne condition, après son
;séjour à Cuba. I] est pret a une
lentrevue avec George Trautman.

rendus en français des joutes du |Pour notre part. mous trouvons COMMissaire du baseball mineur.
Royal, À la radio. I! se verrait.
Aussi confier une chronique spor-
tive matinale, chaque jour, A5,
h. 30. Roy doit recevoir une ré-*
ponse définitive à ce sujet, dans’
une semaine, du poste avelequel
H est en pourparlers. actuei'e-

| mem,

Jean-Pierre nova a appris que
16 montant d'argent qu'il retirera
de ses nouvelles fonctions sers
!des plus “intéressant”. M avour,
même que rette somme l'empé- ;
chera de trop regretter d'avoir

t

 

que ia volx de Roy est honne af
qu'elle donne bien A la radio.

LE MEXIQUE
Roy, qui à joué au Meuique et

A Cuba, n'est pas d'accord aves
Paul Calvert au sujet des hasards
du voyage, du peu de confort et
de la mauvaise wnourriture que
doivent envisager les joueurs de

baseball évoluant au Mexique. 1!
dit que la nourriture y est boune

si on paie le prix et 11 ajoute que
l'on ne peut s'attendre à de la
dinde lorsqu'on ordonne des

accroché son gant et d'avoir par chiens chauds! Roy est d'avis que
le fait même, refusé une offre de la situation de la nourriture est
"$10,000 pour une raison d'un la même au Mexique du'ailleurs,

alors qu'on reçoit pour le mon-

11 voulait demander sa réinstalla-
tion à Trautman.

Calvert croit, de même que les
joueurs mexicains, que le ban de
cinq ane imposé par le commis-
saire Chandler. sera aboli, main-
tenant que les Américains en ont
assez du baseball joué. au-delà de
la frontière du Rio-Grande. Pour
la plupart. ils serent heureux de
reprendre leur carrière dans des
ligues américaines.
“Les Mexicains espéraient des

exploits trop surhumaine de la part
des ioveurs américains dont on

entendu dire
* ee———————_
leur avait tant vanté les prouesses.
Us croyaient que, chaque fois
qu’un joueur américain venait au
bâton, il allait expédier la balle,
par-dessus la clôture, D'autre-part,
ils s'attendaient à des “strikes” de

| chaque balle envoyée vera le mar-
bre par les lanceurs américains,
lEt l'air raréfié nullifiait tout ef-
fort de décocher une courbe” rap-
porte Calvert.

“De plus, les frères Pasquel
voulaient diminuer les salaires à
moitié. Ils prétendaient que les
joueurs n’avaient pas accompli
tout ce qu'on attendait d'eux.
Jorge Pasquelfit même venir ses
joueurs, à une chambre d’hôtel de
La Havune, récemment et il leur
annonça que leurs salaires étaient
diminués. Il ajouta que ceux qui
n'étaient pas satisfaits de la chose,
pouvaient quitter le club, Mais la
plupart voulaient continuer à
Jouer, parce que, même après la
dimunition de salaire, ils rece-
Vaient encorc un peu plus que
dans le baseball organisé, Au Me-
xique. on ne donne pas de boni
pour la signature d'un contrat. En
outre, il y a le fait que les joueurs
susupendus n’ont pas d'autre al-
ternative que de retourner au Me-
Xique,

Calvert, qui était présent à une
joute de hockey éliminatoire de la
igue Junior, au «Forum, mardi
soir, avait sa lére occasion de voir
une joute de hockey, cet hiver. Ii
est incertain quant a son avenir
dans le baesball.
n appartient toujours aux Leafs,

mais il doit voir Trautman s’il
veut être réinstallé. S'il faillit
à la tâche, il ira ut-être au
Mexique. “Mais avec les yeux bien
grands ouverts" a-t-il dit.

Réunion du baseball
amaleur, a Québec,
dimanche aprés-midi
QUEBEC, 8.—(Spécial au “Petit

Journal”) — Le président de I'As.
sociation provinciale de balle
molle. enr'g… Elzéar Poltras, gé.
rant de l'Ocuvre des Terrains de
Jeux, de Québec, Inc, à convoqué
une réunion de l'Association pour
dimanche après-midi, au parc Vic-
toria. au chalet central de l’Oeu-
vre des Terrains de Jeux. La réu-
nion débutera à 2 h. pour permet.
tre aux visiteurs de reprendre !e
train de retour.

A cette réunion, il s'agira d'en.
tendre les rapports des secrétaires
et trésoriers et le président de
l'Association fera Une revue géné.
rale de l'organisation depuis ea
fondation.

Tous les officiers seront pré.
sents pour la circonstance et fl y
aura des directeurs de Montréal,
Québec, Portueuf, Trois-Rivières,
Grand'Mère, Shawinigan, St-Gré-
goire, Lévis, etc.

V y aura ‘galement élections des
officiers,

++Vewos57

des succès de son club, mentinn- club du Mexique ou d'autres of-
tant que l'on paie.

 
JOUEURS DU ROYAL A TABLE, A CUBA

Qerry GoFWIin, le secrétaire de route du club de baseball, te Royal de
Montréal, neus fait parvenir une photo de quelques Joueurs de l'équipe
actuellement
Joueurs à tab
the, Turk Low

l'entrainement à la

    vis par des Cubslns. On rernarque à partir
Ed Nuity, Walter Olsen, Meagher at Fred

Mavane, su Cuba. On velit, isl, ces

   
wont ded aspirants à un poste régulier avec le Royal,

-

Joan - Pierre croit que les
joueurs sont bien payés et bien
traités au Mexique. “Pasquel paie
toutes les dépenses et je ne vois
pus pourquoi on se plaindrait
dans de tolles conditions” nous
a-t-il  expliqué en terminant la
conversation,

LeDefoy & Legaul
aura un bon club

  

Te Tefoy & Tcgault a fait ac.
quisition de piusieurs joueurs pour
son elub de balle moile de la ligue
Senior des parcs. I s'agit de Paul
Gagnon. Adrien Paul, René Ga-
duua, ex-lanceur étoile du Christ.
Roi, Avec ces joueurs et les an
vlens le Defoy fera parler de lui

Le club organise un bal au profit
des joueurs et ve soir-là, chaque
porte.couleurs du club recevra un
coupe.vent. Inf: Roland Boivin,
HA. 6166 et FR. 0749,

sain, désalté

Goûtez-y!
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rant,

rafraîchissant.
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TOE BLAKE est un “réritable LES RED WINGS DE DETROIT

Canadien français, comme nous déticnnent actuellement une série

l'avons toujours soutenu.. (eux de sept parties consécutives aans

qui auraient pu en douter et qui défaite, comprenant 4 victoires et

étaient dans la chambre du Ca-|8 nulles... Leurs joueurs de dé-

nadien, samedi dernier, sont | fense ont repris leur aplomb et

maintenant absolument convaln-

|

Stewart, Quackenbush et McCaig

cus, A leur tour... En effet, le pd- sont particulièrement A leur meil- |

re de Toe Blake était présent et leur dans .ce secteur... Om peut

Toe était fier de le présenter à dire également que Harry Lumley

tout lo monde... Or, dans la con- ‘est aussi bon que l'hiver dernier,
versation qui a suivi, le père de ‘Après un début chancelant... On

Blake a préféré parler français, |sait que l'instructeur Dick Ervia a

affirmant même qu'il avait cec-, beaucoup d'admiration pour Lom-|

taines difficultés avec l'anglais. ley et qu'il ne serait pas surpre-
M. Blake a dit que san épouse nant qu'il le choisisss sur son

était, avant son mariage, Azélie équipe d'étoiles, cette saison...

Filion... 11 a ajouté que, dans In| WALLY STANOWBKI qui,.A no.

maison, on ue parlait que fran- tre avis, à été un des joueurs les

cais... Disons, en passant. que [plus utiles A son club des Leafs,

c'était une des rares fois où M. en jouant avec vigueur et offi.

Blake avait l'avantage de voir | cacité jusqu’à 50 minutes par jou-

 

La vie à Cuba

avec le Royal. —

  

avec Edits
mands comment ses membres pou-
vent faire pour assister à toutes
les parties ou presque. L'enthou-
siaems est plus grand qu'à Brook-

son fils évoluer sur la glace... M. te, dans la plupart, serait vendu {tre qui, blen que personnelle, est des loteris est, ici, organisée par l'état.

M. Blake n'a pas souvent l'avan- par le Toronto, la saison prochai. plus intéressantes pour nos tec-

tage de s'absenter de la ville ne, cela si l’on croit une rumeur | teurs et c’est pour cette raison que

d'Ontario où il demeure.
DES JUGES DE BUTS neutres reprocherait à Stanowski de ne pas

|

blier À peu près au complet.
de bonne source. . . Conny Smythe ‘nous avons jugé à propos de la pu-

Elle!

devraient agir, dans toute la li- être puni assez souvent en ce sens | nous vient de “Gerry” Gosselin. Le

gue Nationale,
le “Free Press” de Detroit... On que les autres... 81 Stanowski

salt que, cutte année, on en est est sur le marché, en tout cas,
d'information du club de baseball

Montréal, 

vient de suggérer : qu'il ne joue pas aussi rudement | secrétaire de voyage et directeur

Elle nous est adressée

venu aux juges de lignes neutres | nous sommes presque prits & con- comme suit: “Senor Charles Mayer,

| sciller
dicn... Stanowskl a 26 ans et
il devrait avoir encore de bonnes

années devant lai... C'est un
‘joueur spectaculaire et il serait,
sans doute, aimé par les amateurs
de Montréal... dans cette langue.

ADAM BROWN, des Hawks, est parle sur le sujet ainsi que sur bien

assez souvent... Le géraut Frank

Selke du Canadien a même de-

mandé aux autorités de Ia lizue,

À la dernière assemblée du 4

mars, des juges de lignes neutres

pour le reste des parties des Ca-

nadiens... On sait qu'on n eu

assez souvent des difficultés avec

les juges de buts, cette année. ait.

leurs sinon à Montréal... Si les

juges de buts étaient neutres, les

arbitres auraient plus confiance et

ne risqueraient pas de renverser

les décisions comme ce fut lc cas,

À Montréal, il y a un an environ

et comme ce fut le cas, à Detroit,

la semaine dernière...  Fn toat
cas, il s'agit d'une excellente sug-

gestion, mais comme dans celle

des juges de lignes neutres, il fau-

dra du temps pour la faire adop.

ter bien que le président Campbell

soit sympathique à tout mouve.

ment de ce genre... Ainsi, Camp.

bell a fait accepter, cette année,

l'idée d'envoyer des officiels neu-

tres à toutes les parties des sé-

ries... Il y a quelque trois ans.

le président Dutton du temps

avait fait décider de changer la

méthode qui régnait du temps du

regretté président Calder cn ussi-

nant des juges de buts neutres

seulement, dans les deux premiè-

res séries de la coupe... Fucore

une fois, cette année, tous les of-

ficlels, c'est-a.dire le chronomé.
treur, le secrétaire des buts ainsi

que le secrétaire des punitions et

les juges seront des neutres en

ce sens qu'ils viendront d’une au-

tre ville du circuit...
DICK BRAYLEY, I'enthousiaste

par excellence de la crosse, a con-
voqué une grande assemblée pour

dimanche nildi, à l'hôtel Pennsyl-

vanie... Tous les intéressés sont recrues… Thompson est toujours

invitée... dans l'organisation des Dodgers…
———————

ees

veut dire, vous l'avez

ticipé au plus grand nombre de on va le constater :

parties, soit 56, dans Ja Natio- “C’est merveilleux de passer son

nale, mais il est ausei le joueur ‘anniversaire de naissance sous le

d'attaque qui a été ie plus puni... ciel de Cuba. C’est, en effet, la

I à passé 77 minutes au cachot et, deuxième année consécutive que ma

dans ce domaine,

autres rudes alliers dont les noms ' u as pu |

suivent : Guidolin, Ezinicki, Ho- les communiquées déjà envoyés, le

reck, Chamberlain et Meeker... |club qui agagné, l'an dernier, la
BILL MOSIENKO, a réussl son Petite Série Mondiale, se réorga-

20e but de la saison, lundi der-

nier, contre les Rangers et il est

ainsi devenu le 15e joueur de la

ligue Nationale à avoir atteint

ce total, cette année. .. , yo

Forum. Bill Reay, du Canadien eet | Tiennent d'arriver.
devenu le 16e joueur du circuit à
avoir compté 20 buts...

JOHNNY HOIOTA,

land, vient d'abaisser le record de
46 buts de Joe Bell, du New.Ha.

ven, établi l'hiver dernier, en

passage.
“Nos deux fameux joueurs de

; des ampoules. Ce dernier a en-

.  graissé d'au moins vingt ivres

da Cleve mais Clay Hopper se promet de les
lui faire perdre.

ligue Américaine, dimanche der. dis que Laga,

nier... Et dans ce circuit,

autre record n été établi lorsque Ne perd pas son femps. é

le Pitusburgh a joué 10 parties de Une dizaine de lettres par jour.

suite sans défaite... Le St.Louis Comme il n’est pas marie, on peut

a mis fin à cette série en battant | présumer que, comme les marins,

les Hornets par 8 A 4, dimanche il a une amie, à tous les “pares”.

dernier... “Rav Hathaway,
sen °! rlie Farrell, qui sont pour

ECrtsien gérant la troisième année consécutive avec

du Royal de Montréal, dirige ac- le club, se plaisent àparter des

tuellement une école de baseball < ractions montreaiaises €

dont les cours sont suivis par 200

 

à la bouche.

“George Shuba, qui a
“l'embonpoint, 26 propose bien de

son achat par le Cana- | Director de los deportes”, ce qui
compris,

monsieur Charles Mayer, directeur | ; iracl on |
des sports. Voilà donc Gerry qui, es miracles. Qu'on le croit ou non,

apprend Vespagno! et qui s'oublie

au point de nous adresser sa lettre

Daitteurs Il

non seulement le joueur qui a par- | d'autres bien intéressants, comme|

by dans jouer au golf, cet après-midi, tan-! '

çomptant son Ae fin a 1, Gerheauser et De va pas au Stadium mais à “pelota”.

ani Witt sont allés à la pêche. Laga Il n'y a pas de bureau de
It “écrit | mais un “officio de correos”. Mais,

a gene sont assez industrieux
pour ge trouver de l'ouvrage C'est
Pourquoi, on voit, à tous oins
e rue, des gens assi: errière

une roulotte, attendant des clients.
On vend depuis les fruits jusqu'aux
balais, sans oublier les gateaux,
les peignes, les images saintes, les
statues, etc et, aussi, des balles de
baseball.
“Le vite de notre académie mili

"taire est merveilleux. On ya opér

 

   

 

on l’a bäti en deux semaines et
| Uintérieur so compare à celui de
Montréal.
“Les plus anciens joucurs sont

partagés en quatre grandes cham-
bres et les autres sont dans un
grand dortoir.
“Le déjeüner quotidien sat de 8

a 9. Le lunch, où l'on sert des
sandwiches, obtenus par faveur à
50 cents l'unité, eat servi, à midi.

 

11 dépasse les fête tombe durant l'entrainement. |T4 souper est à 5 heures. Co sou-

Comme tu ae pu le voir, dans per est execilent. I comprend cou-
pe de fruits, salade, viande, bifteck,
avec légumes et dessert à la mode.

: pe ! “Deux soirs par semaine, un au-

nise surtout de vétérans qui nous tobue conduit les joueurs à la ville
ont aidés à tout balayer sur notre | ear nous sommes à 14 milles du

“centre.
“Hy a un seul inconvénient, Il

Jeudi, au ; troisième-but Riggs et Jorgensen 'y a des maringouins, gros comme

des mouches. Il faut leur livrer

“Naylor et Fontaine ont déjà constamment une lutte acharnée.
| “Tes gens parlent en général
|lespagnol, mais, avant uns couple
de semaines, je pourrai me dé-
brouiller. Le français st le latin!

“Naylor ef Chet Kehn sont allés "aident beaucoup.
“Quand on prend un taxi, on ne

oste

tous les cubains savent compter
leurs “pesos” — dollars — en an-
glais, jusqu'à dix,

“Nous n'avons pas le temps de
John Gabbard nous ennuyer car, chaque fois que

[nous avons un message à faire, il

I

ris de!"

faut voyager 14 milles.

|! La nourriture est excellente.
| + ; _

jeunes qui les écoutent en ont l'eau| La température est de 90 de

   
rés, dans le jour, mais fraiche

a nuit.

“Je t'enverrai d'autres nouvelles

et potins, bientôt. En attendant,

© |lyn. IF y à des batailles à tous

|

je te laisse l'au revoir avec mes

Nous venons de recevoir une let. moments. On parie sans limite. La | amitiés. A bientôt.”
GERRY.

 

Joueurs favorisés,

| cetteannée
BILL DURNAN ET MAURICE

* RICHARD sont deux joueurs du

Canadien qui sont vraiment favo-

ris pour retirer $5,000 en boni, cetle

saison. Durnan est certain de rem-

porter les honneurs du trophée Vé-

zina, ce qui signifie un boni de

$1,000... S'il est choisi comme mem-

bre de uipe d'étoiles, ce qui est

probabye, il recevra une somme ad-

ditionnelle de $1,000... Durnan est

certain de recevoir un autre boni

de $1,000 comme appartenant au

club qui a remporté le champion-

nat de la ligue Nationale... 11 y 8

aussi deux autres milles tlollars à

gagner si le Canadien triomphe

ds in les deux séries de la coupe

Stanley... Maurice Richard, lui. peut

faire le même montant en étant

nomméle joueur le plus utile à son

club pour le trophée Hart, comme

lil est favorisé en ce sens, en étant

choisi sur l'équipe d'étoiles, comme

la chose est certaine. et en appar-

tenant au club vainqueur de la cou-

pe Stanley...

Sur le sujet, faisons remarquer

que la ligue a fait un beau geste,

cette année, en décidant de ces oc-
(trois à mêmes ses coffres. Les

temps sont bien changés à compa-

rer à il y a longtemps et même à
il y a quelques années. Ainsi, l’ar-

bitre King Clancy faisait remar-

quer qu'a une série de la coupe

Stanley a laquelle il a pris part et

ans laquelle il a joué 12 parties, il

n'avait reçu que $157... Un autre

cas du passé est celui de Frank
 Brimsxek qui, la même année, a ga-
gné les trophées Vézina et Hart,

tout en étant choisi sur l'équipe

d'étoiles. l'ourtant, Il n’a absolue
ment rien retiré pour ces honneurs,

comme c’eat maintenant le cas...
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Nos Canadiens sont à l'honneur
Si la cédule était comme auparavant,
Nos Canadiens, seraient pour une autre fois de l'avant.
En effet, après les cinquante joutes ordinaires,
Les nôtres devancent de cing points le plus proohe adversaire.

Mais même si la cédule est de soixante parties,
Nos Canadiens sauront être de l'avant
Et oela pour la quatrième saison consécutive.
Un record de tous les temps.

Notre équipe n’a guère changé
Sauf quelques exceptions, deux bonnes recrues, Gravelle et Léger.
Les joueurs sont les mêmes et la direction aussi.

Ausri, y règne l'esprit de combat de jadis.

Plusieura joueurs sont en vedette.
Comme à l'ordinaire, Richard, pour les bute;
Durnan dans ses ropres bute;
Ët dans l’entier, éfense, pour son goût.

Comme mention honorable, il faut citer
Irvin, Phomme qui aait diriger.
O'Connor, qui sait très bien remplacer
Et nos recrues, qui aont à se classer.

Parmi les records, plusieurs sont à convoiter.”
D'abord, Durnan d'un, presque assuré,
Richard, pour un autre, doit réver,
Enfin l'équipe entière, songe à le coupe S'anley.

Soyons fiers des nôtres, Myntréalais

ot aane plus de délais, vantons-les,
Espérant que leurs réves soient exaucés,

Pour qu'enfin, de nouveau notre ville soit Ronorde.

D'un ami de tous,
Roland Gauthier, St-Henrt, Montréal

continuer la série de coups de eir- |

leuit qu'il avait commencée, l'an:
dernier. Edward Nulty et Walter

Olsen, deux copains de Cali) ornie, '

passent leurs loisirs ensemble. ,

“Naylor a failli se porter, ré-

cemment, acquéreur d'un terrain

lde golf qu'il aurait géré, prèe de AN)

chez lui. Selon lui, il y a une for. | AJOUTE

  

  

      

    

| tune à faire dans ce domaine. Avec
*Kehn, il reconnait qu’il n’y a rien

pour battre les terrains de golf
| des environs de Montréal.

“Newcombe, Campanella et Ro-
# binson sont arrivés, tandis que
Partlow est attendu, d'un moment

‘à l’autre. Ce Campanella est tout
un joueur. Dans son département,

il est à #6 demander s’il n'ira pas
aussi loin que Robinson.

“J'ai eu l'avantage de causer
avec Roy, Bréard et Gladu qui,
tous trois, jouaient pour Cienfugos.
J'ai vu lancer Jean-Pierre. lls ont
un bon club mais les joueurs sem-
blent manquer de coopération.

FL est définitif que le Montréal
sira à Panama. Nous quitterons la
Havane, le 18 mars, pour ne re-
venir que le 22. Le 15, une céré-
monie spéciale marquera la partie
nue nous jourrons contre un club
oral, Une délégation de marins
canadiens, de passage, iri, aura une
‘pection réservée. Nous sommes à
organiser quelque chose de bien
pour la circonstance, |
‘Les Cubains sont fous du bass-

bail. Riches et pauvres
es

font un
devoir d'assister à toutes les joutes. |
Dans la classe pauvre, on ve de-

@La vie est belle?
Alors, vite!, multiplies
votre plaisir: prenes
7-Up, le breurage pé-
tillant par excellence,

l'ami de is gaieté.

Il "revigote**
toutelsfsmilie,en; À
toute Occasion. Ÿ
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IN MEMORIAM

Il y a dix ans, le monde du hockey était dans la
douleur de Ia perte d’un de ses plus fameux joueurs

LEPETIT,§JON
le plus grand hebdomadaire français d'Amérique
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NUN Dés Plus
FAMEUX dOVEURS

DE CENTRE -

Sly aeu dix ane, hier, soit le 8 mars 1937, décèdait, des suites d'un accident survenu
le 28 janvier précédent, un des plus célèbres Je rs de hockey de tous Ise temps. Nl
'agisanit, on l'a deviné, de Howie Morenz, maintenant parmi les immortels du Temple
o renommée. A cette occasion, le “Petit Journal” publiait une page complète que
nous reproduisons, Ici, A dix ans d'intervalle, Cette page a tellementi essionné, dans
le tempo, que nous avens cru bon de la er, de nou : Le dessin,
Pierre Saint-Loup, faisait voir, comme le constate, les principaux détails de Ja
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RECORD COMPLET
OE MORENZ

BUTS ASSISTS POINTS

.
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JAMAIS LES
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carrière du célèbre joueur du Canadien et comprenait également ies t. "oignages des
principales personnalités sportives. On relira, avec intérét, ces témoignages. On cons.
tatera que plusieurs de ceux qui exprimaient leur opinion, dans le temps, sont, aujoura
d'hui décédés. Mentionnons: LA. Larivée, notre confrère en journalisme, Eddie
Gérard, un des Joueurs du temp Morenz, l'honorable Fernand Rintret, anclon diret-
teur du Canadien, Ceci) Hart, le gérant et l'ami personnel de Morenz et le juge Amédée
Monet, anclen directeur du Canadien. (Dessin exclusif au “Petit Journal”, droits réservés).
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Maurice Richard refuse de faire son Babe Ruth avant
LE PETIT JOURNAL, 9 MARS 1947

son départ pour Chicago où 1l fera l’impossible pour

augmenter son avance sur Max Bentley des Hawks
Dans cette partie, d'autre part,

consécutive du chompionnat — Richard est
assistances

ou banc des punitions. — Chicago à Toronto,
Bentley et Billy Taylor ont le plus d

le Canadien peut rendre plus certaine la 4e conquête

encore à dix buts de son record. — Mox

et Gus Mortson en est rendu à 125 minutes
samedi, et Toronto à New-York ainsi que

Detroit à Boston, dimanche.

MOSDELL NE REVIENDRAIT PAS AU JEU AVANT LES SERIES

Par Chorles MAYER

On sait que c'est 3 Chicago que Babe Ruth a

accompli un exploit dont on parle sl souvent dans

la carrière mouvementée de ce célèbre et fameux

Joueur de baseball, Oul, c'est à Chicago, que, d

une partie d’une série mondiale entre les Vanke

de New-York et les Cubs de Chicago, Ruth pointa

avec son bâton un endroit dans le champ extérieur,

en déclarant qu'il cogneralt un circuit dans cette

direction. Charlie Root était au monticule et I! eut

connaissance du geste et de la déclaration de Ruth.

Malgré tous ses efforts, cependant, il ne put empé-

cher Ruth de frapper un coup de quatre buts dans la

direction indiquée à l'avance.

Vendredi, nous étions s la chambre du Cana-

dien. après [a pratique, et en causant avec Maurice

Richard, nous avons pensé à Babe Ruth ainsi qu'aux

buts. Pour nous, Richard est le Babe Ruth actuel

du hockey et quant aux coups de quatre buts Richard

nous fait également pensé à Ruth puisqu'un but,

aprds un certain nombre du moins, est jugé comme

un cireuit au baseball. On sait que Ruth détient tou-

jours le record pour les coups de quatre buts en uns

saison tandis que Richard a les mêmes honneurs

pour le nombre de buts en une saison.

Or, en pensant à toutes ces choses et à la partie

que le Canadien joue à Chicago, dimanche soir, alors

que Richard est opposé à son plus proche concurrent

Max Bentley. dans la course aux honneurs chez les

pointeurs. nous avons demandé à Richard s'il ne

ferait pas son Babe Ruth, dans un sens, en nous

prédisant combien il compterait de fois dans la par-

tie,
Richard a toujours été modeste et inutile de dire

Qu'il s'est récusé Immédiatement en disant qu'il n'é-

tait pas un Babe Ruth d'abord et qu'il n'oserait ja.

mais prédire combien il compterait de fois dans une

joute.
Richard ne nous a pas caché, cependant, qu’il fe.

rait l'impossible pour compter le plus souvent, di-

manche, d'abord parce qu'il n'est pas indifférent à

s'approcher de son propre record de 50 buts en une

saison et aussi parce qu'il tient bien à terminer la

saison avec le plus grand nombre de points. Diman-

che soir, iI aura comme un stimulant dans la pré.

sence de Max Bentley sur l'équipe adversaire. Ce

Max Bentley est justement ce plus proche concur-

rent dont nous venons de parier. Max a 60 points,

3 de moins seulement que Richard. D'autre part,

Bentley et ses coéquipiers ont deux parties de plus

à jouer que tes Canadiens.
Evidemment, Richard ne craint personne pour le

nombre de buts car Il en a beaucoup plus que ses

  

 

plus proches concurrents Max Bentley et Bobby

Bauer qui en ont 36.
Un autre stimulant pour Maurice Richard réside

aussi dans la présence de Max Bentiey. En effet,

ai x finlssait par terminer en tête des pointeurs,

I! serait un aspirant danger: pour le trophée Hart

accordé au joueur le plus utile à son club. Pour ceux

qui sont surpris de cette affirmation, rappelons que

Toe Biake, en 1938-39, obtint Je trophée Hart. On

avait jugé, dans mes, que Blake méritait le

trophée parce qu’il ait terminé en tête des poin-

  

  

  
   

teure et, surtout, parce qu’il avait grandement rendu’

service à son club qui avait fini la salson, en der-

nière position de la ligue.
n'avait pas été IA, non s
en dernière place m ncore plus en arrière et

encore plus dans le marasme. On pourrait se servir

des mêmes arguments pour Max Bentley, bien qu'on

compte que tel ne sera pas le cas.

En continuant dans les statistiques, on constate

que Max Bentley et Billy Taylor, ce dernier du Dé-

troit, ont le plus d'assistances, 35. Bill Durnan est

toujours fe meilleur gardien. Charlie Rayner à le

plus de btanchissages. La ligne Bentley-Bentley-

Mosienko a le plus de points. Enfin, Gus Mortson

reste le p‘ue puni avec, maintenant, 125 minutes

passées au banc des punitions.
AUTRES PARTIES

Samedi soir, le Chicago a joué à Toronto. Diman-

che, les Leafs vont à New-York tandis que le Dé-

troit, qui n'a pas perdu une seule fois en 7 joutes

et qui ne désespère pas de déloger les Rangers de

4ème, position. se rend à Boston contre les Bruins

qui sont à 4 points en avant des Rangers et qui sem-

  

  

 

 

blent devoir être les opposants des Canadiens dans, Cowley, Boston .

la première des séries de la coupe Stanley.

MOSDELL ASSEZ GRAVEMENT BLESSE

En dernière heure, on apprend qu'il se peut que

Ken Mosdell ne joue pas avant les séries de la coupe

Stanley. Mosdell a été blessé à l'épaule droite,

jeudi, non pas par Jack Stewart, comme on l’a dit,

mais bien en arrivant sur un poteau de fer qui relie

les panneaux de vitre spéciale, aux extrémités de la

patinoire.
1 y a longtemps déjà, nous avons suggéré l'isole-

ment de ces poteaux avec du caoutchouc ou un maté-

riel quelconque. On ne l'a pas fait. On s'est expoté

aux accidents dans le genre de celui survenu à Mos-

dell et H peut y en avoir de bien plus graves encore.

En dernière heure, nous apprenons que Roger

Léger souffre encore de son mai d'épaule et qu’il

n'a pas accompagné le club à Chicago.
 

Défaif vendredi, le
Royal aura donc les
As commerivaux, mardi |
 

Plaintes au sujet :
des éliminatoires
‘chez les juniors
 

Dans la ligue Junior, on sem-

ELIMINATOIRES DE
LA LIGUE JUNIOR

(2e partie d'une série de 2 de 3;
1s National a ghgné la 1ère par

On a jugé que si Blake
lement le club aurait fini:

10 à 2, Chaque club à maintenagt Iayooe,

Le Royal a perdu sa dernière
ehance de terminer en lère position
de la ligue Senior, vendredi soir,

lorsqu'il à été défait par 3 à 2, par
les Cataractes de Shawinigan, au
Forum, devant une foule d’envi-
yon 3,000 personnes. Il est mainte-
nant entendu que les As de Québec
seront les adversditgs du Royai
dans la demi-finale éliminatoire de
la ligue et que la 1ère partie de leur
série de 3 de 5 commencera mardi,
au Forum. Phil Maloney a compté
le but victorieux au commence-
ment de la Se période, vendredi.
Foster et Bennett ont enregistré
les autres buts des vainqueurs et

 

Pépin et Riopelle ont obtenu ceux,
du Royal.

L'Australie invité
à jouer à Montréal

Te Canada à Invité l'Australie
A jouer sa série de coupe Davis,
dans notre pays, cette année.

L'Association canadienne de tennis

a suggéré qu’on diepute les ren-
contres à Montréal.: On organise-
ralt les parties pour les 7, 8 et 9
août prochains. :
—EP

Débuts de Getliffe
comme arbitre
Ray Getliffe, ex-Joueur d'avant

Qu Canadien. doit faire ses dé-
Bats comme arbitre de la ligue
Nationale, à Toronto, samedi soit,
alors les Leafs sont opposés
  

 

 

ble croire que
trop souvent depuis les débuts des

|éliminatoires. Par exemple, l'ins-
tructeur du National, Georges
{Mantha. déclare ce qui suit: “La
‘situation est déplorable et le
, vainqueur de notre ligue sera en
plètre condition pour représentar
pnotre province dans les aéries de
la coupe Memorial. On entasse
partie sur partie et les jeunes
n'ont pas le temps de se reposer”.
Tag Millar, le gérant du Roya:
junior, pense comme ceci: “Len
joutes trop nombreuses ralentis-
ent nos juniors”. On dit aussi

Que de nombreux parents se plal-
gnent que leurs garçons qui éva-
luent dans la ligue junior, arri-
vent à la maison, fatigués, ner-
veux et irritables.

  

'Mackay signe pour
les Red Wings

“Baldy” Mackay, joueur da dé-
tense des Generals d’Oshawe Jr,
vient de signer un contrat avac
les Red Wings de Detroit, de la
ligue Nationale et !! accompagne-
ra ce club. pour la joute de di-
manche soir, à Boston, contre les
Bruins. Jack Adams, gérant des
;Med Wings. à l'intention de fsire
jouar Mackay à l'aile gauche, di-
manche soir.

ee————————=

auz Black Hawke de Chicago.
Getlitte a commencé la présente

de ligne de lu

   

I. |1aise,

un gain.)

les clubs jouent NATIONAL 2 — ROYAL 3
———_———dep. ——

Gabbard à St-Paul,
Hathaway à Pensacola
‘et Ferrell congédié

Mel Jones. gérant-général du
Royal de Montréal, a annoncé

samedi metin que le contrat de
{“Houest” John Gabbard avalt été
vendu au St-Paul, de I'Association

| Américaine et que le lanceur Ray

Hathaway avait été envoyé à
Pensacola. Ray. qui ne put de-
meurer avec le Royal, l'an der-
nier. à cause d’un mal de bras,

ja'est encore plaint du même ma-
cette année. John et May

‘quitteront la Havane, dimanche,
à bord de l'avion privé de Branch
Rickay, président des Dodgers.
Charlie Ferrell. receveur du
Royal en 1946 et durant une par-
tie de la saison dernière, à reçu
son congé sans condition et il a
pris le chemin de sa demeure, sa-
medi.

Doug Bentley ne
jouait pos à Torente
TORONTO,8. (Spécial au “Petit

Journal”.) — Les Hawks de Chi-
cago n’alignaient pas Doug Bentley
pour Tour Joute de samedi soir, dis-
utée ici, contre les Leafs. Bentley
tait remplacé par le robuste Alex
Kaleta, qui joue toujours de bon-
nes parties, ig ville-reine,

 

  

    
  
tParites du samedi NU” cOMPrIsces)

LES POINTEURS

JB AP Pan | Lewis

         

  

    

  

  

  

 

  

  

  

 

   
 

  

   

  

  

  

  

 

  

 

 

min.

| Richard, Canadien 54 40 23 63 58
| Bentiey, Chicngo .. 52 25 36 60 à
D. Bentley, Chicago 34 55 18

i 8chmidt, Boston . 29 53 38
Taylor, Detroit 35 51 35

+ Kennedy, Torontu 23 47 23

) Bauer, Boston ... 3247 2
| Conaclier, Detroit 214 6
Dumart, Boston . 2: 43 8
Mosienko, Chicago 4a 2

! Blake, Canadien 2341 0
Brown, Det.- Chi. 22 4077
Apps, Torento . 1829 4
Reay, Canadien 19 0 17
Abel, Detroit 24 39 23
Meeker, Toronto 15 36 67

' Kaleta, Chioago 16 38 17
Warwick, Rangers .. 17 36 24
Leswick Rangers 11 35 43
Hamill, Chleago .. 14 34 10
Laprade, Rangers . 2234 9
Lindsay, Detroit 12 22 4:
Lach, Canadien . 16 30 18
Lundy, Detroit 17 30 lv
Stewart, Toronto 13 28 15
Graveile, Canadien .. 14 29 12
Eziniekl, Toronts .... 3
ilussell, Rangers

‘Carveth, Boston
| Hextall, Rankers
! GGes, Chicago
Gardner, Rangers .
Watson, Toronto 1226 #
Horeck, Chi.-Det. 13 26 61
O'Cennor, Canadien . 1926 6
Conacher, Detroit .... 1625 a
Faile, Toronto ........ 12 25 17
Gallinger, Foston 16 24 16
Guidolin, Boston ..... 13 23 69

. 4 9 15 24 10

« Klukay, Toronto . 48 T1T 10
Metz, Toronto ... » 53 12 11 23 10
Smith, Chicago ...... 45 T1522 4
IZ, tiruneteau, Detroit . 43 813 21 12
Allen, Canadien 7121 8
Trudell, Rangers 71471 30
Lowe, Tætroit T 14 21 29
Peters. Canadien ...... 8 1220 27
Colville, Rangers .... 53 4 16 20 14
Léger, Canadien ...... 45 4 15 19 10
Stanowski, Toronto .5h 3161312
Esan, Hoston . 53 6121383
Reardon, Canadien 49 81316882
Smith, Boston ........ 53 11 617 4
Watson, Rangers 42 71517 15
Pike, Ranxers 289 61117 2
Quackenbush, Detroit. 37 512 17 €
1seMarco, Hangers .... 36 7 916 4
Gadsby, Chicago ..... 42 € 10 16 24
Chamberlain, Canadien 43 8 718 73

i Reardon, Boston . 3121515
‘Harmon, Canadien .... 83 5 01447
| Mortaon, Toronto ... «14 14 125
' Metz, Toronto . « 013 €
| Henderson, Roaton so 4 91348
Lamoureux, Canadien 44 2 11 13 10
Gauthier, Detroit 42 11213 2
Crawford, 1lnston 61 1 12 13 J4

Rangers . 52 112 15 23
; Mosdell, Canadien .4 5 71248
; Lynn, Toronte ...... 2¢ 3 91218
{ Thomson, Toronto .. 53 012 12 43
{ Couture, Detroit 4 711 0
Moe, Rangers « 711 0
Hell, Rangers 6 41012
Bodnar, Toronto . 4 81010
Wares, Chicago .. 3 T1021
Cooper, Rangers . 2 R 1934

Fillon, Canadien a ¢ 3 212
Bouchard, Canadien 8 4 94s
Reise, Chi<Det. ..... « 50924
Siewart, Detroit 4 6 971
Nattrass, Chicago 4 5 "24
Pratt, Tonton «4 425
Horsch, Toronto « 4 347

McGill, Boston 3 6812
Jusda, Rangers a 5 843

Mariucei, Chicago z 6 #16
Marquess, Honton R27 4
Ashworth, Chicago >; 470

Jackeon, Detroit . 16 63
: Doran, Detroit 3 2 619
| Marliko, Toronto 2352
Jackson, Chirago LA 4 63
Jotinaton, (‘hicago 0 31 40
MeCaix, Detroit .. 201 465
Harry, Boston 1 8 4 2
Blade, Chicago . 13 42
Flamon, loston 13 437
Smith, Toronto .. 3130
Doewatiury, Detroit .. 21 3 1 312
1lamilton, Chicago .., 10 0 3 3 1
8hill, Boston ........ 27 20232
Levandoski, Rangers . & 1 1 2 0
Coidham, Toronte ... 11 1 1 210
tamirande, Rangers . 18 1 1 212
Taylor, Toronte oc 310
Ciroaso, Boston 0 2 2:
Douglas, Detroit 031232
Denis, Rangers 1109
MrAtee, Honton $110
Dick, Chicago ¢ 1 112
Fowler, Chicagn . e 1 1346
Kimpson, Datroit ° 110
ldcarl, Detroit 3 119

Benoit, Canadien <o004
Larson, Rangers . 10000
White, Rangers 10008
Martin, Boston 80 °
Kddeile, Canadle 0 °
Pelrson, Boston so Ô

s Clapper, Boaton .. se °
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|
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Mead, Bankers sn 00%8

Colville, Ringers ... 14 0 0 3 ¥

Quilty, Canadien . 10000

Canadien .... 3 0 0 00

Millar, Detroit ve. $0000

Simon, Detroli ro0660

Baldwin, Detroit «0000

Pargerter, Canadien .. 4 0 0 0 0

nadien .... 8 0 0 0 0

Datrolt 5 00 0 ¢

Detroit ..….…. 7 0 0 02

, Chicngo .... 41 0 0 >

Lumley, Detroit ...... 0 0 8 4

Brimsek, Boston ..... 53 0 0 0 32

 

LES LIGNES D'ATTAQUE

Bentley 55 M. Hentley 60 Mos'ko 41-150

(Chicago)

Blake #1 Lach 30 Richard 63

O'Connor 17 161

(Canadien)
Dumart 43 Schmidt 53 Bauer 47-113

(Boston)

Conacher 45 Taylor 51 Hrunetcau 21-117
(Detroit)

Meeker 36 Kennedy 47 Klukay 24-107
{ Toronto)

Leswick 35 Laprade 34 Warwick 36-115

(Rangers)
Hamill 34 Gon 28 Kaleta 36-38

{Chicagnd

Watson 6 Apps 39 Falnickl 29-94
(‘Foronto)

Lindsay 32 Abel 39 llowe 21-92
(Detrolt)

Allen 21 Reay 39 Gravelile 29-20

tCanadien)

Pofle 25 N. Metz 23 Stewart 29-77
(Toronto)

Trudell 21 Husnell 27 Gardner 8.7
(Rangers)

Carveth 27 Lowiry 24 Guidolin 23.74

Mowers,

1

;

 

1

|

 

(Poston)
Watson 17

(Ra re)

Chamberlain 15 Musdell 12 Peters 19-46
(Canadien)

LES GARDIENS DE BUTS
J RC BL Moy

2.26

2.31
3.02
4.50

Pike 17 Hextall 28-62
 

4 122
43 148
#3 156

154uv

Ournan,
Prada,
Brimack,
Rayner,
Henry,

 

S
t
i
r
i
e
w

Rangers
 

3.08

20:
4,14

 

Total des Rangers 163 56

Lumley, Detroit 46 139 2

Detrot ... © 0 0

53169 2 IT

41170 1° 416
11ne
pe

“ir

Total du Detroit
Ribeault, Chicaru

Francis, Chicago

du Chicago 52 207

NITIONS EN MINUTES
PAR CLUB

RANGERS
CHICAGO
BOSTON...
DETROIT

CANADIENS
TORONTO

Tot.

 

 

LIGUE AMERICAINE
8. A, Pts
47 42 68
24 67 81
ann
42 36 78
2 53 8

Merge<heimar, Philadelphie
Carse, Cleveland
Holota, Cleveland ce
Simpson, Indianapotin
Douglas, Indianapolis

LIQUE SENIOR
8, A. Pts
0 42 “à
25 34 79
23 34 87
2 125

Ember, Viadleviield

Tremblay.
Gieschrecht,
‘’ampeau, Royal
Carthy, Shawinigan 19 328 5

Gruhn, Québec 0 I IT M9

LIGUE PROVINCIALE

    

B. A. Pts
Burnett, Vietonaville 3 6»?
Meronek, Lachine se 56 44
Marshall, Cornwall 4 37 M
Gardner, Cornwall... 42 238 no
H, Carnegle, Sherbrooke . 31 48 70
Bouchard, St-Myrcinthe 21 5 ©
Lôté, Nkerhrenke ..... - au...

LIGUE JUNIOR

(Eliminatoires, joute de samedi
non comprise)

  

  
Newton, Canadien
Iaplante, Ci
Denny, (‘al .
Corriveau, National .
Bauzie, {onal

Morenz, Canadien
—<>.

POSITION DES CLUB
LIGUE NATIONALE

J. 0. P.N.P. C.P.
. 84 30 14 10 169 182 70

62 26 18 9 170 146 #1
5; 21 IT 18 154 154 52
53 21 26 6 143 162 44
$3 18 34 11 161 168 47

Canadien
Tounto
Boston
Rangers
Iratrolt

   

    

 

Chicago 62 16 20 4 165 217 40
£ SENIOR
sd 0. P. N. P. €. P.

Ottawa ........ 39 35 10 4 198 143 66
Royal L313 2 160 128 40
Quében … 39 19 14 6 167 165 6
Shawinigan .... 40 14 13 3 136 176 31
Valteytield .... 39 830 1 137 303 17  

  4

;

F
T
-
—

=

F



  

 

LE PETIT JOURNAL, 9 MARS 1947
 

NOUVELLES BREVES
© Foible tenue des

Leofs en 1947
le record des Leafs de Toronto

depuis le ler janvier 1947 ert loin

d'être impressionnant. Le club
commença l'année en lère position,
mais après avoir gagné seulement
7 parties, contre 12 défaites et 5
nulles, en 24 parties en 1947,il oc-
cupe la Ze place, neuf points en
arrière du Canadien.

© Vone, chempion du
tennis sur table

A Paris, le Trhèque Verhuslav
\una a capturé le championnal
mondiu! du tennis sur table chez
les hommes, en hattant François
Side, de Hongrie, par 21-10, 21-14,
21.9, en finale, Chez len dames, la
Hongroise, Gisele Farkas, a êté
proclamée championne à la suite
de sa victoire de 21-18, 21-19, 21.
12, sur Betty Blackburn, d’Angle-
icrre, en finale.

© C'est renversent !
A Gurmisch, Partenkirchen, ven-

 

  

diedi, le club de hockey de la Tché-! rieur, en dixporant de Billy Talbert,!
coslovaquie, récent vainqueur au
tournoi international amateur, a
iriomphé du Innsbruck par 42 à 1.
les vainqueurs comptérent 12, 16:
et 14 buts, rexpectivement, par pé-
Tiode.
© Elmer patine
Eimer lach a commencé à pa-

finer privément depuls que.-
ques ours, 1} doit se rendre a sa
demeure dans le Saskatchewan. On
croit qu'il accompagnera ses ca-
marades lors de leur tournée dans
l'Ouest le mois prochain mate 1.
«: entendu qu'il ne jouera pas.

® Une exception
Au camp d'entraînement dex

© Le duc de Windsor inscrit
dans uA tournoi de golf

A Palm-Beuch, on rupporte que
le duc de Windsor (l'ex-prince de
Galles) et le duc de Marlborough
doivent participer au tournoi de
golf professionnel-amateur qui dé-
bute à cet endroit, lundi. Dans cette
épreuve, un professionnel forme un
duo avec un amateur, Le due de
Windsor aura “Dutch” Harrison
comme partenaire tandis que le duc
de Marlborough sera secondé par
Sammy Byrd, de Detroit.

© Dickson, gréviste
A St-louix, on apprend que le

lanceur droitier Murray Dickson

 
 

 

  

tenant que le voltigeur
Walker a signé son contrat pour
1947.

® Falkenburg se
rend en finale

A New-York, Bob Falkenburg, a
atteint la finale du championuat de
tennis national américain à l'inté-

par 7-9, 6-4, 0-6, 6.4, et il rencon-
treras maintenant Jack Kramer, en
finale, Chex les dames, Mlle Doris
Hart affrontera la championne
Pauline Betz, en finale. Falken-
burg triomphait ainsi de Talbert
pourla ‘ie fois, dans un tournoi ma-
jeur, en moins d'un an.

Kramer et Falkenberg ont rem-
porté le championnat dex doubles
masculins en battant  Frank-X.
Shielde et Talbert par 6-3, b-7, 5-7.
7-5, 6-1.

© Joueur de tennis
suisse à Montréal

, On apprend que Rene Husser,
» joueur numéro 2 en Suisse, uccom-

  

 

 
Cards de St-lous, lcs Joueurs du! pagnera les fumeux joueurs de ten-
club prétendent que leur gérant| uis français, Jean Ruratra et Mar.
Eddie Dyer, a piouvé qu'unins- cel Bernard, a Montréal, les 21 ct
trucreur pouvait être à la fois unl 22 mars prochaine, lors de rencon-
gentithomme et un meneur d'hom-;
mes écouté.

© Le trophée Calder
Clarence Campbell. président de

Ja ligue Nationale. déclare que la
liste de chaque voteur pour trouver
le gagnant du trophée Calder, dé-
«orné à la meilleure recrue, doit
étre entre ses inains, pas plus tard
que le 26 mars. Charles Mayer, ré-
dueteur spostif du “Petit Journal”
est un dex trois journalictes de
Montréal designés pour le choix du
vainqueur,

@ DiMaggio obsent,
lors de l'ouverture

BALTIMORE, 8. - Des chirur
Riens de l'hôpital John Hopkinaunt
déclaré. aujourd'hui. qu'il était
presque certain que le fameux voi.
iIReur des Yankers, Joe DIMaggio.
ve pourrait commencer la salson,
svec son club, le 14 avril prochain.
le docteur Edward Hanrahan,
apéelatiste, à dit que DiMaggio su-
diru une intervention chirurgica-
Iv. an talon gauche. la remaiîne
prochaine. 11 a ajouté que IM.
Maggio devru ensuite se reposer.
#" nelvsines apres son opération.

® Le Dittsburgh se
montre redoutable

MIAMI-HEACH, 8. 1- gé-
taut Billy Herman, des Pirates
de Pittsburgh, «at d'avis que sou
ehals sera dengevenx dans la cour
re au championnat de Ja ligne Na.
fionaie, cetle sa.son. les Pirs-
tea ont vainen Jes Browns de »
Louis par 5 à 1, vendredt, pour
Jeur 3e vietuire consécutive. Jim
Magby. Ken Helnizelman et Ken
Holconshe ont tenu les Browns A
3 coupe srs. Les Pirates sont
invineibles date, dans leurs jou-
tes d'exhibition. Ils pourront
compler sur un puissant trio de
cogneurs. golt Billy Herman, Hank
Greenberg et Malph Kiner. qui se

 

 

sulvront dana l'alignement des
ff appenrs

© Thomson, le plus
ropide des Giants

A 1'hoeulx, Arizona, ol les
Giants de New-York a‘eatrainent.
e'est Hobby Thomson, ex-porte-|
centenrn du Jerney-City, «le la H-

 

Rue Internationale, qui a rempor-
1¢ ies houneura d'une course de
vileuse de 60 verres disputée en-
tre lee plus rapides fouenra des
Giants. 11 à disposé de Ai White,
Lloyd Gearhart, Whiley Lock-
ran, Buddy Mlatiner «1 Jack Me-

j tres d'exhibition contre des as
montréalais, Lez étrangetz joue-

'ront contre Laird Watt, Boh Mor.
ray et Henri Rochon,

>——

Le Boston n'avait
‘pas gagné depuis
le 27 février 1946
Lorsque ‘sa Hrui l'ont emporté

sur les Canadiens. sand denier,
au Forum, #11 s'agissait de ja pre.

mière victoire de ve cinb, dans les
paities régulières, cette saison.
contre l'équipe montréalsise, et
s'était nussi la première victoire

depuis le 27 févrie: 1946. Dans la
série de ‘a coupe Stanley dn prin.

| temps dernter, lex Kruing lant em.
porté une fois dune jes ving par.
ties,

. C'est die qu'un de non lecieurs
let un de nus auditeurs à Ja radio.
M. Albert Whelan, 3458 boulevard
Rosemont, à raison quand jt parle
d'une victoire. au moine, des
Hruins sur ies Canadivns, an Fo.
ruin, dans ies pariles
de l'au dernier.

| Un jour, H y n quelque temps
“defi, un journal a publlé que les
Bruins N'avalent Jamais gagné con.
tre lex Canadiens, en deux saisons

 

‘

‘végulières. Nous avons cru à la
, Véracité de l'infocmation sans a
, rérifier. On ronstate. aujourd'hui.

 

que la chese aurait d re faite,
comme c'est toujour» le ras, À cel.

jte selle exception prèr, et nous
faisons done la ise wi point me.

| cessnire.
t

|
i
Halder, deToronto,
“débulerait pour le
Canadien, à Chicago

Cawll Deer Te pubbelare
ihn Fo ongnit samedi
matin avait fait
uns offre au joueur de centre de

2% ann, Wally Hall du club
flarkers, de In fique Ce rerviæle
de Toront
Foêfre, it
Chiraga, et

 

  

   

     

 

 

olore 3
débutera

ment, daux la lique Nationate, di- |
manche soir. dans la ville des
vente, Halder, qui jesalt pour
l'aniversité de Toronto,  Phtver

régulièice

ete"

probable. |

On ne croi
reçus par
affecteron

6

OTTAWA, 8. -- Lee pus grands |
admirateurs dex athlètes sonie-
vent souvent des problèmes pour
leurs favoris el le dernier exem-
ple est hlan celui de Barbara-Ann
Scoit, La championne mondiaie
du patinage de fanta'nle à élé 20-
cueillle comme une reine dans sa
vilie natale, Ottawa, #1 elle a mê-

 

  

est le seul gréviste dex Cards, main-; Me reçu plusieurs cadeaux dispen- vu autant d'excitation dans ja ville,
Harry, dieux. Mais on à cemmencé à se} depuis ia visite des membres de lu

demunder si cen ‘udeaux n'affec-
teralent pas xon éla! d'ainateur
car bn sait qu'elle pent participer
aux Jeux Olympiqiies, comme re
présentania du Canada. l'ai pro-

chain et que, dans ve but. elle a
refusé toutes ra ulléchunles of-;
fres professionnelles |
On a appris que ja section jo-;

cale de la Canadlun Amstenr!
Athletic Union devra appronver |
les cadeaux reçus par M'le Scat, |
avant que celte derniè:e les gare
de officiellement. Si ia CAA.U.
approuve les vadeanx, dont une
supe-be anto, dans :e car de Mlle
Scott, ceite de-nière pourra re

‘promener à son znût dans «a Hi-
: mousine sang que «on ‘lat d'ama-
.teur ne soit en danger. .

Jusqu'a date, Mile Scott n'a
commis aucune erreur pouvant af-
fecter son élat d'aimmateur, 1) sem-
ble qu'elie n été bien avertie sur

Lie délicat sujet des cadeaux à ae-
cepter.

La réception ufferte par les ci-
toyens d'Ottawa. Barbara-Ann

Nrott, a été inouhlinble pour cette
dernière. Elle s’est promenée dans
la ville dans une voiture ouverte
aux côtés du maire Stanie» Lewis
et elle envoyait ia main de tous
les côtés à ses admirateurs. L'en-
ihousiasme de tous ‘expliquait
bien, Mile Scott a été une des
meilleures ambassadrices que le
Canada a eu à l'étranger. Jamais,

Prélude de la série
éliminatoire Royal vs |
As, au Forum, dimanche

Le Royal dispute-s sa Je par
tie en 4 jours, dimanche aprés-
midi. au Forum, lorsqu'il! w'alla-
quera aux As de Québec. Cette
partie sera un prélude k ‘a <é-
rie éliminatoire qui doit debate!

entra ves deux cube mardi On
croil méme Que ‘es jouems de

Québec demeunreront dane la mé-
tropole jusqu'à mardi pour leur]
engagement avec le ciubde Frank

Carlin. On peut dopr s'attendre à
une dure partie. d'antant pins
que les joueurs halaillent égaie-
ment pour être plavés sur ‘’équi-
pe d'étoiles du cironit, tand!s que
certains ont égaiement j'oefl vera
‘e trophée Byng de Vimy accorde

au joueur le plux uiiie de la ti-
Rue. MeNeil et Harvey, du Hoval,
ont de fortes chaucen de décra-
cher ce trophée et i's 1enterunt
d'impressionner jer experts, di-
manche, pour faire pencher ‘a ba-
‘ance de leur côté. Vlr auront du
fil À reto:dre rependant de 4
part de Nil Tremblay, des As, yu!
a été un des jouenre responsables
de la belle tenue de ron club,
vette année.

Dans une sutre partie dispuiée
dimanche arés-mildi. ier Sena-
tors d'Ollawa se reodront & Val-
leyfield, alors que ier Braves

joueront pour la dernière fois de
a salmon dans trenit Slater,

: <a

Ouver

 

  

    

|
|
|

ture de la |
ligue Provinciale
le 4 mai prochain |
L'ouverture de ‘a saison aura’

Piten je 4 mal dans la ligue Provin-
ciale de hasehall, nous annonce le
président du circuit Léopoid Duri.!
vage de Farnham. Une importante;
réunion des directeurs des difté.
vents cluhe de ja ligne aura Hew

Cure, tous dea athii-les très lee- ‘dernier, drovnille pour la buandeée au club Mocial de tunby, dinan-,

leu, Dane une courte pour le pins

lent, Joe Infaia & battu le (a-
meuse recrue, Clint Martong par
Un nes,

“wee

st

 

| rie Barkeres, qui n aussi non ©
de hockey dann la ligue Con
vinle de Toronto, (“ext un prol
fique compteur.

a

  

 

+

che prochain, dette assemblée ai
liek en vue de préparer la cédule
qui comprendra un nombre d'envi-l
ron 50 parties.

was thie ce 14 € 40 Nas tye
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t pas que les cadeaux
Barbara-Ann Scott
t son étatd’amateur
une victoire n'a autant apporté de de Barbara et elle l'accompzænait
 

 

bonne publicité a notre pays que [duns sa tonrnée en Europe. Elle
celle décrochée par Mlle Seott en ,l’u blen encouragée avant tous tes
Europe, récemment. Cette gloive trlomphes.
rejaillit sur le Canada tout entier, }

et tout particulièrement sur ser s'entraîner au Minto Skating Clnh,
concitoyens d'Ottawa. là Ottawa, afin de se préparer pour
Le retour de Barbara a Ottawa 8 le champlonnat de FAmérique du

été triomphateur. On n'avait Las Nord, disputé, vers la fin du moie.

A la gare Union d'Ottawa. on
acrlama Barbara 4 sor arrivée,
puis on chanta en chosur “Har.

hara. Barbara, Barbara”, landie
qu'une fanfare entonnait une mur.
che patriotique. A sa deineure,
un appartement situé au centre
d'Ottawa, Barbara reçut un dé-
Juge de fleurs. Elle recut égule-
meut un télégramme de féllcia-
tlons de la part du premier m'-

Mardi, Barbara recommencera À

famille royale d'Angicterre, avant
la guerre. Barbura était bien émue
lorequ'on lui présenta la voiture

dans laquelle elle avait fait ie tour
de ta ville. I! w'agissait d'un don,
présenté au nom de la viile par le
maire lewis.

Samedi soir, Mile Scott devait
se rendre à Prescott, Ont, où elle
devait être en visite chez M. et nistre, Mackenzie King. retenu
Mme Herbert Caldwell, jusqu'à di-'au lit par maladie. I! y avait tant
manche, alors qu'elle retournera à.de fleurs venant de Montréal,
Ottawa, pour s'envoler ensulie,’ New-York, et autres endraits.
vers Montréal, où une réreption ¢l- dans son appartement. qu'il “ait
vique l'attend, lundi avant.midi ets difficile d'y marcher à l'aise, l'ar-
où elle assistera au festival de ‘ami ces fleurs se trouvaient cslies
ligue Dépression, lundi seir. Cald. offertes par Bill O'Brien au num
well est l'une des melileures amies ‘de ja ligne Dépression.

SATISFACTION GARANTIE
SERVICE DE SIX JOURS

COMME NEUFS4#-

 

 

 

 

   
  

  Rapidement, à peu de frais. notre service de répa-

rations remettra à neuf votre briquet RONSON.

Toutes len pièces de rechange sent à netre dispesition.

Examen gratuit, estimation rapide.

NOS EXPERTS
réparent toutes marques de mon.
tres, à mouvement 15 pierres ou

Plus, ainsi que bagues, braceiets,

ete. Consultez.les.

COMMANDES POSTALES
. REMPLIES AVEC SOIN

OMPONNOITE
J. BRASSARD, prop.

Bijouterie, Cadeaux.
Parfumerie, Valises.

256 est, rue Ste-Catherine, Montréal — LA. 6933

 

 

 
 

 

 

60007Ant50 48iy

e—>VENTE
SPECIAL DE MARS

Bracelets-Exfension
pour DAMES ct MESSIEURS

de la belle qualité d'autrefois. Fini or
- doublé jaune, rose ou blonc (gold fil-

 

led). °
Vel. rég. . $11.00 | Spécial à .. $6.95
Toxe féd.. 2.75 ! Joe fed. .. LS
Taxe prov. 44 oxe prov. . . $8.97

$14.19 } . $8.97

® Mallez-nous votre montre, nous changerons votre
. bracelet sans frais additionnels
© Commandes postales remplies ovec soin
e Nous nous spéciolisons dons la réparation de bijouterie

OMPONNeTIE
É

i© + J. BRASSARD, Prop.

7 BIJOUTERIE, CADEAUX,

256 est, rue Ste-Catherine, Montréal, LA. 6933

|
|
|

PARFUMERIE, VALISES, etc.
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Une autre oeuvre d’Alfred Laliberté
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(Le Pritt Journa,
Le Christ.Roi mous apparait ici dans toute sa puissance et sa splendeur. C-«tte magnifique statue que
vient de terminer le sculpteur canadien bien connu, Alfred Latiberté, a été exécutée sur commande
pour la ville de Roberval, au Lac-Saint-Jean. Sur cette photo, on voit M. Laliberté donnant la touche
finale À son oeuvre qui mesure huit piede de hauteur et reposera sur un socle de douze pieds, le tout
coulé dans du ciment. Regardant travailler l'artiste, M. René Bergeron, conseiller technique du monu-

ment du Christ.Roi, pour Roberval. Ce monument sera dévoilé en juillet prochain, à Roberval, au
cours de grandes manifestations qui coincideront avec l'anniversaire de la découverte du Lac-Saint.

Jean, par le père de Quen. S.J. (Lire article en page 8.)

EEE,

RICHARD ET BOUCHARD, MAINTENANT CHEFS INDIENS,
FONT FUMER LE CALUMET DE PAIX.

Mardi, au cours du festival réussl de "Association sportive de Verdun, Maurice Richard et Emile Bou.

chard, les fameux joueurs bien connus du Canadien, ont été faits chefs indiens. Aprèe avoir passé par

toute la cérémonie intéressante de l'initiation, le ont dû fumer le cslumet de paix présénté par le

chef de Caughnawaga Poking Fire. Quand lis sont revenus à leur place, dans les estradres, Richard

et Bouchard se sont empressée de faire fumer également le calumet de paix, le premier à son épouse

et le second à mademoiselle Marie-Claire MacBeth, sa fiancée. C'était de la bonne stratégie afin de

eréer l'harmonie plus grande encore. Richard a reçu le nom de Wa Kawa RI Ta Mon Tsi, ce qui signl.

fle “Ours Noir” ot Bouchard celui de Ten NI To Ke Wa, ca qui signifie “Gros Castor”. En passsant
félicitena opécialement Léo Guimond et Arthur Therrien, alnsl que MM. Poulin, Amyot et leurs eolit-

guess pour le succès complet remporté mardi.

-

En route pour Moscou

 

  

JBI.TEE > =
Le secrétaire d'Etat, M. George-C. Marshall, envoie un

dernier sélut à ses amis, avant de s'envoler de l'aéroport

de Washington à destination de Moscou, où il assistera à

la conférence des quatre grandes puissances.
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Nouvelles sporfive
RICHARD NE VEUT PAS SE

COMPARER A BABE RUTH, AVANT
LE DEPART POUR CHICAGO

_———m = — — — — (A Ilre en page 54} — — — — — — — =

CALVERT PARLE DE LA VIE AU
MEXIQUE ET ROY VEUTETRE
ANNONCEUR DE LA RADIO

—_——_——_—--— (A lire on page 81) — — — — — — —

UNE PAGE-SOUVENIR SUR
HOWIE MORENZ QUI DECEDAIT,

IL Y A DIX ANS
-————__ (A lire on page 83) + — = — — — — —

AVEC LES DODGERS, ON PARLE
D'ANCIENS ET D'ACTUELS

JOUEURS DU ROYAL
—_— = —— — — (A lire en page 81) = — — == — = = =o

LE NOUVEAU CONTRAT POUR LE
COMBAT CASTILLOUX-WEBB

ESTENFIN SIGNE
—…—---- (A dire on page 80) =--—-—---—

PROTESTATIONS AU SUJET DE
MAROIS CHEZ LES JOUEURS

DE TENNIS
-— em m= on an —— a= (A lrg on page 47) — — — = = = =

   


